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PRÉFACE

Le retentissement provoqué, hors des frontières

françaises, par l'apparition soudaine, les troublantes

victoires, toute l'œuvre sans pareille de Jeanne d'Arc,

est un de ces faits que l'extension des sources étran-

gères de notre histoire éclaire peu à peu de nou-

veaux éléments de connaissance aussi attachants

qu'essentiels.

Par toutes régions, entre l'Ecosse et l'Orient,

d'Edimbourg ta Constantinople, entre la Baltique et

l'Adriatique, de Lubeck à Venise, la grande secousse

qui ébranla si fortement la France, pendant ces

fiévreux mois d'enthousiasme, transmit à tous les

points de l'horizon ses ondes mobiles, de proche en

proche, d'échos en échos, de rumeur en légende.

Depuis le Scotichronicon de \\ alter Bower jusqu'aux

Annales Byzantines de Laonic (^halcocondyle, jus-

qu'à l'émoi manifesté en Orient sur le sort de la
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Pucelle, dont le pèlerin français Bertrandon de La

Brocquière rencontre trace dans son itinéraire des

Lieux-Saints, les témoignages abondent, — et

d'autres demeurent peut-être insoupçonnés encore,

— qui démontrent tout Tardent éveil suscité, dans

la Chrétienté, par la succession prodigieuse d'évé-

nements qui se déroulent, à partir de cette pas-

sionnante année 1429, entre la délivrance d'Orléans,

le sacre de Reims et les drames de Compiègne et de

Rouen.

Dans cet ample et large cadre d'expansion spon-

tanée, les pays de langue allemande sont de ceux

où les mentions contemporaines relatives à l'action

de Jeanne d'Arc semblent avoir été jusqu'ici le moins

recherchées ou discutées.

Le roman espagnol de la Pucelle, longtemps en

vain poursuivi, et dont l'existence ne s'est que tout

récemment révélée, est à présent reconnu, ramené

à sa valeur et désormais classé. L'histoire et la re-

nommée italiennes de Jeanne d'Arc offrent à l'heure

qu'il est un fonds de critique certifié. Les détails

figurant dans les chroniques écossaises, dans les in-

dices manifestés en Orient, semblent définitivement

établis et ai'i'ètés.
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Peut-être n'en est-il pas de même des témoignages

recueillis dans l'Europe tudesque, dans cette masse

à la fois compacte et disparate des « Allemagnes '>,

où, cependant, le voisinage de la France, les faci-

lités de transmission offertes par les pays d'empire

de langue française, une parité de sentiment ba-

tailleur et chevaleresque entre deux nations que

nul intérêt matériel ni politique ne faisait enne-

mies, toutes sortes de causes naturelles et latentes,

concordaient pour créer un milieu propice à l'expan-

sion du récit de ces émouvants épisodes, à leur fixa-

tion écrite, à la diffusion et aux progrès d'une lé-

gende dont l'aboutissement moderne a eu pour

expression, daus l'àme germanique, la romantique

fiction de Schiller.

Monde à elle seule, immense et démembrée, dédale

d'Etats, de cités, de territoires enchevêtrés, l'Alle-

magne d'alors a parachevé sa dislocation féodale, si

activement précipitée déjà, deux siècles auparavant,

par l'ambition mondiale des Hohenstaufen, accentuée

par le Grand Interrègne, encore accélérée, depuis

peu, par les mouvements municipaux qui ont libéré

la plupart des villes épiscopales et constitué en vé-

ritables souverainetés les cités immédiates d'empire.

Mais, au rebours de l'Italie, l'unité nationale ger-

manique, après l'ellondrement de la domination



IV PRÉFACE

franque, s'est trouvée assez fortement constituée,

au x^ siècle, par le primordial et dur effort des

princes de la maison de Saxe, pour maintenir et

préserver entre ses divers fragments, à défaut de

cohésion plus ferme, un lien tenace de solidarité

politique. Le royaume spontané de Germanie, essen-

tiellement formé, à la fin de Fanarchie carolingienne,

par les anciens duchés régionaux tudesques, ne

s'est pas dispersé, comme le royaume italien de la

Couronne de Fer, en parcelles infinitésimales sans

nombre et sans lien. État fédératif sous la prési-

dence d'un souverain qui détient le titre d'empereur,

d'empereur sans empire, l'Allemagne offre alors le

spectacle d'un corps colossal, d'ossature incertaine,

dont les innombrables centres actifs vivent de leur

existence propre, tous liés cependant à la vie d'un

organe central, régulateur afl\iibli, mais toujours

persistant, du système.

Tenant à la France par de multiples racines, la

dynastie impériale est alors fixée dans la maison de

Luxembourg, dont les représentants détiennent, de-

puis le début du siècle précédent, le royaume germa-

nique et l'empire, avec les couronnes de Bohême et

de Hongrie, que l'héritage des derniers Premyslides

tchèques et des derniers rois français de la maison

angevine de Naples a fait passer entre leurs mains.
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TouL comme la résidence des empereurs antiques,

maintes fois fixée à Trêves, la capitale impériale, au

xiv" siècle, s'est presque transportée à Prague, à Prague

alors en relations suivies et constantes, commerciales

et intellectuelles, avec la France et F^aris. C'est au cri

d'armes de « Prague » que le roi aveugle de Bohème,

Jean de Luxembourg, lils et père d'empereurs, est

tombé à Crécy, son cheval lié à celui de son guide,

l'héroïque chevalier tchèque Henri de Klingenberg,

créant de son geste toute une légende épique que

des soins pieux font aujourd'hui revivre. Charles IV,

son successeur, le brillant, insouciant et prodigue

souverain, ses fils Venceslas et Sigismond — Ven-

ceslas, grand calomnié du fanatisme politique et reli-

gieux, — Sigismond, l'unificateur éphémère des trois

couronnes royales et de l'empire — sont étroitement

alliés, par leurs ascendances et leurs mariages, aux

branches françaises et étrangères issues de la tige

commune des fleurs de lis.

Sigismond lui-même a sillonné en tous sens le

territoire français, en 1415 et 1416, allant vaine-

ment requérir en Catalogne le fugitif antipape

Benoît XIII. |»our assurer par toutes les formes

légales la fin du grand Schisme, allant chercher à

Paris et à Londres, au lendemain d'Azincourt, une

paix impossible entre les deux nations déjà aux
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prises, négociateur ondoyant et divers qui devait,

en fin de compte, leurrer le crédule gouvernement de

Charles VI, dont sa pénétration avait su deviner

Routes les faiblesses.

Des péripéties de la capture et du procès de Jeanne

d'Arc, on le savait officiellement informé par une cir-

culaire conservée et connue, émanée du gouverne-

ment anglais, encore maître de Paris et de Rouen.

Tout porte à croire que, du côté français, lui par-

venaient, comme à tant d'autres personnages, com-

munications et bulletins officieux retraçant la suite à

peu près régulière des exploits émerveillants de la

Pucelle.

C'est dans ce vaste champ de réceptivité his-

torique, où les annales régionales et citadines

offrent de si multiples et si souples témoignages,

que ces travaux sur les Source^' allemandes de This-

loire de Jeanne d'Arc s'efforcent de jeter quelques

coups de sonde, qu'on souhaiterait de ne pas demeu-

rer sans fruit.

11 a paru intéressant dégrouper, dans ww assem-

blage unique et simple d'accès, les documents de

provenance allemande pouvant se rapporter au grand

drame qui se jouait alors en France. Un certain
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nombre ne paraissent pas encore avoir été utilisés,

ni même encore signalés. D'autres étaient déjà con-

nus, mais sont en droit de mériter une critique plus

précise ou mainte observation additionnelle. On les

trouvera réunis dans ces études, les premiers plus

spécialement désignés à l'attention, avec tous les

développements qu'ils comportent, les seconds suf-

fisamment présentés et commentés pour les éclairer

de toutes les notions qui peuvent en faciliter la com-

préhension et l'usage.

Ainsi se trouvera dressée la liste, plus ample et

plus étendue qu'on ne serait porté à le croire, des

historiens et annalistes allemands du xv^ siècle qui

ont recueilli, sur cette crise violente de notre his-

toire, des faits et des idées, exprimé leurs impres-

sions personnelles ou noté les sensations ressenties

autour d'eux.

On en mesurera, presque partout, la sympathie

visible, souvent même éloquente. C'est en somme

celle de toute l'Europe d'alors pour la cause de l'exis-

tence française, en voie d'anéantissement sous l'etTort

absorbant de l'Angleterre, et relevée soudainement

par l'action d'une femme sous les pas de qui naissent

des merveilles. C'est encore celle qui se perpétue en
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pays allemand, à travers les âges, dans le drame de

Sc-liiller, qu'il ne faut pas scruter de nos yeux mo-

dernes, exigeants d'histoire et d'exactitude, mais

dont il faut retenir, on toute équité, la pureté de

tendances et la noblesse de sentiment. C'est bien

cet instinctif penchant qui se fait jour, dans l'invo-

cation que le poète prête à Jeanne, sous le ciel de

Domremy, devant l'angoisse croissante du devoir

intérieur qui s'impose à elle ^
:

Dies Reicli soll fallen ! Dièses Land des Kuhms,

Das schonste, das die ew'ge Sonne sieht

In ihrem Lauf, das Paradies der I^ander,

Die Fesseln trag-en eines fremden Volks !

Cette nation tomberait ! Ce pays de la gloire, le plus

beau qu'éclaire en son cours le soleil éternel, ce paradis

des pays, porterait les fers d'un peuple étranger!

Tel se présente ce recueil des Sum'ccs aUeniandes

de riiistoire de Jeanne d'Arc, instrument qui pourra

faciliter les recherches des érudits et des écrivains

appelés à traiter de l'ensemble ou des détails de

cette haute et surhumaine figure. En otfrir et pré-

ciser quelques traits, recueillis hors de nos fron-

1. Die .luiujfnm roii Orléans. Prol., Se. III, in lîne.
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tières, m'a piuu entreprise nouvelle el allirante. Me

sera-t-il permis de souhailer que le public auquel elle

s'adresse y rencontre, malgré l'aridité de certaines dis-

sertations nécessaires, un peu de Témotion que j'ai j)(i

ressentir en rassemblant et en mettant en «'uvre ces

Gesta Puellœ è gerwMnis testibus collecta?

Germain Lefèvre-Pointalis.





EBERHÀRD WINDECKE

AVERTISSEMENT

Ce premier volume des Sources allemandes de

l'histoire de Jeanne d'Arc est entièrement réservé

au plus important des témoignages d'origine ger-

manique relatifs à la Pucelle, celui du chroniqueur

Eberhard VVindecke, dont le cadre de vie s'inscrit

entre 1380 et J440, et dont le curieux et personnel

Mémorial, consacré au règne de l'empereur Sigis-

mond, retrace un si précieux tableau des faits sur-

venus en Allemagne dans la première moitié du

xv^ siècle.

Voyageur, commerçant et financier, fonctionnaire

impérial intermittent, annaliste, coureur de pays,

observateur d'hommes, aux écoutes et aux aguets

d'anecdotes et de récits, Eberhard Windecke, si la

forme et la couleur répondaient chez lui à l'informa-

tion, rappellerait, ])ar maint trait, notre errant et

pittoresque Fi'oissarl.

Mayence. sa |)alrie, la primitive cité celte, le vieux

boulevard romain des Gaules, la métropole ecclé-

siastique de l'Allemagne, d'où rin\ention de Gu-

tenberg allait bientôt jaillir sur l'univers, trônait

alors sur le Rhin, épiscopale et tumultueusement
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libre encore, quatrième chaînon d'un groupe qui

comptait, avec elle, Strasbourg, Spire et Worms,
espacées d'étape en étape sur la longue rue

commerciale du fleuve. Riche et forte cité, assise

à la rencontre des routes de Lorraine, de Fran-

conie, d'Alsace, des Pays-Bas, l'ancienne forteresse

qui avait abrité les cendres de Drusus ramenées par

Tibère des bords de l'Elbe, l'antique siège apostolique

de saint Boniface, faisait brillamment partie de cette

phalange imposante de villes-reines, dont le rang et

le renom avaient provoqué le dicton célèbre :

Venediger Maclit,

Augsburger Pracht,

Nûrnberger Witz,

Strassburger Geschiitz,

Und Ulmer Geld,

Bezwingt die Welt.

Puissance de Venise, — splendeur d'Augsbourg, — es-

prit de Nuremberg, — artillerie de Strasbourg', — et finance

d'Ulm, — dominent l'univers.

Fils inquiet de cette riche et populeuse capi-

tale, Eberhard Windecke l'a quittée de bonne

heure, pour courir le vaste monde, à la suite de né-

gociants voyageurs, de princes en humeur de dépla-

cements, dans le cortège impérial du brillant et

séduisant Sigismond, ne reparaissant en sa ville na-

tale que de loin en loin, en haltes passagères, jus-

qu'à ce qu'il y fixe enfin sa dernière phase d'existence

tranquille et reposée.

L'œuvre qu'il rédige, ou du moins dont il rassemble
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alors les (''lémcnls, recueil de matériaux plus que

récit composé, reflète non seulement les événements

d'Allemagne, mais encore ceux dont l'écho lui par-

vient de l'étranger, par les voies multiples et siires

par lesquelles une grande place commerciale rhé-

nane attirait à elle le négoce et les bruits couriinls

de l'Europe. C'est ainsi qu'il trouve occasion d'en-

registrer les nouvelles de France, de l'apparition de

la Pucelle et de son action triomphante. C'est ainsi

qu'outre sa qualité d'annaliste de l'empereur Sigis-

mond, il s'inscrit dans le précieux groupe des

témoins contemporains dont les récits constituent

l'histoire vivante et sentie, — sentie hors de France

comme en France même, — de ce passionnant drame

qui éveille toujours en nous, par delà les siècles, un

si intense et encore si prochain émoi.

Depuis longtemps mise au jour en tant que source

de l'histoire germanique, signalée plus récemment

comme témoignage contemporain relatif aux actes

de Jeanne d'Arc, l'œuvre d'Fberhard VVindecke,

longtemps réduite à des éditions tronquées ou à des

adaptations en langue allemande moderne, vient

d'être seulement mise à portée du public, dans sa

pureté et son intégralit('' nécessaires, par l'édition

critique due à M. Wilhelm Altmann.

En inspectant le texte ainsi restitué du chroni-

queur mayençais, je me suis aperçu que sa relation

intégrale, consacrée à l'histoire de Jeanne d'Arc,

comprenait toute une fraction demeurée jusqu'ici

insoupçonnée en France.

Les curieux échos, les bruits populaires, les dires
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merveilleux qui composent cette partie inattendue

de la relation allemande, tiennent, il est vrai, plus

de la légende que de l'histoire positive. Leur sincérité

n'en est que plus symbolique, et leur valeur d'im-

pression spontanée plus marquante. Ainsi se saisit,

sur le fait, en pleine formation mystique, le sentiment

des foules devant ces événements extraordinaires, si

bien faits pour surprendre, frapper au point sensible

et exalter les imaginations.

On trouvera ici, présentée, traduite et commentée,

cette fraction de l'ouvrage d'Eberhard Windecke,

encore inutilisée par les historiens de Jeanne d'Arc.

Dans leur naïveté pittoresque, leur invraisemblance

touchante, on reconnaîtra la force sincère qui fait

adhérer étroitement ces récits aux conditions de

l'époque qui les vit éclore, se propager et prendre

possession des esprits et des cœurs.

Une première partie de ce volume est consacj-ée à

quelques notions sommaires sur Eberhard Windecke,

sa vie et son œuvre, où l'histoire française a plus

d'éléments qu'on ne croit à reconnaître pour siens

et à puiser avec fruit.

Dans la seconde partie, on trouvera la critique

de la fraction de l'ouvrage d'Eberhard Windecke,

déjà connue comme source de l'histoire de Jeanne

d'Arc. Jusque-là réduit à une transposition en alle-

mand moderne, sur Inquelle avait été dressée une

traduction nécessairement fondée sur une base

incomplète, ce récit est ici commenté d'après l'éta-

blissement de son texte réel, qui modifie sur bien des

points son allure, sa signification et sa portée.
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Spécialemeul. ont été l'objet d'un examen parti-

culier les trois pièces incluses dans la relation

d'Ebcrhard WindecUe, comme d'ailleurs en celle de

nombre d'autres chroniqueurs, à savoir une compo-

sition poétique latine sur la Pucelle, la consultation

de la commission instituée par Charles Vil pour pro-

cédei' à l'enquête célèbre de Poitiers, enfin la lettre

de Jeanne d'Arc aux chefs de l'armée anglaise cam-

pée devant Orléans. Une traduction contemporaine

du premier de ces documents, et le texte allemand

de ces deux derniers actes, pour la première fois

examiné dans sa rédaction originale, ajoute un

intéressant élément à ceux que la critique mo-

derne a déjà groupés autour de ces témoignages

capitaux.

La troisième partie contient la fraction de l'ou-

vrage d'Eberhard Windecke encore inutilisée pour

l'histoire de Jeanne d'Arc. J'en ai reproduit le

texte allemand, essayé une traduction personnelle

calquée autant que possible sur l'original, et

dressé un commentaire nécessaire, destiné à en

éclaircir le sens et à rapprocher ces échos des

événements historiques avérés, qui, par une série

de déformations successives, ont pu leur donner

naissance.

Quelques idées suggérées par les faits constatés

au cours de ces dissertations ont été rassemblées,

dans une quatrième partie, sous forme de con-

clusion.

Enliu, pour donner une impression générale de

tout l'ensemble du récit d'Eberhard Windecke, j ai
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reproduit, dans une dernière partie, tout le texte du

chroniqueur allemand, tel qu'il figure dans la nou-

velle édition dont il vient d'être question, en raccom-

pagnant d'une traduction française dressée directe-

ment sur ce texte original restitué. L'indication des

pages de l'édition allemande, |)ortée en marge de

cette reproduction, permettra d'y retrouver facile-

ment toutes les citations opérées dans les parties

antérieures de cette présente étude. J'ai cru rendre

ainsi quelque service h ceux que la difficulté de la

consultation d'un ouvrage étranger, peu repré-

senté jusqu'ici dans les bibliothèques françaises,

pourrait entraver dans des recherches et des travaux

qui se font plus nombreux de jour en jour.

En terminant cette note préalable, je tiens à

exprimer mes sentiments de vive reconnaissance,

envers M. Léopold Delisle, sous les auspices de qui

les éléments essentiels de cette étude ont été

présentés à l'une des séances du Conseil de la

Société de l'Histoire de France, envers M. Auguste

Himly, qui m'a prêté sa sûre et obligeante expé-

l'ience de tout ce qui concerne l'Allemagne, envers

M. Louis Léger, qui a bien voulu me faire profiter

de son inappréciable connaissance des choses du

pays tchèque.



PARTIE

EBERHARD WINDECKE, SON ŒUVRE ET SA VIE

Diffusion successive de l'œuvre d'Eberhard Windecice. — Edition

de Mencke, en 1728, limitée à l'histoire d'Allemagne. -- Trans-

position en allemand moderne, par Guide Gorres, en 1834, des

extraits relatifs à Jeanne d'Arc. — Insertion de cette transpo-

sition, par Quicherat,dans le Procès de Jeanne d'Arc, en 1847.

—

Transposition générale en allemand moderne. parM. von Hagen,

en 1886.

Etude et édition critique de M. Wilhelm Altmann, en 1801 et 189.3.

— Nouvelle fraction du récit relative à Jeanne d'Arc, demeurée
inconnue jusqu'ici. — Présence de cette fraction dans un seul

manuscrit d'Eberhard Windecke, conservé à Vienne, signalé

par M. Wilhelm Altmann, et dans le manuscrit d'un recueil

contemporain, dû au Strasbourgeois Jordan, conservé à Ham-
bourg, signalé par M. Walther.

Vie d'Eberhard Windecke. — Son origine mayençaise. — Sa

naissance, vers 1380. — Ses premières pérégrinations. — Ses

deux séjours à Paris. — Son entrée au service de l'empereur

Sigismond de Luxembourg. — Son voyage en France avec

l'empereur, son troisième séjour à Paris. — Ses autres missions

impériales. — Son installation à Mayence, son rôle financier et

politique. — Sa mort, vers 1440.

1
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Cuidctère de son œuvre. — Sigmundbuch et Denkwiirdigkeiten. —
Double état du récit des DenkwurdigkeUen consacré à Jeanne

d'Arc. — Fraction connue et utilisée depuis Guido Gôrres. —
Fraction demeurée inconnue Jusqu'ici, révélée par les travaux

de M. Wilhelm Altmann.

L'œuvre du chroniqueur allemand Eberhanl Win-

decke, où se sont préservés les témoignages qui font

l'objet de la présente étude ^, est loin d'être inconnue,

en tant qu'élément général d'information relatif aux

actes de Jeanne d'Arc. Le vieil annaliste mayençais,

dont le texte survit en plusieurs manuscrits-, est déjà

notoirement classé parmi les narrateurs contempo-

rains de tels et tels épisodes de cette éblouissante

histoire.

La première édition imprimée de sa chronique, donnée

en 1728 par Johann-Burkhard Mencke'^ édition où la

1. Les éléments essentiels de ce travail ont été l'objet d'une

communication faite à la Société de l'Histoiix de Fi'ance, à la

séance du conseil d'administration tenue le 7 janvier 1902.

2. Entre autres : — à la bibliothèque ducale de Gotha ;
— à la

bililiothèque impériale de Vienne (n° 13.975, voir ci-dessous, p. 3,

u. 2 et 3 ;
— à la bibliothèque royale de Hanovre ;

— à la biblio-

thèque de sir Thomas Phillipps à Cheltenham ;
— à la bibliothèque

impériale de Vienne (n° 2.913, voir ci-dessous, p. 6). — Examen
des manuscrits de Windecke : — ReilTerscheid, Der Kai:;er Sigis-

mund Buch von Eberhard ^\indecke un.d seine Uherlieferung, dans

Nachrichlen von der kôniglichen Gescllschaft dcr Wissoisckaftea

und der Georg-Aiigusts Universitat zu Guttingen, année 1887, n° 18,

p. 52"2-545; — Wilhelm Altmann, Etudessnr Eberhard Windecke,

citées ci-dessous (p. 7, n. 1), préface, p. v, p. 81-109, édition inté-

grale d'Eberhard Windecke, citée ci-dessous (p. 7, n. 2), préface,

p. IX et n. 4-6, p. xvu-xxiv ;
— Arthur Wyss, Eberhard Windeck

und sein Sigmundbuch, dans Centralblatt fur Jiibliothekswesen, année

1 894, n" 10-1 J , p. 433-483. Ce récent et remaïquable travail éclaircit

singulièrement toutes les délicates questions relatives à ce sujet.

:?. Ebcrliardi Windeckii Mogunliacensis Historia vitse imperatoris

Sigismundi vernacula... dans Scripto)-es rcrurn Gerinanicaruni prœ-

cipiie Saxonicanim... Leipzig, 3 voL in-lnl., 1728-1730, t. I (1728),

W. col. 1073-1088. — D'après le maiiusi rit de Gotha.
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fantaisio semble s'être donné libre cours', omettait

complètement, il est vrai, m tant qu'étrangère aux

annales germaniques, les chapilres du récit courant de

Windecke consacrés au lait de la Pucelle. Mais, en

1834, rouvragf célèbre de Guido Gorres, die JuiKjfrau

l'un Or/i'(ins'\ dont le succès fut si considérable en

Allemagne, signalait, directement d'après les manus-

crits subsistants"^, cette importante fraction négligée par

le premier éditeur et demeurée insoupçonnée jusque-là.

Guido Gorres, soit dans le cours même de l'ouvrage,

soit dans un de ses Appendices, en présentait au public

une transcription en allemand moderne '^, destinée à

rendre pendant longtemps les plus appréciables ser-

vices •'.

1. Appréciation de cette édition : Droysen : Ehcrhnvd Windeck,

dans Ahhandlungen der kôniglich sachsischen Gesellschaft der Win-

aeiischaften, t. III {Philologisch-hifitorische Classe, t. II), 1857, p. 149-

229, voir p. t49 et 150.

2. Die Jungfrau von Orléans, Municli, 1834, in-8". — D'après le

manuscrit actuellement à la bibliothèque impériale de Vienne,

n" 13.975. — Seconde édition (identique), Munich, 1855. — Une
nouvelle édition a paru à Ratisbonne en 1883, ne contenant pas

la totalité des appendices.

3. Sur le manuscrit 13.975 de Vienne : — Guido Gorres, Die

Junijfrau von Orléans, appendice, p. 419; — Aschbach, Geschichte

KaiserSlymunds,i. IV, annexe V, p. 458 ; —Tabulse manuscriplorum

codicurn prxter grsecos et orientales in bibliotheca palatina Vindobo-

nensi asservatorum, t. VII, 1875, p. 290; — Reifferscheid, op. cit.,

dans Narhrichten, 1887, p. 329-530 ;
— Wilhelm Altmann, Etudes sur

Eberhard Windecke, citées ci-dessous
\ p. 7, n. 1), p. 87, et n. 2-3

;

— Arthur Wyss, op. cit., chap. iv, dans Centralblatt,p. 451-454.

4. Die Jungf'rau von Orléans, éd. de 1834 et de 1835, cbaj). xix.

p. 137-142, Appendice, p. 419-421. I,a nouvelle édition de 1883 ne

reproduit pas certaines parties de cet appendice, et, entre autres,

la partie contenant toute une fraction du texte d'Eberhard Win-
decke, faisant suite à la fraction contenue dans le chapitre xix.

5. Cet ouvrage, paru en 1834, réédité en 1835, fut bientôt l'objet

de deux traductions frani,aises, dont voici les titres : — Histoire

de Jeanne d'A)r, dite la Pucelle d'Orléans, d'après les chroniques

cuntcmpuraines, traduite de rallemand de G Gurres, Bruxelles, 1840,
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C'est dans iouvrago de Gnido Gorres que Guicherat,

en préparant les matériaux de son édition du procès de

la Pucelle, rencontra le texte de Windecke^. Il lui donna

sa place légitime parmi les Tnnoignayes dos cln-oni-

queiirs et historiens dn xv" sièc/r, français et étranf/ers,

rassemblés par lui à la suite du texte; latin des deux

Procès de condamnation cl de rc/iobiHtation de Jeanne

d'Arc. En 1847, le recueil de (Juicherat-', reproduisant

la transposition en allemand moderne établie par Guido

Gôrres -^ accompagnée d'une notice préalable^ et d'une

traduction française ', consacrait définitivement le récit

courant de Windecke comme une des sources désormais

divulguées et accessibles de l'historique de ces faits.

Depuis, ces mêmes chapitres relatifs a Jeanne d'Arc

se sont trouvés reproduits, également transposés en alle-

mand moderne, dans une édition de vulgarisation du

chroniqueur niayençais, due à M. von Hagen. Insérée

en 1886 dans la collection bien connue des Gcschicht-

schreiber der dentschen Vorzeit, rééditée dans cette col-

in- 16; — Jeanne (TArc, cVaprès les chroniques contemporaines, par

M. Guido Gôrrcs, traduite de l'allemand par M. Léon bore, Paris,

i843, in-S"; 2" édit., Paris, 1S86, in-8°. — Ces deux traductions ne

coiKorennent pas Tappendice joint à l'ouvrage original dans les

deux éditions de 1834 et de 1835.

1. Dès 1838, Buchon, sans mentionner spécialement l'ouvrage

de Guido Gorres, révélait l'existence d'une partie du texte d'Eber-

tiard Windecke intéressant Jeanne d'Arc, à savoir la Consultation

de Poitiers. (Appendice à Chronique et Procès de la Pucelle, IX,

23.538, n. 1, dans Choix de Chroniques et Mémoires sur Vhistoire de

France, XV^- siècle [l. Vj, ap. Panthéon Littéraire .)

2. Procès de condamnation et de réhabilitation de Jeanne d'Arc. —
Publications de la Société de l'Histoire de France, 1841-1849,

5 vol., t. IV, 1847, p. 485-501.

3. Ibid., p. 486-501.

4. IbicL, p. 485.

5. Ibid., p. 486-501. Cette traduction, dont l'auteur n'est pas

désigné, s'inspire visiblement de la traduction de M. Léon Boré^

qui vient d'être citée ^p. 3, n. 5).
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lection en ISiM), cotlc piililit'alion, ulilc à jdiis d'un lilro,

présente un ensemble beaucoup plus complet que l'édi-

tion de Mencke^, mais ne paraît néanmoins devoir être

consultée que sous de sérieuses réserves-. Enlin, dans le

récent ouvrage du R. P. Ayroles, la Vrair .li'unne f/Wrc,

vient d'être donnée, en 1S9S, une revision de la traduc-

tion française insérée dans le l^/orès, revision qui suit,

à (jutdques moditications près, la version du recueil de

(Juiclieral \

Toutefois, le r(''cit courant d'f^borbard W'iiidecke,

ainsi mis à la porti'c d(! tous parles publicalious diverses

qui viennent d'être citées, est loin de contenir la tota-

lité delà relation consacrée par le chroniqueur allemand

aux év(''nements dont l'éclio |)urvenait alors de France,

par ('branlements successifs, jusqu'au cu'ur des pays

lîhénans.

A côt(' de la narration suivie des faits,— qui d'ailleurs,

dans la partie divulguée de l'œuvre de Windecke, se

trouve arrêtée court, de la façon la plus singulière —
en dehors de cet exposé narratif des faits, subsistait,

dans un texte plus complet, encore dissimulé aux re-

gards, toute une série d-» bruits, de nouvelles et de

1. flan Leben Konùj Siljmuml von Eherhard Windecke, nack liaud-

M-hriften iiberaetzt, dans la collection des Geschiclituchreibcr der

deutschen Vorzcit. — l''' édit., 1880 : livrais. 79; xv'- siècle, t. Il ;

— 2" édit., 1899, avec préface de M. Holder-Egger : t. I.XXXVll. I,e

fragment relatif à Jeanne d'Arc occupe les [wuagraphes -2^0-242,

p. i94-20;{.

2. Apiiréciation de celle puMIcilidii : lieidVisclicid, (iôttimjisclie

i/elehrte Anzeitjen, année 1881S, n" 10, p. 41*.»-428. — Cf. Arlhur
Wyss, op. cit., dans Ccntralhldtt fiir lid^liothcksirc^cn , année 1894,

n" 10-11, p. 433, l't HiiidtM-Egger, op. cit. voir note précédenlel,

Jl. XVll-XXI.

3. R. P. Ayroles, la Vraie Jeanne dWrc, I.S'.IO- 19(12, "j vol. iii-4",

t. IV (18981, p. 2()9-27:;.
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proj)Os, recneillip sur le spectacle exaltant dont la France

était alors le théâtre, spectacle qui, hors des frontières

françaises, passionna l'Europe de façon bien plus pénr-

trante et liien pins ai2:uë qu'on ne saurai! le sup-

poser.

En effet, dans un autre manuscrit de l'œuvre d Eber-

hard Windecke, depuis longtemps conservé à la biblio-

thèque impériale de Vienne, oii il porte actuellement le

n''2913, manuscrit connu etcité depuis 18il ', mais seu-

lement examiné à fond, vers 1890. par M. \Yilhelm Alt-

mann, conservateur de la bibliothèque de l'Université de

Greifswald -, se rencontre, entre autres additions no-

toires au texte connu de l'annaliste mayençais , toute

une suite imprévue, mais logique, à son récit courant

de l'histoire de la Pucelle, seul divulgué jusqu'ici ''. Ce

manuscrit paraît dater du milieu du xv*" siècle (peut-

être de 1456). selon toute vraisemblance. Il se pourrait

qu'il eût uuf" pi'ovenance strasbourgeoise '. Echos, l)ruits

1. Ce manuscrit était signalé dès 1841, de façon sommaire il est

vrai, par Hofl'mann von Fallersleben (ye?'::eic/t?(i.s,s dc7' aliilciif^clirn

Handschrift.cn der kh\ HofhihUothek zu Wicn, n° CXXXIX, Leipzig,

1841, p. 218). Le catalogue imprimé des manuscrits de la biblio-

thèque impériale de Vienne, au tome II, paru en 1868, le men-
tionne également {Tabiilœ codirum niannscriptonmi j^rn'ter r/rwcos

et orientales in Inbliulhera palntina Vindolwnensi aK^erraloriini,

l. Il, ISfiH, p. 1.H4. Cité par ReifTcrscheiil, dans Narhririitoi, 1887,

p. 5:30).

2. Wilbelni Altmann, Etudes citées ci-dessous (voir p. 7, n. I),

préface, p. v et p. 1-2.

3. Sur ces additions générales : — Altmann, Etudes citées ci-

dessous, préface, p. v; — édition intégrale citée ci-dessous (p. 7,

n. 2), préface, p. vni, xx,('t p. .^n-">22; — Arthur Wyss, op. cit.,

chap. H, dans Centru/li/all ffir liil)liollicl;siicscn, année 189Î-.

n" 10-11, p. 438-446.

4. Sur ces additions spéciales : — Altu)ann, Etudes citées ci-

dessous, p. 35-36, — éditi(ni intégrale citée ci-dessous, p. 2S4, 518-

521 ; — Arthur Wyss, loc. cit., cliap. 11, n" 6, p. 5-VI-liV.

5. Sur celte date et sur cette provenance : — Altmann, Eludes
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rapportés, dires populaires, document ofliciel final,

viennent y achever l'exposé d'ensemble commencé par

le récit courant déjà signalé, récit dont la brusque et

déroulante interruption, telle quelle se présentait, était

bien faite pour sembler incompréhensible.

Ainsi l'œuvre d'Ebcihard Windecke consacn^e à ce

grand souvenir oUVira désormais, par ces deux fractions

ajoutées l'une à l'autre, une cohésion naturelle et un

sens évident d'unité.

La mise en œuvre de cet élément nouveau a pro-

voqué, de la part de M. Wilhelm Altmann, deux publi-

cations successives. L'une, parue dès 1891, contenait

une étude spéciale de ce manuscrit 2913 de la biblio-

thèque impériale de Vienne, avec le texte in extenso

des passages inédits qui lui sont propres^. La seconde,

parue en 1893, constitue une édition intégrale de l'œuvre

d'Eberhard Windecke, précédée d'une introduction ci-i-

tique. riche en renseignements '. Cette inappréciable

entreprise, malgré d'inévitables défectuosités, reproduit

enfin, pour la première fois, dans son savoureux dia-

lecte archaïque du pays Rhénan, le texte complet et en

mainte partie inédit du chroniqueur mayençais \

Par une coïncidence curieuse, ces additions particu-

lières au manuscrit 2913 de Vienne se rencontrent dans

un autre manuscrit dont l'origine strasbourgeoise ne

citées ci-dessous, p. 3-4, 34, 35, cf. 14-16; — Arthur Wyss, loc.

cit., chap. I, p. 43'f-43r) et chap. n, n« 2, p. 439.

1. Stiidien zii Eberhart Windechc. MitteiluiKj bislier unbehnnnter

Abschnitte ^n/s Windechcs Wclt-Chronik. lîorlin. 1891, in-8", viii-

109 p.

2. Eberhart Windccha^ Dcnkwnrdujkeiten zur Gcsrliichte dcii Zeil-

alters haiser Sigmands zitrn ersten Maie rollslaiidi;/ Jieraiifiijegebeii.

Berlin, 1893, in-8°, XLviv-.'i92 p.

3. Appréciation de cette édition : Arthur NVyss, Eberhard W'iit-

deck iind sein Sigmundburh, dans Ccntralblatt fiir Bibliothekfitvesen.

année 1894, n" 10-H, p. 43.3-483.
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paraît pas disculée, manuscrit aujourd'hui conservé à la

bibliothèque de Hambourg, et dont l'intérêt a été si-

gnalé pour la première fois par M. Wallhor. — Ce

manuscrit contient égalomont toute la partie antérieure

de To'uvre d'Eberhard Wiiidecke relative aux actes de

la Pucelle. 11 paraît constitué par un recueil de mé-

langes, formé et transcrit au milieu du xv" siècle (peut-

être en 14.")!), à peu près en même temps, mais un peu

plus tôt que le manuscrit 2913 de Vienne, par un cer-

tain Jordan, de Strasboui-g '. Il présente, pour son en-

semble, plusieurs variantes dont le tableau est dressé

dans l'appendice de l'édition de M. Altmann (jui lui est

spécialement consacré ''.

C'est donc au milieu de l'œuvre générale et complète

d'Eberbard Windecke, ainsi restituée dans son vrai

jour, que viennent s'encadrer, à leur place et à leur

rang, les singuliers échos sur lesquels le travail ici en-

trepris attire l'attention.

Le chroniqueur qui put ainsi recueillir ces voix de

la foule, dans leur éphémère mobilité, au moment oii

elles parvenaient de France aux bords du Rhin, possé-

dait à un degré assez étendu la connaissance et l'ex-

périence de notre pays.

1. Edition intégrale trEberliaid Windecke, citée ci-dessus (p. 7,

n. 2;. Préface, p. xx, etAddiLions etcorrections, I, p. 517-o21.— Sili-

ce manuscrit et son premier sii^nalement, voir l'élude de M. Wal-

ther, Zicei strassbui^gii^che Handschriften der hambim/er Studtbi-

bliothck, dans Verzeidmiss der Vorlesungen am liamh. Almd. und

lieal-Gymnasium, 1880, p. 1-15. — Consulter Arthur Wyss, Eberhard

Wuideck und sein Sigmundbiœh, dans Centralblatt fiir Bibliotlieks-

ivesen, année 1894, no^ 10-11, cliap. ii, n° 6, p. 439, 441, 44-2, 444.

Sur la personne de « Jordan », voir Altmann, loc. cit., p. 517, et

Arthur Wyss, loc. cit., p. 439.

2. P. 518-521. Toutes les variantes de quelque portée, concer-

nant les textes publiés in extenso dans la présente étude, ont été

signalées en leur lieu.
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l'^boiliaiJ \\ iiidecke ' — celle forme païaîl la pré-

férable' — n(' à Mayence vers 1380, d'une famille

marcliaiidc, tioiil le l()i;is patrimonial, situé près du

Fischlhor, était comnjunémenl connu sons la dési<iiia-

tion « /iim Windeckc'' », avait mené, très jeune, une

existence de pérégrination et d'errance à travers l'Eu-

rope, qui lavait familiariséde bonne heure avec l'aspect

et les mœurs de mainte contrée étrangère.

A treize ans, il a quitté la maison paternelle, et,

comme pacotilleur ou commis de marchands, reparais-

sant de temps à antre au pays natal de Mayence, il court

les places commerciales d'Allemagne, Worms, Fi-anc-

fort, Nuremberg, puis circule en Bohème par Eger et

Prague. En 1396, par les Pays-Bas, il gagne Paris, où

il fait un long séjour de trois ans, dont malheureusement

il ne nous transmet que la simple mention '% et d'où, eu

131)9, on le trouve rentré à Mayence. Très peu après, en

1400, il entre au service du duc bavarois Etienne II, de

la ligne d'Ingoldstadt, le mari de Taddea Visconti et le

père de la reine de France Isabeau-', puis revient de

1. Les renseignements qui suivent sur la vie d'I<]beihard Win-

decke sont tirés : — de la prélace de l'édition de AI. AUniann

(cliap. m, Windeckes Lehensgaïuj, p. xxv-xxxix) ;
— de l'étude de

Droysen [Ebcrltard Windcck, dans Ahhandiungen der kôniglich

sàcItsUchen Gcselkchafl der Wissenschaften, t. III [Philoloi/iscli-

historischc Classe, t. Il], IS")?, p. 149-229) ;
— de l'étude de M. Arthur

Wyss {Ehevhard Windeik und. sein Siçimundlnich, dans Centralblatl

fur Whiiothekswesen, année 1894, n*"* 10-11, § 7, p. 463-466).

2. Sur ce point, Altmann, préface, p. xxv, n. 60. Cf. cependant

Arthur Wyss, loc. cit., p. 463 : forme : Windeck. En tout cas, les

formes telles (]\w : de Windeck, ou toute autre de ce genre, pa-

raissent à éliminer.

3. Sur ce point, Altmann, ihid., id.

4. Premier voyage. « ...also gon Paris. Da was ich dri: jore und
zocli wider von Paris... » Ed. Altmann, chap. v, § 8, p. 6.

5. Fille de Rernabô Visconti, co-seigneur de Milan, en même
temps que sou frère fialoazzo II, puis que son neveu Giangalcaz-

zo. Isabeau de Havière, petite-lille de liernabô par sa mère
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nouveau en France en compagnie de son maître. Après

trois ou quatre semaines d'un si'jour à Paris, à propos

duquel il mentionne ([uelques traits des lapports r»'ci-

proques du duc d'Orléans et du duc bavarois', il re-

prenait, par la cour ducale de Brabant, la route de

Cologne, où il parvenait dans les premiers jours de

novembre, et d'où il reparaissait à Mayence. Ratisbonne.

puis Vienne, la Hongrie, le Frioul et Venise, le voient

pérégriner de 1402 à 1410, avec Bude pour centre,

affairé pour son compte, ou pour des négociants nu-

rembergeois.

En 1412, il est enfin entré au service de Sigismondde

Luxembourg, l'entreprenant roi de Hongrie qui vient

de saisir l'empire. Employé par lui comme intermédiaire

en quelques-uns de ses multiples trafics financiers, il

demeure désormais, de longues années durant, attaché

aux affaires de trésorerie du souverain, étroitement au

courant des intérêts et de la politique de la cour impé-

riale, sans résider toutefois de manière permanente au-

près du prince. Il passe avec lui, l'an suivant, dans la

haute Italie, à Crémone, puis de là, pour son propre

compte à ce qu'il semble, gagne la Pologne, ensuite le

Brandebourg. En 1415, au fort du Concile, il apparaît à

Constance, où son humeur fantaisiste compose un pi-

quant « dit rimé des filles de joie- », curieux et amu-

sant reflet des mœurs contemporaines.

11 est aux côtés de Sigismond, dans le long et difficile

Taddo.i, et Valealine Visconti, pelite-fille dedaleazzo II par son

père Giangaleazzo, étaient, par Ir- sang italien, cuusines issues de

germaines.

1. Second voyage. « Do warent wir zu Paris wol dri wochen... »

Ed. Altmann, chap. v, § 9, p. 7.

2. « Disliodelin was gemachl zu Cdstoiiz, daz lian icii in gemaht
uiid lliun siliriben... ». Ed. Altinanii, cliap. c(.i,\\. 5; 322, |). 280-

2«2.
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parcours (|iic lempcreur onlreprend ù travers la France

du Midi, jusque sur le territoire aragonais, à la pour-

suile (le ranlipa|)e Henoîl Xlll, |)onr essayer en vain

de clore paciliquement le schisme en obtenant son abdi-

cation volontaire. U suit Si^ismond à Perpignan, en

1415, puis se dirige en sa compagnie, en 1416, vers Paris

et le Nord, lors du voyage de médiation politique entre

France et Angleterre, que l'empereur, à la suite de la

journée d'Azincourt, a grellé sur l'échec de la négo-

ciation pontilicale. 11 revoit Paris pour la troisième fois,

excursionne entre temps en Flandre, à Bruges, rejoint

à Saint-Denis l'empereur en partance pour Calais',

passe avec lui en Angleterre, repasse sur le continent,

et, après divers détours, ayant touché barre àMayence,

le retrouve en 1417 à Constance, à la fin du Concile, où

il voit l'élection de Martin V et la cessation du schisme.

Expédie' Tan suivant par Sigismond auprès du nou-

veau pontife, alors hautement en route pour Rome, il

joint, par le Gothard, le pape à Pavie, l'escorte à Milan,

passe auprès du marquis de Montferrat, jmis du duc de

Savoie par le mont Cenis, et, après une halte a Mayence,

va suivre l'empereur, Fan d'après, en Hongrie, à Bude.

En 1 1-20, il accompagne Sigismond à la tenue du Reichs-

tag de Breslau, puis à l'expédition de Prague contre

les Hussites, s'emploie en 1423-1424, tant de la part de

l'empereur que de l'archevêque de Mayence, a diverses

négociations (liplomali([ues concernant la succession de

Cueidre et de Juliers.

Enfin, en 1425, il se fixe à Mayence, oîi la faveur

impériale, non sans léser d'autres droits, lui concède

la l'iMiue (rmic pai'lie des péages du Rhin, revenu iixe

I. Troisième voyage. Ed. Altmaïui, ctiap. lxxi, .^ 73, p. (io ; cf.

lap. xciv, 5; 107, p. 91-92, chap. ccxxu. Ji 238, p. 199-201.
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el dos plus enviables auquel il ajoute, semble-l-il,

diverses opérations de banque. Mêlé de près, de 142(S

à 14132, aux luttes politiques des factions qui se divisent

la t'ité de Mayence, il figure comme membre de la

Commission des Dix, violemment imposée par le parti

des Métiers pour la rélorme des finances, puis de la

députation constituée pour consacrer la cessation des

troubles. (Test dans sa ville natale, sauf une courte

présence au Reichstagde Straubing, à la lin de Tété de

1430, qu'il passe en tout cas l'espace de temps marqué

par l'apparition et les hauts faits de Jeanne d'Arc,

événements qu'il note avec une si heureuse initiative,

et dont la préservation par ses soins provoque celte

('tude actuellement poursuivie sur son nom.

Les dernières années de la vie d'Eberhard Windecke

semblent s'être passées à Mayence, occupées au soin de

ses alfaires et à la défense de ses intérêts privés atta-

qués par ses rivaux. On le trouve encore agissant à la

lin de 1439. En 1440, il parait avoir cessé de vivre, la

soixantaine à peine atteinte, dans la plénitude de son

âge et de ses facultés.

L'uMivre qu'il laissait ', composition où les souvenirs

personnels surgissent si fn-quemment du corps même
du récit, présente beaucoup plus l'apparence d'un as-

semblage de matériiuix historiques relatifs au règne de

l'empereur Sigismond (jue d'une biographie rédigée du

prince. Cette biographie, limitée et arrêtée, le .S'z^-

iiiiunlhiich'-^ le lÀrrc de Sif/is/jintu/, il paraît bien

i. Les lenseigiiomentsqui suivenl sur l'd'uvre trEberhard Win-

decke sont tir(''s de la i)réfacc do l'édition de M. Altmann(cliap. iv,

Zur Charakteristik (1er Dciilncui-diylu'itcn Wimlcckes, p. vii-viii et

XX.MX-XLVIll).

2. Ihiil., |i. vii-viu.
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avéré qu'Eberhard Windccko lavail éditée à part,

commo iiii oxtrail esscMitiol do son vaste rtxueil ; en

tout cas. elle a dispai'ii ou ne se retrouve pas. La forme

unique sous laquelle l'ieuvre survivante nous est pai'-

venue, à laquelle son plus récent etsavant éditeurassigne

le titre de Itnthici'irdiijhi'ilrn ', de Mémorial pour servir

à l'histoire de remi)ereur Sigismond et de son temps,

représente donc, comme son nom l'indique, un cadre

extensible où viennent s'incruster, au milieu de la trame

d'un récit constamment suivi, des documents, des pièces

originales de toute nature, matières premières précieuses

par leur diversité comme par leur autlienticité, témoi-

gnages journaliers des faits contemporains de l'auteur

et preuves de sa cui'iosité attentive à les noter, à les

réunir et à les préserver.

Les textes relatifs àl'histoii-edela Pucelle, qu'Eberhard

Windecke a transcrits et conservés, et tels qu'ils appa-

raissent dans l'édition défini ti ve de M. Altmann ', peuvent

se diviser en deux reprises distinctes.

La première série offre un récit continu, poursuivi

en trois chapitres, menant les faits depuis la venue de

Jeanne d'Arc auprès de Charles Vil, à Chinon, jusques

et y compris le sacre de Reims, soit de février à

juillet 142U '.

C'est la fraction (|ui a été reproduite par Quicherat,

dans son recueil du Proche d'a[)rès la transposition en

allemand moderne Sue à Guido Gorres, et qui figure

aussi, également transposée en allemand moderne,

dans la publication de M. von Hagen'*.

1. Ed. AlLmann, Pirface, cliap. iv p. vu et ii. 1.

2. Chap. ccLi.\-ccLxu, § 29o-.3iO, p. 24.Ï-260.

6. Ctiap. ccLi\-ccL.\i, .^ 29o-.{0:^, p. 245-254.

4. Voir ci-dessus, p. 3-5.
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Cette première série était la seule connue, jusqu'à la

récente édition de M. Altniann.

La seconde série com})i"end, soudée à la tin de la

première, une suite d'informations sans date précise,

une succession d'échos et de nouvelles à caractère visi-

hlemeul thaumaturgique, où semblent rassemblés in-

tentionnellement divers faits miraculeux de l'ordre le

plus excessif, propres à frapper au point le plus sensible

l'imagination excitable des foules '.

C'est la fraction que le manuscrit 2913 de la biblio-

ilièque impériale de Vienne est seule à présenter-'.

Cette seconde série est celle que l'édition récente de

M. Altmann a été la première à révéler, et qui paraît

être demeurée inutilisée jusqu'ici.

Est-ce le caractère d'addition au récit continu, carac-

tère que ces informations présentent à un degré assez

marqué, est-ce leur forme par trop accentuée de lé-

gende, qui a fait exclure cette seconde série de la plu-

part des manuscrits, en ne la conservant que dans le

manuscrit 2913 de la bibliothèque impériale de Vienne?

Peut-être ces deux motifs ont-ils concouru l'un comme

l'autre à ce bizarr(; ostracisme.

1. Cliap. ccLXi, S 304-309, p. 2:i4-2o7. Pour ce iiui concerne le

chapitre cclxii, i^ 310, p. 257-260, voir ce qui en est dit plus loin.

2. Voir ci-dessus, p. 0.



PARTIE II

PREMIÈRE FRACTION DU RÉCIT

EXAMEN ET COMMENTAIRE

Appoints de l'édition critique de M. Altnuinn. Texte oriijinal,

cadre, division générale, additions et variantes.

Examen spécial des trois pièces transcrites, après un court

préambule, en tête du récit de Windecke.

Les Vers latins sur Jeanne d'Arc. — Texte latin de Windecke. —
Texte restitué. — Traduction allemande ancienne. — Traduc-

tion française ancienne.

La Consultation de la commission d'cnquctc de l'oitiers. — Texte

allemand de Windecke. — Traduction. — Commentaire.

La Lettre de Jeanne dWrc aux Anglais. — Authenticité de ce docu-

ment. — Vœux en faveur de la France, sinon rédigés, au moins

transcrits par la chronique allemande, con jointement à la lettre.

— Texte allemand de Windecke. — Traduclion. — Commen-
taire.

Examen général du récit dEberhard Windecke. — Préambule,

précédant la transcription de ces trois pièces : relation géné-

rale des faits : similitudes avec la Chronique de Tournai. —
Origine française de la source commune : délimitation des par-

ties similaires des deux textes : caractères épistolaires de la

source commune, plus manifestes dans le texte allemand.

Remarques particulières. — Chinon. — Le sire de Retz. — La

Sologne. — Les Français. — La Hire. — Jargeau, Meung, Beau-

gency. — Possibilité de la rédaction en langue latine de la

source commune primitive.

La première reprise du récil dEberhard W iudecke,

cest-à-dire la relation continue des faits, bien que di-
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vulguée depuis liniliative de Guido Gorres et de Qui-

cherat, n'en reçoit pas moins, du fait de l'édition critique

de M. Altmann, l'appoint d'un inl(M"èt nouveau des plus

appréciables.

C'est d'abord la i)n'mière fois que ce l'écit devient

pratiquement consultable sous sa forme réelle de ré-

daction exacte, archaïque et pittoresque. Nul, à ce point

de vue, ne se plaindra de relire, dans le savoureux

MiUelhocli<li'iilsch du linaucier-chroniqueur de Mayence,

la narration des merveilleux événements qui se déroulent

depuis l'entrevue de Ghinon jusqu'au sacre de Reims,

événements sur lesquels la source allemande, en cer-

tains points, fournit des renseignements personnels et

uniques ^

L'édition permet aussi de constater le cadre i)l\ se

trouve intercalé le corps du récit d'Eberhard Windecke,

ce que ne pouvait présenter l'extrait de Guido Gorres

reproduit par Ouicherat dans son recueil du Procrs.

Il en résulte que la relation des faits concernant la

Pucelle est insérée à la suite de notations intéressant

uniquement les atfaires d'Allem.igne, sans aucune trace

de transition -.

Se présente en outre une division générale en cha-

1. Un en jugera par la reproducLion des articles qui forment la

quatrième partie de la présente étude.

2. Ed. Altmann, chap. cclvui, p. 2i-4-24.-) : afTaires de Strasbourg,

27 février 1429. La disposition de la publication de M. von Hagen
perraettaitde se rendre compte de ce cadre 'chap. cc.\xxix,p. I'J4).

l/édition de M. Altmann fait voir que, sur ce point, le manuscrit

2913 de la bibliothèque impériale de Vienne n'ajoute aucun apport

nouveau. Pour i-e rjui concerne le cadre terminal, voir ce qui est

dit du terme du chapitre ccl.\u, plus loin, p. i;.{2.
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pitres, munis de titres, qui éclaire sensiblement toute

la disposition du récit '.

CCLIX. — Hie scliicket der konig' von Frankrich sin Irel-

feidich botscliaft zii der Jungfrouwen, die gar vil wonders

treip in Frankrich-.

Ci envoya le roi de France son excellent message à la

Pncelle-^ laquelle accomplit très grand nombre de merveilles

en France.

Le sens de cet intitulé : message du roi envoyé à la

Pucelle, — schickel der konig sin botschaft zu der Jung-

frouwen — s'explique de la façon suivante. Dans le

cours de ce chapitre (après une courte entrée en ma-

tière et Tinsertion d'une pièce de vers latins sur Jeanne

d'Arc), se trouve mentionnée la mission confiée aux

enquêteurs réunis à Poitiers au sujet de la Pucelle, men-

tion présentée, dans ce chapitre, sous la forme suivante :

!. [.e recueil manuscrit du Slrasbourgeois .Tordan, qui, comme
il a <'t«'' expost', contienl toute la relation d'Eberhard Windecke
sur la Pucelle (voir ci-dessus, p. 7-8;, présente ici une sorte de

titre général. (Altmann, éd. d'Eberhard Windecke, Add. et Corr.,

I, p. 518.) — Sur la traduction de " Jungfrauw - par « Pucelle »,

voir ci-après, Lettre aux Anglaii^.

« Diss ist die geschicht der Jungfrauwen uss Lotringen geborn,

die dem konige Ivarolo zii Frankerich zïi helfe quame vvieder die

Engelschen und sie half in cronen zii Renss nach Frankericher
ordenung, al/ hienatli geschriben steet ; und geschacli dis anno
Domini 142U. ..

« S'ensuit l'bistoire de la Pucelle née de Lorraine qui vint en
Taide du roi Charles de l'rance contre les Anglais et aida à le cou-

ronner à Reims selon la coutume de France, comme ci-après se

trouve écrit ; et ce l'ut en l'an du Seigneur 1429. »

1. Ed. All-manu, p. 2k1. — Ce titre figurait déjà, avec une diffé-

rence de numérotation des chapitres (ccui), dans la publication

de Guido Gorres et celle de Quicherat {Procès, t. IV, p. 486). Il est

également inséré dans la publication de M. von Hagen (chap. ccxl,

p. 19Î-.)

'i. Sur la traduction de " JungIVouw » par « Pucelle », voir plus

loin. Lettre aux Amjlais.
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« Ce sont les articles qui arrêtés ont été par ceux que

le roi avait envoyéi^ à la Pucelle pour faire information

sur le fait de savoir s'il faut lui porter créance ou non. »

« Dis sinl die artikel, die geben sint von den, die der

konig hette gesant zu der Junkfrouwen su zii besûclien,

ob man ir glouben soit oder nit '. >/

Ces « articles » ne sont autre chose que la célèbre

consultation émanée de la commission d'enquèle de

Poitiers -.

Ce chapitre, comprenant les paragraphes 295 et 296,

s'étend jusqu'à la fin du texte du document ainsi rap-

porté '.

CCLX. — « Hie santé die JungfrouAve dem konige von

^Engelant''] einen brief, darinne er selien soit, wie er sich

in allen sinen saclien halten solte •', »

(( Ci envoya la Pucelle au roi [d'Angleterre] une lettre où

il avait à voir comment il avait à se comporter en tous ses

faits ^ »

1. Ed. Altmann, p. 240.

2. Sur ce document, voir ci-après.

3. Ed. Altmann, p. 248. — Quicheral, Procès, t. IV, p. 490.

4. Le texte des manuscrits semble porter : « dem kouige von

Frankricli », au roi de France. Sur l'évidente rectiticafion (pii

s'impose ici, voir la note de M. Altmann, p. 248, note /'. Je crois

pouvoir rétablir ici « [Engelant] ->.

5. Ed. Altmann, p. 248. — Ce titre ne figure pas dans la publi-

cation de (iuido tiôrres et de Quicherat (voir Procès, t. IV, p. 490).

Dans la publication de Guido Gorres reproduite par Quicherat, la

lettre de la Pucelle aux Anglais, qui forme le début du chapitre,

ayant été supprimée, avec avertissement préalable de sa présence,

— l'intitulé du chapitre a été laissé de côté en même temps que

le document omis. Titre et document sont insérés dans la publi-

cation de M. von Hagen (chap. ccxli, p. 196).

G. Le recueil manuscrit du Strasbourgeois Jordan présente ici

une rédaction dont voici la variante. (Altmann, éd. d'Eberhard

Windecke, Add. et Corr., I, p. 519.) — Sur la traduction de « Maget »

par << l'ucelle », voir ci-après, Lettre aux Anglais.

« item diss ist der brief, den die Maget dem kiinige von En-
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Le sens de cet inlilulé s'explique suffisamment par

la présence, en tête de ce chapitre, du texte de la célèbre

lettre adressée par Jeanne d'Arc à Henry VI, au duc

de Bedlord et aux trois commandants anglais de l'arniée

de siège d'Orléans '.

Ce cha})itrc. com])r('iuiiit les paragraphes 208 à :](IU,

s'élend jusqu'à la Un de l'exposé d'un entrt;lieu de

Jeanne d'Arc avec le confesseur du duc de Bi'etagne -.

CCLXI. — " llie reit die Jungfrouwe in Frankricli uiid

koment die Engelscheii gar stark, und do die Engelschen die

Jungfrouwe sohent, do flulien sie und wurfent ir l)ogen

hinweg. »

« Ci chevaucha la Pueelle en France et s'assemblèrent les

Anglais à grande force, et quand les Anglais aperçurent la

Fucclle, adonc s'enl'uirent-ils et jetèrent au loin leurs arcs^. »

Le sens de cet intitulé s'explique de lui-même, ce

chapitre contenant relation de la bataille de Patay et de

la panique anglaise qui suivit l'action.

Ce chapitre, comprenant les paragraphes 301 à 309,

s'étend jusqu'à la fin des échos dont on a signalé la

gellant und deni Rogal saute iii zïi wiedersagen und darzû iii zii

raten gotlichen rat. >

« Ilem s"ensuit la leltro que la Pueelle envoya au roi d'Angle-

terre et au Hégent pour le défier et en outre pour lui conseiller

le conseil de Dieu. »

i. Sur ce document, voir ci-après.

2. Ed. Altniann, p. 253. — Quicherat, Proccs, t. IV, p. 498.

3. Ed. Allmann, ji. 2o3. Ce titre ne figure pas dans la publication

de (iuido (iorres et de Quicherat (Voir Procès, t. IV, p. 498). Dans
la publication de (iuido (iorres reproduit par Quicherat, la partie

du lextr d"F\borliaid Windecke où figure ce chapitre se trouve

inipriinée avec la lin du chapitre précédent, non pas dans le corps

de l'ouvrage, mais dans l'appendice (sur le point de démarcation,

voir Procès, t. IV, p. 496, n. 2), où n'a été établie aucune division

par chapitre. Ce titre est inséré dans la publication de M. von Hagen
(chap. ccxLii, p. 202;.
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nouveauté '. Il présente donc a ce point de vue deux

portions. — Une première, qui se trouve déjà publiée,

par Guido Gorres, dans le Procès, puis par M. von

Hagen : c'est la seule à laquelle convienne rintitulé de

ce chapitre cclxi (§§ 301, 302, 303). — Une seconde,

récemment encore inconnue : celle-ci ne se rencontre

que dans les travaux de M. Altmanii (§§ 304, 305, 306,

307, 308, 309 -).

Enfin, plusieurs variantes et môme de notoires addi-

tions, provenant du manuscrit 2913 de la bibliothèque

impériale de Vienne, rendent la nouvelle édition de

cette première fraction du récit d'Eberhard Windecke

précieuse à plus d'un titre '^

Le récit d'Eberhard \\ indecke débute par une courte

mention de la venue de Jeanne d'Arc vers Charles VII

et un bref exposé des promesses qu'elle aurait exigées

du roi au cours de ses premiers entretiens avec lui''.

La mention de la venue de Jeanne d'Arc est comprise

entre ces mots : « Du solst wissen, das in der selben zit

der konig von Frankrich und die Engelschen in krieg

Avorent... » — et ceux-ci : «... also du horen wurst. »

— « Or sachez que, au temps même où le roi de France

et les Anglais étaient en guerre... » — «... comme allez

l'entendre. >-

L'expos{' des promesses (\\\ roi s'encadre entre ces

mots : <' Item zum erst(>n als die Maget... » — e( ceux-

{. Ed. Altmann, p. 2;')7.

2. Ed. Altmann, p. -i;i;{, T.W ot, p. 2."i4-2:i7. Pour le lilrr du

diap. ncLxii, p. 2^)7, voir ce qui en est dit plus loin, p. t31-i:{2.

:{. Pour ces derniers points, voir toute la suite de cette partie H.

i. Cha|). ccLix, début du paragraphe 29o, }). 24o-246. Ce passage

forme le début du chapitre cclix. dont on vient d'examiner le

litre.
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ci : «( ... es werirunt oder vii;cnl. » — « llcm d'ahord

quand la Pucelle... » — « ... qu'ils soient amis ou enne-

mis '. »

Dans celle entrée en matière, le texU; de la nouvelle

édition ne présente pas de variantes ou d'additions par-

ticulièrement notables, mais ollVe tout son inlérct de

rédaction originale '-'.

Puis, sans transition ni explication, se présentent

consécutivement trois documents insérés ', dont l'exa-

men minutieux, dans la nouvelle édition, s'impose à

tous égards, à savoir : des \'e/s latins sur la Pucelle, la

Consultation de la Connnission cFenquête de Poitiers et

la célèbre Lettre de Jranne d'Arc aux Anglais '.

1. Sur lu liaduction de « Maget >. par -< Pucelle », voii' ci-après,

Lettre aux Anglais.

2. Le manuscrit slrasbourgeois de Jordan, à cette place, omet

tout ce passage. Il en inscrit une partie, celle mentionnant les

promesses de Charles VII à Jeanne d'Arc (sans variante notable

d'ailleurs), en un autre lieu, à savoir en tête du texte de la Con-

sultation de Poitiers, oii il l'interpole. (Voir ci-après, Consultation,

p. 31), n. 3, et p. 3H, n. 4. )

3. Suite et fin du chapitre ceux, dont on vient dexamine)- le

titre; début du chapitre cclx, dont le titri' vient aussi ifètre exa-

miné.

4. Voir leur examen immédiatement ci-apiès.
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Il s'agit ici du texte poe'tique bien connu, repi'ésentant

non pas une prophétie, mais simplement une compo-

sition latine de seize vers, fabriquée à l'occasion de l'ap-

parition de la Pucelle, avant la libération d'Orléans, en

mars ou avril 1429.

Virgo, puellares artus induta virili

Veste, Dei monilu properat relevare jacenlem

Liliferiim re2;'em

Et modo nullus erit Anglorum pardiger hostis

Qui se Francorum pra^sumat dicere regem.

Ces vers, transcrits, non seulemenl dans le manus-

crit 2913 de Vienne, mais encore dans d'autres manus-

crits', sont insérés dans le récit de Windecke, immé-

diatement après l'énumération des promesses exigées du

roi par Jeanne d'Arc, à Chinon. Us se présentent sans

autre titre ni indication, à la suite des mots : — « es

wer frunt oder vigent », de l'édition Altmann- :
—

« es sey Fremd oder Feind », de l'édition du Procrs'K

Ce texte se rencontre déjà, à plusieurs exemplaires,

avec diverses variantes de lecture ou de prosodie, dans

les témoignages historiques conlcmporains relatifs à la

I. Sur ce i)oiiit,, voir ci-après, |iai,'i' suivante.

2. Cliaii. ci:li\, i; 295, p. 240.

:L t. IV, p. 487.
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Pucellc, mais, circonslanco assez sinp,uliôro, toujours

chez des chroniqueurs étrangers ou lointains.

C'est ainsi qu'il figure : — dans le recueil d'origine

bretouTie dû au scribe « A. de Kaerrymell ' », où une

traduction franç;aise contemporaine raccompagne-; —
dans le Hegistre Delplùnal de Mathieu Thomassin ';

—
dans le Scotichronicon de l'Ecossais WaUer Bower'*; —

1. Bib. n;it., ms. IV. 979 |anc. fonds franc. 7301], fol. 80 v«-82 v»,

voir fol. Si V". — Découvert ot publié en 1827 par Buchon, Appen-

dice <à Chronique et Procès de la Pucelle, V, aj). Collection de Chro-

niques nationales françaises, t. XXXIV [Monstrelet, t. IX], p. 404-

410, voir p. 406. — La présence de ces vers dans ce manuscrit est

simplement signalée par Quicherat, Procès, t. IV (1847), p. 30"),

n. 2. — Sur ce manuscrit et son contenu voir Paulin, Paris, les

Manuscrits français de la Inbliothèque du roi, t. VII (1848), n° 7301,

p. 377-384.

2. Buchon {loc. cit., p. 406-407) y a joint une traduction con-

temporaine en prose, transcrite dans ce manuscrit (fol. 81 v") à

la suite des vers latins en question. On la trouvera ci-après. Dans
le manuscrit indiqué dans la note précédente, cette version fran-

(^aise porte le litre : << Exposition ».

3. Bibliothèciue municipale de (irenoble, voir Cntakxjue (/cnéral

des manuscrits des bibliothèques publiciues de France, Départements,

t. VII, n" 10">2. — Découvert et publié en 1838 par Buchon, Appen-
dice à Chroniciue et Procès de la Pucelle, IX, dans Choix de Chro-

niques et Mémoires sur Vhistoire de France, xv siècle [t. V], ap.

Panthéon littéraire, p. 534-o4i, voir p. î)37. Buchon y a Joint

(p. 537, n. 2), mais sans indication de source, la traduction con-

temporaine qui vient d'être mentionnée dans la note précédente.
— Reproduit par Quicherat, Procès, t. IV, p. 30.^, par le R. P. Ayroles,

la Vraie Jeanne d'Arc, t. III, Pièces Just., D, p. 628, avec traduction

moderne, p. 2")8-2")9.

4. Continuation du Scotichronicon de John de Fordoun, 1. X\',

chap. xxxvi (Ed. Walter Goodall, Edimbourg, 1739, 2 vol. in-fol.,

t. II, p. 466). La présence de ces vers dans le texte de Walter Bower
est simplement signalée par Quicherat, Procès, t. IV, p. 481, qui

renvoie au texte du Weuistre Dclphinal de Mathieu Thomassin, au

tome III du Procès, p. 30^'). De même, P. Ayroles, la Vraie Jeanne

d'Arc, t. IV, p. 298. En réalité, le texte édité par Walter Bower
{loc. ct^) ne comprend que neuf vers sur seize que comporte la

totalité de la tirade et s'arrête avec le vers :

<> Marte puellari Gallis stfrnenlibii.s illos. >/
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dans un cartiilaire de Thérouanne '
;
— dans la Chroinca

Novella du dominicain de Llibeck Hermann Korner-'.

Enfin il se rencontre dans le recueil manuscrit du

Strasbourgeois Jordan, où il figure dans les mêmes con-

ditions que dans l'a'uvre de Windecke". Il y est suivi

d'une traduction allemande contemporaine'', la seule

version tirée du latin connue jusqu'ici, avec la version

française d'origine bretonne signalée par Buchon. Dans

ce recueil de Jordan, ce texte vient en troisième lieu,

avec la disposition suivante : Consultalion de la Com-

mission d'enquête de Poitiers; Lettre de Jeanne d'Arc

aux Anglais; Vers latins sur la Puce lie.

1. » Un cartulaire de l'Eglise de Térouanne », cité, sans autre

identification, par le baron Kervyn de Lettenhove, dans les notes

de son édition de Chastellain [Œuvres de Georges Chastellain, t. II

(1863), p. 40, n. 1].

2. Eckhart, Corpus historicum mediiœvi (Leipzig, 1723, 2 vol. in-

fol.), t. II, part. III, col. 431-1344, voir col. 1293. — Indiqué par

le R. P. Ayroles, la Vraie Jeanne d'Arc, t. IV, p. 281. — Hermann
Korner attribue ces vers, tout à l'éloge de la Pucelle et visible-

ment émanés du parti français, à l'Université de Paris. « Cujus

quidem originis conditiones, vitic terminum et verborum pro-

gnosticationes Universitas Parisiensis quibusdam metris complec-

titur, dicens : Virgo puellares » (Eckhart. loc. cit., col. 1293.)

Supposition insoutenable et qu'il serait oiseux de réfuter.

3. Altmann, éd. d'Eberhard Windecke, Add. etCorr., I, p. 519.

Dans le recueil de Jordan, ce texte porte un titre spécial :

« Diss sint die vers, die die meister der Heiligen (ieschrieft fùn-

den haut in der prophecie zii Frankerich. >'

« Ce sont les vei^s que les maîtres en Théologie ont trouvés dans

les prophéties de France. »

A cette place, M. Altmann publie, comme texte corrigé de ces

vers, le texte présenté par le Registre Delphinal de Mathieu Tho-

massin, tel qu'il est édité par Quicherat dans le Procès (au t. IV,

p. 30.Ï).

4. Altmann, éd. d'Eberhard Windecke, Add. et Corr., I, p. 519-

520. On la trouvera ci-après. Dans le recueil de .lordan, cette

version allemande porte un titre spécial :

« Diss ist das Tiitsche uber die verss. »

Il C'est l'Allemand sur les vers. »
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Je puis encore le signaler dans IVeuvr»' du francis-

cain brandebouri^eois Mattliias Dorinjjr, continualeur de

la chronique brunswickoise de Dielricb i^^ngelhusen,

œuvre où il ne semble pas avoir encore été soupçonné

jusqu'ici ^

Dans la transposition de Guido Gorres reproduite par

Quicherat', il avait été passé sous silence, sans mention

de sa présence dans le texte de Windecke. M. von Hagen,

dans sa publication, en indique l'existence et le lieu

exact d'insertion, sans toutefois le reproduire-'.

Il est intéressant, néanmoins, de voir ce morceau de

facture ainsi reproduit une fois de plus par les contem-

porains, et de constater sa pénétration à Mayence. On

remarquera que, sur les huit exemplaires préservés qui

en sont actuellement connus, quatre se retrouvent en

Allemagne, où Hermann Korner à Ltibeck, Eberbard

Windecke à Mayence, Jordan à Strasbourg-, Matthias

Doring- en Brandebourg, ont eu entre les mains et ont

cru devoir signaler cet élément singulier de la légende

immédiate de Jeanne d'Arc.

1. Mallliias Doring, (".ontinualion de la clironi(|ue de Dietricli

Engelhusen : dans .loliann-HurUliard MencUe, Scriptoreii rerum
Gcnnaukarmu, t. III (1730), I, col. i-(')4, voir col. 5-6, dans Riedel,

Codex diplomatie un Braudenbiirç/etisis, Divis. IV, t. I (1862), V.

p. 209-2o6, voir p. 212-213. — Indiqué par Walllier, Zicei stras.^-

bui-ijisclic Haiidsclirifteu dcr hamhurç/er Stadthih/iotheb, dans Vei-

zeicftniss dcr Vurlesunijen am hartib. Akad. and Reat-Gymnaduin,

1880, p. 1-15; par Lorenz, Deutschlanda Gescliichtsquellen im Mittel-

alter, 2W-d., 1887, t. II, p. 298, n. 1 ; voir Altmann, Add. et Corr., I,

p. 517. — Matthias Doring attribue ces vers, — évidemment d'après

la même source erronée que Ilermann Korner — à un « savant de

Paris ». < De qua quidem doctus Parisius sic scripsit. )> Mencke,
loc. cit., col. 5; Riedel, lue. cit. p. 212.

~

2. Les éléments d'information fournis par les diverses éditions

ne permettent pas de voir si le manuscrit de Windecke, qui a

servi de base à la publication de tiuido (iorres (13'.»7o de Vienne,
voir ci-dessus, p. 2 et 3), contient ou non les vers en question.

3. Chap. ccxL, p. 195, note I.
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La leçon qui figure dans l'édition de M. Altmann ',

et dont l'e'diteur constate avec raison le pitoyable état

de transcription, est, en effet, sans contredit possible,

la plus saccagée de celles qui nous sont parvenues 2.

Je i-eproduis ici le texte de ces vers latins, tel qu'il

se présente, d'après le manuscrit 2913 de Vienne, dans

l'édition allemande -^ En regard figure le texte relati-

1. Chap. ceux, § 29:\, p. 246.

2. Voir la note de M. Altmann, p. 246, note 0.

3. Les crochets ici établis indiquent les suppléments proposés

par M. Altmann, ce que l'édition de M. Altmann exprime par

remploi de lettres italiques.
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vement correct, tel qu'il sb rencontre dans les autres

sourcesil

Je le fais suivre de la traduction allemande et de la

traduction française d'origine bretonne qui viennent

d'être signalées-.

1. Notîimment, la rédaction du licf/istre Delpliinal de Mathieu
Thomassin reproduite par M. Altmaiiii, et la rédaction du cartu-

laire de l'église de Thérouanne.
2. Cette comparaison peut fournir les éléments d'une « clef»

de l'équivalence de maints termes français et allemands con-
temporains.
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Virgo', puellares artus induta virili

Veste, Dei monitu perperat relevare jacentem

Liliferum regemque suos delere nefandos

ITostes precipue, ([ni nunc sunt Aurelianis;

Urbem subit illam : déterrent obsidionem. Et

Si cunctis viris mens est se jungere velle,

Arma sequi [sponte], que nunc parât aima puella,

Crédite fallaces Anglos succumbere morti

[Ensel puellari Gallis sternentibus illos.

Et tune finis erit pugne, cum fédéra prisca

Tune araor et pietas ^tuncj certa jura ridebunt.

Certabunt de ])ace viri cunctique favebunt

Sponte sua régi, qui rex liberabit — et ips[e]

Tutus — justiciam qufam] pulchra pace favebit.

Amodo nullus erit Anglorum prodiger liostis,

Qui te Francorum présumât dicere regem.

1. Texte de l'éd. de M. Alluiami, chap. cclix, g S'Jo. p. 24(3.
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Virgo', puellarcs artus indula virili

Veste, Dei monitu properat relevare jacenleni

Liliferum regemque^ suos delere nefandos

Hostes, prspcipue qui nunc sunt Aurelianis,

Urbe sub, ac illam déterrent obsidione.

Et si tanta viris mens est se jung-ere bello

Arma sequique^ sua, quae nunc parât aima Puolla,

Crédite fallaces Anglos succumbere morti,

Marte puellari Gallis sternentibus illos.

Et tune finis erit pugnw, lune fœdera prisca.

Tune amor et pietas et cetera jura redibunt,

Certabunt de pace viri, cunctique favebunt

Sponte sua régi, qui rcx liberabit et ipsis

Cunctis justitiam, quos pulchra pace fovebit.

Et modo nullus erit ' Anglorum pardiger hostis

Qui se Francorum prœsumat dicere regem.

\. Texte proposé, tiré de la rédaction du Registre Delphinal de

Mathieu Thomassin (Quicherat, Procès, t. IV, p. 305) et de celle du car-

tulaire de l'église de Thérouanne (Kervyn de Lettenhove, notes des

Œuvres de Georges Ctiastellaiii, t. II, p. 40, n. 1).

2. Le sens exigerait : «regem suosque».
3. Le sens exigerait : « armaque sequi».

4. Vers faux.
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Die ' jungfraùlich dochter hat angetandie manlich wapfen

und sie ist gevarnet mit dem cleit Gots zû vechten; und ir

ist gebotten, das sie of helfe dem ligende konige liliferum

also genaiil, und soit dilgen sin vinde, die in dis gegenwiir-

tigen zit [sint], und soit enbitten den dio im werent in der

stat zii Orliens, das sie wollent ersclirecken '^ sie umb iren

liasse, densielietten wieder den konig von Frankricb. Also '

istir miit menlich, wann sie sich wolt zii fugen dem strite.

Und^ die diener des konigez volgeten nach die wafïen der

almechtigen Jungfrauwen^, und sie sprach zii den finden :

« Ir trugenhafligen von Engellant glaubent, das ir under

mussent liegen dem tode. » Und die jtingfrauwenliche strit

waz sie mit volke nederslagen die von Engellant '*. Alsowart

ein ende des kriges. Alss die Ji'ingfrouwe gelopt bette, in

also gescbache : und dovon kam liebe und miltikeit und die

ander kament recbt"^, die kament wider umb. Und da sti-it-

tent sie mit friden aile ir man und gaben mit giitem gi'instir

srlûbde dem konio-e nii zii belfen, wann ererlosstsie und aile

ir ding und gab allem gerechtikeit welichem die scbone

Jiingfrauwe " gab gûnst mit dem friden. Und darnach koj'z-

licli von Engellant wart kein robender *^ und dem der sicb do

nant oder sprocb ein kiinig von Erankricb.

1 . Texte tiré du recueil manuscrit du Slrasbourgeois Jordan. (Altmann,

éd. il'Eberliard Windecke, Add. et Curr., I, p. 1)19-520.) Plusieurs passages

paraissent traduits d'une façonplus qu'approximative, d'autres semblent

représentei- des gloses, ou, sinon, laissent supposer des vers omis dans

le texte latin conservé.

2. Texte tiré du recueil d'origine bretonne du scribe « A. de Kaerry-

inell ». (Bibl. nat., ms. fr. 979, fol. 81 v°.)

3. Ce qui suit, jusques et y compris le mot « Frankrich», représente

une addition, consécutive aux mots latins : «déterrent obsidione. »

4. Pour ce passage, voir ci-après, n. 9.

f). A partir de ce point, la traduction allemande entame, au passé,

une relation des faits que les vers latins présenteid soit au présent, soit

au passé.

6. A ce mot «bataille» intervient un renvoi reconnaissable, dont

l'inobservance a pu induire en erreur les précédents éditeurs, au sujet

de la suite régulière de la phrase.
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Une- vierge vestue d« vestemens de homme et qui a les

membres appartenans à pucelles, par la monicion de Dieu

s'appareille de relever le roy pourtant les fleurs de lis qui est

concilié et de chassier ses ennemis maudis et mesmement

ceulx qui maintenent sont devant la cité d'Orléans laquelle

ils espavantent par siège. Et se les hommes ont grant cou-

rage d'eux joindre à la bataille'"' et d'ensuyr les ar[mesj' les-

quelles la saincte Pucelle appareille, croyez^ les laulx An-

glois estre succumbés par mort par le Dieu de la bataille de

la Pucelle, et les Franscoiz les trébucheront. Et adonc sera

la fin de la guerre, et retourneront les aneienes aliances, et

amour, jùlié et autres drois retourneront et tratteront de la

paix, et tous les hommes s'outroyeront au roy de leur bon

gré, lequel roy leur poisera et leur administrera justice à

tous et les nourrira de belle paix, et dorénavant nul Anglois

ennemy portant le liépart ne sera ({ui présumera soy dire

roy de France.

*. « Allniilchtige Jungfrau » — « loute-puissantc Pucelle ». Trailiictit)ii

approximative des mots latins : «aima Puella».

S. Avec ce mot « croyez » s'achève le renvoi en question.

9. Tout ce passaf^e, depuis : « Also ist ir miif... » — « Et si tant.i viris

mens est... » jusqu'à : « ... nederslatçen die von Engellant» - «... ster-

nentibus illos », ne rend qu'approximativement le texte latin. Le vers :

« Crédite fallaccs Anglos succumbere morti», est placé comme discours:

(« Und sie sprach zi'i den finden »), dans la bouche de Jeanne d'Arc : « Ir

trugenhaftigen von Engellant glaubcnt. das ir under unissent liegen

dem tode ».

10. L'édition porte : « ne(dit ». La correclion : « redit », corresiion-

dant au terme lalin : « jura », s'impose d'elle-même.

11. « Welichem die schone Jïmgfrauwe gab giinst mit dem l'riden» —
« que 1.1 belle Pucelle favorisa de la paix ». — Contresens. — Dans le

latin « ... qutb pulciira pace l'ovebit t», le mot «pulchra» se rapporte,

non à « Puella », (in'il Cindrait d'ailleurs sous-entendre, mais bien à

«pace».
12. « Raubender » — «ravisseur». Traductinn approximative de la

pittoresque expression htiiie : « pardigcr hoslis- — « ennemi portant
léopard» — allusion niix lé(q)arJs, ligiiraiil. conmie (Ui sait, dans les

armes d'AiiLiieleire.
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DE POITIERS

Il s'agit ici du texte, également bien connu, de la con-

sultation émanée de la Commission d'enquête réunie à

Poitiers, par ordre de Charles VII, en mars-avril 1429,

avec charge de dresser information au sujet de la Pu-

celle, et d'émettre un avis motivé sur la question de

savoir si le roi devait, ou non, prôfer foi à ses dires.

Ce document, transcrit non seulement dans le manus-

crit 2913 de Vienne, mais encore dans d'autres manus-

crits ', est inséré, dans le récit de Windecke, immédia-

tement après le dernier vers du morceau poétique dont

il vient d'être question. Il d(''bute par l'indication sui-

vante : — « Dis sint die artikel, die geben sint von

den, dieder konig bette gesant», de l'édition Altmann- :

— « Folgendes haben Jene abgegeben, die der Kœnig

gesandt batte », de l'édition du Procrs^'.

Ce texte, comme le précédent, s'est préservé dans des

témoignages lointains ou étrangers. Il ligure : — dans

le recueil d'origine bretonne dû au scribe « A. de

Kaerrymell'' » ; — dans le Registre Delphinal de

1. Sur ce point, voir ci-aiJiès, inriiie paj^e et page suivante.

2. Chap. ccLix, partie 29(i, p. 240.

3. T. IV, p. 487.

4. Bib. nat., nis. fr. 979 [anc. fonds franr. 7301], fol. 80 v°-

82 v°, voir fol. 81 r". Découvert et publié en 1827 par Buchon,
Appendice à Chronique et Procès de la Pucclle, V, ap. Collection de

Chroniques nationales françaises, t. XXXIV [Monstrelet, t. IX],
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Mathieu Thomassin' ; — dans la Chronique de Tour-

nai ~.

Il se rencontre enfin dans le recueil manuscrit du

Strasbourgeois Jordan, où il ligure dans les mômes con-

ditions qu(» dans l'œuvre de Windecke \ Dans le recueil

de Jordan, ce texte vient en premier, dans la disposi-

tion suivante : Consultation ilr la Conuufssion cr^nquéte

p. 404-410, voir p. 404-406. — Cf. indication nientionnre dans la

note suivante. — Reproduit par Quicherat, Procès, t. III, p. 391-

392, cf. t. V, p. 471-473. — Sur ce manuscrit et son contenu, voir

Paulin, Paris, Les Manuscrits français de la bihliulhéque du rai,

t. VII (1848), n« 7301, p. 377-384.

1. Bibl. munie, de Grenoble, voïv Catalogue général des manus-
crits des bibliothèques publiques de France, Départements, t. VII,

n° 1052. — Découvert et publié en 1827 par Buchon, Appendice;

à Chronique et Procès de la Pueellc, IX, dans Choix de Chroniques

et Mémoires sur l'histoire de France, x\^ siècle [t. V], ap. Panthémi

Littéraire, p. 534-;J44, voir p. 537-338. Buchon y fait allusion

(p. 538, n. 1) à l'édition de ce texte déjà donnée par lui, men-
tionnée dans la note précédente. — La présence de cette jtièce

dans le Begistre Delphinal est simplement signalée par Quicherat

{Procès, t. IV, p. 305-306), qui renvoie au texte de provenance
bretonne déjà publié dans le Procès (au t. II!, p. 391-392). Une
transposition du texte du Registre Delphinal en français moderne
a été donnée par le R. P. Ayroles {la Vraie Jeanne d'Arc, t. III,

p. 257-267). Selon la position adoptée pour les guillemets limitant

le texte proprement dit du document, toute la seconde moitié de

la consultation, dans le texte édité par Buchon, ou dans la publi-

cation du R. P. Ayroles, doit être considérée ou non comme fon-

due dans le récit personnel du rédacteur contemporain.

2. Chronique de Tournai, éd. J.-J. de Smet (1856), p. 406-408,

dans Recueil des Chro7uques de Flandre, t. III, ap. Collection de

Chroniques belges. Dans la Chronique de Tournai, toute la seconde
moitié de la consullation est fondue dans le récit personnel du
rédacteur.

3. On a eu occasion d'exposer plus haut comment, dans le

Recueil de .Jordan, ce début de Windecke, pour une partie, faisait

défaut, et, pour l'autre partie, se trouvait transposé. Celte consulta-

tion, avec son intitnié, vient donc, dans ce manuscrit, directement

après le titre général concernant la relation consacrée par Jordan

à Jeanne d'Arc. Voir ci-dessus, p. 21, n. 2.

3
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de l'oiticrs ; Lctlre de Jeanne dWrc aux Angtai<i; Vers

latins sur la Puce/le '

.

Il avait pris place dans la publication de Guido Gôrres

reproduite par Qiiiclierat ', et dans celle de M. von

Hageii'.

Il convient encore de noter ici Tinte'rôt qui ressort

du Tait que cette pièce capitale, demeurée ignorée jus-

qu'à une époque assez récente, ait ainsi pénétré jus-

qu'en Allemagne, oii, jusqu'ici, on n'en connaissait pas

de spécimen contemporain conservé.

La leçon qui figure dans l'édition de M. Altmann'' rec-

tifie et augmente, sur un assez grand nombre de points,

le texte allemand moderne fourni par les deux publi-

cations précitées. En outre, elle otl're ce texte dans sa

rédaction contemporaine allemande, courante en Alle-

magne, et dans toute sa saveur d'archaïsme ^.

1. Altmann, éd. d'Eberhard Windecke, Add. et Corr., I, p. lilS-

519. L'intitulé est pareil, sauf une addition insignifiante signalée

plus bas, p. 36-37, n. 3. Quelques variantes dont M. Altmann donne

le tableau sont à mettre en compte. Elles sont signalées ci-des-

sous, au fur et à mesure.

2. Procès, t. IV, p. 487-490. La présence de ce texte dans

Fu'uvre de Windecke était déjà signalée par Buchon (Appendice à

Chronique et Procès de la Pucelle, IX, ap. Panthéon Littéraire, lac.

cit., p. .^38, n. 1), sans doute d'après la récente publication de

Guido Gôrres.

3. Chap. ccxL, p. 195.

4. Chap. ccLix, § 296, p. 246-248. Tout ce texte devrait y figu-

rer en petits caractères, en qualité de document inséré, de la

même façon que s'y trouvent publiés le texte précédent des Vers

latins et le texte suivant de la Lettre de la Pucelle aux Anglais.

.5. L'hypothèse d'une traduction personnelle due à Eberhard

Windecke paraît devoir être écartée. En tout cas, ce texte, comme
la version allemande et française des Vers latins, et comme les

textes qu'on va rencontrer, la Lettre de la Pucelle aux Anglais

et la Lettre de Henry VI au duc de Bourgogne, permet d'établir

une utile « clef » d'équivalences, entre nombre d'expressions alle-

mandes et françaises alors en usage, expressions dont cet état

bilingue permet d'atténuer les obscurités.
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Je crois intéressant de reproduire ici ce texte, tel qu'il

se présente, d'après le manuscrit 2913 de Vienne, dans

l'édition allemande'. Je raccompagne d'une traduction

littérale, dont les éléments sont calqués sur les rédac-

tions i'ran(;aises([ui viennent d'être signalées"^, de façon

à se rapprocher le plus possible du texte français d'où

le lexte allemand a élé tiré-'.

1. Le texte iinpriiin'' par M. Alliiiann iiropose iiuel(|UfS additions

marquées par. des lettres italiques dans IV'dition allemande. Elles

sont ici, lorsqu'il y a lieu, indiquées par des crochets. J'ai cru

pouvoir mettre des majuscules, et au début des phrases, et à cer-

tains termes tels que « Got », « Maget », « Jungfrouw » : j'ai éga-

lement cru devoir, en certains points, modilier la ponctuation, en

avertissant chaque fois le lecteur.

2. Notamnieut de celle provenant du recueil breton du scribe

« A. de Kaerrymell ».

'.L En n'employant que des ^e/'mt'x vériliés dans les diverses ré-

dactions françaises contemporaines, j'ai seulement réduit le tout

à Yorthographc actuelle. Il ne s'agit donc pas là, à proprement
parler, d'une traduction, mais d'un essai de restitution du texte

framv'iis.
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Dis ' sint die artikel, die geben sint von den, die der konig

liette gesant zu der .lunkfromven su zii besCichen, ob man ir

glouben soit oder nit; und das worent meister der Heiligen

Geschrift und ander die man meinte, die darzu giit worent

die Jungfrouwen zû examnieren.

Item der konig bette verstanden sin und des konigrichs not-

turft vmd bett angesehen die tlissiclicli bette sins volkes zii

Gote und aller derjenen, die friden und gereclitikeit liep ba-

bent : umb dez willen sol er die Maget nit verstossen nocb

verwerfen, die sicb nennet von Gote gesant, sonder sol ir

helfen ziigeben, wiewol das ir glubede menscblicben sint.

Oucli so sol er ir nit so balde nocb so licbteclicben glouben,

denne nocb, nacb volgen der Heiligen Gescbrift, als der

apostel sant Paulus spricbt w Probate spiritus si ex I)eo sint »,

1. Texte de l'édition de M. Altmann, cliap, cclix, par. 2'.)(j, p. 24r> 2'i8.

2. Tout ce titre préalable appartient exclusivement à Eherhard Win-
decke et ne figure dans aucune des trois rédactions françaises connues.

3. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan ajoute ici aux mots : « zu

examnieren » — « à éprouver », ceux-ci : « und zii verhoren » — « et à

interroger», la phrase devenant : « bons à éprouver et à interroger la

Pucelle ».

4. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan intercale ici (voir ci-dessus,

p. 2t,n. 2) tout le passage mentionnant les promesses de Charles VII

à Jeanne d'Arc, passage qui, dans l'œuvre de Windecke, se présente au

début du récit, après la mention de l'arrivée de la Pucelle prés du roi,

et immédiatement avant les Vers latins. « Item zum ersten als die

Maget... es wer friint oder vigent. » — « Item, d'abord, quand la Pu-

celle... qu'ils soient amis ou ennemis. »

5. La rédaction allemande emploie ici une tournure vui peu diliérente

des rédactions françaises, qui, en somme, iirésentent la construction

suivante: « Le roi, attendu..., et considéré..., ne doit pas... »

6. « sol er... nit» — « il ne doit point ». Le manuscrit strasbourgeois

de Jordan présente ici la variante « wolt er... nit » — « il ne veut point ».

7. «verwerfen» — «rejeter». Le manuscrit strasbourgeois de Jordan

ajoute ici : « so lichteclichen » — « si légèrement ».

8. « sol » — « doit ». Le manuscrit strasbourgeois de Jordan présente

ici la variante : « er wulte » — « il voulut ».

9. Ces derniers mots ont prêté à discussion. — Le texte du recueil

breton porte : « non obstant que ces promesses soient seules œuvres
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Ce*^ sont los aiiicles qui ar-rèlés ont été par ceux que le

roi avait envoyés à la Pucelle pour faire information sur le

fait de savoir s'il faut lui porter croyance ou non. Et c'étaient

des maîtres en Théologie et autres que Ton tenait pour bons

à éprouver la Pucelle •*.

Item'' le roi avait entendu'' la nécessité de lui et de

son royaume et avait considéré les continues prières envers

Dieu de son peuple et de tous ceux aimant paix et justice.

Kn ce propos il ne doit point** débouter ni rejeter" la

Pucelle qui se dit être envoyée de Dieu, mais doit*^ lui don-

ner secours, nonol)stant que ses promesses soient hu-

maines^. Aussi ne doit-il tant tôt ni tant légèrement croire

en elle '•^; mais, en suivant" la Sainte Écriture, comme dit

l'apôtre saint PauP- « Probaie spiriUis si ex Deo sint*^ »,

humaines». Signification discutée par Quiciierat, qui observe que le

« sens exigerait, au lieu de seules, un participe comme concernant».

(l'rocès, t. III, p. 3!»1, n. 1.) — Le Registre Delpkinal de Mathieu Tho-

massin présente : « nonobstant que les promesses et les paroles de

ladite Pucelle soient par-dessus œuvres humaines». Glose exlensive de

Thomassin. que Quicherat croit pouvoir déclarer fautive. {Procès, t. IV,

p. :îOf). n. 1.) La réfutation de l'opinion de Quicherat émise par le

R. P. Ayroles (la Vraie Jeanne d'Arc, i. 111, p. 259, n. 1) repose sur une
interprétation erronée des textes en cause. — La Chronique de Tournai

offre : « non obstant que ses promesses soient supz oëvres humaines».
Sens quela rédaction allemande vient préciser : « wiewol das ir gkihede

menschlichensint»— «nonobstant que ses promesses soieni humaines ».

10. Entendez : « aussi ne doit-il trop tôt ni trop légèrement croire en

elle ».

H. «en suivant » — « nach volgen». Cette leçon parait préférable au

terme « nachvolgen» de l'édition allemande.

12. Joann., I Ep., iv, 1. C'est de cette source (saint Jean et non saint

Paul) que provient cette citation, ainsi que le fait justement remarquer

M. Altmann. (P. 241, n. \.) C'est bien là sa vraie forme, défigurée par tous

les autres textes.

13. Le manuscrit sirasbourgeois de .lordan présente ici la variante :

« das sic von Gotte komenl» — « qu'ils (ces signes) viennent de Dieu ».

— Les rédactions françaises disent : « elle» [Recueil breton. Chronique

de Tournai): ou : « ladite Pucelle» [Rer/istre Delpkinal). Le texte de

Windocke iuqiliiiue aussi, implicitement : « elle». — « dobi nian moge
bnifen daz von Got kou'pt » — « par quoi on puisse éprouver que
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man sol ire sitto und ir werg^versuchen und mitandeclitig'em

gebete bitten etlich gotlicbe zeicben oder werke von Got,

dobi man môge briifen daz von Got kompt ; wanne also gebot

Got Achas dem konige, daz er zeicben von im biescb, wanne

er ime gelopt bette, daz er im iïberwindung wolte geben,

Avann do stunt gescbriben « Pelc tihi sif/mim a Deo tuo »
;

und oucb nocb ieglicber wise gap er im dann zeicben und

manicben andern.

Item also bat der konig gebalten gein der Jungrrouwen

die zwene puncte vor gescbribener versucbung, der wisen

meister und oucb mit gebet beiscbon zeicben von Got.

\ on ersten mit wisen meistern liât er die Maget tfïn ver-

suchen von irem leben und von ir geburt und von irem sitten

oder wesen und von irem willcn, und bat die Maget bi ime

gebalten wol sebs wocben und bat su thûn versucben mit

allen den kundenden liiten, gelert bit, geistlicb lut unde

weltlicbbit, frouwen und manne, beimlicbe und olïenlicb :

und man bat an der vor genanten Maget kein libel i'unden

dann ailes giit, demûtikeit, jungl'rouwelicbeit, geistlicbeit,

erberkeit, einl'altikeit. Und von ir geburt und Icben siiit vil

ding gesaget, die man fiir wor bielt.

Und von andern versucbunge so biescb der konig zeicben

der dinge sie sich ussgap. Do antwurt die Jungfrnuwe

(elle — la Pucelle —) vient de Dieu ». .le ne vois pas pourquoi M. Altuiann

croit devoir ajouter au manuscrit le mol « oli w — « dobi man UKPjie

brufen [obj daz von Got kompt» — «par quoi on puisse éprouver [si]

cela vieni de Dieu ».

1. Je crois également pouvoir modifier la ponctuation de l'édition

allemande, dans tout ce passage, entre les mots : « Oucli so std er ir

nit...» et ceux-ci : «...daz von (ïot kompt ».

2. /s., vu, H. (Indic. de M. Altmann, p. 24", n. 2.) E.\actement. dans

Isaïe « Pelé libi signum a Domino Den fuo. » Citation également défigu-

rée par les autres textes, sauf par la Chronique de Tournoi.

:{. Toutes les rédactions françaises portent ici, juste après la citation

latine, une allusion à Gédéon : ... et sembla blement fit Gédéon, qui de-

manda signe, et plusieurs autres, {liecneil hiefon, Chron. de Tournai.)

— « Ainsi Gédéon demanda signe et plusieurs autres. » {Registre Del-

jdtinnl.) Le manuscrit strasbourgcois de Jordan porte : « und aiudi

gliclier wise gab got Gedeon zeicben, und inangem anderen. » — «el

aussi semblablement Dieu donna signe à Gédéon et à plusieurs autres. »

CA..Iud.. VI, 11-23, 36-40.

4. Le texte allemand ne présente pas d'alinéas. Celui-ci elles suivants,

sont établis d'après les textes français, en conformité avec le sens général.
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doil-on enquérir de ses mœurs et de ses œuvres, et par dé-

vote oraison requérir certains sig^nes divins ou œuvres de

Dieu, par quoi on puisse éprouver qu'elle vient de Dion';

car ainsi commanda Dieu au roi Achas qu'il lui demandât

signe quand il lui plairait qu'il lui donnât victoire, selon ce

que fut écrit- « Pelé Ubi .sù/)nitn a Deo tuo'-^ >•>
; et aussi, de

cotte sorte, luidonna-l-il alors signe, et à plusieurs autres •''.

Item le roi a ainsi ohscrvi" envers la Pucelle les deux ma-

nières de la devant dite prohation, celle des sages maîtres

et aussi C(;lle de demander par oraison signe Je Dieu'.

Quant ^ à la première, il a fait éprouver la Pucelle, par

sages maîtres, de sa vie, de sa naissance, de ses mœurs ou

façons et de son intention, et a gardé auprès de lui la Pucelle

bien par l'espace de six semaines, et l'a fait éprouver par

toutes gens d'expérience, clercs, religieux et profanes,

femmes et hommes, secrètement et publiquement. Et en la-

dite Pucelle n'a-t-on trouvé rien de mal, fors que tout bien,

humilité, virginité, dévotion, honnêteté, simplicité". Et de

sa naissance et de sa vie sont dites plusieurs choses^ f|u"on

tient pour vraies.

Quant à la seconde prohation, le roi lui demanda signe des

choses dont^ elle avait charge. Sur (juoi répondit la Pucelle

5. Les rédactions françaises sont ici un peu plus explicites. « Le roy

depuis la venue de ladite Pucelle, a observées et tenues [les deux ma-
nières] dessusdites : c'est assavoir probacion par prudence humaine
et par oraison, en demandant signe de Dieu.» [Hecueil breton.) C'est à

peu de chose près la leçon de la Chronique de Tournai. Le Reçjistre Del-

pliinul omet entièrement cette plirase.

6. Je crois pouvoir séparer ici ces tieux phrases de l'édition allemande,

non seulement par un point, plutôt que par un autre signe de ponctua-

tion, mais encore par un .ilinéa.

7. Pour les vocables de cette énumération. j'ai pris les termes corres-

pondants qui se rencontrent dans les rédactions françaises, notamment
dans celle du Recueil breton. Ce passage présente partout des variantes,

dont l'énoncé serait sans grand intérêt.

8. Le texte allemand omet ici le mot «merveilleuses», qu'on trouve

dans les trois rédactions françaises : plusieurs choses merveilleuses.

9. Les manuscrits portent : « der dinge sie sicli ussgap. » — « des

choses dont elle avait charge. » — Je ne vois pas pourquoi .M. Allmann
croit devoir y ajouter le mot « der ^> — « der dinge [der] sie sich ussgap. »
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dem konigeund spracli, vor der slal zu Orligens do wolle sie

zeichen geben und nit ee, wanne es Got also geordent hette.

Do nu der konig verstanden hette die versuchung der

Jungfrouwen, also vil es danne miigenlicli was. und man kein

iibel an ir vaut, und ouch horte, daz sie wolte zeichen geben

vor Orligens, und bekant ir stetikeit und volhorung ires

willens und sie on underloss bat do, daz man sie liess ziehen

vor Orligens, so solte man sehen die zeichen der gotlichen

iiilfe : do wart dem konige gerolen, das er sie nit hinderen

solte ztï ziehen fiir Orligens mitireni volg und solte sie wur-

diclich geleiten in hofTenung zii Got; wenn, das man siever-

tribe oder an ubel verstiess von iro wise, das were widers-

tant dem Heiligen Geist und mocht man sich unwurdig

machen der goteshilf, also Gemahel in einem rate der Judcn

sprach in anesehen der Aposteln.

1. Le manuscrit strasboLirj^'eois de .hu'dan ajoute ici la très singulière

addition suivante, sur la portée de laquelle il faudrait tout particulière-

ment appeler l'attention, si son insertion en cette place de la Consulta-

tion devait être admise.

La voici, avec son raccordement au texte de Windecke. Les mots en

italique représentent Taddition du manuscrit de Jordan.

«... und nit ce, iind do ml sie och wu{r)n/ irerden, wanne es Got also

geordent tiette. » — « ... et non auparavant, et là doit-elle aussi être

blessée, car ainsi Dieu l'avait ordonné. »

I^a Consultation de Poitiers élant, par essence même, bien antérieure

à la blessure reçue en eflet par Jeanne d'Arc, devant Orléans, à l'assaut

(les ouvrages des Tourelles, le ~i mai 14:2!), ce passage, s'il fallait l'adopler,

représenterait un nouveau témoignage authentique de la prescience que

la l'ucelle aurait eue de cette blessure. Outre le dire de Jeanne elle-

même, assurant avoir fait au roi cette prédiction (Interrog. du 21 fé-

vrier. Procès, t. I, p. 79), il en existe un indice curieux, ilans une lettre

en date de Lyon, le 22 avril, lettre adressée par le sire de Rotselaer au

conseil du duché de Brabant, et contenant des renseignements provenant

de la cour française. {Procès, t. IV, p. 42().) Les autres témoignages con-

cernant cette prédiction, quoique intéressants par leur concordance, ne

pourraient être invoqués comme autlicntirpies. {Elterhard Windecke,

éd. Allniann, chap. cclx, g29S, p.2.'il , — ('liron. de la P ucelle, cha\).\i.\ui.

p. 29.0 ; — Lettre de Pancrazio Giustiniani, en date de Bruges, le 9 juillet.

t\nnsCltroniciued'Anlo))ioMo)'osi)ii,l.\\.]u I2(),cf.n. 3; — Dépos. deJean

Pàquerel, d'Aignan Viole, l'rocès. I. III. p. 109, 127.) Ce présent passage

serait seul à pouvoir s'ajouter à la lettre de Lyon, du 22 avril. Mais son

insertion dans un document d'ordre officiel, cou(;u et rédigé en tenues

aussi pesés, ne me semble pas admissible, (les quelques mots présenleni
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au roi que devant la ville d'Orli-ans elle donnerait

signe, et non auparavant ', car ainsi Dieu l'avait ordonn»'-.

Comme le roi avait entendu- la prohation de la Pucelle,

faite en"' lant qu'a été possible, et comment on ne trouva nul

mal en elle, et apprit aussi qu'elle voulait donner signe devant

Orléans, et considéré ' sa constance et persévérance en son

propos et sa requête instante d'aller à Orléans, et qu'alors on

y verrait signes de divin secours % lors conseillé l'ut au roi

qu'il ne devait point l'empêcher d'aller à Orh'ans avec ses

gens et devait la faire conduire honnêtement en mellani

espoir en Dieu; car, qu'on la reboute ou délaisse" sans appa-

rence de mal de sa part, ce serait répugner au Saint-Esprit

et se rendre indigne do l'aide de Dieu, comme dit" Gama-
liel^ en un conseil des Juifs au regard des Apôtres '•,

tous les caractères dune interpolntion figurant uniquement dans le

manuscrit de Jordan.

•2. La rédaction allemande emploie ici une touruLU'c un peu dilierenle

des rédactions françaises, ([ui. eu somme, présentent la construction

suivante : « Le roi, attendu..., et considéré..., ne doit..., et doit...»

3. Les rédactions françaises portent : «la— ladite — probation faite».

4. Je crois également pouvoir modifier la ponctuation de l'éditicm

allemande dans tout ce passage, entre les mots : « der Junglrouwen
also... » et ceux-ci : «... und bekant ».

5. « die zeichen der Gotlichen hilfe » — « les signes de divin secours ».

Le manuscrit strasbourgeois de Jordan porte ici, avec le pluriel, la va-

riante : « die zeichen und wûnder Gotz» — «les signes et merveilles de

Dieu ». Les rédactions françaises offrent le singulier : «signe de divin

secours ».

6. « von ire wise» — « de sa part». Le manuscrit strasbourgeois de

Jordan supprime ici l'un des deu.x ternies redoublés : «oder verstiess »

— «ou délaisse».

7. Acl. Ap., V, 34-39.

8. Le manuscrit porte : «Gemabel». L'édition allemande corrige en :

«Gamalicl ».

9. La rédactionallemande représente ici mol pour mot celle dn Itecitp/l

breton : « comme dist Gamaliel en ung conseil des Juifs au reç/art. des

Apostres». — Le Registre DelpUinal porte, précisant le sens : «comme
dit (îamaliel au conseil des Juifs contre les apostres ». — La Chronique
de Tournai tronciue et dit simplement, dans un mouvement de plirase

qui continue à mettre le roi en cause : « comme il avoit trouvé en déli-

bération tle conseil. »
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Il s'agit ici de lu cél»"'ljre IcLLre adressée pur Jeunne

d'Arc, en date du murdi saint, 22 mars 1429, au roi

d'Angleterre Henry VI, au régent duc de Bedford, et

aux trois commandants anglais de larmée de siège

d'Orléans, William Pôle, comte de Sutl'olk, John Talbot

et Thomas Scales.

Ce document, transcrit non seulement dans le manus-

crit29r.3 de Vienne, mais encore dans d'autres manus-

crits ', est inséré, dans le récit de Windecke, immédia-

tement apj'ès la consultation de la Commission d'enquête

de Poitiers, dont il vient d'être question. 11 se présente,

avec le titre du chapitre faisant corps avec lui, directe-

ment à la suite des mots « und mficht man sich unwurdig

machen der goteshilf, also Gamaliel in cinem rate der

Julien sprach in anesehen der Aposteln -' », de l'édition

de M. Altmann, — « und mœchte man sich unwurdig

machen der (ioteshiilfe », de l'édition du Proct's'^.

Ce texte s'est conservé sous forme de maint exem-

plaire, et la liste en est sans doute appelée à s'augmenter

encore.

Il figure notamment :

Dans l'acte d'accusation même de Jeanne d'Arc '

;

1. Sur ce point, voir ci-;iprès, mrme page et page suivante.

2. Cliap. ccLx, p. 248.

:!. T. IV, p. 4".)().

i. AilicleWIl. Ouiclierat, Pinces, t. I, p. 240-241.
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Dans la (icsie di-s noh/rs Français ', d'où il a passé :

1" dans l'arran^enuMil de textes (|ni conlinuc à être dé-

signé sous le nom de Chronniur de la PucelU'~\ 2" dans

rarrangement de lexles connu sous le lilre dt; Journal

(lu sihjc (TOrlcans '''

;

Dans le /{rr/is/rc hrtphinal de Mathieu ïhoiuassin,

où il atVecte la forme, singulière et spéciale, non plus

dune lettre unique, mais de [)lusieurs missives indivi-

duelles dénuunbrées '

;

Dans la Chroniriae de Tourjui/';

Dans la Relation du greflier de la llociielle'';

Dans une copie contemporaine jointe a nue lellrc d'un

chevalier de Rhodes, pièces signalées en double traiis-

criplion moderne par Quicherat dans le recueil du

Procès '
;

1. Texte de la Geste des nobles Français. — Publié à part :

H. V. Ayroles, la Vraie Jeanne dWve, I. III, Pièces Just., A, p. 612-

613, cf. p. 65. — Fondu dans la Chronique de la Pucelle : Cltro-

niqiie de la PiircUe, éd. Vallet de Viriville, chap. xliv, p. 281-283;

«Jnicherat, /'/wr.s, t. IV, p. 2i:i-217.

2. Chron'uiue de la Pucelle, éd. Vallet de Vii'iville, chap xliv,

p. 281-283; Quicherat, Procès, t. IV, p. 2i;i-217.

3. Journal du Siège d'Orléans, éd. Charpentier et Cuissard,

p. 62-63; Quicherat, Procès, t. IV, p. 139-140.

4. Buchon, Appendice à Chronique cf. Procès de la Pucelle, I\,

dans Choix de Chroniques et Mèmoi)'es sur rhistoire de France,

W^ siècle, [t. y,] ap. Panthéon litléraire, p. 534-544, voir p. .'>38-

539; — Quicherat, Procès, t. IV, p. 306-308.

5. Chronique de Tournai, éd. .I.-.I. ih' Sun^t. ji. 408-409, dans lir-

cueil des Chroniques de Flandre, t. III, ap. Collection de Chroniques

belqes. Reproduite par R. P. Ayroles, la Vraie Jeanne dWrc, t. III,

Pièces just., B, p. 621-622, cf. p. 129-221.

6. Quicherat, lielation inédite sur Jeanne d'Arc, dans iievue His-

torique, t. IV, mai-août 1877, p. 338-330.

7. Quicherat, Procès, t. V, p. 05-98. Ces pièces, exactement

signalées par Quicherat comme conservées dans des fonds alors

non classés, se retrouvent : lune au Cabinet des Titres, Dossiers

nii'us, vol. 28, dossier Arc, n° 625, p. 10-11 : raulrc dans la

collection Moreau, Chartes et Diplômes, vol. cclxxmv, loi. 324.
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Dans le recueil manuscrit du Slrasbourgeois Jordan,

où il figure dans les mêmes conditions que dans l'œuvre

de Windecke ^ Dans ce recueil, ce texte vient en se-

cond lieu, dans la disposition suivante : Consultation

de la Coniniission cVcncfiK'tc de Poitiers • Lettre de Jeanne

(tArc aux Anglais; Vers la lins sur la Pueelle.

Ce curieux document avait été omis par Guido Gôrres

dans sa publication. Celui-ci en indiquait roxistence et

le lieu exact d'insertion, mais avertissait (|u'il croyait

j)ouvoir se dispenser de reproduire ce morceau sufli-

samment divulgué : observation qui se trouve répétée

dans le Procès-. M. von Hagen, dans sa publication, l'a

inséré, avec transposition en allemand moderne'.

La leçon qui figure dans lédition de M. Altmann ^ per-

met pour la première fois d'en goûter le texte dans

une version strictement contemporaine, opérée du fran-

çais en allemand, version représentant sans doute une

traduction vulgaire courant à ce moment cette région

de l'Allemagne ''.

Il a paru intéressant de s'arrêter ici sur ce document,

en faisant ressortir les éléments nouveaux que lui

apporte l'édition de M. Altmann.

I. Alliiiami, éd. crEbeiluutl Wiiidccke. Add. ci Corr., 1, p. ilK».

2. Procès, t. IV, p. 400, n. 1.

3. Chap. cc.xiJ, ]). 197-198.

4. (]hap. ccLX, 5; 296, p. 248-249. Pour le litre du chapitre ser-

vant de déliuition à la lettre, et pour sa variante dans le manuscrit

du Slrasbourgeois .Jordan, voir ci-dessus.

H. L'hypothèse d'une traduction personnelle due à Eherhard

Windecke (Altmann, loc. cit., p. 248, n. 2) paraît devoir être

écartée.

Ce texte représente encore, comme, tout à l'heure, les traduc-

tions des Vers latins et la Consultation delà Commission d'enquête

de Poitiers, et, plus loin, la Lettre do Henry VI au duc de Bour-

gogne, une précieuse « clef » pour l'interprétation de mainte

expiession allemande et française d'alors.
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L'authenticité de cette lettre a été, à diverses re-

prises, l'objet de quelques doutes.

Certaines expressions de d(''lail eu ayaiil (''!•'' disciih'es

par Jeanne d'Are, au cours de son inlerrogatoire, alors

qu'on lui en présentait le texte à reconnaître', quelcjucs-

unes des autorités consultées pour le procès de réliabi-

litalion ont cru devoir, <à ce moment, l'aire allusion à

une lalsilicalion dont la pièce aurait (dé l objet-'.

Contestation à propos de laqnidle il convient de noter

deux choses essentielles.

En premierlieu, (|ue Jeanne d'xVrc a l'ormelleineiit re-

connu elle-même le texte de la lellrcv', saul'h^s (jiiehjues

expressions qui viennent d'être signalées, ex[)ressions

qui se réduisent à trois seulement, assez insignifiantes

d'ailleurs, et qui, à aj)pi'éciei' inijtarlialement l'idal du

débal, ne semblent en aucun cas imputables à une lal-

silicalion provenant de l'afcusalion '.

1. luteiToi^atuires : — du 22 février 14;)I, Procès, t. I, p. lii:'); —
(lu l*^'' mars, Pi-ocès, t. I, p. 8:5-84. — CA'. Acie (raccusatioii, ;ui. XXf,

Procès, l. r, p. 230-240.

2. <' Recolleclio » de Jean Brélial, inquisiteur de France, 2" point,

chap. IV : « Que quidem litière per ipsos Anglicos fuerunt cor-

rupte et viciate. " (HR. PI*, fielon et lialme, Jean Bréluil, (jrand

inquisiteur de France, et la réhabilitation de Jeanne dWrc, Texte,

p. lo;J; — Pierre Lanéry d'.\rc, Mémoires et Consultation en. faveur

de Jeanne d'Arc, p. 317. — « ("onsultatio » de « Paulus Pontanus »,

avocat consistorial : « Et littore... aliter et remendate loquuntur,

ut per eos depravate. » (Pierre l.anéry d'Arc, loc. cit., p. 08.) —
" Opinio » de Martin I3erruyer. évèque du Mans, chap. iv : » Sed

adjectuni ex quibusdam litleris per Anglicos falsitalis. » (Pierre

Lanéry d'Arc, loc. cit., p. 263.

j

3. Interrogatoires du 22 février, du 1'' mars Ii3l. Pmcrs, t. I,

p. ").">, p. 83-84.

4. " Exceptis lamen duobus vel tribus vncabulis in eadeiu copia

existenlibus, utputa hoc quod dicitur in copia illa reddatis Puellœ,

débet poni reddatis régi : ibi eliam ponuntur illa verba corpus pro

corpore et caput ijuerrse, qua; non erant in litteris originalibus. »

(Interr. du 22 fév. 1431, Procès, t. I, p. 55.) — « Demptis tribus
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En second lieu, que les autorités contemporaines in-

voquées au procès de réhabilitation, qni, d'après ces

réserves de Jeanne d'Arc, ont pu croire cette lettre fal-

sifiée, ne représentent pas des témoins des événements,

mais de simples consultants, n'invoquant ni souvenirs

personnels, ni souvenirs à eux transmis, mais dissertant

à distance, en termes plus on moius vagues, et au point

de vue exclusivement théologique, sur les prétendus

crimes contre la foi imputés à la victime du procès de

Hou en.

Néanmoins, en se fondant, et sur les réserves de

Jeanne d'Arc, et sur les allusions plus ou moins exten-

sives contenues dans les consultations qui viennent

d'être analysées, on a cru pouvoir révoquer en doute

rautlienticité de cette leltre ', au moins sous la forme

vocabulis, videlicet, hoc quod diciLur rcddatis Puelhv, ubi débet

poni reddatis régi, aliud quod dicitur caput (juerrœ, et teiiiuiii

quod ihi Tpomtur corpus pro corpore, qu;i' non eraut in litteiis illis

quasmisit. « (Interr. du l"' mars, Procé'S, t. 1, p. 84.) — « Exceptis

duobus vel tribus verbis, videlicet rendez à la Pucelle, ubi poni

débet rendez au roi, prout dixit, etiam duo, videlicet corps pour

corps et chief de guerre. < (Acte d'accusation, art. XXI, Procès, 1. 1,

p. 240.) Voir ci-après, notes de la leUre, p. \r2-:V3, n. 0, p. 36-:n,

11. o, 9.

1. (Juiclierat, non content d'admettre implicileiiienl rauHieii-

ticité de cette lettre, affirme cette authenticité contre tnule ((MiIcs-

talion éventuelle. {Procès, t. I, p. 55, n. 2 ; t. V, p. 9:i.) — M. \Vail(»n

ne la met pas un instant en doute. (Jeanne d\Arc, nouv. éd. |1901 1,

1. 1, |). 129-132.) — Le R. P. Ayroles,de même. (La Vraie Jeanne d'Arc,

l. III, |>. 73, n. 3.) — De même encore, M. l'abbé Dunand {Histoire

complète de Jeanne d'Arc, Paris, 1S9«-1S99, 3 vol. in-8", t. I, p. 324-

1^20). —Egalement Vallet de Viriville {Histoire de Charles VII et de

son époque, t. Il, p. G9-70), comme M. de Beaucourt {Histoire de

Charles VII, t. 11, p. 211). — C'est encore aux mêmes conclusions

d'authenticité qu'aboutit l'analyse consaci-ée spécialement jKir

M. Anatole France à ce document, dans ses récentes études sur

Jeanne d'Arc. (Le Sîé(/efrOr/ea/is, dans Revue de Paris des 1«'' jan-

vier-1'"' mars 1902, voir chap. v, la Lettre aux Anglais, dans Revue

de Paris du lu février, p. 737-745.)
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éleuduo sdus hujuolle elle se présente, el on en a at-

tribué la transformation lalsilii'c au pouvoir anglais^.

Le simple fait, acquis et indéniable, que Jeanne

d'Are ait reconnu le texte général de cette lettre, sauf les

trois ex|)ressions de d(''tail qui viennent d'ètic mention-

nées"-, pourrait paraître suflisant pour (''cartei' tonte hy-

pothèse de ce genre.

Un autre argument non moins probant réside dans

ce fait que toutes les provenances du document pa-

raissent appartenir au parti français, ou à des auteurs

professant hostilité ouverte à la cause anglaise.

La Lettre de Jeanne d'Arc aux Anglais figure bien, il

est vrai, au dossier de l'acte d'accusation dressé jiar le

pouvoir anglo-bourguignon, dossier où son absence, il

faut le reconnaître, serait au moins extraordinaire.

Mais, en fait de chroniques contemporaines, toutes

celles qui l'ont recueillie et transcrite sont rédigées, ou

dans le parti français même, ou sous l'inspiration fran-

çaise la j)lus manifeste. La (icsle des nohlcs Franrais,

puis par elle la Chroiti(/i/e de la PuceUe et le Journal

du siège d'Orléans^ le Hetjisfre Delphinal de Mathieu

Thomassin, la Relation du greffier de la Hoehel/r,

1. Celle ttièse est soutenue depuis (|ui'l(|ue temps, avec jjeauroup

de conviction et de connaissance des textes relatifs à la question,

par M. ('tuuissy, dans les éditions successives d'une Étude sur

l'objet de la mission el sur la vie de Jeanne d'Arc. [Jeanne Darc,

sa vraie Missioii, l'« éd., 18!»."), in-S", 64 p., p. 19-41; 2-= éd., 1890,

in-8°, avec trois .4(/(/t'»(/a, 182 p., p. 2o-6(), el Addenda, passini; Vie

de Jeanne dWrc, 1900, in-8", ;j47 p., Préface, la Lettre Apocryphe,

p. 21-59.) Il est à craindre que le souci visible de limiter stricte-

ment au sacre de Reims l'œuvre de la Pucelle, et d'en écarter la

reprise de Paris et l'expulsion totale des Anglais de France —
limitation que viendrait ruiner cette leltie, si on devait la tenir

pour aullientique — ait pu intluer sur les conclusions adoptées

par l'auteur.

2. Voir ci-dessus, p. 4)1, n. 3 et 4.



48 PREMIÈRK FRACTION

peuvent passer pour des rédactions historiques quasi

officielles. La Chro/iù/itf de Tour/iai est composée dans

l'esprit le plus hostile au parti anglo-bourguignon. La

copie contemporaine signalée par Quicherat a été trans-

mise en liaison étroite avec une lettre d'un chevalier

de Rhodes, document de provenance française évidente.

Tout concorde à montrer cette lettre fameuse circulant

presque exclusivement parmi les partisans et les en-

thousiastes de la l*ucellc, tout contribue à la «situer»

dans une région d'action et de sympathies communes.

A ce dernier point de vue, le fait de la transcription

contemporaine, dans le texte d'Eberhard Windecke,

d'une version allemande de la lettre de la Pucelle aux

Anglais, représente un nouvel élément d'appréciation

des plus attachants.

Les tendances du chroniqueur mayençais ne sont pas

douteuses. Indépendamment du ton de sympathie visible

avec lequel il parle de Jeanne d'Arc, il s'est chargé de

manifester lui-même ses sentiments personnels, rellct

de ceux de ses compatriotes, sur les événements pas-

sionnants dont l'écho parvenait jusqu'au Rhin, en susci-

tant pour la cause française, dans sa lutte mortelle contre

l'Angleterre, le plus vif et le plus noble enthousiasme.

J'en veux pour exemple l'énergie des souhaits que

tout au moins il transcrit, à deux reprises ditlerentes,

en relatant les succès de Jeanne d'Arc.

Orléans est délivré. Le matin du dimanche 8 mai,

les dernières troupes de Talbot, de SutTolk et de Scales

évacuent les dernières bastilles. « Et alors », dit Win-

decke, « se retirèrent les Anglais en Normandie, et

laissèrent leurs gens en garnison à Meung et à Beau-

gency et à Jargeau. l)eo gratias' ! »

1. Chap. ccLx, 1^ 298, p. 252. « Und also zugent die Engelsclien
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Après quinze jours — (juin/(> liop longs jours — d'al-

tente et d'indi'cision, r.irnu'c l'oyalo. l'orméo on Ton-

raine, s'ébranio enlin dvin élan dikùsif, anxieusoment

attendu «H espéré. Le 23 mai, Jeanne d'Arc se sépare du

roi, en Touraine, pour commencer cette merveilleuse

campagne qui va enlever aux Anglais, l'un après l'autre,

le long de la Loire, en une semaine, Jargeau, Meung et

Beaugency, pour aboutir, le 18 juin, à la trionipliale

journée de Patay. « Et se mit le roi sus », dit Ebe-

rhard Windecke, « et est en chemin et espère réduire

Meung et .largeau et [Beaugency]. Dieu veuille y pour-

voir aussi ^
! »

On est donc endroit de conclure que la présence, dans

la chronique mayençaise, de la Lettre de Jeanne d'Arc aux

Anglais, directement à la suite de deux documents d'ori-

gine purement française, je veux dire la Versification

gon Normandien und liessent irs volkes ligen zii Melun und zii

Bogentis und zù Gargaus. Deo gratias! » — Les mots " Deo gra-

tias » ne se touvent transcrits que dans les deux manuscrits de Go-

tha et de Hanovre, i Altmann, éd. d'Kherhard Windecke, p. 2ii2,

note t.) Ils ne paraissent pas ligurer dans le manuscrit strasbour-

geois de Jordan, i
Altmann, loc. cit., Add. et Corr., 1, p. 520.) —

M. von Hagen les insère dans le corps de sa transposition. (Chap.

ccxLi, p. 201. )
— Ils ne figurentpasdansla transposition de Guido

Gorres reproduite dans le Procès. (T. IV, p. 49(1.) — Sur ce passage

et son interprétation, voir ci-après p. 67-69, 70-72,80-84.

1. Chap. CCLX, ?i 299, p. 2">2. « Do warpsich der konig und ist uf

dem wege iind holVet Melune und Garga [u] s und [Bogentis] im un-

dertenig zu machen. (iotwelle es ouch fugen ! » — Les mots « (iot

nelle es ouch fugen »ne se rencontrent pas dans tous les manus-

crits, mais figurent dans le manusci'it 29i:! de Vienne. — Ils pa-

raissent ligurer dans le manuscrit strasbourgeois de Jordan. (Alt-

mann, loc cit., Add. et Corr., I, p. 520.) — M. von Hagen en lient

compte dans sa transposition, mais interprète simplement par

l'expression atténuée : " Golt gebe es! » — « Dieu le donne! -

(Chap. ccxLi, p. 201.) — Ils figurent, avec un sens erroné, dans la

transposition de Guido Gorres reproduite dans le Procès. (T. IV,

p. 497.)— Sur ce passage et son interpiélntion réelle, voir ci-a|irès,

p. 67-69, 70-72, 80-84^^
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latine « Virgo puellares... » et la Consultation de la

Commission d'enquête de Poitiers, dessine une trilogie

d'actes de source pareille, émanés très vraisemblable-

ment de la cour de Charles Vil et véhiculés par la Lor-

raine jusqu'au pays Rhénans. Ainsi juxtaposée aux deux

pièces précédentes, qui elles-mêmes se rivent bout à

bout, et formant avec elles, d'un seul tenant, un groupe

homogène de signification tendancieuse et éloquente',

l'insertion de la Lettre de la Pucelle aux Anglais dans

l'œuvre d'Eberhard Windecke olfre une portée particu-

lière qu'il serait difficile de contester.

Je crois utile de reproduire ici ce texte, tel qu'il est

présenté, d'après le manuscrit 2913 de Vienne, dans la

récente édition allemande ''. J'ai essayé de l'accompagner

d'une traduction littérale, dont les éléments sont, autant

que possible, strictement calqués sur les divers exem-

plaires français de ce document-', et dont l'ensemble se

1. Les indications qui viennent crètre données permeLtent de

se rendre compte du caractère inintenompuque présente la suc-

cession des transcriptions de ces trois pièces. (Allmann, éd.

d'Eberhard Windeclce, p. "246-249.) — Versilication latine « Virgo

puellares », au chap. cclix, vj 295, lin. — Consultation de laCommis-
sion d'enquête de Poitiers, § 296, du début à la fin. — Lettre de

Jeanne d'Arc aux Anglais, au chap. cclx, ^ 297, du début à la fin.

— Le manuscrit strasbourgeois de Jordan offre le même caractère

de continuité de transcription des trois pièces, mais dans un autre

ordre: Consultation, Lettre, Vers. [AUmann, loc. cit., Add. ctCorr.,

I, p. 518-:i20.)

2. Dans le texte allemand ici imprimé, les crochets indiquent

les additions au manuscrit proposées par M. Altmann, ce que l'édi-

tion allemande exprime par l'emploi de lettres italiques. Je me
suis cru en droit d'indiquer par des parenthèses les répétitions de

mots à supprimer, de mettre des majuscules au début des phrases

ou à certains termes tels que « Got », « Megde », Himel », et, à de

très rares reprises, de modiller la ponctuation, ce dont le lecteur

estàchaque fois averti. Dans la traduction française les crochets

indiquent les additions que j'ai cru nécessaires au sens.

3. Notamment du texte des copies conLemporaiaes signalées par
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trouvera ainsi ropri'sonter, selon loute vraisemblance,

la leçon la plus complète de cette pièce historique '.

Qu'on n'y cherche pas une édition critique de cette

lettre, entreprise qui dépasserait singulièrement le cadre

de cette élude. Je me suis contenté d'indiquer sommai-

rement les apports nouveaux que les modifications ou

les additions ofVertes par ce texte allemand peuvent uti-

lement représenter, comme provenant d'un texte fran-

çais différent on plus d'un point de ceux: déjà connus

jusqu'ici.

Quicherat [Procès, t. V, p. 0.")-'.)8), lequel est celui qui se rapproche

le plus du texte allemand.

\. En n'employant que des tei'wrs vériliés dans tel ou tel des di-

vers exemplaires français contemporains connus, J'ai seulement

réduit le tout à Vortko!/raphc actuelle. Il ne s'agit donc pas là, à

proprement parler, d'une traduction, mais d'un essai de restitu-

tion du texte Irancais.
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Dernoch^ stot der brief den die Jungfrouwe dem konige

santé.

•lliesus Maria.

Konigvoii Engelant, und ir herzog- zu Bellfurt, wie ir iich

nennet pflegerdez konigrichs von Frankrich, irWilhelm von

Polie grofzûSosso'', Johanherre zu Thalbacii, und ir (herre)

Thomas herre des Scholes'', ir^'uchnennentstatlialterdes her-

zogen von Beltefurt, dunt recht dem Himelschen Konige und

sime kuniglichen pliit, gebenl der Megde hergeschicket von

Gotes wegen die slossel von allen den steten, die ir genomen

und entweldiget hant in Frankrich. Sie ist komen von Gotes

wegen zû widerrûfen allem dem koniglichen plût. Sie ist bereit

1. Texte de l'édilion de .M. AUinami, chap. cclx, g 2!)"î, p. 2i8-il.

2. Ce titre préalable appaidienl à Kberliard Wiudeeke.
3. M. Altinann, dans son édition, ajoute ici : « dem konige [von

Engelant] santé» — « envoya au roi [d'Angleterre] ».

4. L'éditeur croit devoir remplacer ici la leçon « Sosso » (peut-être

SotTo) du manuscrit 2!)13 de Vienne, par le terme « Sud'ort».

>. L'éditeur croit devoir remplacer ici la leçon <> des Scholes » du ma-
nuscrit 2913 de Vienne, par le terme « d'Escalles».

6. L'éditeur croit pouvoir suppléer ici le nud : «die» — « [die] iruch

nennent...» — « [qui] vous vous dites... » Cette addition ne parait pas utile

au sens, lequel, mot à mot, peut s'établir ainsi : « ... Pôle... Talbol...

Scales, vous vous disant lieutenants du duc de Hedford ».

7. Ici l'expression allemande : « dunt redit dem Ilimelsclien Konige
und sime koniglichen plut » — « faites raison au roi du Ciel el à son sang

royal », laisse supposer un texte français, comportant une leçon dilfé-

rente, plus claire peut-être que dans les textes connus, lesquels pré-

sentent la rédaction assez obscure : « faites raison au Roi du Ciel 'le son

sang l'oyal. »

8. L'expression allemande ici employée : die « Megde » — die Magd —
a pour équivalent, dans tous les textes français de la lettre, celle de :

«la Pucelle». D'un bout à l'autre de la lettre, le texte allemand ne pré-

.sente que cette unique expression : die Magd ; comme les textes fran-

çais, qui ne connaissent que celle de : la Pucelle. L'expression : Magd
se trouve même employée, plus loin, pour désigner la Vierge Marie —
«der reinen Megde sone ». (Ci-après, p. 58-59, n. 3.)

Les deux termes allemands : «Magd» et «.lungfrau», employés ici in-

ditl'éremmenl l'un et l'autre, dans tout le récit d'Lberhard Windecke,
connue dans les variantes de .Inrdan. n'ont pour équivalent, dans ce fran-

çais contemporaui, que l'expression unique do « Pucelle ».
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S'ensuit- la lettre que la Pucclle envoya au roi^.

Jésus Maria.

Roi d'Angletei-re, et vous duc de Bedford, qui vous dites

régent le royaume de France, vous Guillaume de la Pôle,

comte de SufFolk, Jean, sire de Talbot, et vous Thomas, sire

de Scales, vous disant lieutenants du duc de Bedford, faites

raison au Roi du Ciel et à son sang royaF, rendez à la^ Pu-

celle'' ci envolée de par Dieu les clefs de toutes les villes que

vous avez prises et efforcées en France. Elle est vanuede par

Dieu pour réclamer pour tout le sang royaP". Elle est prête

9. « Rendez à la Pucellc ». — Ces mots repivsentenl la première des

trois expressions contestées par Jeanne d'Arc devant ses juyes de Rdiien.

(Voir ci-dessus, p. 45.) — « ... uputa quod dicitur in copia illa redilalis

Puellse, débet poni reddatis rei/i...» (22 février li'il. Procès, t. I, p. 55.)

— «... videlicet hoc quod dicituv )'eddalis l'uellse, uhi débet poni red-

datis refji...» (1" mars 1431, Procès, t. I, p. 84.) — « ... videlicet rendez

nia Pucelle, ul)i poni débet /-e/u/c; «« roij, proutdixit... » {Acte d'accus.,

art. XXI, Procès, t. I, p. 240.)

La suppression de ces mots équivaudrait, comme on s'en rend aisé-

ment compte, à la suppression de tout le texte de la lettre jusqu'à la

phrase : « Et vous, archers... » En otîel, toute cette fraction du texte est

gouvernée par l'expression : « la Pucelle », expression qui amène et com-

mande les deux reprises de phrase suivante : <^ Elle csi venue... » —
«.Elle est prête...» — En remplaçant les mots : « rendez à la Pucelh'... »

par ceux-ci : « rendez au roi... ^. tout le texte, jusqu'à la phrase : « Et

vous, archers... » ne conserverait aucun sens et devrait être rayé.

Il serait difticile de supposer là une adjonction provenant du scribe

français de la Pucelle. (Voir ci-après, p. 56-5", n. 5, 9.)

Le texte allemand, comme on voit, de même que tous les textes fran-

çais, admet également, et l'expression en cause, et les deux reprises :

« gebent der Megde > — « Sie ist komen... » — « Sie ist iiereit... »

N'est-il pas tout simple de supposer que la protestation de Jeanne

d'Arc doit s'entendre en ce sens, qu'elle veut déclarer n'avoir jamais

usurpé aucun droit royal, tel que sommation, soumission de villes, ou

quelque autre prérogative semblable. Parla, elle entendait nier, et avec

raison, la signification que la perfidie de l'interrogatoire voulait extor-

quer à cette phrase, aussi simplement conçue que rédigée.

10. « Sie ist komen von Gotes wcgen zu widerriifen allem dcn koni-

glichen plut. > — Les textes français présentent. — >^ Elle est ci venue.
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friden zu maclien, wollent ir friden machen, also daz ir Fran-

krich abstellent und bezalent, darusse ir es gehalten hant.

de par Dieu, pour réclamer le sanc royal.» (Acte d\iccus.) — « Elle est

venue de jiar Dieu, pour réclamer le sanj^ royal» [Geste des nobles l'yan-

çais et ses dëriués). — « Elle est ayci venue de par Dieu le Roy du Ciel

pour réclamer le sang royal » (Lef/redu cliev. de Rhodes). — Le Rer/islre

Delp/nnal et la Relation du ç/reffier de In Rochelle portent : « Elle est ve-

nue de par Dieu pour réclamer tout le sang ruyal... — réal ». La Chro-

nique de rwî/?7irti ajoute une glose visible, destinée à éclaircirle passage:

« elle est chi venue de par Dieu réclamer tout le sang et droit

roial ».

Le terme «wider-rufen» est l'équivalent lie « ré-clnmer». L'expression:

« allem dem koniglictien plût »(plût — blut = sang), complément indi-

rect dans la leçon allemande, et non pas complément direct comme dans

la leçon française, peut se traduire ainsi : «pour tout le sang royal.»

On aurait donc l'ensemble suivant : « Elle est venue de par Dieu pour

réclamer pour tout le sang royal. )^

Cette expression : «réclamer le sang royal », doit évidemment s'en-

tendre de la délivrance du duc d'Orléans, prisonnier en Angleterre de-

puis le désastre d'Azincourt, depuis l'an 1415. La variante précieuse :

«tout le sang royal», que présentent le Re(/islre DelpJiinal, la Chronique

de Tournui, et la Relation du greffier de la Rochelle, el qu'ottre aussi

la leçon allemande : « allem den koniglichen plut», vient, i'i ce qu'il

semble, préciser singulièrement cette interprétation, en opposant l'idée :

« réclamer tout le sang royal », idée qui englobe le duc d'Orléans, à

l'autre expression précédemment employée : «. faites raison au roi du

Ciel et à son sang royal >>, expression ne comprenant que le seul

Cliarles VII.

La délivrance du duc d'Orléans, même au pri.r d'une descente en An-

çjleterre, a toujours été revendiquée par .leanne d'Arc, comme un des ob-

jets essentiels de son rouvre. (Interrog. du 12 mars li31. Procès, t. 1,

p. 133-134, cf. p. 231-232; Déposition du duc d'Alençon, du douiinirain

Fr. Seguin de Seguin, Procès, t. III, p. !)!), 20,5; Chronii/ue de Percerai

de Ca,7«,v, éd. Henri Moranvillé, p. l'tS; lettre de Pancrazio Giustiniaui,

en date de Bruges, 9 juillet 1429, dans Chroniciue d'Antonio Mo)vsini,

t. III, p. 96 et p. 134.) Le révoquer en doute serait nier l'évidence. Rien

d'étonnant donc à ce que, dés ra])ord, la Pucelle annonce hautement

cette fière et touchante intention.

1. Au lieu (le cette répétition du terme «paix», les textes français

portent le dédoublement : « faire paix » et « faire raison ».

2. Cette phrase allemande : «also daz ir Frankrich abstellent und be-

zalent darusse ir es gehalten hant », correspond mot pour mot à celle

qu'on rencontre dans l'une des transcriptions modernes de la lettre du

chevalier de Rhodes, littéralement : « par ainsi que France vous mectés

jus et paies de ce que l'avez tenu».

L'autre transcription moderne de cette même lettre présente, au lieu de

« jus», la lecture inadmissible « sus». (On lit«SMA», dans le manuscrit [Bib.

nat.,Cab., des Titres, Dossiers Bleus, vol. 28, Dossier .4re, n" 625, p. 10] : on

Ut «s«/», dans Procès, t. V.p. 96 et n. 3.) Le texte de l'acte d'accusation met
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de faire paix, si paix vous voulez l'aire ', par ainsi que France

vous mettiez jus et payez de ce que vous l'avez tenue-.

au l'iiliir et modifie la construction du laenibre de plirase final, littérale-

ment : «par ainsi que France vous mectrés jus et paierez ce (|ue l'avez

tenu ». — I^e texte le plus correct semble être celui de la Relation du

grenier delà Hochelle, littéralement : « par ainsy que France vous met-

tiez jus et paiez de ce que vous l'avez tenue ». — La (iesie dea noliles

Français, avec ses dérivés (Chronique de la l'itcelle. Journal du sièf/e

d'Orléans), supprime le mot « France », ce qui rend la phrase incom-

préliensible, littéralement : « par ainsi que vous mettez jus et paiez

de ce que l'avez tenu. » — Var. « ... mectez... payez... » — Le liegistre

Dclplilnal de Mathieu Thomassin porte, littéralement : « par ainsi (|ue

rendez France et payez de ce que l'avez tenu ». — La Chronique de

Tournai oU're, littéralement : « Vous déportans de France et paiant le

roi de ce que le (l'orme picarde et wallonne pour lu) avez tenue. »

Il résulte de tout ceci que ce passage a paru obscur, même aux con-

temporains. Quant aux interprétations modernes émanées de divers his-

toriens de la Pucelle, elles sont multiples.

Il faut d'abord remarquer que tout l'ensemble nécessaire et concor-

dant de la phrase impose le sens général de conditions de paix, tout à

l'honneur de la France, faites par les Anglais aux Français.

L'expression principale : «que France vous mettiez jus», peut pré-

senter au premier abord une certaine difficulté. L'adverbe «jus » (bas-

\Si.\.. jusuin), aujourd'hui tombé en désuétude, indique généralement une

acception dépressive : abaissement, chute, — en opposition à« sus »

(bas-lat. s«sz/?»), toujours demeuré vivant, qui comporte acception con-

traire. — Cependant, le terme << jus » paraît employé ici dans l'une de

ses nuances admissibles, où il pourrait signifier : laisser là. « Mettre

jus — laisser de côté», observe M. Anatole France, dansZeSiè.'/e d'Orléans,

chap. V, la Lettre aux Anqlais, dans Revue de Paris, 1.5 février 1902,

p. 738, n. .T. Soit la signification de déposer, abandonner. C'est le sens

qui S(; reflète tout naturellement dans la leçon du Registre Deiphinal :

«par ainsi que rendez France», et dans celle de la Chroniquede Tournai :

«vous déportans de France ». — Le terme allemand : « abstellen »,

ab-stellen, dé-poser, est la traduction littérale évidente d'un texte fran-

çais ayant porté : « mettre jus ».

L'expression complémentaire : « et payez de ce que l'avez tenue »,

otl're moins d'équivoque. Il semble qu'on comprenne assez aisément :

«et payez pour l'avoir occupée». La Chronique de Tournai ajoute même
une glose visible : «et paiant le roi de ce que le {le valeur de la) avez tenue».

La suppression de la préposition « de» (suppression qui se rencontre

uniquement dans le texte de l'acte d'accusation « et paierez ce que

l'avez tenue ») n'autoriserait pas à prendre « ce que vous l'avez tenu »

pour proposition complétive directe du verbe payer, et à en déduire

tel ou tel autre sens. Il n'y a évidemment là, d;ms cette omission de la

préposition « de», qu'une erreur de transcription sans conséquence. Là

encore, le terme allemand « darusse », — daraus — re|ii'ései)te, évidem-

ment, la traduction littérale d'un texte français ayant porté : « de ce que».

En traduction moderne, tout ce passage pourrait ainsi s'entendre :
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Und ir, bog'ener, krieger edel und unedel, die do sint vor

der stat Orligens, g'ont hinweg in Cotes namen in nwer

lanl; und lliùnt ir daz nit, die botschaft verstont von der

Megede, die kompt iich schiere zil selien 7ai uwerm grossen

schaden. Konig von Engelant, thùnt ir des nit, also ich

bin houpt des krieges ; an welicben enden ich uch be-

drette und uwer lût in Frankrich : ich thïin sie hinweggon,

es si in liep oder leit ; und enwellen sie nit gehorsam

sin : ich thûn sie aile doten ; und wellen sie gehorsam sin : ich

wil sie zu gnoden nemen. Ich bin herkomen von Cotes wegen

des koniuez von Himel ûch aile uss Frankrich zii stossen

«faisant tant que d'évacuer la France et de payer le prix de votre usur-

pation. »

1. «edel und unedel». Mot à mot : nobles et non nobles. Le texte alle-

mand se trouve en concordance avec le texte de la Geste des nobles

Français, et avec celui de la Relation du yreffier de la Rochelle, qui

portent littéralement: « gentilz et villains ». — « gentils et vilains».

— Les autres textes français contiennent la rédaction quelconque :

« gentils et autres» (Acte d'accus., Lettre du c/icv. de Rhodes, Cliron. de

Tournai), ou bienla rédaction corrompue : «gentils et vaillans » [Cliron.

de la Pucelle), ou bien encore omettent totalement ces trois mots (./«»/•?(.

du sièç/e d'Orléans).

Ce texte de la Geste des nobles Français se trouve seulement dans

la Vraie .Jeanne d'Arc du R. P. Ayroles (t. III, Pièces Just., A, p. 612,

cf. note 2), d'après les manuscrits français de la bibliothèque nationale,

u" 5699 [naguère ancien fonds français 10297], et n" 500 [naguère ancien

fonds français 9656]. J'en ai vérifié l'exactitude en ce qui concerne

cette expression « gentilz et villains ». (Voir ms. fr. 5699, fol.

149 V», anc. 137 v°; ms. fr. 5001, fol. 72 v°.) Le te.xte de la Geste

publié par Vallet de Viriville (dans la Chronique de la Pucelle,

p. 282), quoique cependant indiqué comme tiré du manuscrit français

10297 (aujourd'bui 5699), porte, on ne voit pas ])Ourqu(ii : « gentili! et

vaillans ».

2. « die do sivt vor der stat Orligens ». — Mot à mot : qui lors sont

devant la ville d'Orléans. — Le texte allemand devrait porter : « die

do .lit... » — «qui céans êtes... », leçon un.-iuiiui' des textes français et la

seule grammaticale.

3. « in Cotes namen ». — Mot à mot: en nom Dieu. — Tous les textes

français portent: « de par Dieu ».

4. « botschaft ». Traduction du terme français : nouvelles. « ... at-

tendez les nouvelles de la i*ucelle», portent les textes français. Cette

équivalence est utile à constater et à retenir pour l'interiirétation de

tout le récit d'Eberliard Windecke relatif à la Pucelle. (^'oi^ ci-dessous,

p. 60-61, n. 1.)

5. « Chef de guerre ». — Seconde des trois expressions contestée i»ar

Jeanne d'Arc devant ses juges de Houen. (Voir ci-dessus, p. i5.;. —
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Et vous, archers, compaiJ^nons de guerre gentils et vilains'

qui céans êtes devant la ville d"Orl<''ans -, alloz-vous

en, en nom Dieu^, en votre pays; et si ne le faites, atten-

dez les nouvelles '' de la Pucellc, qui vous ira voir hi-ièvc-

ment à votre grand dommage. Roi d'Angleterre, si ne le

faites, adonc je suis chef de guerre •'; en quelques lieux que

je vous atteindrai et vos gens en France, je les ferai issir,

veuillent ou non veuillent; et s'ils ne veulent obéir, je les

ferai tous occire ; et s'ils veulent obéir, je les prendrai à

merci**. Je suis venue de par Dieu, le Roi du Ciel, pour tous

vous bouter hors de France' et détruire^ de mon corps'',

<' ... ibi etiamponuntur illa verba... et capulguerrœ... » (22 fcviner 14:îl,

Procès, 1. 1, p. 5519. — « ... aliud quod dicitur capul. guevrœ... » (l" mars
1431, Procès, t. I, p. 84.) «... etiam duo, videlicel... et c/iief'de çiuerre».

[Acte d'accus., art. XXI. Procès, t. I, p. 240).

Ladmissioii de cette suppression n'entraînerait que la radiation du
simple membre de plirase : « adonc je suis clief de guerre », le reste

de la construction pouvant s'en passer.

Addition qui pourrait très simplement s'e.xpliquei' par vme adjonction
provenant du scribe français de la Pucelle. (Voir ci-dessus, p. o2-o3,

n. 9, et ci-après, n. 9.)

Le texte allemand, comme on voit, de même que tous les textes fran-

çais, admet l'expression en cause : « ich bin houpt des krieges».

6. Tout ce jjassage, entre les mots «veuillent ou non veuillent»,

qui précèdent, et « P'rauce », qui suit, est, dans tous les textes français

l'objet d'interversions diverses. Le texte allemand suit ici le texte de la

lettre du chevalier de Rhodes.
7. « Tous vous bouter hors de France >>. — Variante de l'expression

des textes français connus tels que : — « vous bouter hors de toute
France ». celle-ci entrée dans la légende {Acte d'accus., Lellre du cliev.

de H/ii/dcs. Relal. du greffier de la Rochelle — « vous bouter hors de

France» Jîesle des nobles Français, Reg. Delphinal): — « vous expul-

ser (?) de France» {C/iron. de Tournai).

8. Ce redoublement d'exiiression « et détruire » ne parait pas avoir

laissé trace dans les textes coiuuis. Je ti'aduis « vertriben » par « dé-
truire », ce terme de « vertriben », emi)loyé plus loin, se trouvant alcu's

l'équivalent du terme « détruire ». (Voir ci-dessous p. 60-01, n. G.)

9. « De mon corps » — « mit minem libe ». — .Mot à mot : avec
nuui corps. Variante à la leçon des textes français connus; «corps
pour corps ». (Néant dans la Clironique de Tournai.) — C'est la troi-

sième et dernière des expressions contestées par Jeanne d'.Vrc devant

ses juges de Rouen. (Voir ci-dessus, p. 4o) — « ... ibietiam ponunturilla

verba, corpus pro corpore... » (22 février 1431, Procès, t. I, p. 35.) —
«... et tertium quod ibi ponitur corpus jtro corpore... » (1" mars 1431,

Procès, I. I, p. 84.) — « ... etiam duo, videlicet corps pour corps... »

(Acte d'accus., art. XXI, Procès, t. I, p. 240.)

l.';idmission de cetti' suppressinn n'cntraiuerail que la radiaiion de
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und zu vtTtriben mit miiiem libe und aile diejene, die

do wellent fûrriterschaft ^ und bosheit und betriignisse

oder andern schaden bringen dem konige von Frankrich.

Und nit ensit in dem glouben, daz ir das konigrich von

Frankrich behalten mùgent von Got dem Konig von Himel von

Mariender reinenMegde sone; danneallein konig Karle soles

behalten, der ist sin ouch von Got ein rechter erbe ; und dor selbe

Got von Himel \vil,dasersbesitze und behalte, als erss gehapt

lian.UndistimeverkundetvduderMegede, welichMegde(oder

Maget) kurzlich komen sol gon Pariss mit giiter gesellechal't.

l'expression accessoire : «corps pour corps». Addition qui [)nuri-ait par-

l'aitcuient s'expliquer par une adjonclion provenant du scribe français

de la Pucelle. (Voir ci-dessus, p. 52-o3, n. !), et j). précéd., n. 9.)

Le texte allemand, comme on voit, admet, en somme, l'expression

en cause, avec une bien légère variante.

1. Tous les manuscrits portent : « furriterschaft »; seul, le manuscrit

de Hanovre porte « furreterschaft ». L'édition de M. Aitmann suit cette

dernière leçon ; néanmoins, l,i ]tremière semblerait préférable.

2. Tout ce dernier membre de phrase : « et tous ceux qui voudraient

porter otTense d'armes, malengin et trahisons ou autres dommages au

roi de Franc(! ». ne se rencontre que dans la Chronique de Tournai et

dans la Lettre du chevalier de Rhodes. — « Et tous ceulx qui vouldront

faire trayson, malengin ou domage au roiaulme très cristien. » [Chro-

nique de Tournai.) — « En contre tous ceulx qui vouldroient porter

traïson, malengin ne domaige au royaulme de France.» (Lettre du cheva-

lier de Rhodes.) Le texte allemand a interverti l'ordre de deuxdes termes

employés (trahison — malengin), met trabison au pluriel, et, en plus,

présente seul la pittoresque expression « lurreterschaft » — vorreiter-

schaft— ,
que je crois pouvoir traduire littéralement, à défaut d'équivalent

contemporain constatable, par « olleuse d'armes». M. von Hageu, dans

son adaptation eu allemand moderne, transpose simplement en« krieg»

guerre.

3. « vou .Marien der reiueu Megde ». Mot :\ mot : de .Marii- la iiine

Vierge. Les textes français portent ici simplement : fils de Sainte-.Vla-

rie. La Chronique de Tournai oH're, littéralement : « fil de la A'ierge

Marie». Le texte allemand doitajouter ici, connue on voit, avec rex|ires-

sion la pure Vierge, une glose personnelle an rédacteur. (Ci-dessus,

p. :;-2-5:i. n. s.)

4. « daune allcin kunig Karl s(d es beliallcn. der ist sin ouch vou (int

ein rechter erbe. » — Mot à mol : car seul le roi Charles doit le tenir,

qui est son — aussi de Dieu un vrai — héritier. Ce qui me parait au-

toriser la traduction que je hasarde ici : « car seul doit le tenir le roi

Charles, héi-ilier d'icelui el de [par] Dieu le vrai. »

Cette variante, suggérée par le texte allemand, précise et accentue le

sens général de cette partie du document. Les leçons des textes français

connus <nnt loin, dans la diversité de leur détail d'expression, de pré-
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avec tous ceux (|iii vDiidraien t porter
offense d'armes, malcnyin et Iraliisons

ou autre dommage au roi de France-.
Et ne soyez pas en l'opinion que vous saurez, tenir

le royaume de France de Dieu, le Roi du Ciel, fils

de Marie la Vierge sans tache ^, car seul doit le tenir le roi

Charles, héritier d'icelui et de fpar] Dieu le vrai ''

; et veut

le inrme Dieu du Ciel qu'il le possède et tienne, tel qu'il

l'a re(,'u-'. Et [ce] lui est révélé par la Pucelle*"', laquelle

Pucelle doit bientôt venir à Paris à bonne compajj;-nie'.

senter la môme amplilude. (Tesl encore la tournure de la Cltron'Kpw 'le

Tournai : « car Charles, vrai liéritier de icelui, le tiendra, veuillez ou
non », qui se rapproche le plus de la leçon allemande.

5. Tout ce membre de phrase : « et veut le même Dieu du Ciel qu'il

le possède et tienne, lel ((uil l'a reçu » — « und der selbe Got von Hi-

mel wil, das ers besitzeund behalte, als crssgehapt han», ne figure dans
aucun autre texte connu. Peul-èlre pourrait-on en suivre la trjice, sin-

gulièrement effacée, dans les passages suivants : — « car Dieu, le roi du
Ciel, le veut» {Acte ifaccus.); — « c'est la volunté du roi du Ciel et de
laTerre >^ {(yn-on. de Tournai) :

— «car Dieu, le roi du Ciel, leveutninsi »

{Lettre du chevalier de Rhodes). — N'éanI dans la Geste des nol)les

Françaiset ses ilérivés] néant dans le Het/isli'e Delp/iinal : néant dans la

lii'ld/ion du greffier de lu liochelle. Le te.xte d'ov'i est dérivé le texte aile

mand offre ime rédaction singulièrement i>ius explicite. 11 n'est pas be-

sdin <rinsister sur son importance. Dès le début primordial de son ac-

tidii, la Pucelle définil ainsi, avec la précision la plus complète, les limites

de SDU œuvre, telle qu'elle l'entend et la comprend. Il s'agit du « royaume
de France ». Le « Dieu du Ciel » veut que Charles Vil le recouvre « tel

qu'il a re.u». Couunent démontrer mieux, et avec plus d'éloquente sim-
plicité, que la Pucelle conqirenail dans son onivre persuimelle l'expulsion

totale des .\nglais de France?
(i. « und ist ime verkundet von der Mcgcde ». — Mot à mot : et lui

est révélé par la Pucelle. — C'est la rédaction même de certains textes

français. (Acte d'accus.. Lettre du cliev. de Rhodes.) La t'/ironique de
Tournai liorte : «et ce lui esl révélé par moi, qui sui [la] Pucelle ». —
Néant dans la Geste des notdes Français et ses dérivés ; néant dans le

Registre Delp/iinal: néant d:uis la Relation du greffier de la Rochelle. —
J'ai cru jiouvoir ajouter ici. entre crochets, pour indiquer l'addition, le

mot « ce», en me fondant sur sa présence dans le texte de la Chronique
de Tournai, lequel offre tant d'analogies continuelles avec le texte alle-

mand qui fait l'objet de cette élude. Le texte allemand, comme la Chru-
nif/ueile Tournai, disjoint ici ce membre de phrase du précédent, et en
fait le début d'une phrase nouvelle : tous les autres textes IVançais, au
contraire, l'ont de ce membre de phrase la lin de la phrase antérieure.

1. « welich Megde kurziicb komen soi gon Paris mit gùter gesellschaft »
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Und wollent ir der botschaft nit gloubeii von der Mes^ede

wegen geschickt von Got, an welichem ende wir ûch vin-

dent, wir wellen ucli slahen mit streiclien und also ein

gi-oss gesclirei machen, das in tusent joren in Frankriclie

nie also ein gross geschrei gemacht wart. Und thùnt ir

nicht recht, so gloubent wissentlich, daz der Konig von

Himel sendet der Megde me craft zi'i, dann ir môchten

mit allem widerstont gethon mit allen uwern gewopten

liiten. Und do so sol man sehen mit grossen streiclien, weli-

clier besser recht habe, von Got von Himel oder von uch.

Herzog von Bettfurt, die Maget bitt uch und begert, das

ir uch nit lossent vertriben. Wellent" ir recht thùn, ir

miichten noch wol komen in ire geselleschaf't, und *^ die

— « laquelle Pucelle entrera liieiitùt à Paris à lionne compagnie ». Va-

riante intéressante.

Les te.xtes français connus nreutionnent tous, comme sujet de cette

phrase. Charles VII et non la Pucelle : lequel — qui — entrera à Paris

à (sens d'avec) — en — belle — bonne compagnie. [Acte d'accus.. Geste

des nobles Français et ses dérivés. Lettre du citeralier de litiodes, Rela-

tion du ç/reffier de la Rochelle.) La Chronique de Tournai porte, en con-

tinuation directe de la phrase précéconte : «et cpie il enirera à Paris à

bonne compaignie ». Néant dans le Registre helpliinal

.

Le texte allemand suppose une acception différente :c'est la Pucelle, et

non plus le roi, qui est en cause, «welich Megde», «laquelle Pucelle».

Quant à ladéfinition du lait signifié, l'allemand « komen sol gon Paris »

peut parfaitement supposer le français original : « entrera à Paris ».

1. Encore « botschaft», équivalent du français « nouvelles», terme

que portent ici tous les textes français. (Voir ci-dessus, p. .56-.j7. n. 4.)

2. « streichen ». Equivalent du français : « horions ». — .\ horions.

—

à grands horions, — portent les textes français.

:{. «geschrei ». Equivalent, moins pitt(u-esque, du français : <^ hahai ».

— Si grand, — si gros, — tel — habay, portent les textes français. —
« Hahai» doit s'entendre, scmble-t-il, dans l'acception de «haro », cla-

meur vengeresse, — par extension, clameur furieuse quelconque, au

sens où le préciserait quelque néologisme moderne, facilement imagi-

nable. — N'en subsiste-t-il pas quelque trace dans le vocable, toujours

maintenu, de « brouhaha»?
4. Ce membre de phrase : « Et si ne faites raison » — « Und tluinl

ir nicht recht», est rattaché par divers textes français, à tort, semble-

l-il bien, à la fin de la phrase précédente. (Acte d'accus., tieste des nohles

rrançais et ses dérivés, Relation du greffier de la Rochelle, Lettre du

chev. de Rhodes.) Le Registre Delphinal et la Chronique de Tournai suivent

la même coupure que le texte allemand, la meilleure sans contredit, en

présentant ce membre de phrase comme début de phrase.

o, « dann ir ir môchten mit allem widerstont getliun nul allen uwern
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Et si ne voulez croire les nouvelles ' de la Pucelle

envoyée de par Dieu, en quelque lieu que nous

vous trouverons, nous vous ferrons à horions'^ et i'erous

un si grand liahav •' que jamais en France, passé

mille ans, tel grand liahay ne fut fait. El si ne faites

raison^, lors croyez fermement que le Roi du (]iel

enverra plus de force à la Pucelle que vous ne sauriez

livrer en tout d'assauts avec tous vos gens d'armes •'.

Et adonc verr.i-t-on, aux grands horions, lequel

a meilleur droit, do Dieu du Ciel ou de vous.

Duc de Bedford, la Pucelle vous prie et requiert que vous ne

vous fassiez pas détruire'". Si voulez faire raison, encore

pourriez vous bien venir en sa compagnie", et lors les

gewoplen lùten. » — Mot à mol : (|iic vous ne sauriez en toute résis-

tance contraire faire avec tous vos ^ens d'armes. — Ce qui supposerait

un texte français ainsi construit : * que vous ne sauriez livrer en tout

d'assaut arec tous vos gens d'armes.»

Variante des textes français, qui, tous, mentionnent les gens d'armes

français et non ceux de Vennemi. — « que vous ne lui sauriez mener de

tous assauts, à elle et à ses l)onnes gens d'armes.» {Acte d'accus., (iesle

des nobles Fra?)çais et ses dérivés, Registre Delpkinal. Lettre du. chev. de

R/iodes.) « — ... ne à ses bonnes gens d'armes. » {Relation du çireffier

de la Rochelle.) — « que ne lui pourez livrer de assaulx. et pareUlemenl

à ses bonnes gens d'armes. » {Chron.. de Tournai.)

(i. « vertribeu ». Equivalent de « détruire », terme que portent ici

tous les textes français. (Voir p. a6-57, n. 8.)

7. L'édition porte ici « ... vertriben; welicnt... » Je crois pouvoir pré-

férer ici la ponctuation et la coupure suivantes : « ... vertriben. Wel-

lent... » (Voir n. 9.)

8. L'édition porte ici : « ... gesellescbaft. Und... » Je crois pouvoir

préférer ici la ponctuation et la Jonction suivantes : « ... gesellescbaft,

und... » (Voir n. 9.)

!). Toute cette phrase, entre les mots français : « si voulez faire rai-

son», et : « oncques advenu » — « wellcut ir reclit tliûn », et « ie ges-

chehen ist». présente dans chaiiue texte français des différences de rédac-

tion, auxquelles la leçon qu'on peut saisir dans le texte allemand ajoute

une variété de plus. Le sens général demeure partout le même. « Si vous

voulez vous ranger à l'équité, il vous sera loisible de venir grossir sa

compagnie, avec laquelle les Français étonneront le monde.»
.Allusion probable à quelque projet de croisade universelle, ilont plu-

sieurs textes contemporains constatent, dès lors, dés le début de l'action

de la Pucelle, le projet comme courammeni signalé. (Lettre de Giovanni

(la Molino, en date d .\viguou. le :10 juin 142», dans Chronique cVAntonio

Morosini, t. III. p. 82; — Christine de Pisan, Poëme. rédigé vers la fin

de juillet 1429, verset 43, dans Quicherat. Procès, t. V, p. 416; — Echos
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Franzoischen sollent ouch lliiin also ein hubscli dot, als in

der Cristenheit ie geschehen ist. Und antwurt der Megede,

wellen ir friden machcn-; und lunt ir das nit, also so sint

irindenke uwers grossen schadens, der ucli dovon kompt.

Geschriben des dinslages in der Karwochen, do man zalt

nocli Cristus geburt tusent vierlmndert 29 jor.

si^qiiilés ci-après, seconde partie du récit dEberhard Windecke, éd. Alt-

inann, ciiap. cclxi, g 306, p. 2oo: voir ci-après, p. 108, 112.) Sur l'insertion

(ie ce projet de croisade dans la rédaction de la Lettre de Jeanne ifArc
aux Anglais, voir la critique instituée par M. Anatole France, dans le

Siège d'Orléans, chap. v, la Lettre aux Anf/lais, dans Revue île Paris,

l.") février 1902, p. 742-745.

1. Ici se présente le seul point où le texte d"où dérive le texte allemand
semble moins explicite que les textes français connus. Ceux-ci ajoutent
tous, en ellet, en ce passage, une mention relative à la cité d'Orléans. Les
voici, littéralement. — « Et faictes response si vous voulez faire paix en la

cité d'Orléans. » {Acte d'accus.) — « Et faites réponse en la cité d'Or-

léans, si voulés faire paix. » (Lettre du cher, de Rhodes.) — Faictes

réponse si vous voulez faire paix à la cité d'Orléans. » [Geste des nobles

Français et ses déi-ivés : le Journal du sièye d'Orléans ajoute : « faire paix

ou non. ») — « Faictes response si vous voulez faire paix à la cité d'Or-

léans. » (Registre Delphinal.) — « Faites responce si voulez faire paix en

la cité d'Orléans. » (Relation du greffier de la Rochelle.)— La Chronique
lie Tournai., continuant ses gloses, olfre : « Et envoiez response se voul-

iez faire paix et vous partir de Orlians. »

2. Si l'on voulait tenter ici, en vertu des indications conleiiucs dans
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Français feront-ils un si beau fait qu'en la Chrétienté tel n'est

oncques advenu. I^t faites réponse à la Pucelle, si vous

voulez' faire paix, et si ne le faites, lors vous souvienne du

grand donimag'e qui vous en doit venir ^.

Ecrit le mardi de la Semaine Sainte '', l'an de la naissance

Notre-Seigneur mil quatre cent vingt neuf''.

lanole(|iii précède, (|iicli|iirs .iddilioiis ;ui lexL<' alli'm.uid, on pourrait se

servir do la forme cunstatéc plus haut « der stat Orligens ».

.'5. Textes français : de vos bien grands dommages — de vos doin-

niages — vous souvienne brièvement — vous souvienne. {Acle d'ace.,

deste des nobles Français et ses dérivés, Ref/islre Delphinal, Lettre du
chev. de Rhodes, Helalion du (peffier de In Hochelle.) — La C/tronii/ue

de Tournai porte, littéralement : « attendez moi à vostre grand domage
et (et pour en) brief. »

4. Le manuscrit 29*.') de X'iemie cl cebii de Hanovre portent cette in-

dication de ^dinstage? », mardi — dienstag.— D'autres (voir édition AU-
mann, p. 24!), note S, portent <^ duornstages», ce quipourrait signifier jeudi

— donnerstag. — Tous les textes français rpii datent cette lettre la datent

du mardi-saint, c'est-ù-dire du 22 mnrs 112!). .Vucune ne parle du jeudi-

saint, qui serait le 24.

). iMot à mot. « Alors que l'on cmnptc après la naissance de Christ

mil quatre cent vingt-neuf ans. » Phrase de style correspondant à la

tournure française. La date étant le 22 mars, et en tous cas antérieure

au jour de Pâques, on remarquera que le style chronologique ici employé
est un style ditlérent du style français de Pâques, lequel exigerait, pour

ce moment de l'année, le millésime 1428 au lieu de 1429.
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L'examen de ces trois textes achevé, il convient de

signaler quelques observations générales suggérées par

lo récit même contenu dans les chapitres qui viennent

d'être indiqués K

A. — Le chapitre cclix débutait
( § 295 -') par une

courte mention de la venue de Jeanne d'Arc auprès de

Charles VII, puis par un bref exposé des promesses

pieuses qu'elle aurait alors exigées du roi.

Ce début présente une conformité singulière avec une

des lettres vénitiennes écrites de Flandre, à ce moment
même, et recueillies par le Vénitien Antonio Morosini

dans son Journa/, h sa-voir une lettre de Pancrazio Gius-

tiniani, en date de Bruges, le 9 juillet 1429, contenant

des renseignements venus de Bretagne''.

Venaient ensuite le texte des Vers latins sui" la l*u-

celle (fin du paragraphe 295'), et celui de la Consultation

de la Commission d'enquête de Poitiers (s5 29(r'), qui se

fout directement suite et achèvent ce chapitre''.

Le chapitre cclx débute ( i; 297 '') par le texte de la

lettre de Jeanne d'Arc aux Anglais •'^.

1. Voir ci-dessus, p. 1)1-20.

2. i'. 2'i;l-246.

3. Chronique tlWnlonio Morosini, L. III, ji. 10», ci', p. SH.

4. P. -l'ii-^.

r.. P. 246-248.

6. Voir ci-dessus, p. l(i-IS.

7. P. 248-249.

8. Voir ci-dessus, p. 18-19.
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A la suite de ces Irois documents eouimeiice le récit

proprement dit des faits.

Débulaiil au milieu du chapitre cclx(§ 298-3001), il

se continue dans le chapitre cclxi (j:;; 301-302^) jusqu'au

sacre de Reims et à la marche sur Paris'.

Ouicherat a déjà remarqué, en thèse géniMaU', la

conformité répétée (|ui existe entre cette partie du récit

de Windecke et la partie correspondante du récit de

la Chronique de Tonrnai'\

M. Arthur Wyss, dans l'élude déjà souvent citée, a

repris également cette thèse, avec des exemples plus pré-

cis, en spécifiant l'origine évidemment française — je

n'entends par là rien insinuer sur sa rédaction en langue

française ' — de la source commune. Observation qui

s'applique aussi bien, cela va sans dire, à la relation

figurant dans les manuscrits d'Eberhard Windecke que

dans le recueil strasbourgeois de Jordan''.

Après cet exposé des premiers actes de la Pucelle, in-

dépendant dans les deux œuvres, la partie de la rela-

tion de Windecke' offrant une similitude marquée avec

la Chronique de Tournai^ commence, en somme, parle

1. P. 249-2o3.

2. P. 2o3-234.

3. Voir ci-dessus, p. 19-20.

4. Supplément aux témoignages confcinporains sur Jeanne r/'^lrc,

dans /{er;(f historique, l. XIX, inai-juia 1882, ji. 01-(>2.

i). Sur re point voir ci-après, p. 80-84.

6. Eherkard WindccI; uml sein Sigmundbuch, dansCenlralhlatt fiir

Liibliotlieksuesen, année 1894, n">* 10-11, ctiap. n, par. 6, p. 442.

7. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan présente ici quelques

variantes dignes de considération. M. Altmann en présente le

tableau {Add. et Corr., I, p. 520). Sur le « blanc oiseau » dont

il est question à l'assaut des Tourelles, voir ci-après, Eclios, VI,

p. 126, note 2.

8. Il va sans dire que ce (|ui est exprimé ici des similitudes

entre la Chronique de Tournai et Eberliard \N intlccke s'applique
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texte de la Consultation de Poitiers (chap. lclix,

§2961).

Il se continue par le texte de la Lettre aux Anglais

(chap. ccLx, § 297^).

Dans les deux œuvres, le texte de la Consultation de

Poitiers, le texte de la Lettre aux x\nglais et le déjjut

du récit consécutif se succèdent bouta bout.

Le récit des faits, commençant sitôt après, comprend

la narration : — de la campagne de délivrance d'Orléans,

— du départ de la Pucelle deBlois, le 28 avril, de l'en-

trée de la Pucelle à Orléans, le 29 avril, de l'entrée du

gros du convoi, le 4 mai, — de l'altaque successive des

bastilles, ce jour et les jours suivants, — de la retraite

de l'armée anglaise, le8 mai, — du retour delà Pucelle

à Tours, le 11 ou le 13 mai, auprès du roi près duquel

elle demeure [à Loches^] jusqu'au 23, — enfin de l'an-

nonce de la mise en marche de l'armée ro}ale pour la

campagne de la Loire, laquelle, en réalité, n'a lieu qu'au

début de juin.

Le ri'cit débute, dans Eberhard Windecke (chap. cglx,

début du paragraphe 298), par ces mots :

<( Do dis ding niin ailes gescheen was, do reit die

JungliHJUwe^... I)

Mots correspondant, dans la Chro/ii'^i/c de Touniai,

également aux icssemblances entre la Chronique de Tountui e( le

recueil strasbourgeois de Jordan.

1. Eberhard Windecke, éd. Altmaun, p. 240; — Chron. de Tour-

nai, éd. de Suiet, dans llccucil des Chron. de Flandre, t. Kl,

p. 407.

2. Eberhard Windechc, éd. Allinanu, p. i'tH ;
— Chron. de Tour-

nai, p. 408.

3. Sur ce séjourà [.orlies: Ijeaucouit, Hist. deCharles VU, t. H,

p. 215; — Dépo.s. de Dnnois, l'rocès, t. IH, p. 12 ;
— Chronique d'An-

tonio Morosini, t. 111, p, 50, n. 0.

4. P. •J4<.i.
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à ceux-ci : « Et ces choses ainsi faites, et le ariiK'e de

France assemblée et preste, ladite Puceile se parti'... »

Plus ou moins développés, soit dans l'un, soit dans

l'autre texte, mais d'allure pareille et de ressemblance

indéniable, les deux récits courent ensuite parallélenient,

mentionnant les événements qui viennent d'être indi-

qués.

Ce ri'cit d«; soui'ce commune S(î termine, dans Eberliaid

Windeckc (chap. cclx, lin du paragraphe 299), par ces

mots- :

« Do warp sich dej' konij.i und ist ul' deni wcj^c und

hotïet Melune-^ und Garga[u]s'^ und [Bogentis'j im

undertenig zu machen. Got welle es ouch fiïgen" ! »

Correspondant, dans la Chronique de Tournai^ à peu

près à ceux-ci : u Etl'endemain vinrent nouvelles au roi

que... grand nombre de Engles, escappez du siège de

Orliens, seestoient mis et enclos à Gergeau, à Beaugen-

tis et à Meun : lesquelles nouvelles oyes, il manda... et

leur commanda aler avec la Puceile après lesdits

Engles^. »

Le texte de ce dernier passage, tel qu'il est publié

1. P. 409.

2. P. 232. Fin de ["alinéa ((in du paragraphe 299).

3. Sur « Melune », provenant d'un texte portant « Mehune », et

signifiant Meung-sur-Loire (Meun dans l'ancienne orthograptie),

voir ci-après.

4. « Garga[njs » dans l'édilion allemande. Sur la lecture :

w Garga[ujs » et la signilicaLiou Jargeau, voir ci-après.

5. Sur l'addition < [BogentisJ >-, voir ci-après.

6. Traduction littérale : « Et se mit le roi sus, et est en chemin
et espère réduire Meung etJargeau et [Beaugencyl. Dieu veuille y
pourvoir aussi ! <> Sur le caractère de sympathie exprimé envers

la Fucelle par ce passage, voir ci-dessus, p. 48-49. Sur sa forme
épistolaire, ci-après, p. 70-72. Sur l'interprétation des noms des
villes, ci-après, p. 80-84.

7. P. 413.
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dans le Procrs, d'uprrs la publication de Gnido Gorres,

dénature le sens, tant par la transposition que par la

coupure iinale adoptée'. Le voici :

« Da wandte sich der Kœnig- und macht sich auf den

Weg, und holTet Mehuîi und .largeau sich unterthanig

zn machen. Gol t wollle es auch fûgen. Da dies geschehen

war. » (Fin de l'alinéa.)

Ainsi traduit :

(( Le roi se tourna à son avis. Il se met en chemin

et il espère soumettre Meung et Jargeau. Dieu le vou-

lait aussi, et cela arriva. » (Fin de l'alinéa.)

D'une part, interprétation du mot : « vvelle » —
" veuille » en : <( wollte » — « voulait ». D'autre part,

rattachement à cet alinéa des mots : « Da dies 2:esche-

hen war » — « et cela arriva », membre de phrase qui,

au contraire, doit former le début de l'alinéa suivant.

Double tendance dissimulant complètement la partie

réelle de cet intéressant passage.

La publication de M. von Hagen - interprète suffi-

samment le sens général, et adopte la coupure iinale

telle qu'elle doit être observée. Seulement l'expression

« Got welle es ouch fûgen » — « Dieu veuille y pour-

voir aussi », — devient : « Gott g(^be es » — (( Dieu le

donne ». A partir de ce point de démarcation, les deux

relations, comme précédemment, reprennent chacune

leur liberté d'allure.

Le récit d'Eberhard Windecke (chap. cclx, v^ 300'^)

se continue par la mention d'une ambassade du duc de

Bretagne à la Pucelle', fait que le chroniqueur mayen-

1. T. I, p. 407.

2. ("Ji;i|i. c.cxLi, |i. 2111.

3. P. 2:12.

4. C'est là quinlervieiil la coupure sur laquelle on vient d appe-
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çais, parmi les source^ coutemporuines rédigées, est

soiil H rapporter, mais qui s'est trouvé récemment vé-

rifié par des documents d'archives'.

Ensuite, sans particularités spéciales dignes de re-

marque, il se poursuit (chap. cclxi, vj 301-1 par l'exposé,

assez vague et sans date indiquée, de la journée de

Patay, survenue le IS juin, et s'achève (chap. ccmx,

sj 302 ') pai' les mentions de hi marche sur Reims, du

1er rattenlion à propos du point où cesse la concorJanco entre

Windftcke et la Chronique de Tournai.

Le texte inséré dans le Procès (t. IV, p. 497) présente ce ([ui

suit :

« Gott wollte es auch fiigen. Da dies geschelien war. » (Fin

d'alinéa.)

(Début d'alinéa.) « Da schickete der Herzog von lirilannien sei-

nen Beichtvater... »

Ainsi traduit :

« Dieu le voulait ainsi et cela arriva. »

« Alors le duc de Bretagne envoya son confesseur... »

Le texte rectifié, qui figure dans l'édition de M. Allmann, com-

porte une différence dans la division de l'alinéa. Le voici :

« Gotwelle es ouch fiigen ! »(Fiii d'alinéa, (in du paragraphe 299.)

(Début d'alinéa, début du paragraphe 300.) < Do dis gescheen

waz, do schickete der herzoge von Rrittagion siuen bichler... »

Ce qui peut se traduire ainsi :

« Dieu veuille y pourvoir aussi !

« Ces choses ainsi faites, si envoya le duc de Bourgogne son

confesseur... »

l-a [)ublication de .M. von flagen (chap. ccxli, p. 201) observe

judicieusement la coupure nécessaire.

1. Envoi par Jean V, duc de Bretagne, à Jeanne d'Arc, dans le

cours de mai i i-29, après la délivrance d'Orléans, d'une mission

composée de «frère Yves Milbeau », son confesseur, et du héi-aut

d'armes Hermine. (Document de la Chambre des Comptes de

Nantes, cité par D. Lobineau, Histoire de Bretagne, t. \. p. ^JSO,

et par D. Morice, Histoire de Bretagne, t. I, p. ;108. — Indication

dans l'roci'S, t. IV, p. 4«5 et 498, note 1.)

2. P. 2:)3.

3. P. 253.
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sacro siirvcmi lo 17 jnillof, ot de raiinonce de la marche

sur Paris ^

II résulterait de tout ceci que cette première partie

du récil de Windecke provient de plusieurs sources, à

savoir.

Une source commune avec la lettre de Pancrazio

(iiustiniani. en date de Bruges, le 9 juillet 1429. (Début

des actes de la Pucelle, promesses exigées du roi.)

Les Vers latins sur la Pucelle. courant les pavs fron-

tière de France.

Une source commune avec la Chron'ujue de Tournai.

(Consultation de la Commission de Poitiers ; Lettre de

Jeanne d'Arc aux Anglais; récit de la délivrance d'Or-

léans jusqu'à la campagne de la Loire.)

Le récit de l'ambassade du Awc do Bretagne à la Pu-

celle.

Le récit de Patay.

Le récit de la campagne du Sacre jusqu'à la marche

sur Paris, en deux fragments.

/>. — Maintenant, une obsci'valion. sur laquelle il

convient d'appeler toule l'attention nécessaire, est la

suivante :

Certaines expressions présentées par le texte allemand,

— où elles se sont maintenues plus lixenient que dans

\. Le manuscrit sU\asbouriieois de Jordan, pour toute celte

partie (chap. cclxi, ,5; 301 et 30.!), ne présente qu'une variante,

mais digne de mention {Adâ. et Corr., 1, p. r)*20).

Après le récit de la Journée de Patay, le texte de Windecke

porte, en parlant des Anglais en fuite :

" uiul wurdent daz meist teil herslag(;n. »

« et lurent la plupart tu»''s. »

Le manuscrit do Jordan ajoute :

« und aiso ilte in die Maget nacli s niilcn luul viniion und

ersliigen ir ein grosse zale. »

« et lors les poursuivit la Pucelle huit milles durant et grand

nombre en tut i>ris rt lut'-. »
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le It'xlo IraïK^ais parallèle — conduisenl à croin' (juc la

sourco cimimunc, doù son! dt'i-ivt'os la Chronique de

Tovntai ot la relation d'Eborhard Windecko, devait pn''-

scnior quoique circulaire au bulletin provenant du parti

français '.

Je crois en pouvoir saisir uup preuve dans l'emploi

manilesle du présent, au cours de la conclusion môme
de cette Traction du récit, lors de l'annonce de la mise

en marche de l'armée royale pour la campagne de la

Loire, après le 2'^ mai (§ 299 ~) : « ... und ist uf dem
vvege und hollet Melune und Garga[u]s und [Bogen-

tis] im undertenig zu machen. »— « ... etesten chemin

et espère réduire Meung et Jargeau et [Beaugencyj. »

JVn vois d'autres indices encore dans les vœux for-

mulés pour la défaite des armes anglaises, qui se trou-

vent transcrits dans le texte allemand, et qui, chose

singulière, ne se rencontrent pas dans le texte français

de la Chronique dr Toi/ntai.

Ces vœux, dont on a déjà eu occasion de signaler

l'intérêt, se rencontrent à deux reprises.

D'abord, après la mention de la retraite définitive des

Anglais d'Orléans, le matin du dimanche 8 mai. Le

texte allemand de deux manuscrits de Windecke con-

tient (§ 298 >^j cette expression significative : « Deo

ijratias ! »

1. .If répt'tp iri que Je n'entonds par là rien |irésumer sur la

r.- laclion en laiiiiue française de ce documenl. Sur ce point,

voir ci-aprè?, p. S:i-84.

2. P. 2:'.2. Cf. l'roci'!^, t. IV, p. 497. Sur ce passage, déjà cité

comme clôture de la fraction de récit offrant similitude entre

Eberhard Windecke et la Chronique de Tournai, et sur sa compa-
raison avec les éditions précédentes et son interprétation, voir

ci-dessus, p. 67-69, et ci-après, p. 80-84.

3. P. 252. Cf. Procès, t. IV, p. 496. Sur ce passage, déjà cité

comme expression de vœu notable, voir ci-dessus, p. 48.
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Ensuite, après rannonce de la mise en marche de

l'armée royale pour la campagne de la Loire, après le

23 mai. Directement, à la suite du passage qui vient

d'être cité comme offrant emploi du j)résent, le texte

allemand (§299 ') oll're, comme achèvement complet de

cette fraction du récit, ce souhait caractéristique : « Gott

welle es oucli fiigen ! » — « Dieu veuille y pourvoir

aussi ! »

Ce caractère éj)istolaire des sources auxquelles a pu

puiser Eberhard Windecke se manifeste encore dans

un autre passage, dans cette portion de récit qui j)ré-

sente similitude avec la Chronique de Toimiai.

Par exemple, dans la relation de la campagne du

Sacre, jusqu'à la marche sur Paris. Là encore, l'emploi

répété du présent, à la clôture même de la relation

(§302-), paraît singulièrement significatif. « Sieenstattet

ouch nieman, so verre sii es ouch geweren mag, das

man iemant icht neme noch den armen lûten keinen

schaden thii noch gewalt. Und ist coslens genûg bi ir;

und also lange si mit diseme rate geriten hette, ist der

kost in dem lande nit thûrer worden. » — « Elle or-

donne aussi à quiconque, autant qu'elle peut le garantir,

que l'on ne prenne rien à personne et qu'on ne fasse

aucun dommage aux pauvres gens ni violence. Et sont

vivres suffisants en sa compagnie, et aussi longtemps

qu'elle chevaucha de la sorte, les vivres, par le pays,

ne sont pas devenus plus chers''. »

1. P. 252. Cf. Procès, t. IV, p. 497. Sur ce passage, d^jà cité

comme expression de vœu notable et comme clôture de la fraction

de récit similaire entre Eberhard Windecke et la Chronique de

Tournai, sur sa comparaison et son interprétation, voir ci-dessus,

p. 49, 67-69, et ci-après, p. 80-84.

2. P. 254. Cf. Vroci'S, t. IV, p. 500.

3. Le texte inséré dans le Procès, les traductions qu'il comporte

(t. IV, p. 500), et le texte présenté dans la publication de M. von
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A ces observations généralrs, on pourrait ajouter

quelques remar([uc's de détail, dans linirrrl de cou\

destinés à consulter l'utile édition de M. Altmann'.

.1. — Au début du récit ([ui suit immédiatement la

Lettre aux Anglais, en mentionnant à la date du [jeudi]

21 avril le départ de Jeanne d'Arc pour le secours

d'Orlt'ans, l'édition porte; : « do reit die Jungirouwe

von Gicn von dem konig^e und zocli fur Orligens - ... »

Ce qui signifierait : « lors chevaucha la Pucelle, de

Gien, de devers le roi, et tira vers Orléans... » La lec-

ture « (lien » semble, non une addition, mais une inter-

prétation personnelle de l'éditeur, qui avertit cependant

en note que plusieurs manuscrits, dont le manuscrit

2913 de Vienne, portent la leçon « Ghenoe-^ ».

En réalité, la présence de cette leçon démontre, jus-

qu'à l'évidence, que ce n'est pas « Gien » qu'il faut sup-

pléer, mais « Ghinon » qu'il faut entendre^. La Chro/iif/ur

(le Tournai, qui présente sur tout ce point un récit iden-

tique à la narration allemande, porte d'ailleurs, en cette

même place de la phrase, l'indication de Chinon"'. L'hy-

Hagen (cliap. ccxlii, p. 2();V;, priHeraicnt ici à des observations

d'ordre divers, mais ne comportani pas intérêt historique.

1. Voir déjà celles qu'on a eu occasion de formuler dans les

notes précédentes, p. 07-69.

2. Chap. CGLx, .5; 298, p. 249.

3. On rencontre aussi la lec-on < Ciliende ».

4. Guido Gorres, dans sa transposition, avait du reste entendu:
« Chinon », sans hésitation : « da ritt die Jungfrau von Chinon
von dem Kœnig... » Interprétation reproduite dans le texte du l'vo-

cès, avec la traduction : « la Pucelle chevaucha de Chinon, où
était le roi... » iProcès, t. IV, p. 490.) — M. von Hagen (chap. ccxli,

p. 198) imprime, sans autre commentaire : « ritt die .lungfrau vom
Konige nach (ihense [?]... »

5. '< Uo dis ding niin ailes gesclieen was, do reit die Jungfrouwe
von (iien von dem konige und zog fiir Orligens des 21 tages apri-

lis... "(Texte d'Eberhard Windecke, éd. Altmann, eh. cclx, §298,

p. 249). — « Et ces choses ainsi faites, et le armée de France
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pothèse de la présence de la Pucelle et du roi à Gieii,

en ce moment, ne serait même pas à discuter.

B.— DansTénumérationdescompagnonsdela Pucelle,

lors du départ pour Orléans, le jeudi 2!^ avril, l'édition

porte : « und fûrl mit ir... den lierre von Fois ^ » —
(( et mène avec elle le comte de Foix ». Cette lecture :

« Fois », est tirée des manuscrits; l'éditeur semble ob-

server en note que ce personnaf^e n'est pas mentionné

dans la collection de sources recueillies dans le Procrs.

On pourrait imaginer qu'il résuite de lii un indice, in-

soupçonné jusqu'ici, de la présence du comte de Foix, à

cette date, dans l'armée de secours d'Orléans.

Mais, en réalité, le personnage figure dans le texte de

(iuido Gorres reproduit par Quicherat dans le Proche

texte qui porte bien : « den herrn von Fois-.). Quiche-

rat fait même remarquer qu'il faudrait lire, et qu'en

tout cas il faut entendre : « Rois »ou « Rais ». Il s'agit

ici, évidemment, de la personnalité de Gilles de Mont-

morency-Laval, sire de Retz, que plusieurs textes, et no-

tamment la Chronique de Tournai, désignent, au milieu

des personnages mentionnés par Windecke, comme pré-

sent à cette entreprise, sans nullement mentionner le

comte de Foix '. Le comte de Foix, Jean V\ ne reparaît

assemblée et preste, ladite Pucelle se parti de Chinon, tirantvers

Orliens, le joedi xxi'^ de apvril... » (Texte de la Chronique de Tour-

nai, éd. de Smet, p. 409, dans Rec. (Jck Chron. de Flandre, {. III.)

d. Chap. ccLx, § 298, p. 249-250.

2. Procèn, t. IV, p. 490. Il est vrai que cette indication n'est pas

repérée dans la table. (Voir t. V, p. 518-519.) M. von llaijen

(chap. ccxLi, p. -198) imprime, sans autre commentaire : « den

herrn von Fois ».

3. « Und furt mit ir den marschalg von Boyisant, den lierre voii

('akoirt, den herre von Fois und vil ander herren... » (Texte

d'Eberhard Windecke, éd. Altmann, chap. cclx, |^ 298, 249-250.) La

lecture « Boussac », que présente l'édition, est une interprétation

personnelle de Téditeur; plusieurs numuscrits, dont le manuscrit
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pas dans la Franco du Nordcntro le commencement de

1427 el le commencement de 1430 ^

C.— Immodiatemment après, le texte de Tédition porte

une addition, qui n'est pas sans prix, au loxlo insrré

dans le Prorr^. La voici, dans son cadre nécessaire '
:

« ... und liirt mit ir... allorloi li'ile ziï pferdcund onch

/il i'iisse wol dritlisent was. Do fiirte sie ouch uf die

Lonjio ' aile ire coste, 60 wegen und vierhundert stûck

viehes. Do koment aie desandrrn tar/fs r/as tnas desfri-

f(i(ji'sd('s htstm l(i</('s des rnr [/cnfui/fn manies. Und die

in Orligens woren komen heriis ni' dcm wasser... )>

O qui se traduit ainsi :

« ... et menai l avec elle. .. gens de toute sorte à cheval

et aussi à pied, bien trois mille. Et menait elle aussi par

la Sologne tous ses vivres, soixante chariots et quatre

cents têtes de bétail. Et rinrotil ih h jour sitira/if, qui

2013 de Vienne, portent « Boyisant », ce qui laisse supposer les

formes préalables : « Roiisant », et « Housant», et « Bousac ». —
<< Et esloient en sa conipaignie monseigneur le marescal de Bou-

sac, monseigneur de Gaucourt, monseigneur de Rays, l.ahire el

pluiseurs aultres grands seigneurs. » (Texte de la Chronique de

Tournai, éd. deSmet, p. 409.) Cf. Chron. de la Pucclle, éd. V. de

Viriville, p. 278, 286, 287; — .ïourn. du aiége d^Orlcans, éd.

Cliarpentier et Cuissard p. 76; — Monstrelet, éd. Douët d'Arcq,

t. IV, p..31«i; — Wavrin, volume ou partie V, livre IV, chap.vnr,éd.

William Hardy, ap. Chroniclea and Mcmoriah of Great-Britain and

Ircland during the middle agea, t. 1422-1431. p. 264-26^, passage

|)ublié dans Procès, t. IV, p. 407; — ReJaiion du greffier de la Ro-

chelle, publiée parQuicberat, dans /iev. Hi>>t.,i. lV,mai-aoùt 1877,

p. 339; — Lettre de deux personnages allemands en date de juin

1429, dans Proct's, t. V, p. 348; — Lettre de Pancrazio (liustiniani,

en date de Bruges, le 9 juillet 1429, dans Chron. d'Antonio Mo-

rosini, t. III, p. 106, voir p. 106, n. 1, p. 88, n. 7. p. 90, n. 1, et

Add. et Corrections, t. IV, p. 381.

1. Flourac, Jean I"", comte de Foix, p. III, 130, 133, 134.

2. Chap. CCLX, § 298, p. 250.

3. I/édition porte : « lenge ». Sur la lecture « Lenge » et son

interprétation par « Sologne », voir page suivante.
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était le vendredi dernier jour [de vendredi] du mois sus-

dit. Et ceux d'Orléans étaient sortis par la rivière... »

La phrnse portée ici en italiques fait défaut dans le

texte publié dans le Procès K Elle précise cependant

bien la date d'entrée de Jeanne d'Arc dans Orléans, à

savoir le vendredi 29 avril.

La publication de M. vonHagen'^ contient cette phrase,

avec une interprétation suffisante de son sens général.

La Chronique de Tournai ^ovia'' :

(( Et estoient en sa compaignie... en nombre de tous

combattants environ 111 mil, que de pied que de cheval.

Et menèrent avec eux parmi la Soloingne environ LX
cariosde tousA^ivres et 1111' XXXV charges de bestail. Et

l'endemain ils vinrent à ladite ville de Orliens, empres

la rivière, où ceux de ladite ville les vinrent quérir par

navires... »

En outre, dans ce passage, divers détails sont à noter.

L'édition de M. Altmann porte : « uf die lenge », mot

qui semble traduisible par le sens de longueur. Ces

mots ne figurent pas dans le texte du Procès. La publi-

cation de M. von Hagen, qui en tient compte, les inter-

prète : « auf die Dauer )),soit : «pour la durée du trajet ».

Mais je n'hésiste pas à tenir ces mots : « uf die lenge »

pour la corruption dun nom propre : « parmi la So-

logne )), expression que présente si clairement la Chro-

nique de Tournai. Un des manuscrits de \\ indecke offre,

d'ailleurs '', la variante bien préférable : « uf die so-

luge », qu'il suffit d'interpréter : « uf die Soluge »,

pour rentrer dans le sens historique.

\. T. IV, p. 491.

2. Chap. ccxij, p. iu8-l<.)lt.

3. Hec. flcK Chroii. <!< Flandre, l. III, p. 409.

4. P. 2od, noie y.
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L'évaluation du Iraiu de campagne à 60 chariots est

pareille dans les deux textes.

Le texte allemand « vierluindeil sliUk viehes » —
« quatre cents tètes de bétail », est moins explicite que

le texte français : « llU' XXXV charges de hestail ».

Quant il l'évaluatiou des I'oitcs IVançaises en action,

il est bien extraordinaire de rencontrer ici, dans les deux

textes, le chitlre intime de 3.000 hommes, quand d'autres

témoignages certiliés, dont celui de Jeanne d'Arc elle-

même, font monter cette armée à 12.000. (Pancrazio

Giusliniani : 12.000; — Jeanne d'Arc : 12 à 10.000; —
Monstrelet : « bien sept mille ' ».) Il est bien vraisem-

blable que, dans le texte original, passé depuis dans la

Chronique de Toiu'/iai ei dans Eberhard Windecke, il se

trouvât» treize mille)), expression transformée, par

altérations successives, en « trois mille », en « lll

mille ».

D. — Un peu plus loin, dans le récit de l'entrée dans

Orléans, par les bateaux de la Loire, d'une fraction du

convoi dont on vient de voir l'itinéraire et l'escorte,

l'édition présente une addition au texte, qui ne semble

pas acceptable ^
:

(( ... die Engelsche, die... worent me dann die [Fran-

zosenj nie darwider staltent. )>

Ce qui devrait se traduire ainsi :

« ... les xVnglais qui... étaient plus (jiic les Français],

ne saillirent pas encontre. »

Le mot « Franzosen » est ici une adjonction person-

nelle de l'auteur, qui, pensant que la phrase ne pouvait

se comprendre sans cette addition, a pu croire ce mot

omis par les manuscrits.

I. Sur cette évaluation, voir l;i discussion présentée dans Chro-

nique d'Antonio Morosini, t. III, note 2 de la page 24.

2. Chap.ccLX, § 298, p. 250.



78 PREMIÈRE FRACTION

Ce serait l'unique exemple de l'emploi du terme

« les Français », dans Eberhard Windecke comme dans

la Chronique de Tournai^ récits visiblement dérivés tous

deux d'un texte commun. L'absr'nce totale de ce terme,

opposée à la l'emploi continuel de rexj)ression « les

Anj^lais », a déjà été remarquée, et constitue un argu-

ment décisif en faveur de l'origine française, — je ne dis

pas de la rédaction en langue française^ — de ce texte ^.

L'admission du mot « Franzosen », à cette place du

texte allemand, serait donc des plus déconcertantes.

Mais aucun des manuscrits ne présente ce mot'' ; et,

quant à l'argument qu on pourrait tirer de la nécessité

du sens, il semble bien que la signilication générale

de la phrase puisse d'ailleurs se passer de ce sup-

plément.

Réduit à la forme suivante : «... die Enuelschen,

die... warent me dann die, nie darwider staltent » —
«... les Anglais, qui étaient plus qu'e/^/, ne saillirent

pas encontre » — le mot eux représentant les gens

d'Orléans précédemment mentionnés comme sortis par

la rivière avec leurs esquifs^ — , le texte comporte une

clarté suffisante qui n'impose pas l'introduction d'un

terme nouveau.

La Chronique de Tournai, en ce passage, présente

simplement, comme en toute autre occasion, l'expres-

sion « les Anglais », « malgré les Engles qui ne osè-

rent... l'aire quelque résistence •' ».

1. Sur ce point, voir ci-apiès, p. 82-84.

2. Eberhard Windeck und sein Hujinuiidbuch, dans Centralblatt

fur Blbliothekswescn, année 1894, n"'* 10-11, cliap. ii, î^ 6, p. 442.

;<. L'édition et ses notes n'en portent aucune trace.

4. Du moins cette traduction et cette interprétation me semblent-

elles susc(;ptibies d'être proposées.

5. lice, de Vhrou. de Flandre, t. Ul, p. 4uy.
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E. — Dans le récit dos événements de lu journée du

vendredi 6 mai, lendemain de l'Ascension (prise par les

Français des bastilles de SainL-Jean-le-Blanc et des

Augiistins),rédiLion porte : « und der lierre' >», expression

traduisihle, telle qu'elle se présente ainsi, par les mois :

« et le seigneur », ou bien : « et le chef». Cette lecture :

« derherre », est tirée des manuscrits; l'éditeur observe

en note qu'il s'agit ici du seigneur de Boussac, supposé

chef (herre) des forces françaises en action, sans doute

à cause de sa qualih' de maréchal, énoncée par Win-
decke lui-même- dans un passage précédent. On pour-

rait donc croire à une indication signalant, en cette

occasion, le rôle de Jean de Brosse tle Sainte-Sévère,

seigneur de Boussac, maréchal de France, l'un des

chefs reconnus de l'armée de secours d'Orléans -K

Mais, outre qu'aucune autre source ne paraît révéler

sa présence à ce fait d'armes, d'autres textes portent

mention d'un personnage dont le nom, par une défigu-

ration bien compréhensible, explique tout naturellement

la forme allemande : u derherre». Ce nom est tout

simplement celui de La Hire, d'Etienne de Vignolhîs,

le légendaire La Hire, le fidèle compagnon de la Pucelle,

que le scribe allemand interprète par « der herre ». Il

suffira de transcrire « der Herre » pour rentrer dans le

sens historique de l'expression. Là encore la Chronique

de Tournai^ entre autres, en inscrivant, à cette même

1. Ctiap. ccLX, § 298, p. 2;jl.

2. Ci-dessus, p. 74, n. 2.

3. (Juido (Jorres, dans sa transposition, avait iiilerpn'tt'' : <» und
ihre herren », l'orme reproduite dans le l'iotèa, avec la traduction :

« et ses seigneurs ». (Procès, t. IV, [). 493.) — M. von Hagen
(chap. ccxLi, p. 199) imprime, accentuant ce sens : « undderfran-
zosisclie Heerfiitirer », c'est-à-dire : « et le commandant de l'ar-

mée française ".
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place de la phrase, le nom de La H ire, permet do resti-

tuer au texte allemand toute sa valeur réelle '.

h\ — Dans le récit de l'assaut des ouvrages des Tou-

relles, le samedi 7 mai (Eberhard Windecke dit par

erreur le 8), rédition porte : « do bleipdot Cassidas ^ »

— <( là demeura mort « Cassidus ». Cette lecture :

((Gassidas », est tiréo du manuscrit: l'éditeur, en note,

se demande s'il s'agit bien là du célèbre chef ang-lais

William Glasdall.

En réalité, cette interprétation ne peut soullVir aucun

doute '^ 11 serait inutile de citer, à cet égard, tous les

textes comportant évidence. Là encore, faut-il seulement

remarquer, la Chronique de Tournai encadre, à la même
place de la phrase, le nom de Glasdall '.

i. « do (las die Magetsach luidderherre... »(Eherhaid\Viiideckp,

éd. Allmaiin, chap.ccxL, §298, p. 251.)— « Etadont ladite Pucelle

et Laliire voiands lesdits Engles. » [Chron. de Tournai, éd. de

Smet, p. 410. Cf. Journal du siège d'Orléans, 6 mai, éd. Charpen-

tier et Cuissard, p. 84.) — Il est un autre passage où le texte

allemand devrait également, sous cette même déformation,

contenir mention de LaHire. C'estdansle fragment relatif à l'énu-

mération des compagnons de Jeanne d'Arc, lors du départ pour

Orléans, le jeudi 28 avril, fragment dont le texte vient d'être cité à

propos du sire de Rais, transformé en comte de Foix (ci-dessus,

p. 74, n. 2). Il est vraisemblable qu'en ce précédent passage, au

milieu des multiples répétitions du mot « lierre » qu'on observe

dans le texte allemand, on en rencontrait encore quelque autre

susceptible de se rapportera La Hire.

2. Chap. ccLx,§ 298, p. 251.

3. Guido Gôrres, puis Quiclierat, ont interprété « Klassidas <>

avec la traduction « Glassidas». {Procès, t. IV, p. 495.) — M. von

Ilagen (chap. gcm.i. p. 200) imprime, sans autre commentaire :

« Cassidas >•-.

4. « Darinne wurden gefangen und lierslagen wol funfliundert,

dobleip dot Cassidas ein mechtiger houjttman. » (Eberhard Wln-

deck, éd. Altmann, chap.ccLx,!^ 298, p. 251.) — << Et eulx dedens

entrez, y eubt, que pris que mors, enviion V"" Engles des princi-

paulx de leur ost... desupz lequel estojt Classedas, ung de leurs

ciefs souverains. » {Chron. de Tournai, éd. de Smet, p. Vil.)
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G.— Dans le ircit do la retraite desAni^lais d'Orléans

vers divers points de la Loire, le dimanche 8 mai,

l'édition porte : ^ und liessent irs volkes ligen zii Meliin

und zu Bogentis nnd zii Gargans'. » — « et laissèrent

leurs gens en garnison à « Melun » et à « Bogentis »

et ri " (iargans. »

Il va sans dire que, par celte notation « Meliin »,

il faut entendre, non pas l'inadmissihle lieu de Melun,

sur la Seine, mais bienMeung, sur la Loire (Meun, selon

Fancienne et correcte notation qui figure seule dans les

textes contemporains), lieu qui, avec Beaiigencv et Jar-

geau, représente la troisième des places où les Anglais,

d'après tous les éléments historiques acquis, opèrent

leur retraite.

Pour la notation « Bogentis », la signification de Beau-

gency (Baugency, selon l'ancienne et correcte notation

qui figure dans plus d'un texte contemporain) ne com-

porte pas de discussion.

Pour la notation « Gargans », une simple modification

de lecture, à savoir « Gargaus », rétablit la signification

de.Targeau (Gergeau, selon l'ancienne et correcte nota-

tion qui figure dans plus d'un texte contemporain), si-

gnification qui n'offre pas ici de difficulté 2.

Il faut donc entendre, sans contestation aucune :

Meung, Beaugency et Jargeau '.

1. Cliap. ccLX, ^ 208, p. 252.

2. Sur les rélloxionsauxquellos peuvent donner lieu res formes,

voir ci-dessous, p. 8H-84.

3. I.a transposition de (luido fi('trres interprète : « zu .Melun, zu

Baugency und Jargeau. » — << à Melun, à Beaugency et Jargenu. >•

Quictierat, en insérant ce texte au Procès, corrige, avec avertisse-

ment préalable, « Melun » en « Mehun », et traduit : « Meun, Beau-

gency et Jargeau. » {Procès, t. IV, p. 496 et n. 2.) — M. von Hagen
(chap. ccxLT, p. 201) imprime : « zu Melun, Beaugency und Jar-

geau. "

6
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La Chronique de Tournai porte : « se estoient mis et

enclos à Gergeau, à Baugentis et à Meun ^ »

I^a même observation peut se reproduire, quelques

lignes plus bas, dans Texposé du plan de la campagne

de la Loire, d(^cido après le 23 mai, et qui va aboutira

la reprise de Jargeau, Bcaugency oL xMeung, prélude de

la journée de Patay, le 18 juin.

Ce passage est celui qui a déjà été précédemment étu-

dié comme marquant le terme oîi la Chronique de Tour-

nai et le récit d'Eberhard Windecke cessent de présen-

ter les similitudes qui ont été précisées -.

L'édition porte : « und liofTet Melune und Gar-

ga[n]s und |Bogentis] ini undcrtenig zu machen ' » —
« et espère soumettre <( Melune » et « Garga[n]s » et

« [Bogentis]. »

Melune, là encore, indique Meung.

Garga[njs, avec la lecture « Garga[u]s », représente

également encore Jargeau.

L'addition ((Bogentis», signifiant Beaugency, se jus-

tilie par la nécessité de la présence d'un mot après la

conjonction allemande « und y. — (( et''" .

ïl faut donc entendre : Meung, Jargeau et Beaugency^.

La rédaction de la Chronique de Tournai ne répète

i. liée, des Chron. de Flandre, l. IH, p. 413.

2. Ci-dessus, p. 67-69.

.i. Cliap. CCLX, S 299, p. 252.

4. Sur les réllexions auxquelles peuvent donner lieu ces formes,

voir (^i-dessous, p. 83-84.

ri. La transposition de Guido Gorres interpr("'te : <( Melun und
Jargeau.» L'addition de «Beaugency» n'y ligure pas. Quiclierat,

en insérant ce texte au Procès, corrige encore, comme précédem-

ment : " Melun » en <( Mehun ». Il traduit : « Meun et Jargeau. »

{Procès, t. IV, p. 497.) M. von Hagen (chap. cgxli, p. 201), faisant

adjonction de Beaugency, imprime : « Mehun, Jargeau und [Beau-

gency]. »
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pas, en ce passage correspomlauL, réiiumération de ces

villes, qu'elle a déjà opérée pour sa part. Après avoir

signalé ces trois places comme lieux de retraite des An-

glais, elle fond les deux passages en un seul, et porte

seulement mention de la marche dirigée « après lesdits

Engles ' ».

Les formes sous lesquelles ces divers noms de lieux

sont présentés, tant dans Eberhard Windecke que dans

la Chronique de Tournai^ pourraient être interprétées

comme indice d'une rédaction latine primitive du do-

cument commun d'où sont dérivés les deux textes, ou

du moins de certaines parties de ce document.

Sans instituer ici, à ce sujet, aucune discussion, en

me défendant même de tout essai en ce sens, je me con-

tente de signaler le fait, sans commentaire d'aucune

sorte.

De l'examen du texte allemand résultent les observa-

tions suivantes.

11 se peut que la forme Garyaus- soit prise directe-

ment sur le français Gergemi, et non sur Gergolium,

désignation latine de Gergean^ dont la corruption en

« Jargeau » vient d'être mentionnée.

Mais, en ce qui concerne la forme « Melun », si bi-

zarrement susceptible de confusion avec Melun, sur la

Seine, il faut remarquer que certaines variantes présen-

tées par les manuscrits, telles que Maliim— Ma/u/i\ con-

corderaient plutôt avec la forme Magdunum, désigna-

tion latine de Me un, sur la Loire, dont la corruption

en u Meung » a été indiquée.

\. Rec. des Ckron. de Flandre, t. lll, p. 413.

2. L'édition porte « (iuryans ». On a exposé les raisons pour les-

quelles on corrigeait en « (largaus ». (Ci-dessus p. 81-82.)

3. P. 2';2, note /.
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Plus probante serait encore la forme Bnr/rntis, qui

semble directement prise ^wv Balgentincvm, désignation

latine de 5«w^e/icy, dont la corruption en « Beaugency »

était précédemment signalée.

La Chronique <1p Tournai porte les formes Gorgcmi et

Meiin, mais présente la notation singulière Baugentis,

qui semble bien aussi dériver directement de la forme

latme Baigentiacum, et qui porte auxmêmes réflexions.

Il serait excessif de tirer de ces faits des arguments

définitifs en tel ou tel sens. J'entends seulement

ajouter ces observations à celles du même ordre déjà

recueillies jusqu'ici a l'occasion de lexamen critique

d'autres textes.
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SECONDE FRACTION DU RÉCIT

TEXTE, TRADUCTION ET COMMENTAIRE

Caractère, sinon iniMliL, au moins iiiuLilisr jnsiiu'ici, de cette se-

conde fracti(jn du lécit. — Liaison de cetle fraction à la première.

— Alinéa Jusqu'ici supposé terminal, représentant au con-

traire, en réalité, le début de cette seconde reprise.

Caractère spécial des Éclios ainsi rapportés par Eberhard Win-

decke. — Additiims présentées par le recueil strasbourgeois

de Jordan.

Texte allemand de ces Echos recueillis par Eberhard WindecUe ;

traduction; commentaire. — Préambule. — Les vignes fleuries

de Reims. — i-a fille de Gien ou de Chinon. — Les ribaudes.

— [-6 combat de la Pucelle. — Le confesseur de laPucelle:

une autre Pucelle, annoncée comme devant venir de Rome. —
1-e naufrage de la flotte anglaise. — L'assaut de Paris; les

prodiges : les boulets inolTensifs, la colombe sur l'étendard.

—

L'empoisonnement de (Charles VIL

Fin du récil d'Eberhard Windecke. — Insertion, par lui, de la lettre

du roi d'Angleterre au duc de Bourgogne, en date de Rouen,

le 28 juin li:il. — Caractère déjà connu de ce document. —
Particularités présentées par le texte allemand oIYert par Win-
decke.

Cette seconde reprise du récit d'Eberhard Windecke

est celle qui, sans relation continue des faits en cours,

présente la suite d'inlorniations singulières et mer-

veilleuses sur lesquelles l'étude ici entreprise a déjà

appelé l'attention. C'est elle qui. signalée pour la pre-

mière l'ois par l'édition de M. Altmann, d'après le ma-
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nuscrit 2913 de Vienne, ne parait pas avoir élé encore

employée pour l'histoire de Jeanne d'Arc i.

Voici comment cette seconde reprise se relie à la

première dont lexamen vient d'être terminé.

Après la lin de la relation continue des faits, relation

arrêtée après le sacre de Reims, à l'annonce de la marche

sur F*aris, se rencontre un paragraphe qui représente

évidemment le début d'un second récit. On pourra en

juger par le texte intégral de ce paragraphe, publié

ci-après.

Figurant dans les manuscrits qui avaient servi de

base aux publications précédentes, ce paragraphe se

trouvait ainsi terminer la seule partie consacrée, dans

l'univre d'Eberhard Windecke, aux actes de Jeanne

d'Arc. Dans la transposition de Guido Gôrres, insérée

par (juicherat dans le ProcAs, dans la transposition de

M. von Hagen, il représente la conclusion supposée de

l'historien mayençais.

Le brusque arrêt, en ce point, de toute mention

relative à la Pucelle avait bien spontanément frappé

Quicherat'2. Mais le paragrapbe en question n'avait pu

être qualifié par lui autrement que de « conclusion-^ ».

Toujours est-il que ce paragraphe, étayé par le texte

qui le suit, représente, non pas une conclusion, mais une

préface, et constitue ainsi, non pas la fin d'une relaiion

unique, mais le début d'une seconde reprise de récit''.

\. Toute cette partie Hgure dans les Studien zu Ebcrhart Win-

decke, publiés par M. Altmann, peu avant son édition complète. On

l'y trouvera, p. 36-46.

2. « Mais comment expliquer qu'il n'ait parlé ni du procès, ni

du supplice? » (Quicherat, Procès, t. IV, p. 485.)

3. '< Le récit d'Eberhard de Windecke se termine presque aus-

sitôt après le sacre de Charles VII par une conclusion qui donne-

rait à croire que l'auteur ne revient plus sur ce sujet. » {Ibid., id.)

4. Sur le caractère < extravagant » de ce paragraphe, voir Ar-

thur VVyss, Eberhard Wlndeck uiuhein Siomutidbuch, dans Central-
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Il est à remarquer que. dans le reciioil strasbourgcois

de Jordan, ce paragraphe sinj^nlier ne figure pas, et

est remplacé par un écho supplémentaire qui ne se

rencontre que dans ce recueil K

Après ce court préambule, celle seconde re|)ris(' se

poursuit, dés lors, par une série de sept paragraphes,

contenant chacun une nouvelle ou un écho distinct, et se

suivant les uns les autres dans Tordre dont on va pou-

voir juger.

Je donne ici le texte de toute cette seconde reprise

d'Eberhard Windecke, tel que le présente Tédition de

M. Altmann. On y trouvera fondu l'écho supplémentaire

qui se rencontre, en addition au.v autres et en tête, dans

le recueil strasbourgeois de Jordan.

J'y ai joint une traduction aussi littérale que possible.

J'ai accompagné chacun de ces échos d'un commen-

taire qui s'efforce d'en éclaircir le sens et d'en faciliter

la compréhension.

Le paragraphe préliminaire figurait déjà dans les

précédentes publications et traductions indiquées"'.

Pour maintenir l'ensemble et l'unité documentaire de

cette seconde reprise, je l'ai reproduit ici, d'après

l'édition de M. Altmann, en assimilant sa traduction à

la traduction des échos qui présentés eut un caractère

spécial de nouveauté.

bintt fur Bihliothehswcsen, chap. ii, n" (1, p. 443-444. M. Altmann,

dans sa dissertation annexe sur le manuscrit de Jordan (p. -iîO),

qualifie ledit paragraplie de « tlioricht ». Mais cette qualification

d' « insensé » ne lui conviendrait que dans le cas où il se présen-

terait comme conclusion.

1. Altmann, éd. d'Eberhard Windecke, A<ld. et Corrections,

I,p.520-r,2i.

2. Notamment l'roccs, I. iV, p. :iO(i-Lii)l.
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PREAMBULI

In ^ dem jore, also man schreip von Cristus g-eburt 1400 und

29jor, do kam gewisse botschaft gon Frankenricli, Avie das

ein Jungfrouwe komen were us Lutringen ziïm delfin zii Fran-

kenrich und bette mit im gerett, do die En^elschen logent

mit grosser macht; und sie die Jungfrouwe von dannen treip

mit bilfe des Almecbtigen Cotes und der Jungi'rouwenMarien,

also do vor gescbriben stot, ^vie su fiirsicbtig ist, und^ was

sii det, daz was mit der hilfe Cotes.

\. Paragraphe 303 de Téd. Altia;uin, p. 204. Cf. Quicherat, l'roc'es,

t. IV, p. 500-501.

2. La traduction du terme allemand « botschaft », par «nouvelles»,

se fonde sur réquivalence de ces deux expressions, équivalence stricte-

ment constatée dans les textes allemand et français de la lettre de

Jeanne d'Arc aux Anglais. (Voir ci-dessus, p. .jti, 60, notes.)

o. M. Altmann fait remarquer en note que les mots : « gon Franken-
rich », qui paraissent se rencontrer dans les autres manuscrits, ne se

trouvent pas dans le manuscrit 2913 de Vienne. — Quant à la signifi-

cation de l'expression, il parait bien qu'il faut l'entendre dans le sens

suivant : circulation, en France, de nouvelles relatives à l'apparition

delà Pucelle. — Guido GôrresetQuicheratavaientinterprété: «Eskani...

gewisse Botschaft gen Frankreich... », avec latraduction : « ... nouvelle

certaine se répandit en France... » {Procès, t. IV, p. .iOO.) M. von Hagen
(chap. ccxLU, p. 203) paraît admettre un sens diti'érent : <-. ... kam
sichere Kunde von Frankreich...»; ce qui impliquerait la signification:

« ... vint nouvelle certaine de France... » Les manuscrits paraissent ce-

l)cndarit porter « gon», et non « von»: du moins l'édition de iM. Alt-

mann (p. 2o4) n'indique-t-elle i)as de variantes à « von ».
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IMIKAMBI'I.K

THADIICTION

Au temps où Ton comptait, de la naissance de Notrc-Sei-

gneur, 1400 et !29 ans, lors survinrent nouvelles- certaines

devers France^, disant comment une Pucelle ' était venue de

Lorraine au dauphin, en France, et avait eu entretiens avec

lui, en raison des Anglais qui se tenaient à grande puissance

audit royaume. Et ladite Pucelle les en chassa avec l'aide du

Dieu Tout-Puissant et de la Vierge Marie, ainsi qu'il est

écrit ci-dessus, disant comment elle entend l'avenir, et''

comment ce qu'elle fit, ce fut avec l'aide de Dieu.

i. La tiiidacliuii du terme allemand « die JLmgi'roiiwe », en tant

qu'appliqué a Jeanne d'Arc, par le terme «la Pucelle», parait s'imposer,

comme aussi, plus loin, pour le terme «die Mtiget ». L'allemand dis-

pose ici de deux expressions, tandis que les textes français contempo-
rains n'en présentent qu'une. Quoique <> .Junjifrouwen Marien » doive

se traduire, quelques lignes plus bas, par « de la Vierge Marie », on ne

pourrait innover ici, pour Jeanne d'Arc, l'appellation de : «la Vierge »,

qui ne lui est jamais appliquée par aucun témoignage de son temps.

o. L'édition porte ici la ponctuation suivante : « wie si'i fursichtig ist
;

und... » Je crois pouvoir ]irét'érer la ponctuation : « wie si'i fursichtig

ist, imd... ». avec le sens qui en découle. Ce sens général parait adopte

par Guido Gôrres et Quicherat l'iucès, t. IV, p. ."iOl), ainsi que |>ar

M. von Hagen (chap. ccxlm, p. 2U:V.

6. Sur ce sens et sur l.i poiicluation <]onl il dérivo, voir la noie pré-

cédente.
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COMMENTAIRE

Ce paragraphe préliminaire de la seconde reprise du

récit d'Eberhard Windecke fig'urait déjà, comme il a été

dit, dans les publications antérieures, oi^i il jouait le

rôle de conclusion '.

I. Quicherat, Procès, t. 1\', p. iJOO-oOl.



ECHOS 91

Il contient seiilcniont, comme on voit, des généralités

qui, dans l'état anl(''rieui' du texte, pouvaient passer

pour récapitulatives, mais (jui, dans sa présentation

actuelle, peuvent pin lot être considérées comme un

préambule'.

1. On vient de voir que, dans le manuscrit slrasbouigeois de

Jordan, ce paragraphe était remplacé par \in écho supplémen-
taire, celui dont le texte est doiuié ci-après.
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Item' da der konig zû Rensssacrierte wart, da lag gar ein

gross volg umb Renss huss in den reben und verdarbten die

reben aile mit iren pherden und siist. Und alz der konig von

Renss zoge und enweg kam, dar nacli unlange da richten

sich die reben wieder uf aile und wordent aile ander ^Yorb

bliiwen und gewonnen me trûben dann vor, und man solte

sie lessen ùf sant Martins daa\

I. Cet écho ne se retrouve que dans le recueil manuscrit duStrasbour-
geois Jordan, où il remplace, comme il vient d'être dit, l'alinéa insi-

gnifiant, naguère tenu pour terminal, et qui sert au contraire de début
à la seconde reprise du récit d'Eberhard Windecke. 11 ne peut être
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THADUCTIOX

Item, quand le roi fut sacré à Uoiins, lors se trouva très

forte gent autour de Reims, dehors parmi les viennes, et

gâtèrent toutes les vignes avec leurs chevaux et autrement.

Et quand le roi partit de Reims et tira outre, peu après se

relevèrent derechef toutes les vignes, et fleurirent toutes

d'une autre pousse, et portèrent plus de raisins qu'avant, et

dut-on les laisser jusqu'au jour de la Saint-Martin-.

distrait des antres échos publiés ici. On en trouve le texte dans l'édition

(1 Eberhard Windecke de .M. Altniann, Additions et Corrections, 1,

p. 320-521.

2. Le H novembre.
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COMMENTAIRE

C(?t oclio ne se retrouve jusqu'ici clans aucune autre

source connue.

Jeanne d'Arc et Giiarles VII entrent à Reims, venant

(Je Châlons, le 16 juillet 1429. Le sacre a lieu le 17

La Pucelle et le roi quittent lleims, se dirigeant vers

Soissons, le 21.
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L'allusion à la date (\e la SaiiiL-Martin (1 1 iiovombre),

qui se trouve contenue dans ce récit, reporte sa rédac-

tion, au plus t(M, à la lin de Fan li20.

C'est une bonne fortune exceptionnelle que d'en retrou-

ver ainsi le texte, conservé dans le seul manuscrit de

Strasbourg-.

Il représente sans conteste la |)lus gracieuse, la plus

|)oétique de ces nouvelles à forme légendaire, ainsi

improvisées, sur les pas de Jeanne d'Arc, par l'inépui-

sable faculté d'imagination de la foule.

Kn quelques mots, il évoque, en pleine France, à la

vue des clocliers de la Ville Sainte des Gaules, tout un

paysage et toute une scène presque évangéliques.



96 SKCOiNDE FRACTION

II

TRXTK

Item^ iif einen andern tag' rittent sie die Rngelsclien sii-

chen, ire vigende. Dowas ein manunder demhere, derhatte

sine btilen biime,undreit gewoppent, dasman sie nit kante.

Unddo sie ail uf das velt koment, do spracli die Maget zu den

andern herren und capitanien : « Es ist ein wip under un-

serm volg. » Do seiten sie aile, sie enwusten keine under in.

Also det sie den harsch ziisamenriten, und do sie zûsamen-

koment, do reit die Maget und sûchte und vaut so zïi stunt

daz wip und zoigete sie den herrn mit eim vinger und

spracli : « Die ist es », und sprach zu dem wibe : <> Du bist

von Gigion und gest mit eim kinde ; und wer daz nicht, icb

wolt dich tïm doten ; und du hast vor ein kint verwarloset, und

nit thûn diseme kinde also. » Und also nomen sie die knechte

und fûrten sie heim und warten ir, biss sie des kindez genass.

Und daz wip seile ofîenlich, sie bette wor geseit.

Item darnoch vantsieaber zwo vorn[d]e dochter, den bette

sie vor verboten, das sie nit in den barst kement, oder sie wolte

sie doten lossen, wanne sie nit in den harsst gehortent. Also

1. Paragraphe 304 do rédilion Allmann, p. 2o4-2o.">. Premier des (''('Iios

révélés par cette édition.

2. Sur la traduction du texte allemand : « die Maget» — «die Magd »

— par l'expression : « la Pucelle », voir ci-dessus. Lettre de Jeanne

d'Arc aux Anr/lais.

.3. L'interprétation de la forme allemande «Gigion» en«Gien», me
paraît celle qui se justifie le plus. L'interprétation «Dijon» ne s'expli-

querait pas. bijon, plus que toute autre ville, dépendant du parti anglo-

bourguignon. — Chinon serait aflmissible, en tant que localité française

ayant servi de base à la création de l'armée de secours «l'Orléans, mais

le vocable ne se présenterait pas sous cette forme de « Gigion ». En effet,

mention de Chinon a déjà été rencontrée dans la première partie du
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'fllADUCTIOX

Item, un autre jour, chevauchaient-ils en quête des An-

glais, leurs ennemis. Adonc en l'armée était un homme, qui

avait sa mie près de lui, laquelle chevauchait en armes, poui-

qu'on ne la reconnût point. Et quand ils furent tous sur les

champs, adonc dit la Pucelle-' aux autres seigneurs et capi-

taines : « Il y a une femme parmi nos gens. » Adonc dirent-

ils tous qu'ils n'en connaissaient point parmi eux. Alors fit-

elle assembler l'ost, et quand ce fut fait, adonc chevaucha la

Pucelle, et chercha, et lors trouva sur l'heure la femme, et la

montra d'un doigt aux seigneurs, et dit : « La voici », et dit

à la femme : « Tu es de Gien-"^ et es grosse d'enfant; et, n'é-

tait cela, je te ferais mettre à mort; et tu as déjà laissé périr

un enfant, et n'en feras pas de même de celui-ci. » Et alors

la prirent les valets et la ramenèrent chez elle et la tinrent

en garde jusqu'à sa délivrance d'enfant. Et la femme dit ou-

vertement que la Pucelle avait dit vrai.

Item, en après, trouva-t-elle à nouveau deux ribaudes\

auxquelles elle avait déjà défendu de se trouver en l'ost, ou

bien elle les ferait mettre à mort, car elles n'appartenaient pas

récit de Windecke, et. dans les diverses variantes que peuvent offrir

manuscrits et lectures telles que : « Ghenoe », « Ghende », «Ghense »,

se manileste toujours un n médian, qui, dans la forme « Gigion », fait

complètement défaut. — I-ltant données, et la zone de formation de

l'armée de la campagne du Sacre, et la connaissance que Jeanne d'Arc,

par sa récente résidence, pouvait posséder de la ville de Gien, et la

liaison de ce fait avec le fait suivant, survenu à ce qu'il semble près de

Gien, l'interprétation de « Gigion » en Gien semble la plus plausible.

4. Le manuscrit paraît porter : « vorne»; l'édition pi'ésente : « vorn[d]e»,

d'après le manuscrit de Jordan (édit., p. 321^ qui offre : «varende». On
obtient ainsi l'expression : zwei fahrende Tôchter, qui correspond à

celle de : deux ribaudes. Voir la phrase suivante.

7
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vant sie die zwo varn^de] dochter uf ein zit, also sie aberittent,

wann sie seite vorhin, daz wiberundei- dem harstweren. Und-

do sie die wiber l'ant, do sprach sie : « Ir dorecliten dochter,

ich han ucli vorliin verboten min geselleschaft. » Und also

zouch sie ir swert uss und sliig die ein dochter durch den

kopl', das su starp.

1. Voir la note précédente.
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à Tost. Adonc trouva-t-elle une l'ois les deux ribaudes', alors

qu'elles se départaient à cheval, car elle venait paravant de

dire [qu'elle savait| qu'il y avait des l'eninies en l'ost. Kt quand

elle trouva les femmes, lors dit-elle : <> Vous folles lilles, je vous

ai paravant interdit ma compagnie. » Et lors tira-t-elle son

épée hors et fcrut une des filles par la tète, si bien qu'elle

mourut.
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COMMENTAIRE

Ce paragraphe représente, comme on voit, deux échos

de môme ordre, ainsi réunissons \e môme groupement.

Le premier écho ne se rencontre et n'est reconnaissable

en aucun autre texte. Jusqu'ici, il semble absohiment

propre au récit de Windecke. Il apparti(>nt visiblement

au cycle d'actes divinatoires prêtés par la voix publique

à la Pucelle.

Le second écho présente un nouveau spécimen, faci-

lement reconnaissable, du récit plus ou moins di-formé

d'une aventure bien connue. Il s'agit, en l'espèce, delà

scène oîi Jeanne d'Arc rompit son épée sur les épaules

d'une iille de joie qui suivait indûment l'armée royale.

Le fait est rapporté, parmi les chroniqueurs contem-

porains, par Jean Ghartier, et, au procès de réhabilita-

tion, par la déposition du duc d'Alençon.

Jean Ghartier inscrit cet épisode, avec une certaine

précision, au premier jour de la campagne du Sacre, au

jouroiî Charles VII s'ébranle de Gien môme, avec le gros

de l'armée, eL oi^i la Pucelle quitte, avec l'avant-garde,

le camp oii elle s'est installée, depuis peu, à quatre lieues

en avant de la ville, — la route prise par toutes les forces

françaises réunies étant la direction de Gienà Auxerre^

La date de cette mise en marche générale vers le sacre

de Reims est le 29 juin"^.

1. Ghartier, éd. V. de Viriville, l. I, p. 90, cf., p. 122-123.

2. Cagny, éd. Henri Moranvillé, p. 157; — Geste des nobles Fran-

çais, dans Chron. de la Pucelle, éd. V. de Viriville, p. 'A\i, n. 1.

dans P. Ayroles, la Vraie Jeanne d'Arc, t. III, pièces just.. A,

p. 618. Cf. Chron. de la Pucelle, éd. V. de Viriville, p. 310-311, et

Journ. du siège d'Orléans, éd. Charpentier et Cuissard, p. 108.
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La déposition du duc dAleiigoii, rcuLliousiasto et ii-

dèle compagnon de la Pucelle, toujours à ses côtés pen-

dant cette campagne, fixerait ce fait, dont il assure avoir

été témoin oculaire, on un tout autre lieu, bien distant,

et à une tout autre date, bien postérieure : c'est-à-dire

à Saint-Denis, pendant la préparation de l'attaque de Pa-

ris'. Ce séjour à Saint-Denis, dans la place même ou

auprès, se place entre le 26 août, jour de l'entrée de

Jeanne d'Arc et du duc dans la ville, et le VA septembre,

jour de la retraite oj'donnée par le roi-'.

Jean Chartier est seul i"i dire que l'épée ainsi rompue

était celle-là même qui avait été trouvée à Sainte-Ga-

therine-de-Fierbois, en de si merveilleuses circons-

tances'^; il ajoute que malgré tous les efforts ordonnés

par le roi, les tronçons de Tépée ne purent être res-

soudés, ce qui, depuis, fut interprété comme un mauvais

présage"^.

Le texte de Windecke ne permet, comme on voit, de

rien préciser sur ce point. Ajoutons qu'il est seul à

mentionner la mort d'une des « folles fdles » ainsi frap-

pées. Les deux textes français ne parlent que de la rup-

ture de l'épée, incident que le texte allemand ne signale

pas d'ailleurs.

1. Procès, t. m, p. 99.

2. Cagny. p. 165 et 169.

3. Chartier, t. l, p. 90. — Sur répée de Sainte-Cal.herinp de
Fierbois, voir les renseignements présentés dans Chronique
d'Antonio Morosini, t. III, notes 2 et 3 de la page 108.

4. Chartier, t. I, p. 122-123.
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Item ' darnoch ni' ein tag sass dor konig und ass zu morgen

imbes, und die Magel zoucli zu velde und wolt den Engelsclien

engegen ziehen, wanne si hette vernomen, sie wer^ uf dem

velde. Und also sass jederman uf in der stal und zoucli zû

velde zu der Maget. Do das der konig vornani, daz iederman

der Maget nochvolgete, do det er die porten ziisliessen. Daz

wart der Maget uf deme velde gesaget. Do sprach die Maget :

« Ee es nonzit wurt, so wurt dem konige als not, daz er zil

mir kompt, das er sinen mantel kume angeworfet und one

sporen mir nochilet. » Also geschach es. Ouch worent die

reisigen in der stat, die sautent zu dem konige, das er die

porten balde ufdete tlu'in oder sie Avolten sie zerliouwen. Also

wurdent die porten zii stunt ufgethon, und iederman rante der

Megde nocli und wolte nieinan dez koniges beitten. Das

vernam der konig und warf balde einen mantel an one ander

wopunge und ilete der Megde nocli. Und also warf sie uf den

selben tag der Engelschen vil darnider.

1. Paragraphe 305 de réd. Altmann, p. 255.

2. La traduction du terme allemand « morgen imbes» par <• dincr»

me semble préférable. I^e mot à mot comporterait « repas du matin»,

ce qui ne correspondrait à aucune e.\[)ression des textes français con-
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Item, en après, un jour, était le roi à table, à dîner"-', et la

Pucelle se mit aux champs et voulut tirer encontre les Anglais,

car elle était avisée qu'ils étaient sur les champs. Et alors

par la ville se mit chacun à cheval et tira aux champs vers

la Pucelle. Quand le roi s'avisa du fait que chacun suivait

la Pucelle. lors fit-il clore les portes. Ce fut dit à la Pucelle

aux champs où elle était]. Adonc dit la Pucelle : « Avant qu'il

soit heure de none '', si sera au roi tel besoin de venir à moi,

qu'il me suivra de tire, son manteau à peine jeté sur lui et

sans éperons. » Ainsi advint-il. Aussi étaient les gens d'armes

en la ville, qui mandèrent au roi qu'il fît de suite ouvrir les

portes, ou bien qu'ils les jetteraient bas. Alors furent les

portes ouvertes sur l'heure, et chacun courut après la Pucelle,

et ne voulut nul prendre garde au roi. Du fait s'avisa le roi,

et jeta de suite un manteau sur lui, et suivit de tire la Pucelle.

Et alors, ce jour même, rua-t-elle grand nombre d'Anglais

jus.

temporains. « Dîner» doit ici s'entendre dans le sens de ces textes,

c'est-à-dire du repas pris vers la fin de la matinée, tandis que « souper»

représente le repas du soir.

;}. Edit. « wer[en] ».

4. Trois heunres de l'apiès-uiidi.
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COMMENTAIRE

Cet écho, dans le cadre où il se présente ici, ne se

retrouve dans aucun autre texte connu.

Faudrait-il, dans ce bruit courant, deviner quelque

version, amplifiée et déformée, d'un incident ig'uoré

survenu en quelque ville traversée par le roi et la

Pucelle, pendant la campagne du Sacre ou la campagne

de Paris, dans la marche de Gien sur Reims ou de

Reims sur Paris, seules opérations où Jeanne d'Arc et

Charles Vil se soient trouvés, ensemble, à portée de

l'ennemi?

C'est à cette époque, en effet, que semblent se rap-

porter presque tous les échos enregistrés dans cette

partie du récit de Windecke.

Le texte allemand mentionne un combat livré aux

Anglais.

Entre Gion et Reims, et pendant la première partie de

la campagne de Paris, entre Reimset le pont de Seine de

Bray, l'armée royale ne paraît pas avoir rencontré d'An-

glais, mais seulement des Bourguignons. Encore l'his-

toire acquise ne signale-t-elle pas de combat en forme.

Néanmoins les bruits en cours, dont on retrouve trace
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d'expansion dans l'Italie du Nord, propageaient de terri-

fiantes nouvelles de chocs meurtriers, signalés vers cette

date ^

.

Ou bien devrait-oii reconnaître, dans ce l'écil, une

répercussion, singulièrement altérée, il est vrai, d'un

épisode de la libération d'Orléans, classé et acquis à

l'histoire ?

On sait que, le matin do l'assaut des ouvrages des

Tourelles, le samedi 7 mai, au moment ofi la Pucelle,

rentrée la veille au soir h Orléans, après la prise et

l'occupation de Saint-Jean-le-Blanc et des Augustins,

se préparait à sortir de la ville et à passer la Loire pour

achever la tâche si bien commencée, les portes de la

place d'Orléans se trouvèrent fermées, par ordre des

chefs des forces françaises. Ceux-ci, devant les succès

positifs obtenus le jour précédent, préférant s'en tenir

à ce résultat acquis, désapprouvaient la poursuile des

opérations et cherchaient à empêcher l'attaque des bou-

levards et de la bastille encore aux mains de l'ennemi,

à la tète du pont, sur la rive de Sologne. Jeanne d'Arc

dut faire ouvrir de force la grande porle de Bourgogne

et une petite porte donnant sur la grève de Loire, en

amont de l'amorce du pont, sur la rive d'Orléans, pour

pouvoir donner issue à ses gens, effectuer le passage de

I. Combats d'allure U'-geiulaire, signalés, à Auxorre et vers

Troyes, par une correspondance de France adressée au marquis

de Montferrat, en date de la mi-Juillet environ. (Chronique tTAii-

tonio Morosini, t. III, p. 148-156.)
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la rivirrc et assurer la magnifique victoire qui allait

couronner la journée ^

Le texte allemand parle de la part du roi dans l'évé-

nement. Charles VII, il est vrai, alors bien loin d'Orlt'ans,

ne joua aucun rôle dans cette scène. I.e principal acteur

paraît en avoir été le sire de Gaucourf^, homme de

guerre éprouvé, de vaillance et loyauté indiscutables,

mais l'un des pires représentants, dans l'entourage mi-

litaire du roi, des défiances déjà organisées contre

Jeanne d'Arc. Gouverneur d'Orléans au début du siège •^,

obligé de quitter la ville par suite d'une chute de che-

val'', y ayant reparu depuis"', repassé ensuite à Chinon

près du roi ", rentré dans Orléans avec l'armée de se-

cours', il était chargé, le matin du 7 mai, d'assurer la

clôture des portes et l'interdiclion de tout essai de pas-

i. Sur toute cette scène etles témoignages s'y référant, Wallon,

Jeanne d'Arc, nouv. éd., 1901, t. I, p. 160-163.

2. Raoul, sire de Gaucourt, Tancien défenseur de Harfleur contre

l'invasion anglaise en I41S, prisonnier depuis en Angleterre, ren-

tré en t'rance en 1427.

3. Journal du siège d'Orléans, éd. Charpentier et Cuissard, p. 7.

4. Ibid., p. 7-8.

5. Ibid., p. .34.

6. Déposition du sire de Caucourt, Procès, t. III, p. 16-18.

7. Il est mentionné par plusieurs textes comme quittant Blois

avec toute l'armée, le 28 avril, ce qui confirme sa propre dépo-

sition. (Procès, t. III, p. 18.) On le retrouve à Orléans, le jeudi

o mai, jour de l'Ascension, présent au conseil oîi est décidée, pour

le lendemain, l'attaque des bastilles anglaises de la rive de Sologne.

[Joiirn. du siège, p. 83; Chartier, éd. V. de Viriville, t. I, p. 73.)
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sage. Violemment apostrophe parJcjuinc d'Arc, outrée

(le cette puérile pcriidio. il parait avoir coui'u danger

de mort dans le tumulle provo(|ué |)ar la sortie lurieuse

des troupes enthousiasmées ". Dans la suite de la jour-

née, il ligure parmi les combattants de l'assaut des

ouvrages des Tourelles-.

Quoi qu'il en soit, cet écho n'en marque pas moins,

de façon instructive, la tendance immédiate de l'opinion

populaire à apprécier le rôle du roi et de l'entourage

royal à l'égard de la Pucelle.

1. Déposition d(^ Siiiiou Cliarlcs, l'roci's, f. [|[, p. 117. Sur l'inter-

version du jour de révénement, présentée par ce témoin, voir

la rectification décisive apportée par M. Wallon, loc. cit., p. 163,

n. I.

2. Ucrry, ad ann. 1429, éj. Denis (iodefroy, p. 'Ml.
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IV

Item ' ein gotforchtig selig menscli liettc gern gewisst

heimlich der Megde leben iind vibung; darumbe schiclit er

heimlich zu ir iren bitchtvater, der do ist ein grosser doctor.

Den bat er im dovon eigentlich zu vcrscliriben die worheit

umb Gotes willen. Also det der doctor, aber er frogele vor

die Maget in ire bichte von irem leben nnd ûbung und spracb

oucb zu der Megede, er liette verstanden, sie hotte ir rei-

nung zu der heiligenee gegrif'fen. Also antwurtim die INIaget,

sie bette ir jungfrouwelicbeit bissher gebalten und wer ir

oucb nie zu sinne komen sie zii betlecken ; also wolt sie oucb

furbas stèle sin mit Gotes hull'e bis an ir ende. Und seite

ime dobi, w'ie ein strit solte bescheben gegen den Ungloibi-

gen, do solte ire parthie gesigen, und in dem strit wolt sie

ir jungfrouAvelicheit Got bevelhen und darzû ire scie ufge-

bende, wanne sie solte sterben. Und do sol ein andere Maget

bi in sin, die sol von Rome sin, die sol nocli ir regnieren an

ire stat. Oucli sagt der doctor, die Maget babe me arbeit des

tages mit ordenieren und riten von einem zû dem andern,

wann dri die starkesten ritter, die man vinden mag; und

nacbtz lïirt sie als ein liertes grosses strenges leben berter

dann ein Kartiiser in sime closter, wann sie knuwet uf iren

knuwen bloss mit weinenden augen und betet den Almech-

tigen Got an, daz er der gerechtikeit welle bistendigsinund

die ungerechtikeit welle underti'iicken, die so lange bat

uberhant genomen. Dis det der doctor dem giiten mônschen

kunt und noch vil me.

1. Paragraphe 306 de l'éd. Altmann, p. 255-256.

2. Je ne vois guère d'autre sens possible à la phrase allemande, qui

peut paraître embarrassante : « und sprach ouch zu der Megede er hette

verstanden, sie hette ir reinung zu der heiligen ee gegriffen. » L'édition

ajoute ici le mot « wegen» : « sie hette ir reinung [wegen] der heiligen

ee gegriffen. » — « qu'elle s'était [, en raison dej sa pureté, vouée au
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IV

TRADUCTION

Item, Tétait] un saint homme do religion [quij eût volon-

tiers pris information secrète de la vie et des mœurs de la

Pucelle; ce pour quoi il lui dépêcha secrètement son con-

fesseur [à elle], qui adonc est un grand docteur. Lequel il

pria de lui en mettre par écrit, tout à plain, la vérité pour

l'amour de Dieu. Ainsi fit le docteur, mais, par avant, il s"en-

quit près de la Pucelle, en sa confession, de sa vie et de ses

mœurs, et dit aussi à la Pucelle qu'il avait compris qu'elle

avait voué sa pureté au sacrement de mariage^. Alors lui ré-

pondit la Pucelle qu'elle avait jusque-là gardé sa virginité,

et qu'aussi ne lui viendrait jamais en l'esprit de la souiller;

ainsi voulait-elle également qu'il en fût désormais, avec l'aide

de Dieu, jusqu'à sa fin. Et, outre ce, lui dit comment bataille

devait survenir contre les Infidèles, où son parti devait ol)tenir

victoire, et qu'en la bataille elle vouerait à Dieu sa virginité,

et lui remettrait en outre son âme, car elle devait mourir. I*lt

adonc doit être de par lui •* une autre Pucelle, laquelle doit

être de Rome, laquelle doit, après elle, régner en son lieu'*.

Aussi dit le docteur que la Pucelle, de jour, avait plus de

labeur, à ordonner et à chevaucher de l'un à l'autre, que

trois des plus forts clievaliers (pi'on pût trouver; et de nuit

mène-t-elle une si dure vie de grande rudesse, plus durement

qu'un Chartreux en son cloître, car elle s'agenouille, à genoux

nus, les yeux en larmes, et supplie le Dieu Tout-Puissant

(|u'il veuille porter secours à la justice et veuille écraser l'ini-

quité, qui si longtemps a pris le dessus. Ce fit le docteur

connaître au bon moine, et bien plus encore.

sacniiient de mariage. » Ne peut-on se passer de cette addition. t*t en-

tendre : « quelle avait voué sa pureté au sacrement de mariage » ?

3. « bi in » — « de par lui », c'est-à-dire : de jtar Dieu.

i. Je m'efforce de calquer aussi mot à mot que possible cette })lirase

capitale, en respectant sa platitude d'expression.
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COJVIMENTAIRE

Cet écho ne so retrouve en aucun autre texte, el

appartient uniquemeiil, dans toute sa singularité, au

chroniqueur allemand.

Le confesseur officiel de Jeanne d'Arc, pendant toute

sa carrière militante, fut, comme on sait, lAugustin Jean

Pasquerel '.

« Lecteur » au couvent de son ordre à Tours, il fut

amené à la Pucelle, lors du séjour de celle-ci à Tours,

dans la dernière semaine d'avril, d'une manière assez

singulière.

Quelques-uns des six compagnons de roule qui avaient

formé l'escorte de Jeanne d'Arc, de Vaucouleurs à Chi-

non, étaient repartis de Chinon pour le lointain pèlerinage

du Puy-en-Velay. Ils allaient assister à la grande mani-

festation pieuse organisée ilans ce célèbre sanctuaire,

en cette année 1429, à la date du 2.") mars, par la rare

coïncidence du jour de l'Annonciation avec le Vendredi-

Saint. On sait qu'à cette même solennité figurait la

mère de Jeanne, Isabelle Homée, ainsi venue de Dom-

1. '< Pasquerel )>, selon la nolalion d'alors.



PXHOS 111

romy jiiscjifeii ce lieu de dévotion célèbre, où un même
et (ouc'Iuinl sentiment la joignait aux fidèles de la pre-

mière heure, dont l'obscur dévouement venait d'assurer

l'ieuvrc merveilleuse de sa fille.

A ce pèlerinage, venu, quant à lui, de Touraine, par-

ticipait aussi Jean Pasquerel. Pris pour sa personne d "une

sympathie dont les circonstances demeurent inconnues,

les compagnons de la Pucelle regagnent avec lui Tours,

011 se trouvait alors Jeanne d'Arc, logée au logis de

Jean Dupuy, bourgeois de la ville. Sur leur recomman-

dation, elle l'agrée comme confesseur et chapelain '.

Jean Pasquerel suivit constamment Jeanne d'Arc, en

cette doul)le qualité, depuis celte rencontre à Tours, à

la lin d'avril 1 i29. Il fut pris avec elle sous les murs

de Compiègne, le 23 mai 1 ioU ^. Lors du procès de

i. Sur ce l'ait, déposilion de Fr. Jean Pasquerel, l'rorcs, l. III,

p. 100-104. Siméon Luce, Jeanne (FArc à Domremy, chap. wi, Jeanne
d'Arc et le grand jubilé du Puy en 1429. — Le rôle prêté à Isabelle

Romée dans cet éloquent récit (chap. cciv-ccv), au sujet de la

présentation de Fr. .lean Pasquerel à Jeanne d'Arc, parait une
interprétation exagérée du texte de cette déposition : celle-ci ne
fait allusion qu'à la simple présence d'Isabelle Romée au Puy, et

ne met en scène, comme décidant le religieux à rentrer ensemble
en Touraine, que les seuls compagnons de la Pucelle. — Sur les

dates du séjour de la Pucelle à Tours, où, venant de Chinon, elle

semble arriver le 21 avril, et d'oïl elle gagne Blois, qu'elle quitte

après une halle de quelques jours, le 28 avril, voir : Chrun. de

Tournai, éd. de Smet, p. 409, dans Rec. desChron. de Flandre, l. III,

et dans R. P. Ayroles, la Viaie Jeanne (CArc, t. III, Pièces just.,

H, p. 622; Eberhard Windecke, éd. Altmann, ch. ccl.\, î^ 298, p. 249.

2. « Et ea illa hora ipse loquens somper secutus est eam et

cum ea moram traxit usque ad villam Conii)endii, dum ibidem
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réhabilitation, il se trouvait affecté au couvent de son

ordre à Bayeux '.

Nul texte ne lui suggère le rôle singulier ici prêté

au confesseur de la Pucelle, rôle que ce récit d'Eberhard

Windecke est seul à présenter sous cette forme.

Il faut considérer de plus près le dire final, prêté par

ce récit à la Pucelle envers ce confesseur plus ou moins

imaginaire '.

Ce dire linal comprend, comme on voil, deux asser-

tions : la première, relative à la prévision de la mort de

la Pucelle dans un combat livré aux Infidèles; la se-

conde, concernant Tapparition d'une autre vierge

inspirée destinée à lui succ(''der.

La première assertion comporte une curieuse allusion

aux intentions qu'aurait pu avoir la Pucelle d'engager

une croisade universelle contre les Infidèles. Une mention

en a déjà été rencontrée dans le texte de la Lettre de

Jeanne iVArc aux Anglais. On ne pont que renvoyer aux

explications fournies en cette circonstance 3. Quant à

la prédiction, par Jeanne d'Arc elle-même, de sa propre

fuit capla. " (Dépos. de Fr. Jean Pasciuerel, Procès, t. III, p. 101-102).

« Et applicuit ipse loqueiis Turonis... et erat ipse loquens in so-

cietate ipsius .lohanna', a qua non recessit ilonec ipsa fuit capta

ante Compendium. » {Ibid., p. 103-104.)

1. Dé|)Os. de Fr. Jean Pasquerel, Procès, l. III, p. 100.

2. « El, oulie ce, lui dit... laquelle doit, après elle, régner en

son lieu. »

'.]. Voir ci-dessus, p. 00-61, n. 9.
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mort, en ces circonstances extraordinaires, ce passage

de Windecke est le seul à en faire ainsi mention *.

La seconde assertion touciie à des faits plus compli-

qués. On y distingue la prédiction qu'une autre envoyée

céleste doit lui succéder, et que cette seconde Pucelie

doit rt'nir de llomr -.

On découvre là, me semble-l-il, une des explications

les plus imprévues d'un des incidents qui marquèrent,

quelques années plus tard, l'imposture de la fausse

Pucellc. la hop célèbre Claude des Armoises.

Faut-il résumer la carrière acquise de cette aven-

turière — son apparition, en mai 1436, aux environs de

Metz, sa reconnaissance par les propres frères de Jeanne,

— ses pérégrinations en Lorraine, en Luxembourg, dans

l'Allemagne rhénane, son mariage avec le représentant

d'une famille lorraine de noblesse authentique, Robert

des Armoises — sa présence, en 1439, à Orléans, à

Tours, dans le Maine — sa comparution à Paris, par

ordre de l'Université (^tdu Parlement, dans l'été de 1440,

1. Tout ou plus pourrait-on en rapprocher un dire de Jeanne
d'Arc, rapporté, avec une certaine précision, par le duc d'Alençon

en même temps que l'affirmation de tous les objets de sa

mission. Elle aurait à diverses reprises dit au roi « qu'elle du-

rerait un an et guère plus ). — « Audivitque aliquando dictam

Johannem dicentem régi quod ipsa Johanna duraret porannum
et non niultum plus... » (Dépos. du duc d'Alençon, Prorcs, t. III,

p. 99.;

2. '< von Home sin . — Mot à mot : " être de lîonie >.
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— onfin sa disparition totalo do l'histoire, après ces

incroyatjles années dCllarante simnlation ' ?

Or, lors de son exIiiMlion publique, à Paris, « sur la

Pierre de Marbre », en la grande cour du palais, Claude

des Armoises assurait arriver de Rome. Elle s'y serait

rendue, assurait-elle, pour obtenir le pardon de quelque

cas réservé, et y serait demeurée, sous un déguisement

militaire masculin, dans les troupes pontificales, « en

la guerre » du pape Eugène IV, sans doute pendant

les troubles provoqués par la révolution romaine de

44342.

Dès lors, un rapprochement ne semblerait-il pas auto-

risé entre les deux faits suivants? D'une part, le fait

acquis de la circulation en pays rhénan, à Mayence où

elle est ainsi recueillie, de la soi-disant prédiction de

la Pucelle, portant qu'après sa mort prochaine, une autre

doit lui succéder, qX venir de Rome. D'autre part, l'affir-

mation de Claude des Armoises, originaire, elle aussi,

des frontières rhénanes et lorraines, et chercheuse

d'aventures en pays rhénans, assurant quelle-même

arrivait de Rome. Ne peut-on admettre que, pourvue de

1. J'ai eu occasion de relaler ces faits dans une récente étude :

la Fausse Jeanne cVArc [Le Moi/en Age, mai-juin 189;)). Voir les

chapitres : Les documents sur la véritable dame des Armoises;

Historique de la couf'usiini de la. dame des Aruioises avec .leanne

d'Arc.

2. .lournal (Tuii hounjeois de Paris, entre 28 juillet et !> octobre

1440, éd. Tuetey, p. 3o4-3:i'J.
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la connaissance do cette prédiction bizarre, et, surtout,

sachant à quoi point elle avait couru ces régions, l'aven-

turièro ait clicrctic à Toxploitor à son profit, on se prc-

sontant comme munie du signe df créance pi'opliétisé

[)ar Jeanne en personne ?

Le fait, en tout cas, ne paraît pas négligeable, et

doit comporter réflexion.

(Juanl i\ Tappréciatiou [)ersonnello du cont'essour de

la Pucello, (|ui termine ce long écho, elle ne paraît se

ronconlror, sous cotto forme, que dans ce récitd'Eberhard

Windecke. La rédaction en est aussi touchante que con-

forme à la réalité générale des témoignages acquis.
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V

TEXTE

Item' darnoch uf einen andern tag do sass die Maget nit

verre von dem konige undass; undsiegerietgar dicke heim-

lich laclien, und dez nam der konig war und sprach zu ir :

« Liebe genoten, warumbe lacht ir so tugentlich? » Sie

sprach : « Herre, noch dem essen wil ich es ûch sagen. »

Do man gass, do spracli sie : « Herre, uf disen lag sint funf-

liundert Engelscher uf dem mère hertrunken, dieherûber in

uwer lant woltent sin uch zû schaden; darumbe habe ich

gelachet; und uf den dritten tag wirt uch gewisse botschaft

komen, das es wor ist. » Also geschach es ouch.

1. Paragraphe 307 de l'éd. Altniann, p. 2o(i.

2. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan (Altniann, éd. d Kbeiliard

Windecke, Add. el Co)r., I, p. o2i) présente ici l'addition des mots : « zii
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TRADUCTION

Item, en après, un antre jour, étaitla Pucelle assise auprès

du roi-, et mangeait; et lui survint de très fort rire à la déro-

bée. Et s'en avisa le roi et lui dit : « Bien aimée, pourquoi

riez-vous de si grand cœur? » Elle dit : « Sire, après le repas,

je vous le dirai. » ^^Et] quand on versa Teau, lors dit-elle :

« Sire, en ce jour, sont cinq cents Anglais noyés en la mer, qui

voulaient passer par-delà en votre terre pour vous porter dom-

mage; ce pour quoi j'ai ri; et au tiers jour vous viendront

nouvelles certaines que c'est vérité. » Ainsi advint-il aussi.

tische » — « à table ». de la façoa ^^uivante : « ... sas.s die .Maget ait verre

von deui konige zil tlscke und ass » — « ... était la Pucelle assise non
loin du roi à table et mangeait ». .•Vdjonclion (|ui ne change en somme
rien au sens tout indiqué de la phrase.
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r.OMMENTAlRi:

Cet écho ne se rencontre que dans le récit trEberhard

Windecke. On ne voit pas àquel fait il pourrait se rap-

porter. En outre, il ne s'accorde pas avec la tendance

générale prêtée à la Pucelle et à son caractère.

Peut-être cependant, par une déformation fantaisiste,

pourrait-il se référer à quelque incident du passage en

France de Tarmée anglaise de renfort, qui, ainsi qu'il est

établi, entra en jeu au mois de juillet 1429. Les forces

anglaises comprenaient, pour une bonne part, les troupes

levées et payées par le Saint-Siège, sous le commande-

ment du cardinal Henry de Beau fort, évêque de Winches-

ter, grand-oncle du jeune roi Henry VI, pour coopérer

à la cinquième croisade expédiée contre les Hussites

de Bohême. Troupes que le gouvernement anglais,

par virement administratif, trouva bon d'alTecter sans

vergogne aux opérations contre la France. Les forces (U>

la croisade, toujours sous le commandement du cardi-

nal anglais, ainsi détournées de leur affectation pre-

mière, portaient, en vue de leur destination nouvcdie.

un étendard spécial, à signilication ironique dirigée

contre la Pucelle, dont Tauteur du Licre des Trahisons

de France, qui paraît l'avoir vu de près, a laissé une cu-

rieuse description. L'armée de renfort dont elles faisaient

partie, forte en tout de 3.550 hommes, passa, sans inci-

dent connu, de Douvres à Calais, entre le 3 et le 10 juil-

let 1429'.

I. Surl'armeuKMit et le l'asseinlilement de celto année, voir (?//ro-

nique (CAntonio iWo70.s//(/, Annexe XVil, I. IV, p. 328-331.
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Dès celle éj)0([iit' iiirme, se i)ré|)ai'ail en Augleteire

une seconde armée de renfort, dont le passage était an-

noncé comme devant se faire presque simultaiiénient

avec la première. Néanmoins, de délai en délai, elle ne

devait en fait traverser la Manche qu'au printemps de

1430, avec le jeune roi Henry VI, qui passe de Calais à

Douvres, le 23 avril, en roule pour son couroniuuiient

à Notre-Dame de Paris ^

1. Sur rarmemeiit de celte armée et les continuelles annonces

de son passage, voir les Lettres de Pancrazio (iiustiniani, en date

de Bruges, le 9 juillet, le 10 juillet, le 13 septembre, le 20 no-

vembre 1429, le 4 janvier, le 4 mars 1430. (Chronique (VAntonio Mo-

rosini, t. MF, p. 132 et n. 4, p. 130 et n. 3, p. 270 et n. 1, p. 216

et n. 1, p. 252 et n. fi.)
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VI

Item' uf mendag nehst vor des Heilgen Criiz tag do reit

die Jungfrouwe gon Pariss wol mit dritusent gewoppenter

undving an zû stûrmen mit ireme volk. Undder sturm werte

nohe den ganzen tag. Do wart so vil geschûtzes uss Pariss

gescliossen, daz man meint daz sehs wegen die pfile kum
mochtent gefurt haben. Und geschach der Megede volg nit,

wanne ir funf blibent dot. Und-^ sie wart wont.

Item an disem sturm beschohent gross zeichen von Got,

wann man sach die biichsenstein und sust bliklotz, die uss

der stat gescliossen worden, uf welichen menschen wart das

zerstob, als wer es erde gewesen. Darzii sach menlich, als

die Maget in dem graben an dem sturm stunt mit irem ba-

ner, das ein wiss tube kam und sass uf irem baner. Die tube

halte ein ffulden crone in irem snabel und liielt die also^.

1. Paragraphe 308 deFéd. Altmann, p. 256.

2. Lundi 12 septembre. Voir le commentaire.

.S. Le terme allemand : « die Jungfrouwe» — dieJungl'rau cnnotation

moderne, — ne peut se traduire, tout comme le terme : « die Maget »,

« die Megde », « die Megede », — die Magd en transposition moderne,
que par l'expression française : « la Pucelle ». V'oir Leilre île Jeanne

d'Arc aux Anglais.

4. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan comporte ici (.\ltmann, éd.

d'Eberhard Windecke, Add. et Corr., I, p. 521) l'additiondes mots : « noch
verseret » — « ni atteinte », de la façon suivante : « und geschah der

Megede volg nit Jioch versei-el, wanne... » — « et à la gent de la IHicelle

n'advint rien 7ii atteinte » car...,

5. Sur la coupure : « dot. Und », voir la note suivante.

(\. L'édition porte : « wanne ir funf blibent dot, und sie wart wont. »

Ce qui devrait se traduire : « car cinq lui demeurèrent morts, et elle fut
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VI

TRADUCTION

Item, le plus proche lundi d'avant le jour de la Sainte-

Croix-, adono chevaucha la Pucelle'' vers l^aris avec bien

trois mille hommes d'armes, et commença à donner l'assaut

avec sa gent. Et l'assaut dura presque tout le jour. Adoncfut

tant de trait tiré de Paris, que six chariots, comme on pense,

eussent à peine pu voiturer les flèches . Kt à la gent de la Pucelle

n'advint rien ', car cinq [seulement] lui demeurèrent moris.

Et elle fut blessée'"'.

Item, en cet assaut, survinrent grands signes de Dieu, car

on vit les pierres à canon et autres plommées, qui étaient

tirées de la ville, qui se réduisaient en poussière sur les

hommes qu'elles atteignaient, comme si c'eût été terre'. En
outre virent maintes gens, alors que la Pucelle se tenait dans

le fossé, à l'assaut, avec son étendard, qu'un blanc coulomb

vint se poser sur son étendard. Le coulomb avait une couronne

d'or en son bec et la tenait ainsi ^.

blessée. » 11 paraît préférable d'adopter la coupure : « ... blibent dot.

Und... » — « ... demeurèrent morts. Et... >> Entre les deux idées signifiées

par chacun des deux membres de phrase, il n'y a pas association,

mais bien au contraire opposition complète.

7. L'édition porle l'addition : « uf welichen menschen fdasj wart das
zerstob ^>. Cette addition est-elle absolument nécessaire au sens?

8. M. Altmann fait remarquer ici, avec raison, que dans le manuscrit,
à cette place, devrait se trouver une vignette représentant la scène
décrite, ce cju'exige en effet l'expression : « und hiult die also. » —
« et la tenait ainsi. » — Le manuscrit paraît dater, comme il a été dit, de
14:;6. (Ci-dessus, p. 6-7.) — Sur une autre vignette relative à la murt
de Jeanne d'Arc, voir ci-après, p. l'iM. n. \.

!). Voir la note ]irécédente.
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COMMENTAIRE

Cet écho est tout (Mitinr relatif à l'altaque de Paris,

tentée, le jeudi 8 septembre 1429, par Jeanne d'Arc, le duc

dWlençon et l'armée royale française, ayant pour base

Saint-Denis récemment conquis, attaque infructueuse

dont l'échec était destiné à amener la lamentable retraite

des forces françaises sur la Loire.

Il faut noter ici que la date présentée parle texte alle-

mand — laseule indication chronologique offerte pai'toute

cette reprise du récit— est erronée. La mention ici pré-

cisée porte : le lundi avant la Sainte-Croix. La fête de l'In-

vention de la Sainte-Croix se célèbre le 14 septembre.

Or, en 1421), le 14 septembre tombait un y^/e/r/v^//. C'est

donc le lundi 12 septembre qu'a voulu signifier le ré-

dacteur. Désignation inexacte, soit comme jourdu mois,

soit comme jour de la semaine, l'événement étant classé

et acquis à la date du jeudi 8 septembn», jour de la Na-

tivité de la Vierge.

Il est vraiment curieux de voir cetti! date erronée

d'un fait si notoire coïncider avec celle que fournit Mons-

trelet, lequel mentionne textuellement le « lundi xii" jour

de septembre » comme date de l'assaut de Paris'. Cette

coïncidence n'est du reste pas la seule entre les deux

texb^s-.

Ce lundi 12 septembre, en réalité, l'armée royale

i. « Si fut conclud que le lundi xii'^ Jour de sci)lembre, on livre-

roit lodit nssaiilt. » (Moiislrelct, éd. Douët d'Arcq, t. IV, p. X\^-:VM),

cf. remarque de QuicheraL, Procès, t. IV, p. ;i02, n. 1.)

2. Voir plus loin (p. 134) les identités susceptibles d'être cons-

tatées entre Windecke et Monstrejel, à l'occasion de la lettre du

roi d'Angleterre au duc de Bourgogne.
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tétait à laveillo (révacuer Saint-Denis pour regagner la

Loire '.

La force de l'armée assaillante, ici portée à 3.000

hommes seulement, paraît appréciée à nn ehifl'rc sensi-

blenKMit intV'i'iiMir à celui de son efTectil" réel. Sans dis-

cuter l'évalualion (If la grande armée royale, il semble

que, sous Paris, Jeanne d'Arc et le duc dWlençon eussent

en main 12.000 hommes au moins-.

La durée de Tassant, indiquécomme s'('tant prolongé

lout le jour, n'est nullement exagérée. L'attaque com-

mence avant midi : Jeanne d'Arc est blessée vers le

coucher du soleil : elle ne se retire que Iiien a|)rés la

nuit close''.

La puissance des engins de jet et de l'arlillerie de

Paris, à laquelle il est ici fait allusion, se trouve certi-

fiée par d'autres textes contemporains, entre autres,

\n.Chroniqufi(l(' Percerai df Cagiii/^ le Journal (Fun Hour-

f/rois fl/' Paris- eth{ Rrlafiou du greffier de la lioeJirlle'^.

1. Lo dt''|iaft (le Saint-Denis pour T^agny a lieu le mardi 13 sep-

tembre, après midi. (Cauny, éd. Henri Moranvillé, p. 109-170.)

2. « Et s'assem))lèrenl bien XII mil ou plus... et commencèrent
à assaillir... » (Journal (Vun bourçieois de Pm'ia, 8 septembre,

éd. Tuetey, p. 244-245.) La Chronique normande de Pierre Cochon
parle de .30 à 40.000 hommes: « En ce temps... vint ledit Charlez

avec le duc d'Alencon, messire Charlez de Bourbon, la Pucelle

dont devant est failt mencion, le duc de Bar, acompaigniés de \.\\

à XL milles hommes, tantFranchois, Henniers (lire Henuiers , Lié-

geois comme Barreis [et] mistrent le siège devant Paris. » (Ed.

Charles de Beaurepaire, p. 3OÏ-306.)

3. Sur cette journée, queUpies renseigneiuenls, qu'on s'est

elîorcé de présenter sous un jour le plus jirécis possible, ont

été groupés, à l'occasion d'une lettre de Flandre transcrite par

Antonio Morosini.(C//ron. r/'Anf. Morosini.,t- III, note 3 de la p. 218.)

4. " ... et estoit merveille à ouyrle bruitet la noise des cagnons
et couleuvrines que ceulxde dedens jetoient àceulx de dehors, et

de toutes manieras de trait à si grant planté comme innombrable. »

(Cagni/, p. 1G7.) — « ... ceulxde Paris... tellement les versèrent de

cannons et d'autre traict... » — » ceulxde Paris avoient de grans

cannons qui gectoient de la porte Saincl Denis jusques par delà
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Le fait, ici allégué, de l'infime proportion des portes

qu'aurait subies l'armée de la Pucelle, se trouve répété,

d'une façon plus singulière encore, dans la Relation du

greffier de la Rochelle; celui-ci spécifie même qu'il ny
eut, à la connaissance générale, qu'un seul tué, qu'il

désigne nominativement : à savoir un de ses compa-

triotes, Jean de Villeneuve, bourgois de la Rochelle'. De

même, après Patay, la légende n'attribuait aux troupes

de la Pucelle qu'un seul mort, également désigné for-

mellement'. Devant Orléans, à l'attaque de la bastille

de Saint-Loup, le 4 mai, à l'attaque des ouvrages des Tou-

relles, le 7 mai, puis encore à Patay, le 18 juin, selon

d'autres bruits en cours, la voix populaire tendait à n'at-

tribuer aux combattants qu'une proportion infinitésimale

de risques'\

Les 6 ou 700 morts dont parle \vi Chroinqne anonyme

,

dite Chronique des Cordeliers, dans son récit très con-

Sainct Ladre largement... » {Bourgeois de Paria, 8 septembre,

p. 245.) — « Et est vray que c'estoit moult merveilleuse chose du
grand nombre de canons et de couleuvrines que ceux de Paris

tiroyent contre nos gens... » {Relation du greffier delà Rochelle, ('d.

Quicherat, dans Revue historique, i.\N, mai-aoùt J877,p. 344.) Cf.

Journal du siège d'Orléans, éd. Charpentier et Cuissard, p. 127-128
;

Chron.de la Pucelle, éd. V.de Viriville, p. 333; Chartier, éd. V. de

Viriville, t. I, p. tOS-IOO ; Monstrelet, éd. Douët d'Arcq, t. IV,

p. 355. — I/artillerie de la place avait été soigneusement visitée et

fournie de munitions. {Bourgeois de Paris, !''' septembre, p. 243.)

Un seul tailleur de pierres parisien avait livré 1.176 boulets de ca-

non en pierre. (Doc. cité par M. Tuetey, notes du Journal d'un Bour-

geois de Paris, p. 243, n. 4.)

1. " ... mais oncques n'en fut blessé ne tué homme t\ne Ton
peucl savoir fors Jean de Villeneufve, bourgeois de la lîochelle,

([ui futtué d'un coup de canon. » {Relationdu greffier delà Rochelle,

ddtXi?, Revue historique, t. IV, mai-août 1877, p. 344.)

2. « ... de omnibus hominibus nostris, fuit interfectus solus

([uidaiii nid)ilis de societati loquentis. » (Dépos. de Thibaud de

Termes, bailli de Chartres, Procès, t. III, p. 120.)

3. lielevé à l'occasion d'une lettre de Flandre, transcrite ])ar An-

tonio Morosini. {Chron. d'Anl. Morosini, t. III, note 2 de la p. 72.)
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fus de ces événements, se rapporteraient, avec la plus

complète invraisemijlancc d'ailleurs, au combat livié la

veille, le mercredi 7, et que le rédacteur place vers

l'église Saint-Laurent'. Le Journal d'un Bourf/eois ne

Paris-, dans un récit sujet à caution, présente l'armée

royale, battant en retraite vers Saint-Denis, par Saint-

Lazare, comme brûlant nombre de morts, emportés en

travers sur les chevaux, et entassés en immense char-

nier dans une i^range de la banlieue d'alors, près des

Porcherons. S'agirait-il là simplement de l'incendie —
peut-être survenu en cette place — de quelques-uns des

300 chariots chargés d'engins de siège, amenés de Saint-

Denis par l'armée royale, et dont un certain nombre,

rompus et eil'ondrés, furent abandonnés et brûlés dans la

retraite dans la nuit du 8 au 9 septembre^?

La mention de la blessure de la Pucelle n'oll're ici

rien de particulier. Jeanne d'Arc eut, comme on sait,

la cuisse traversée de part en part d'un carreau d'arba-

lète à haussepied, lancé par quelque milicien de Paris'.

Le second alinéa de ce paragraphe contient deux échos

distincts, tous deux d'ordre merveilleux, l'un relatif à

l'innocuité des projectiles lancés sur les assaillants,

1. Bib. nat., ms. fr. 23018, entre 17 juillet et 13-14 octobre 1429,

fol. 480 V". (Fragment publié par (juicherat, Supplément auxtémoi-

gnagcH contemporains sur Jeanne dWrc, dans Rev. kist., mai- juin

1882, p. 75, parSiméon Luce, Jeanne crArc à Domremy. Preuves,

Supplément, n° XXXVI, p. 340; dans H. P. Ayroles, /a Vraie Jeanne

(VArc, t. III, Pièces Just., (i, p. 629-637.) — Sur ce combat, Boiir-

ycois de Paris, p. 244 ; Registres du chapitre de Paris, cités ci-après

(n. 3); Chartier, t. I, p. 108; Cagnij, p. Kid.

2. 8 septembre, p. 24S-246.

3. Registres du chapitre de Paris, l'iagment publié par .M. Tuetey,

notes du Journal d'un Bourgeois île Paris, p. 244, n. 1, et par le

H. P. Ayroles, la Vraie Jcnntie d'Arc, t. MI, Pièces just., J, p. 640, cf.

p. 530-532.

k bourgeois de Paris, p. 245; Journal du siège d'Orléans, p. 127;

Citron, de la Pucelle, p. 333 ; Cagny, p. 167.
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rniitre cûiicernant un ('"mouvant |)r(''sage survenu pen-

dant l'assaut.

Le bruit relatif à la chute inoUensive des boulets pari-

siens se trouve encore — nouveau et singulier rappro-

chenieut — enregistré par la Relation du t/rrfficr de

la RochrIlrK

L'autre bruit ne se trouve mentionné dans aucun

autre texte connu.

Déjà, dans un passage de la première reprise de son

récit, Eberhard Windecke avait mentionné un épisode

de même ordre. Pendant l'assaut du boulevard des Tou-

relles, le samedi 7 mai, les combattants avaient vu, non

sans émotion, deux <( blancs oiseaux » se poser sur les

épaules de la Pucelle. Tableau qui se retrouve, trait

pour trait, dans le lexle de la Chronique de Tournai-.

Ici, dans cette narration de l'attaque de Paris, la

description de la scène se trouve plus prt'cisée. La co-

lombe vient se |)oser sur l'étendard mém(% tenant un

attribut, une couronne d'or.

1. « Et advint i{ue plusiriïrs de nos gens ruri'iil IVapiiôs desdits

canons, mais ils ne leur l'esoyent nul mal; cl ramassoient les

pierres qui les avoyent frappés et les monstroyent à ceux (jui es-

toyenl sur les murs de ladite ville de Paris. -> [liclation du ip-ef'/îer

de la Rochelle, dans ReiK hist., t. TV, mai-août 1877, p. 344.)

2. <' Etlicli die wolten sagen, daz man do sehe zwen wiss vogeln

uf ire achselu, diewile der selhe sturm do werte. •> (Eberhard Win-

decke, éd. Altmann, chap. cclx, g 298, p. 251-252.) — «Etdeceste
journée dirent aulcuns et affermèrent que, durant ledit assault,

furent veus deux blancs oiseaulx sups les espauUes de ladite Pu-
celle. » [Chron. de Tournai, éd. de Smet, p. 412, dans lier, dea

Cliron. de Flandre, t. 111. i

l.,e recueil manusciit du Slrasbourgeois.lordan présente ici la va-

riante suivante : « Item aucli hantdie Engelschen vor wargesaget,

die do gevange.n wordent, aile wile, daz der stiirme werte, daz sie

sahent einen wissen vogelol deracliselen sitzen. » — « Item aussi

ont dil pour vrai les Anglais, qui là furent pris, que durant tout

le temps de l'assaut, ils virent un blanc oiseau sur ses épaules. »

(Altmann, éd. d'Eberhard \\ indecke, Add. et Corr., I, p. 520.)
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Or cette scîmic mysti([iie se rapproclie visiblement

(le la représentation de rernblème ligun'' sur rétendard

nirme de la Pucelle.

La deseription de cet étendard, de faco, est bien

connue— figure de (christ accostée d'eml»lènies acces-

soires. Mais, au rcrcrs, [io;ui'e précisément une coloinbe

blanche portant en son bec, comme attribut, une bande-

role contenant ces mots: <.<. De j)ar le Roi du ciel. »

Description que — il faut le noter en rapprochant

le fait des autres coïncidences déjà constatées — [n Rela-

tion cIk greffwr de la Rochelle est seule à présenter'.

Il semble bien vraisemblable qu'on saisisse ici, sur

le vif, le procédé |)resque inconscient par lequel, sous

lefTet des circonstances ambiantes, une simple repré-

sentation figurée se transforme en scène palpable. On

surprend ici la lixation immédiate d'une légende, avec

son point de départ d'expansion future dans l'histoire

mystique de la Pucelle.

Le fait, à cet égard, dépasse en portée l'anecdote qui

se trouve ici rapportée et pourrait servir à éclairer d'un

jour intéressant la formation du cycle populaire de la

Geste de Jeanne d'Arc.

Il est à remarquer que cet écho ne fait aucune allu-

sion à l'échec final de l'entreprise de Paris, ni à la

retraite de la Pucelle du roi et de l'armée vers la Loire,

retraite qui allait commencer le 13 septembre.

I . Sui' les questions relatives à la face et au revers de rétendard

de la Pucelle, voir Chronique d'Antonio Morosini, Annexes, t. IV,

n" XV, p. :M3-:Hy. Voici la description textuelle de la Relation du
fjrcfficr de la HorhcUe : « ... auquel y avoil un escu d'azur, et un
coulon blanc dedans y cellui estoit; lequel coulon UMioit un rôle

en son bec où avoit escrit : « Ue parle lioy du Ciel. » [Hclation du
ijrcf/icr de laHockcllc, dans licv. kist., l. IV, mai-auùt 1877, p. 33b.)
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VII

TEX'IK

Item' uf ein zit unlang darnoch was die Jung-froiiwe in

einer stat wol 16 milen von dem konige. Und also sie slofen

ging und an irem gebete lag, do wart ir verkundet, das sie

dem konige warnung dete, wann man wolt im uf den mor-

genimbiss vergeben. Also rief die Maget iren brûdern, den

seit sie, daz sie balde iltent und dem konige seiten, daz or

nit zu imbz nocb sust ehsse, sie keme dann zii ime. Also

doten sie. Also kam die Maget zu dem konige selbe zwolft

und [seite] : « lierre, heissent die spise beruf tragen. »

Also det er. Und sie nam die spise und gap sie den hunden

zii essende, und die sturbent zu stunt vor dem konige. Do

seite sie : « Herre, der ritter, der do bi uchstot, den frogent,

und sust zwen gesellen die woltent ùcb vergeben ban. » Do

ving der konig den ritter ; der verjacb zii stunt, daz es

wor vvere. Also det der konig iiber in richten nocb sime

verdienen.

\. Paragraphe 309 de l'éd. Altiiiann, p. 256-25".
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VII

TlîAUUC I lOX

item, une fois, guère en après, était la Pucelle en une ville,

à bien seize milles du roi. Et comme elle allait dormir et

gisait à sa prière, adonc lui fut révélé qu'elle prit garde au

roi, car on le voulait empoisonner au dîner. Alors appela la

Pucelle ses frères, auxquels elle dit qu'ils se hâtassent de

suite etdissentau roi qu'il lu; mangeât rien au repas ni autre-

ment, avant qu'elle ne vint à lui. Ainsi firent-ils. Alors vint

la Pucelle au roi, elle douzième, et dit : « Sire, faites empor-

ter les mets. » x\insi fit-il. Ki elle prit les mets et les donna

aux chiens à manger, et ils moururent sur l'heure devant le

roi. Adonc dit-elle : « Sire, le chevalier, qui là près vous se

tient, requérez-le, et autrement deux compagnons, ceux-là

voulaient vous empoisonner. » Adonc se saisit le roi du che-

valier, lequel avoua sur l'heure que c'était vérité. Alors en fit

le roi faire justice selon ses mérites.
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COMMENTAIKE

Cet écho ne se retrouve, sous aucune forme recon-

naissable, dans aucun texte connu jusqu'ici.

Il se présente, en toute évidence, comme un de ceux
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qui durent le plus vivement impressionner l'imagina-

tion populaire, auprès de la((uelle son allure romanesque

et dramatique (Mait bicu laite pour lui assiwer un crédit

particulier.
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A la suite de ces nouvellos fr.illiire pilloresqiie cl Ir-

gendaire, l'édition de ]\I. Allmann présente, d'après le

manuscrit 2013 de Vienne, un assez ion^ document dont

la teneur peut servir de conclusion à l'ensemble des

pages consacrées par Ebertia rd Windocke aux actes de la

Pucelle.

11 était en effet anormal et liors de toute vraisemblance

([u'un chroniqueur, aussi avisé et intéressé par les bruits

du dehors, eût laissé cette partie de son œuvre en sus-

pens, soit après le sacre de Reims, mention qui termine

la première reprise de son récit, soit après lassaut de

Paris, dernière indication d'ordi-e historique présentée

par la seconde reprise de ce récit.

Eu fait, cette omission n'est pas à reprocher à Eberhard

Windecke. Mais, pourexposer la capture, le procès et la

mort de Jeanne d'Arc, il s'estcontenté (Je transcrire dans

son ouvrage un document dont la teneur suffisait, par

elle-même, à renseigner sur les événements survenus.

Ce document consiste en une lettre, écrite sous la si-

gnature dujeune roi d'Angleterre, roi titulaire de France,

Henry VI, à l'adresse du duc de Bourgogne. Philippe le

Bon, lettre en date de Rouen, le 28 juin ou juillet 1431,

retraçant les prétendues sorcelleries de la Pucelle, le

procès de Rouen et Texc-cution de la sentence, sur la

place du Vieux-Marché, le 3<) mai précédent.

Cette lettre, datée, dans l'édition, du 28 juillet 1431,

compose tout le chapitre cclxu, qui porte pour intitulé :

CCLXII. — Ein abgeschrift von des koniges wegcn von

Engelant und von Frankrich an den herzogen von Burgo-

nieii.
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Une copie de la lettre du roi d'Angleterre et de France au

duc de Bourg'ogne '.

A la suite, sans aucune transition, se présente une no-

tation int('ressant uniquement l'hisloire d'Allemagne,

enclavant ainsi Tensenihle de la rehilion D'servée par

Kberhard Windecke au lait de la Pucelle'.

La lettre en question figure en entier, avec indication

de son origine royale, dans deux témoignages contem-

porains ouverts à tous \

On la trouve dans le Procès, où Quicherat lui a

donné place dans le groupe des pièces postérieures à la

condamnation''. F.llc y a pour fonction de représenter,

l'oi-mule denvoi à part, la circulaire oflicitdle expédiée

parle roi de F'rance [Henry VI] aux « prélats d'Eglise »,

anx « ducs, comtes, autres nobles », et aux « bonnes

villes » du royaume de France '.

1. Ed. AlliiKinn, p. 2:i7-2(k). Ce chapitre ne comprend (|u"un

seul paragraplic, n" :!10.

2. Ed. Allniami, cha|>. cclxiii, p. 260-261 : voyage de Tarclie-

vèque de Mayence à Presbourg, auprès de Sigismond, 29 sep-

tembre 1429. — Ce cliapitre se retrouve, d'après les autres ma-
nuscrits, dans l'édition de M. von Hngen (cliap. cgxlii, p. 203). Il

vient directement à la suite du dernier passage relatif à Jeanne

d'Arc ijui lut connu juscju'ici, je veux dire à la suite du passasse,

considéré Jusqu'ici comme conclusion, et qui doit rtre rétabli

comme préambule de la seconde reprise du récit. Pour ce rpii con-

cerne le cadre initial, voir ce qui est dit du début du chapitre cclix,

plus haut, p. 16.

;{. Voir la note suivante. — Dans ses Addillons et Correctionf!,

M. Altmann (I, p. ^)21) mentionne la présence de cette lettre dans

ces témoignages. CS. Waltlier, Zwel sli'assbutyische Haudsrlnif'toi

dcr h(iinbur(j('r Stddthibliotek, dans Verzeichniss der Vorlesuiigoi am
haiiili. Akad. und Heal-Gj/inntisiuin, 1880, p. l-lo; voir, par contre,

Altmann, édit. d'Eberhard Windecke, p. 21)1, n. 1, et Studieii,

p. 40, n. I .

4, jQuajdam acta posteriusj, Procès, t. I, p. 477-500 [7 pièces].

Voir pièce III, p. 489-493.

j. Texte en français, dont voici le titre : « Sequitur ténor litte-
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Un autre spécimen s'en rencontre dans la Chronique

de Monstrelet,où, sans explications préalables, ellecom-

poseàelle seule tout un chapitre*. Là, elle a pour mis-

sion de représenter une lettre personnelle du jeune

souverain Henry VI au duc de Bourgogne '-. Curieux rap-

prochement, dans le chroniqueur du parti bourguignon

comme dans l'annaliste mayençais, Tinsertion pure et

simple de ce texte officiel supplée à tout essai de nar-

ration personnelle des événements. C'est une particula-

rité de plus, commune avec Monstrelet, que présente

cette partie de l'œuvre de Windecke'.

Cette lettre peut être rapprochée, par certaines vrai-

semblances, mais demeure néanmoins différente de celle

qui tut adressée par Henry VI, en date de Rouen, le

8 juin 1431, aux souverains de la chn'tienté, et notam-

ment à l'empereur, lettre également conservée dans le

groupe des pièces postérieures à la condamnation''.

Cette lettre de Henry VI, du 28 juin 1431, représente

une traduction alors courante en Allemagne\

rarum quasdomiaus nosl.er rex scripsit l^ra'lalis ecclesia:", Duci-

bus, ComidbusetaliisNobilibus et Civitatibiisretrni sui t^rancia*. »

La foiinule d'adresse de Texeinplaire inséré dans lo l'focr^ [)orle :

(( llévéïend I^ère en Dieu... »

i. Monstrelet, I, II, cliap. cv, (mI. Douët d'Arcq., t. IV, p. 442-447.

2. u Chup. cv, Comment Jelianne la Pucelle fut condampnée à

être arsse et mise à mort dedens la cité de Rouen. »

" S'ensuit la condempnation qui fu faite en la cité de Rouen
(ontie Jelianne la Pucelle, comme il puet apparoir par lettres en-

voyées de par le roy Henry d'Angleterre au duc de Bouriiogne.

" Desquelles la copie s'ensuit. »

3. Voir ci-dessus, identité d'erreur (lundi 12 septembre) pour

l'assaut de Paris du 8 septembre 1429. (Kcbos, VII, p. 122.)

4. Pièce II, Procès, t. I, p. 485-489, texte latin. Traduction dans

R. P. Ayroles, la Vraie Jeanne d'Are, t. V, p. 467-471. Le R. P. Ay-

roles s'étonne avec raison que ce texte ne se retrouvât pas dans

l'œuvre de Windecke. On a vu comment la rédaction du manus-

crit 2913 de Vienne répondait à cette énigme.

o. L'Iiypotbèse d'une traduction persomudie due à Eberbard



FIN 1)1" lU-.ClT 13.")

11 ne l'aut donc pas y cliorcher nri t'Ioincnl inédit à

riiistuiio de .leanno d'Arc. L'examon ne s'en impose pas

moins à j)lus d un titre.

Le texte allemand ' se trouve constitue'' d une manière

assez sinj^ulière parla fusion des deux états de la lettre

qui viennenl dèlre sijiualcs : rédaction des prélats et

bonnes villes conservée dans le Procès, — i-édaclion du

duc de Bourgogne conservée dans Alonstrelet.

Le tlébut est pareil à celui.de Monstrelet, avec lequel

il offre d'ailleurs le caractère commun de i-eprésenter

le texte adressé au duc de Bourgogne.

« Gar turer und vast liep gehaller oheiin », porte, en

formule d'envoi, le texte allemand, u Très cher et très

aimé oncle », oiïre le texte français '.

Suit toute une longue phrase de préambule, jusqu'aux

mots : « Il est assez commune renommée... » — «Es ist

nu geniig gemeinerede... » Cette phrase est propre à la

lettre du duc de Bourgogne et ne se trouve |)as dans

celle des prélats et bonnes villes.

Depuis ce point, les deux textes français sont pour ainsi

dire pareils. Le texte allemand les suit.

Windecke (('-d. AUmanvi, p. 257, n. \) païaîl di-voir être écartée. Co

texte représente encore, comme les versions des Vers latins, comme
la Consultation de Poitiers et la Lettre de Jeanne (TArc aux Anglais,

une clef précieuse pour la lixation de mainte inttuprétation fran-

çaise et allemande contemporaine.

1. Le manuscrit strasbourgeois de Jordan présente quelques

variantes à prendre en considération. M. Altinanu en d^nue le ta-

bli'.iu. (Add. et Corrections, I, f).
S2n.

2. Philippe le Bon, diicde I^mrgogne, destinataire de cette lettre,

avait épousé naguère Michelle de France, tille de Charles VI, sœur

de Catherine qui fut mariée à Henry V d'Angleterre et qui devint

mère de Henry Vi. Il se trouva donc, en fait, oncle du jeune Hen-

ry VI, né le 6 décembre 1421. Mais, Michelle de Finance étant morte

le 8.juilletl422, Philippe le Bon, en épousant, en 1424, sa seconde

femme Bonne d'Artois, avait en somme perdu tout titre réel à cette

qualification de parenté. Il venait du resie d'épouser en troisièmes

noces, le 7 Janvier 1430, Isabelle de Portugal, tille du roi Jean I''^
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Quant à la conclusion, elle est, au contraire, sem-

blable à celle du Procrs.

Le texte de la lettre au duc de Bourgogne, tel qu'il

figure dans Monstrelet, s'arrête en somme aux mots :

« et ainsi se confessa par les diz esperis avoir esté de-

ceue et demoquiée. » — « und also bekant sie durcli

die selben geist betrogen [und] verspott zii sin. » Mots

auxquels In rédaction de Monstrelet ajoute simplement

la plirase suivante, donnée comme dernière de la lettre,

mais provenant très vraisemblablement d'une addition

personnelle de Monstrelet : « Si fut mené par ladite jus-

tice laye eu Vieil Marchié dedens Rouen, et là publique-

ment fut arsse, à la vue de tout le peuple. »

La rédaction des prélats et bonnes villes, telle qu'elle

est transcrite dans le Procès, contient au contraire, après

ces mômes mots : « et ainsi se confessa par les dits espe-

ritz avoir été moquée et deceue », un long alinéa terminal.

Ce passage se retrouve dans le texte allemand : « Icy

est la fm des euvres, ici est l'issue d'icelle femme... )>

— « Hie ist das ende der werke, liie ist der ussgang

der selbigen frouwen^... »

Quant à la date, on constate que le texte allemand

présente une variante de mois avec celui des textes

français qui garde trace d'une indication mensuelle.

Monstrelet, selon son insouciance chronologique or-

dinaire, ne présente aucune mention de mois. Le texte

1. Le texte allemand se présente ainsi dans Tédilion, avec la cou-

pure suivante :

(( ... Und also bekant sie durch die selben geist betrogen [undj

verspott zû sin. Hie ist daz ende der werke.

(' Hie ist der ussgang der selbigen frouwen... >>

Ce qui se traduisait ainsi :

« ... Et ainsi se confessa par lesdits esprits avoir été déçue et

démoquée. Ici est la fm des œuvres.

« Ici est l'issue d'icelle femme... »

La coupure : «^ Hie ist daz ende der werke, hie ist der ussgang
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du Prorrs j)ort(> lo 2Sjtti/i. — de l'an 1 î!)l , cela va sans

(liic. l.c texte allemand oiïre le 28 //////«"/'

.

La date dn 28 juin semble bien pi'rférable. La mort

de Jeanne d'Arc a lieu le 30 mai. La lettre aux souve-

rains de la (lliri'limilé est datée du S juin. On ne voit pas

les raisous qui auraient pu reporter au 28 juillet la

rédaction de la missive au duc de Bourgog-ne, et aux

j)rélats et bonnes villes.

(le texte, ainsi constitu(', scnililc bien représenter la

teneur intég^rale de la lettre au duc de Bourgogne. Le

texte allemand donne en ellet, à la (in, la suscription

protocolaire du document, tel qu'il dut être adressé à

Philippe le Bon, suscription dont le texte français, visi-

blement tronqué vers sa lin, ne contient aucune trace,

der selbigen frouwen... », conforme au modèle des textes fran-

çais: « Ici est la fin des œuvres, ici estFissue d'icelle femme... >>,

est préférable, selon les données du sens général.

M. Altmann, d'après Texamen du manuscrit, fait remarquer en

note que, dans le blanc ménagé pour l'alinéa, devait être projetée

l'insertion d'une vignette représentantprobablement le bûcher de

Uouen. Le manuscrit paraît daté, comme il a été dit, de 14^)0

(ci-dessus, p. 6-7). Sur une autre vignette relative à l'attaque de

Paris, voir ci-dessus, p. 120-121, n. 8.

1. (( Donné en nostre ville de Rouen, le xxviir'jour de juing. »

— « Geben in unser stat zû lîvnn, an dem 28 lag des houwemontz
[1431]. >.

(i des houwemontz », ou, en forme moderne ; « des Heumonats »,

signifie « de juillet» — « du mois des Foins », selon la série pa-

rallèle des désignations de mois employée en allemand. Dans
cet ordre, pour signifier : « de juin », il faudrait : « des Brachmo-
nats » — « du mois des Jachères ». I/erreur peut s'expliquer bien

naturellement, en supposant que le traducteiu' allemand ait lu sur

la pièce française : «xxvni juillet», au lieu de <( xxviii juin », et

ait traduit par la désignation usitée pour représentrr juillet:

« Heumonat ».

Quant à la ville de « Byan » (cf. Studien, p. 46, n. 1), il va sans

dire que c'est Rouen. (Voir Add. et Corr., I, p. 521.) Le manus-
crit slrasbourgeois de Jordan présente la variante « Bian ». On de-

vine la corru[>lion d'une forme telle que : « Ryan », en : « Byan »,

<< Bian ».
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et qui présente la liste complète des titres terriens por-

tés par le puissant « grand-duc d'Occident ^ ».

1. « Uuserm gar thiiren und vast geliephapten ôheim dem
herzogen von IJurgonie, von Lutringen, von Probant iind von

Lemburg, grol' /ai Flandern, zu Artois, zu Hurgonie, zu Nam[ur|.

Pfalzgrofe, [zu] Haynaii, Hollande, Selanden, Sacrique Imperii

marchio, dominus Sifridi, Saliin et Micheline. - — « A notre très

cher et bien-aimé oncle le duc de Bourgogne, de Lothier, de Bra-

bant et de Limbourg, comte de Flandre, d'Artois, de Bourgogne,

de Namur, Palatin, de Hainaut, Hollande, Zélande, marquis du
Saint-Empire, seigneur de Frise, Salins et Malines. »

A remarquer l'interversion du titre de palatin, qui régulière-

ment devrait faii'e corps avec la qualité de comte de Bourgogne,

dans le libellé suivant :<... de Bourgogne palatin, de Namur, de

Hainaut... »

Les termes contenus dans la qualification : <.< dominus Sifridi[us]

Salûn[us] et Micheline », de l'édition de M. Altmann — « dominus
Frisie, dominus Salimis (ou plutôt Sc//t/i«s) et Mecheline », du ma-
nuscrit strasbourgeois de Jordan, — termes qui paraissent provo-

(juer quelque embarras (éd., p. 260, cf. Studicn, p. 46, n. 2, et

éd., Add. et Corr., I, p. r)21), comportent sans hésitation l'inter-

piétation : '< seigneur de Frise, Salins et Malines ».
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CONCLUSION

Circulaliun en France et en Europe, à la fin du moyen âge, de

relations ofticielles de certains événements. — Entre autres,

IhiUotins de Dunois à Charles VII, signalés par M. Léopold

Delisle. — Origine des « Livrets de nouvelles » destinés à un si

abondant développement.

Existence de relations spéciales consacrées, en France et hors de

France, aux faits de Jeanne d'Arc.

La légende italienne et espagnole de Jeanne d'Arc; la déformation

historique delà chronique de Lorraine.

Intérêt particulier de la légende allemande, heureusement con-

servée dans les manuscrits de Vienne et de Strasbourg. — Sen-

timent allemand sur Jeanne d".\i<'.

Cet ensemble du récit d'Eberhaid Windecke, son

mode d'attache et d'insertion au milieu de la Chronic|ue

générale due à l'historien mayt^ncais. sa double présence,

et dans le manuscrit 2913 de Vienne, et dans le recueil

strasbourgeois de Jordan, aujouririiui conservé à Ham-

bourg, — tout ce groupe de conditions permet de tirer de

l'examen de ces textes quelques conclusions nécessaires.

Il faut certainement voir, dans leur préservalicui et

leui' transcri[)liou, une preuve de |)lus de la circulation.

non seulement à travers la France, mais à travers

l'Europe, de documents spéciaux, quasi officiels, rela-

tifs à Jeanne d'Aïc et aux pbases successives de sa pro-

digieuse action.
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L'émission et la Li'ausiiiissiuii, à celle époque même,
en France, de Bulletins officiels contenant exposé, ou

môme narration complète, des événemenls les plus im-

portants, au fur et à mesure de leurs survenances respec-

tives, représentent un des faits, jusqu'ici peut-être peu

soupçonnés, que l'examen et la comparaison des textes

mettent chaque jour de plus en plus en lumière et

démontrent actuellement comme indiscutables. « Des

copies », dit excellemmentM. LéopoldDelisle, dans une

étude récenle oh se trouve traitée cette question', « en

étaient envoyées aux bonnes villes du royaume, et les

chroniqueurs les recherchaient avec une extrême dili-

gence pour en faire entrer dans leurs récits l'analyse et par-

fois même le texte complet. Le gouvernement s'en ser-

vait pour agir sur l'opinion publique, en présentant les

faits sous un jour favorable à ses idées et dans un sens

conforme à la direction de sa politique-'. >>

Pour une époque à peine postérieure, et étroitement

liée à l'œuvre que la Pucelle avait dessein d'accomplir

jusqu'au bout en b^rance, on en trouve un exemple

aussi précis qu'indéniable dans la série des Bulletins,

émis en 1451, au cours de la campagne célèbre qui rend

la Guyenne à la France. Lettres adressées par Dunois

à Charles VIL', circulaires expédiées par le roi aux

1. Une lettre du Ixitard d'Ovlean^ acquise pour le musée Coudé.

Noie lue à la séance des cinq Académies, le 5 juillet IS1I9. Comptes

rendus de VAcadémie des Inscriptions et Belles-Lettres, année 1899,

30 Juin, p. 375-394.

i. Ibid., p. 381.

3. Du 23 mai, du l'I juin 1429, mentionnées par Mathieu d'Es-

couchy, dans sa Chronique. (Ed. Beaucourt, t. 1, p. 334, 334-336.)

— Du 20 août. (Pièces just. delà Chronique de Mathieu d'Escouchy,

éd. de Beaucourt, t. 111, p. 397-399.) — Du 20 au 21 août, insérées

textuellement par Mathieu d'Escoucliy dans sa Chronique. (Ed.

Beaucourt, t. I, p. 300-367, cf. Beaucourt, ///,s^ de Charles VIT,

t. V, p. 52, n. 1.) Lô texte intégral de la lettre du 23 mai, rela-



SUR DIVERS ÉVÉNEMENTS 141

bonnes villes', permetiraiont à elles seules de donner

ainsi, en dehors d'autres documents, une relation presque

ininterrompue des opérations et de leurs principaux

épisodes. Tel, encore, ce bulletin officiel de la bataille

de Formigny, dont certains fraj;m(mts coïncident d'une

façon caractéristique avec les passai^es correspondants

de la chronique du JVlont-Saint-Michel-.

La réunion de ces documents, ou de tous autres du

même ordre, représenterait, non pas Thistoire C(tmplète

de telle ou telle période d'un règne, mais autre chose

de plus spécial et de plus curieux, la relation de ceux

des événements que le pouvoir voulait porter à la con-

naissance des populations.

Ce colportage ofliciel, ce jouinalisme mauusciit et

rudimentaire, n'allait pas tarder, avec l'invention de

l'imprimerie, à se tailler une extension plus ample. Ainsi

prirent origine, à la lin du xv'' siècle, ces u Livrets de

nouvelles », dont les guerres d'Italie vont multiplier si

abondamment les motifs d'emplois^, feuilles éphémères

dont les spécimens conservés figurent les premiers et

|)i'écieux précurseui's de notre « Presse » moderne^.

tive à la prise de Blaye, siinploinenl résumé par Mathieu d'Escou-

cliy, a été retrouvé par M. I.éopold Delisle, dans un manuscrit

récemment entré au nnisée Condé. [Une lettre du bâtard d'Orléans,

loc. cit., p. 378-381.)

1. Du 30juin, insérée parMathieu d'Escouchy dans saChroniquc.

(Ed. Beaucourt, t. I, p. 356-360, cl". Beaucourt, Hist. de Charlefi VII,

t. V, p. iJl, n. 1.) — Du 25 août. (Pièces just. de la Chron. de

Mathieu d'Escouchy, éd. Beaucourt, t. III, p. 390-400.)

2. Document cité par M. Léopold Delisle, Histoire du château et

des sires de SaiidSauveur-le-yicointe, p. 273, n. 2. Cf. Chronique

du Mont-Sainl-Michcl, fragment publié par M. Léopold Delisle,

loc. cit., p. 273-274, et éd. Siméon Luce, t. I, p. 56-57.

3. Liste de la série de ces «Livrets de nouvelles» conservés

au musée (^ondé (1494-1544), dans l'étude de M. Léopold Delisle,

Une lettre du bâtard d'Orléans, loc. cit., p. 14-23.

4. Ibid., p. 9-10.
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Plus que tous autres, les événements imprévus,

mystérieux et déroutants qui s'accomplirent en France,

sous l'impulsion de Jeanne d'Arc, les conditions d'étran-

geté et d'enthousiasme au milieu desquelles ils vinrent

à naître et à se développer, devaient motiver la créa-

tion et la mise en circulation de lettres et bulletins de ce

genre.

Les documents que l'heureuse initiative du Vénitien

Antonio Morosini transcrivait dans son Diario. en ces

années 1429-1431, représentent à cet égard un élément

de discussion sur le degré d'intérêt duquel il n'y a pas

à disserter ici à nouveau ^

L'examen des textes recueillis par Eberhard \\ in-

decke, tel qu'il vient d'être poursuivi, ouvre encore sur

ce sujet des vues nouvelles et plus larges.

Le récit de l'entrevue de la Pucelle et du roi, avec la

liste des promesses de ('harles VII à Jeanne d'Arc, courut

l'Allemagne comme la Bretagne, d'oij, par Bruges, on

le voit passer à Venise -.

Les Vers lalius sur la Purc/lf, la Consultation de la

Commission d'enquiHc dr Poitiers^ la Lettre de Jeanne

dWrc aux Anglais, coururent les pays allemands, à

Strasbourg, àMayence, en Biandeboiirg, à Ltibeck, tout

comme le Dauphiné, le pays de Tournai, la Bretagne

et l'Ecosse"'.

Une relation officielle française de la délivrance

d'Orléans, des opérations qui la préparent et la suivent,

depuis le 21 avril jusqu'au 1 1 ou V^ mai et peut-être

1. Chronique d'Antonio Morosini. Extraits relatifs à Vhistoirc de

France. Ed. fiermain Lefèvre-Pontalis et Léon Dorez, dans Piihl.

de la Société de rUistoire de France, 1898-1902, 4 vol. Voir le

tome III.

2. Voir ci-dessus, p. 64.

3. Voir ci-dessus, p. 22-26, 32-33, 42-51.
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jusqu'au 23, dut cortaincnuMil coiiiir h Touruai comme
en Allemae^ne, à Strasbourg- et ;i Mayence'.

Quant à toute la seconde fraction du récit recueilli par

Eberhard Windeckc, rraclion ainsi demeurée inconnue

jusqu'à sa révélation récente, n'est-elle pas bien faite

pour provoquer d'autres méditations encore?

Echos émotionnants, anecdotes vivantes, merveilles

prenant déjà corps, fonds historique inconsciemment

banni du récit, tout s'y réunit pour convposer l'ensemble

le plus apte à impressionner, à séduire et à charmer

les foules.

A ces évocations de prodiges, à cet attrait d'inconnu,

tout proche et tout voisin, s'imposant aux esprits par

images exaltantes, un public se trouvait toujours prêt,

confiant, attendri, appelant et suscilant une continuation

impatiemment espérée au récit de ces surprenants épi-

sodes.

Peut-être même ces nouvelles, ces « dits de la Pu-

celle », se colportaient-ils en exhibant le portrait de

l'héroïne, un de ceux, par exemple, qu'on trouve cir-

culant à Arras, lors de son emprisonnemenl, dans l'au-

tomne de 1429', ou bien qu'on voit s'improviser en

Allemagne, à Ratisbonne, peut-être sous les yeux de

l'empereur Sigismond ', en même temps qu un <» mys-

tère » où Jeanne d'Arc est enjeu '.

Ainsi s'élabore déjà l'entrée dans la légende. Ainsi

1. Voir ri-dessus, p. 64-72.

2. Interrogatoire du 3 mars 14:11. Procès, t. I, p. lUO.

3. (Comptes de la ville de Ratisbonne, Procès, t. V,p. 27o, d'après

von Horrnayr, Taschoihuch fiir die valcriàndisrhe Geschiclitc. Cette

indication se trouve dans ce recueil, année 1847, p. 130. En fait,

l'empereur Sigismond ne séjourne à Ratisbonne, verscette époque,

que pendant la seconde semaine de septembre 1430. (Aschbach,

Geschichte Kaiser Sigmunds, t. III, Itinéraire, p. 473.)

4. Procès, t. V, p. 82, d'après von Horrnayr, Taschenbuch, an-

née 1834, p. 320.
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se préparent les récits fabuleux que Giovanni Sabadino.

de Bologne', et TAugustin Giacomo-Filippo Foresti, de

Bergame '-', allaient semer en Italie. Ainsi se comprend

le Romancero espagnol de la Pucelle, production-fan-

tôme si longtemps en vain recherchée, tenue pour

fable et mirage, aujourd'hui seulement acquise à This-

loirc''. Ainsi devient j)ossihle, aux pays tout voisins de

1. Ciiovanni Sabadino degii Arienti, de Bologne (seconde moitié

du xv siècle) : « De Janna Polcella ijaya de Franza » — « De Jeanne,

la gentille Pucelle de France», dans Ginevera de le clare donne,

(liap. X, éd. Corrado Ricci et Bacchi délia Lega, Bologne, 1888,

j). 1()()-114. — Sur cette production, voir l'étude du comte de Puy-
maigre, Jeanne d'Arc, sa vie par un Italien du XV" siccle, dans

licviie des Questions Historiques, janvier-Juin 1889, p. a6.'{-o74. — Il

est particulièrement intéressant de constater que la vie de

Jeanne d'Arc, contenue dans ce recueil, fut imprimée à part, peu

après l'achèvement de l'œuvre de Giovanni Sabadino, œuvre qui,

dans son ensemble, était destinée à demeurer manuscrite jusqu'à

nos jours. Ce curieux « état à part » porte pour titre : Vita di

Janna polcella di Francia tulta dallo odorifero Ginevro di Giovanni

Sahbadino deyii Arienti, lioloi/nese. (Ss. 1. ni d., in-lfi,8 pp.) Le

seul exemplaire jusqu'ici connu de cette impression vient d'en-

trer à la Bibliothèque nationale par toute récente acquisition.

2. Fr. Giacomo-Filippo Foresti, de Bergame (1434-i;)20). « De

Janna Gallica Pucella optima juvencula», dans " De plurimis claris

srcletisque mulieribus opus propc diviniim novissime congestum, Fer-

rare, 1487, in-folio, chap. clvii, fol. 144 r° à 145 V. Reproduit

dans Procès, t. IV, p. 521-!j28, d'après une réimpression figurant

dans le tiaité de Ravisius Tcxlor (Jean Tixier de Havisy) : De me-

morabiiibus et claris midieribus aliquot diversorum opéra, Paris, 1521,

fol. 1S8 v" à 139 v°. — Sur la comparaison de cette production

av(;c la précédente, voir l'étude du comte de Puymaigre, loc. cit.

:L ïm Ponrclla d'Orléans, Séville, 1512, Donienico de Robertis,

pet. in-4o, 42 IT. Cet exemplaire, le seul jusqu'ici connu, est entré

à la Bibliothèque nationale par acquisition récente. (Lb^t* 198.

Réserve.) — Sur les éditions postérieures : Séville, 1530, Burgos,

11)57, 1562, voir Brunet, Manuel du Libraire, t. 111, col. 217. L'édi-

tion de 1530 semble porter un titre plus étendu, qu'on constate

dans celle de 1502. Cette dernière, seul exemplaire actuellement

connu, est depuis peu classée à la Bibliothèiiue nationale : elle

provi(Mit du château de Compiègne, où elle se trouvait confondue,

sous reliure unique, avec la piemière édition (1570 du Journal
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Uoiîireniy mémo, la Gcslc riiiiée dont l'ôlriUiL^o C/tro-

nic/t/e di' Lorraine a conservé la trace et les débris d'asso-

nance, dernièi'e onde sonoi'c où survive un souvenir

assourdi des rythmes épiques d'autrefois '.

Gomme l'Italie et l'Espagne, l'Allemagne aussi pos-

sédera désormais sa Légende de Jeanne d'Arc. Elle s'y

précise môme en traits merveilleux et sentimentaux,

que jusqu'ici elle ne présente pas ailleurs.

La tendance visiblement favorable qui s'en dégage

mérite attention et curiosité, mais n'a rien qui doive

surprendre.

Le sentiment allemand, durant toute la seconde phase

de la lutte séculaire entre Angleterre et France,

escorta de constantes sympathies le sort de l'infortuné

Charles VI, puis, simpliste avant tout, ne rallia jamais

ses goûts ni ses vœux à la cause de l'usurpation bri-

tannique. En pareil terrain, le charme que dégage, dès

son début, l'irrésistible action de la Pucelle, le défi

mystique qu'elle jette à l'orgueil anglais, devaient trou-

ver facilement des enthousiastes et des fidèles.

11 est heureux que l'un d'eux ait alors fixé, en terre

étrangère, la preuve de l'intérêt passionné que suscita

du sirgc (rOrIcans. i\,h-*' 2o2. lléserve.) C'est celle qu'ont vaine-

ment recherchée, dès le xviii« siècle, Lenglet-Dufresnoy, et ré-

cemment encore Quicherat. (Voir Procès, t. V, p. 374.) — Sur
cette production, voir l'étude du comte de Puymaigre, la Chro-

nique espagnole de la Pucelle d'Orléans, dans Revue des O^'C'^fions

Historiques, Janvier-juin 1881, p. .^;i3-566.

l . Chronique de Lorraine. — Dans D. Calmet, Histoire de Lorraine,

éd. de 1728, t. lil, Preuves, col. ii-cxxiii; — éd. de I74r')-I747,

t. Vil, Preuves, col. v-cl. — Dans Hecucil de documents sur l'his-

toire de Lorraine, t. V, 1859, éd. de M. l'abbé Marchai { Publications

de la Société d^Archéologie lorraine). — Pai^sages relatifs à la Pucelle,

dans Procès, t. IV, p. 329-338. — Sur ce texte, voir l'étude 'du

comte de Puymaigre|, Tradition sur la vie de la Pucelle, dans Revue
de Metz, t. III, isà, p. 271-280.

10
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cet événement sans pareil. Il est inespéré qu'on retrouve

ainsi trace, sur les bords du Rhin, d'une voix popu-

laire dont l'écho ne semble pas s'être conservé sur les

rives de la Seine ou de la Loire.



PARTIE V

TEXTE GÉNÉRAL D'EBERHARD WINDECKE

RELATIF A JEANNE D'ARC

(1429-1431)

Ueproductiun générale du texte allemand du récit d'Eberhard

Windecke, relatif à Jeanne d'Arc, tel qu'il est présenté par

l'édition de M. Wilhelm Altmann.

Traduction française.

AVIS

L'indication de pages portée en marge se réfère exactement

aux pages de l'édition imprimée de M. Wilhelm Altmann.

Gomme le début de chaque page de l'édition imprimée corres-

pond toujours ici à un début de ligne, tous les renvois à

l'édition de M. Altmann, opérés dans cette étude ou ailleurs,

seront aisément vériliables.
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Les numéros de chapitres et de paragraphes sont ceux qui

figurent dans rédition imprimée de M. Altmann.

L'expression « F^dit. » indi([ue Tcdition imprimée de

M. Altmann.

On s'est efforcé de maintenir toujours la traduction française

en vis-à-vis du texte allemand correspondant, non seulement

en reprenant la distance aux alinéas, mais encore, dans le

cours des alinéas, en plaçant au même niveau de la page les

débuts de phrases significatives.

Les trois types de caractères sont destinés à faire ressortir

les titres de chapitres , le corps du texte , les pièces

insérées.

I^es notes ont été disposées alinéa par alinéa, en passant

du texte allemand à la traduction française. Cette disposition

était seule ici admissible.

En comparant ce texte au seul texte jusqu'ici pratiqué par

les historiens de .Jeanne d'Arc, à savoir celui de Guido Gorres

inséré dans le Procès, ou même à celui présenté parlapuldi-

cation de M. von Hagen, on se rendra compte à quel point

le texte original d'Rberhard Windecke diffère des vulgarisa-

tions en langue allemande moderne, qui sont longtemps de-

meurées les seules accessibles.

TEXTE AI.Lr.MANO

Les crochets carrés indiquent les additions proposées par

M. Altmann, qui figurent dans l'édition imprimée, où elles

sont représentées par des lettres italiques. — En certaines

occasions, j'ai été amené à proposer aussi quelques additions;



KELATIF A .lEANiNE d'aRC 149

elles sont également indiquées par des crochets canes, mais,

en ce cas, leur origine personnelle est toujours spéciliée.

Les crochets ronds, en forme de parenthèses, indi(iuent les

suppressions. Mêmes observations.

Pour éviter toute confusion, j'ai partout remplacé par des

liret.s les signes habituels de parenthèses.

L'emploi des lettres italic/aes, s'il a lieu dans les notes, a

seulement pour but de souligner limportanje de tel ou tel

mot ou de le rapprocher plus visiblement de tel ou tel autre.

Je n'ai pas cru devoir porter eu note toutes les variantes des

divers manuscrits dont M. Altmann présente, dans une des

séries de ses propres notes, un très consciencieux tableau.

J'ai dû négliger les variantes purement orthographiques ou

de peu d'intérêt pour relever seulement celles qui présentent

une importance de sens historique. Celles du manuscrit stras-

bourgeois de Jordan, dont le relevé est donné à part par M. Alt-

mann, dans un de ses Appendices, ont été traitées selon la

même méthode.

La séparation des phrases est, sauf indication contraire,

celle de l'édition imprimée. Pour la ponctuation intérieure,

j'ai cru devoir l'établir selon le sens historique français : elle

se trouve ainsi souvent modifiée, sans qu'il en soit donné à

chaque fois — sauf en cas d'intérêt concernant le sens — le

fastidieux avertissement. Les coupures d'alinéas sont,

sauf indication contraire, celles mêmes de l'édition impri-

mée.

Des majuscules ont été placées au début de chaque phrase,

et aussi apposées à certains mots, tels que : Megdeou termes

similaires, Jougfrouwe, Got, Kirche, etc.

TltADUCTION l-HAXÇAlSIi

Les crochets carres, les crochets /-o/vr^v en forme de paren-

thèses, indi(juent les additions ou suppressions personnelles

que j'ai cru devoir opérer.
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Les signes habituels de parenthèses, pour éviter toute con-

fusion, sont remplacés par des tirets.

L'emploi des lettres italiques., s'il a lieu dans les notes, a

seulement pour but de souligner l'importance de tel ou tel

mot ou de le rapprocher plus visiblement de tel ou tel autre.



EBERHARD WINDECKE

CHAPITRES RELATIFS

JEANNE D'ARC
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CCLIX

Hie' schicket der konig von Frankrich sin tretTeiilich botschaft

zù der Jungfrouwen, die gar vil wonders treip in Frankiich'-.

[295'^. J — Du'' solst wissen, das

in der selben zit der konig von

Frankrich iind die Engelschen in krieg worent, als

du ouch vor gehôrt hest, do'^ stunt ein Jungfrovve uf

in I.utringen nud treip wonder zû Frankrich widcr

die Engelschen, das die Engelschen sere geswechet

wurdent, und dem '^ konig von Frankrich vast hall" zu

sinem lande wider zu komen, also du horen wurst".

Zum'^ erslen, als die Maget zu dem vorgenanten

konige kam, do niûst er ir dri ding verheissen zu

thiinde : das erste, das er sich sins konigrichs begebe

und daruf verzihe und das Got widergebe, wanne er es

von ime hette ; daz ander, das er allen den sinen

vergebe, die im ie leit gedoten oder wider in gewesen

sint; das dritte, daz er sich so vil demûtigete, daz

aUe, die zii im koment arni nnd rich und gnode

1. Le chapitre précédent cclviii a trait aux affaires de Strasbourg,

voir partie II, p. 16, n. 2.

2. Sur ce titre de chapitre, voir partie II, p. 16-18.

;{. Ce qui suit, jusqu'à la fin du paragraphe 302, représente la

première fraction du récit d'Eberhard Windecke, s'étendant de

farrivée de Jeanne d'Arc auprès de Charles VII jusqu'à la marche

sur Paris (mars-juillet 1429). Voir partie I, p. 12-14, partie II,

p. l;j-84, notamment p. 20-21, (14-6:1.

4. Ici commence la courte mention initiale qui forme le début

de cette première fraction du récit d'Eberhard NVindecke. Cette

courte mention initiale s'étend jusqu'à la pièce de vers latins

intercalée ci-dessous. Voir partie II, p. 20-21, (14.

:i. Edit. <i als du ouch vor gehort hest. Do... » — Je crois pou-
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ceux

Ci envola le roi de France son excellent message à la Pucelle,

huiuelle accomplit grand nombre de merveilles en France.

[295.] — Or sachez que, au temps uième où le roi

de France et les Anglais étaient en guerre, comme
l'avez aussi auparavant entendu, lors surgit en Lorraine

une Pucelle, qui lit merveille en France contre les

Anglais, en sorte que les Anglais furent très atlaiblis,

et qui [aida] fort le roi de France à recouvrer sa terre,

comme allez Tentendre.

D'abord, quand la Pucelle vint au susdit roi ', lors

dut-il lui permettre de faire trois choses. La première,

qu'il se ilémît de son royaume, y renonçât et le remit

à Dieu, car il le tenait de lui. La seconde, qu'il par-

donnât à tous ses sujets qui lui avaient oncques fait

lort ou avaient pris parli contre lui. La troisième,

qu'il shuiuiljàt si forl, que tous ceux qui viendraient

voir préfère)', comme plus conforme à Tallure générale de la

phrase, la coupure : « aïs du ouch vor gehort hest, do... » —
<i comme l'avez aussi auparavant entendu, lors... »

6. Edit. « und [sie^ dem konige von Frankrich vast hall...

— " et jelle] aida fort le roi de France... » Celte addilinn du

mot « sie » ne semble pas utile.

7. Alinéa à établir.

8. Ce qui suit, Jusquà la lin de cette mention initiale, pré-

sente une curieuse analogie avec une lettre enregistrée dans la

chronique vénitienne d'Antonio Morosini. Voir partie II, p. 64.

0. On place généralement au 6 mars 1429 Tarrivée de Jeanne

d'Arc à ('binon, auprès de (-harles VII. Orléans est assiégé depuis

le 12 octobre 1428.
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begerten, daz cr die zii g^noden neme, es wcr trunt oder

vigent K

Virgo2, puellares artus induta virili

Veste, Dei monitu perperat relevare jacenteni

Liliferum regemque suos delere nefandos

Hostes precipue, qui nunc sunt Aurelianis;

Urbem subit illam : déterrent obsidionem. Et

Si cunctis viris mens est se jungere velle,

Arma sequi [spontej, que nunc parât aima Puella,

Crédite fallaces Anglos subcumbere morti

[Ense] puellari Gallis slernentibus illos.

Et tune finis erit pugne, cum fédéra prisca

Tune amor et pietas [tune] certa jura ridebunt.

Certabunt de pace viri cunctique favebunt

Sponte sua régi, qui rex liberabit — et ips[e]

Tutus — justiciam, qu[am] pulchra pace favebit.

Amodo nullus erit Anglorum prodiger hostis,

Qui te Francorum présumât dicere regem.

[296. J — Dis"^ sint die artikel, die geben siiit von

deiî, die der konig hotte gesuiit zu der Junkfrouwen

sii zii besiichen, ob man ir glouben soit oder nit ; und

(las worent ineister der Heiligen Geschrift und ander

die man meinte, die darzu giit worent die Jungt'rouwen

zii cxamniercn.

Item'' der konig lietle verstanden sin und dez konigrichs

1. Ici se lerminola courte mention initiale (hml l;i deterniination vient

(l'être fixée (p. 152, note i).

2. Les vers latins qui suivent représentent une composition d'origine

française, relative à Jeanne d'Arc, à son apparition et aux préparatifs

(le la délivrance d'Orléans, en mars-avril 1421). 11 en a été donné un
commentaire spécial. Voir partie 11, p. 2'2-.'?1. On n'y revient pas. Le

te.xte ici contenu représente, dans son détestable état, le texte qui se

trouve dans les manuscrits de Windeckc. ^oir partiel!, p. -Ji. -iG, 2S.

3. Ce texte, ici mis en regard, représente le texte relativement

correct de ces vers, tiré, avec d'évidentes fautes de prosodie, de diverses
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à lui, pauvres et riches, et demaiideruicnt grâces, il

les prît en grâce, amis ou ennemis.

Virgo', pucllares arlus indula virili

Veste, Dei monitu proporat relcvare jaceuLem

Lilil'erum regcmque suos delere nefandos

Ilostes prtecipue, ([ui nunc sunl Aurolianis,

Urbe sub, ac illam déterrent obsidione.

Et si tanta viris mens est se jungere bello

Arma sequiqne sua, qu;e nunc parât aima Puella,

Crédite fallaces Angles succumbere morti,

Marte puellari Gallis sternentibus illos.

Et tune finis erit pugnœ, tune fœdera prisca.

Tune amor et pietas et cetera jura redibunt,

Certabunt de pace viri, cunctique favebunt

Sponte sua régi, qui rex liberabit et ipsis

Cunctis justitiam, quos pulchra pace fovebit.

Et modo nullus erit Anglorum pardiger hostis

Qui se Francorum prœsumat dicere regem.

[296.] — Ce sont les articles qui arrêtés ont été par

ceux que le roi avait envoyés à la Pucelle pour faii'e

information sur le l'ait de savoir s'il faut lui porter

croyance ou non. Et c'étaient des maîtres en théologie

et autres que l'on tenait pour bons à éprouver la Pucelle.

Item'', le roi avait entendu la nécessité de lui et de son

sources où il se rencontre. Voir partie II, p. 22-2.i, 2'J. Sur la traduction

allemande et la traduction française contemporaine, voirjjartie II, p. 2:i,

24.30-31.

4. Sur ce litre du dt)cuiiiciit iiui suil, vdir partie II, p-ll-lSet p.3()-3'/,

n. 2et 3.

ij. Le document (|ui suit re[)résente la Consultatiim de la Commission
d'enquête instituée à Poitiers, par Charles VU, au sujet de Jeanne d'Arc,

en mars-avril I i29. Il a donné lieu à un commentaire spécial. Voir

[lartie II, p. 32-'il. On n'y revient pas. On se contente de donner ici les

indications nécessaires à l'établissement du te.vte.

6. La traduction ici mise in rej^ard représente presque exactement le

texte du document olficiel français, tel rpiil a été conservé dans diverses

sources. Voir partie 11, p. 32-33. 37 et suiv.
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nolturl't und hetl angesehen die ilissiclich bette siiis volkes

zii Gote und aller derjenen, die friden und gerechtikeit liep

habent : umb dez willen sol er die Maget nit verstossen nocli

verwerfen, die sich nennet von Gote gesant, sonder sol ir

helfen ziigeben, wiewol das ir glubede menschlichen sint.

Ouch 80 sol er ir nit so balde nocli so lichteclichen ffjouben,

denne noch, nach volgen' der Heiligen Geschrift, als der

apostel sant Paulus spricht ^ Probate spiritus si ex Deo

sini -», man^ sol ire sitte und irwerg versuchen und mit an-

decliligem gebete bitten etlicli gotliche zeichen oder werkc

von Got, dobi man muge briifen daz ' von Got kompt; wanne

also gebot Got Achas dem konige, daz er zeichen von irn

hiesch, wanne er ime gelopt bette, daz er im iiberwindung

wolte geben, wann do stunt geschriben « Pelé libi signum a

Deo luo ''»; und ouch noehieglicher wise gap er iin dann zei-

chen und manichen andern^.

item also hat der konig gehalten gein der Jungfrouwe die

zwene puncte vor geschribener versuchung, der wisen meister

und ouch mit gebet heischen zeichen von Got'.

Von ersten mit wisen meislern liât er die Maget tiin ver-

suchen, voniremleben und von ir geburtund von irem sitten

oder wesen und von irem willen, und hat die Maget bi ime

gehalten wol sehs wochen und hat sii thûn versuchen mit

allen den kundendenliiten, gelertlût, geistlichlût unde welt-

lich liit, frouwen und manne, heimliche und offenlich : und

man hat an der vor genanten Maget kein ûbel funden dann

ailes giit, demûtikeit, jungfrouwelicheit, geistlicheit, erber-

keit, einfaltikeit. Und von ir geburt und leben sint vil ding

gesaget, die man l'iir wor hielt.

1. Edit. : « naclivolgen •>. La lecture : «nach volj^en» — «en suivant»,

paraît préférable.

2. Sur cette citation, ci-dessus, p. 3()-;J7.

3. Edit. : « ... si ex Deo sint. Man...» — La coupure : ... « si ex Deo

sint, man... » parait préférable.

i. Edit. : « dobi man moge briifen |(d)| daz von (iot kiinipl • — v par

quoi on puisse éprouver [si] cela vient de Dieu ». Cette addition du mot
« ob » parait inutile. II vaut mieux adopter, selon la teneur des manus-
crils, et conformément au texte français, la leçon ici présentée : « dobi
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royaume et avait considéré les ciMitinucs prières envers Dieu

de son peuple et de tous ceux aimant paix et justice. En ce

propos il ne doit point débouter ni rejeter la Pucelle qui se

ditêtre envoyée de Dieu, mais doil lui donner secours, nonob-

stant que ses promesses soient humaines. Aussi ne doit-il

trop tôt ni trop légèrement croire en elle, mais, en suivant la

Sainte Écriture, comme dit l'apôtre saint Paul « Probnle spi-

rihi.^- -si ex Deo sini », doït-on enquérir de ses mœurs et de

ses œuvres, et par dévote oraison re([uérir certains signes

divins ou œuvres de Dieu, par quoi on puisse éprouver qu'elle

vient de Dieu; car ainsi commanda Dieu au roi Achas qu'il

lui demandât signe quand il lui plairait qu'il lui donnât vic-

toire, selon ce que fut écrit « Pete tibi signum aDeo tuo >»; et

aussi, de cette sorte, lui donna-t-il alors signe, et à plusieurs

autres.

Item le roi a ainsi observé envers la Pucelle les deux ma-

nières de la devant dite probation, celle des sages maîtres et

aussi celle de deniander par oraison signe de Dieu,

Quant à la première, il a fait éprouver la Pucelle, par

sages maîtres, de sa vie, de sa naissance, de ses mœurs ou

façons et de son intention, et a gardé auprès de lui la Pucelle

bien par l'espace de six semaines, et l'a fait éprouver par

toutes gens d'expérience, clercs, religieux et profanes, femmes

et hommes, secrètement et publiquement. Et en ladite Pucelle

n'a-t-on trouvé rien de mal, fors que tout bien, humilité, vir-

ginité, dévotion, honnêteté, simplicité. Et de sa naissance et de

sa vie sont dites plusieurs choses qu'on tient pour vraies.

nian mofîc bri'ifen daz von Gof liompt » — « jtar quoi on puisse (''pruu-

ver que (elle la Pucelle) vient de Dieu ».

."). Sur ce4te citation, ci-dessus, p. .3S-39.

t). L'édition iuiprimée ne préseiile i)as(ralinéas. Celui-ci. et les suivants

du texte allemand, sont établis en conformité de ceux que présentent

les textes français.

7. Edit. : « ... zeidion von (îot : von ersten... » Conformément au
texte français. la coupure : « ... zeichen von (lot. Yon ersten... » —
« ... signe de Dieu. Quanta la première... ». parait préférable. En outre

un alinéa est .à introduire.
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L'nd von andern versucliuiige so liiescli der konig zeichen

der dinge sie ' sich ussgap. Do antwuri die Jungfrouwe dem
konige und sprach, vor der stat zu Orligens do wolte sie

zeichen geben und nit ee, wannees Got also geordent hette.

Do nu der konig verstanden hette die versuchung der Jung-

frouwen, also vil es danne miigenlich was, und man kein

ùbel an ir vant, und ouch horte, daz sie wolte zeichen geben

vor Orligens, und bekantir stetikeit und volhorung ireswil-

lens und sie on underloss bat do, daz man sie liess zielien

vor Orligens, so solte man sehen die zeichen der gotlichen

hilfe : do wart dem konige geroten, das er sie nit hinderen

I'. 248 solte zii ziehen fur Orligens mit irem volgund solte sie wur-

diclich geleiten in hoffenung zû Got; wenn, das man sie ver-

tribe oder an ubel verstiess von ire wise, das were widerstant

dem Heiligen Geist und mcicht man sich unwurdig machen

der goteshilf, also Gemahel- in einem rate der Juden sprach

in anesehen der Aposteln.

1. Edit. : «... (1er dinge [der] sie sich ussgap » — « ... des choses dont
elle avait charge ». Cette addition du mot « der » paraît inutile au sens.
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Quant à la seconde probalioii, le roi lui di-manda

signe des choses dont elle avait charge. Sur quoi ré-

pondit la Pucelle au roi que devant la ville d'Orléans elle

donnerait signe, et non auparavant, car ainsi Dieu l'avait

ordonné.

Comme le roi avait entendu la probalion de la Pucelle,

laite en tant qu'a été possible, et comment on ne trouva nul

mal en elle, et apprit aussi qu'elle voulait donner signe devant

Orléans, et considéré sa constance et persévérance en son

propos et sa requête instante d'aller à Orléans, et qu'alors

on y verrait signes de divin secours, lors conseillé fut au roi

qu'il ne devait point l'empêcher d'aller à Orléans avec ses gens

et devait la faire conduire honnêtement en mettant espoir

en Dieu ; car, qu'on la reboute ou délaisse sans apparence de

mal de sa part, ce serait répugner au Saint-Esprit et se rendre

indigne de l'aide de Dieu, comme dit Gamaliel en un conseil

des Juifs au regard des apôtres.

2. Manuscrit «Geinahel ». Alias «Gaemalel »(édit.,p. 248, note cj.Edit.

« Gamaliel ».
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Hie' santé die Jungfrouwe dem konige von [Engelant^] einen

bricf, darinne er selien soit, wie er sich in allen sinen sachen
lialten snlte.

[297.] Dernoch ' stot (1er brief, den die Jungfrouwe

dem konige'' santé.

Ihesus Maria''.

Konig von Engelant, und ir herzog zu Bettfurt, wie ir iïch

nennet ptleger dez konigrichs von Frankrich, ir Willielm

von Polie grof zii Sosso', Johan lierre zu Thalbach, und

ir (herre) Thomas lierre des Scholes'^, ir** uch nennent

stathalter des herzogen von Bettefurt, dûnt reclit dem

Himelsclien Konige und sime kunigliclien plut, gebent

der Megde liergeschicket von Cotes wegen die slossel

von allen den steten, die ir genomen und entweldiget liant

in Frankrich. Sie ist komen von Gotes wegen zti wider-

rûl'en alleni den konigliclien plût. Sie ist bereit friden zu

machen, wollent ir friden machen, also daz ir Fran-

krich abstellent und bezalent, darusse ir es gehalten liant.

Und ir, bogener, krieger edel und unedel, die do sint vor

der stat Orligens, gont hinweg in Gotes nanien in uwer

1. Sur ce titre do rhapitre, voir partie II, p. 18-10.

2. Manuscrit et édil. : « dem Ivonige von Franlvrich » — « au roi de

France ». Sur la confusion matérielle évidente de « Frankrich » et

d' « Engelant ». voir la note de M. Altmann, p. 248, note /'. Je crois

pouvoir établir ici « [En^^elantl ».

:î. Sur ce titre du document (|ui suit, voir partie II. p. ">2-:y.\, n. 2-^.

4. Edit. « dem konige [von Engelanl] saule » — « envoya au roi

[d'Angleterre] ».

!). Le document qui suit représente la célèbre Lettre de Jeanne

cVArc aux Anglais, en date du mardi saint, 22 mars 1429. 11 a donné

lieu à un commentaire spécial. Voir partie II. p. 42-G3. On n'y revient
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CCLX

Ci envoya la Puct'IIf ;ui roi | d'Angleterre] une lettre où il

avait à voir comment il avait à se comporter en tous ses faits.

297. J S'ensuil la lettre que la Pucelle envoya au roi,

Jésus Maria ^.

Roi d'Angleterre, cl vous duc de Bedford, qui vous

dites régent le royaume de France, vous Guillaume

de la Pôle, comte de Suffolk, Jean, sire de Talbot,

et vous Thomas, sire de Scales, vous disant lieute-

nants du duc de Bedford, faites raison au Roi du

Ciel et à son sang- royal, rendez à la Pucelle ci

envolée de par Dieu les clefs de toutes les villes

que vous avez prises et efforcées en France. Elle

est venue de par Dieu pour réclamer pour tout le

sang royal, l'allé est prête de faire paix, si paix

vous voulez faire, par ainsi que France vous mettiez

jus, et payez de ce que vous l'avez tenue.

Et vous, archers, compagnons de guerre gentils et vilains,

qui céans êtes devant la ville d'Orléans, allez-vous-en, en

pas. On se contente de donner ici les indications nécessaires à l'établis-

sement du texte.

G. La traduction ici mise en regard représente presque exactement

le texte de la lettre de Jeanne d'.\rc tel qu'il a été conservé dans

diverses sources. Voir partie II, p. 42-43, 53 et suiv.

1. Manuscrit. «Sosso». (P. 248, note e.) Edit. « Suffort '>.

8. Manuscrit. « des Scholes ». (P. 248, note n.) Edit. « dEscalles».

9. Edit. « ... d'Escalles, [die] ir uch nennent... » — « ... de Scales,

qui vous vous dites... » Cette addition du mot « die» parait inutile au
sens. 11 vaut mieux adopter, selon la teneur des manuscrits, la leçon ici

présentée : « ... ir uch nennent ...» — mot à mot «... vous vous disant...»

11
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laiil; und lliùnt ir daz nit, die bostchal't versLonL von der

Megede, die koinpt iich schiere zii sehen zu iiwerm ^rossen

schaden. Konig von Engelant, thiint ir des nit, also icli I)in

Ivoupt des krieges; an welichen enden ich uch bedrelle und

uwer liit in Frankricli : ich thun sie liinweggon, es si in

liep oder leit; und enwellen sie nit gehorsam sin : icli thtin

sic alledoten; und wellen sie gehorsam sin : ich will sie

zu gnoden nemen. Ich bin herkomen von Gotes wegen des

Konigez von Himel iich aile uss Frankrich zu stossen

und zu vertriben mit minem libe und aile diejene, die do

p. 2i9 wellent fûrrilerscliaft ' und bosheit und betnignisse oder

andern schaden bringen dem konige von Frankrich.

Und nit ensit in dem glouben, daz ir das konigrich

von Frankrich behalten nuigent von Got dem Konig von

Himel von Marien der reinen Megde sone; danne allein

konig Karle sol es behalten, der ist sin oucli von Got

ein rechter erbe; und der selbe Got von Himel wil, das

ers besitze und behalte, als ers gehapt han. Und ist ime

verkundet von der Megede, vsolich Megde (oder Maget)

kurzlich komen sol gon Pariss mit giiter geselleschal't.

Und wollent ir der bostchaft nit glouben von der Megede

wegen geschickt von Got, an welichem ende wir ùch vin-

dent, wir wellen uch slahen mit strcichen und also ein

srross sreschrei machen, das in tusent ioren in l'rankriche

nie also ein gross geschrei gemacht warl. Und lluint ir iiicht

reclit, so gloubcnt wissentlich, daz der Konig von

Himel sendet der Megde me craft zii, dann ir mcichten

mit allem widerstont gethon mit allen u^vern gewopten

liiten. Und do so sol man sehen mit grossen streichen,

^velichel' bosser rcclit hal)e von Got von Himel oder von uch.

Horzog von Betll'urt, dio Magot bitt uch und begert, das ir

uch nit îossont vertrihcii. AVellcnf- ir recbt lliiin, ir

moclilon noeh wol komon in ire sreselleschan. und dio

]. Etlit. « lï'irreterschaft ». Le inanuscril de Hanovre est seul à dnn-

ner cette Xec.on (p. 248. note -r,). Tous les autres présentent : <( furriter-

schaft ». Cette dernière forme semble préférable.
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nom Dieu, en votre pays; et si ne le faites, atten-

dez les nouvelles de la Pucelle, qui vous ira voir

brièvement à votre grand dommage. Roi d'Angleterre,

si ne le faites, adonc je suis chef de guerre; en quelques

lieux que je vous atteindrai et vos gens en France,

je les ferai issir, veuillent ou non veuillent ; et s'ils

ne veulent obéir, je les ferai tous occire; et s'ils

veulent obéir, je les prendrai à merci, .le suis venue

de par Dieu, le Pioi du Ciel, pour tous vous bouler

hors de l'rance et détruire de mon corps, avec tous

ceux qui voudraient porter olïense d'armes, malengin

et trahisons ou autre dommage au roi de France.

Et ne soyez pas en l'opinion que vous saurez tenir

le royaume de France de Dieu, le Roi du Ciel,

lils de Marie, la Vierge sans tache, car seul doit

le tenir le roi (Charles, héritier d'icelui et de [par

Dieu le vrai ; et veut le même Dieu du (^iel

qu'il le possède et tienne, tel qu'il l'a reçu. Et

ce] lui est révélé par la Pucelle, laquelle Pucelle

doit bientôt venir à Paris à bonne compagnie.

Et si ne voulez croire les nouvelles de la Pucelle

envoyée de par Dieu, en quelque lieu que nous vuus

trouverons, nous vous ferrons à horions et ferons un si

grand hahay que jamais en France, passé mille ans,

tel gi-and hahay ne fut fait. Et si ne faites raison,

lors croyez fermement (|ue le Roi du Ciel enverra

plus de force à la l^ucelle que vous ne sauriez livrer

en tout d'assauts avec tous vos gens d'armes. Et

adonc verra- 1 -on, aux grands horions, lequel a

meilleur droit , de Dieu du Ciel ou de vous.

Duc de Bedford, la Pucelle vous prie et requiert que vous

ne vous fassiez pas détruire. Si voulez faire raison,

encore pourriez-vous ]\\vn venir en sa compagnie, et lors les

2. Ktiit. « ... nit lussent vertriben : wellent ir vec.hl Ihùn...» Conl'or-

iiiuinenl au texte français, la conpiire : « ... nit josspnt vertriben. Wel-
lent ir redit thùn... » — « ... ne vous laissiez pus liélruire. Si voulez
faire raison... », parait préférable.
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Franzoisclien soUent oucli tliiia also ein liubsch dot, als in der

Cristenlieit ie geschehen ist. Und anUvurt der Megede,

wellen ir friden maclien; und tunt ir das nit, also so sint

ir indenke uwers grossen scliadens, der uch dovon kompt.

Gescliriben des dinstages' in der Karwochen, do man
zalt nocli Cristus geburl tusent vierhundert 29 jor.

[298. J Do dis'' ding nûn ailes goscheen was, do reit

die JungfroLuve von Ghenoe" von dem konige und zocli

fiirOrligens des 21 tages aprilis und reit gon Plois"^

nnd bat sic dor kost und macht, die wolt sie fûren gon

Orligens biss uf deu durnstag darnoch den 28 tag des

selben montes, Und die Maget zoch mit dem baner,

das was mit wisser sidcn seniacht und stet daran

gemolet unser herre Got, wie er sitzet uf dem regen-

bogen und zoiget sin wunden und uf iegeiicher siten

4 engel, der hette ein lilie in dcrhant. Und also zoch die

Maget mit dem baner und l'tïrt mit ir den marschalg

von Boyisant ^", d(>n herre von Gakoirt", den herre

1. Le manuscrit 20l.i do Vienne et celui de Hanovre portent

l'indication ici [)résentée : « dinstages » — « mardi >, mardi saint,

soit le 22 mais 1429. D'autres manuscrits portent " duornstages >i

(page 249, note o), ce qui pourrait signifier » jeudi » (donnerstag),

jeudi saint, soit le 24 mars 1429.

2. Mardi saint, 22 mars 1429. Cette indication du mardi saint

est celle que présentent tous les textes français de ce document
portant indication de date.

3. 1429. Style chronologique différent du style français de Pâques,

qui, en ce moment de l'année, exigerait : 1428, au lieu de : 1429.

4. Ce qui suit, jusqu'à la fin du paragraphe 302, représente la

suite de la première fraction du récit d'Eherhard Wiiulecke. Voir

partie II, p. (Vi-68. Il en a été donné une analyse, mentionnant cer-

tains appoints nouveaux de l'édition de M. Altmann, ou cer-

taines modifications à y apporter. (Voir partie II, p. 64-84.)

On U'ouvera ici, de façon continue, le véritable texte allemand

et on pourra juger à quel point il diffère des transpositions en

langage moderne demeurées seules accessibles jusque-là. On
rencontrera également ici divers commentaires sur le fond même
déjà connu du texte allemand.
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Français feront-ils un si beau lait qu'en la Chrétienté

tel n'est oneques advenu. Et faites réponse à la Pncelle,

si vous voulez faire paix, et si ne le faites, lors vous

souvienne du grand dommage qui vous en doit venir.

l'icrit le mardi de la Semaine Sainte-, l'an de la naissance

Notre-Seig-neur mil ([uatre cent vingt-neuf ^.

[298.
j
Toutes ' ces choses ainsi faites, la PiiceUo par-

tit de Chinon d'auprès du roi et lira vers Orléans, le

21" jour d'avril, et alla à Blois~, et attendit les vivres et

puissance qu'elle devait mener à Orléans, jusqu'au jeudi

ensuivant 28" jour dudit mois'. Et la Pucelle partit

avec son étendard, qui était fait de blanc satin auquel

était figuré Notre Seigneur Dieu séant sur Tarc-en-ciel

et montrant ses plaies, et [étaitj de chaque coté un ange

tenant un lis. Et ainsi partit la Pucelle avec son éten-

dard, et menait avec elle le maréchal de Boussac, le sire

de Gaucourt, le sire de Retz et plusieurs autres sei-

gneurs et capitaines, en nombre de toutes gens bien

Ici commence égalenient la purlio du réciL de Wiudecke qui

olTVe avec la chronique de Tournai de si frappantes similitudes.

Cotte partie s'étend Jusqu'à la tin du paragraphe 299. Sur le

caractère épislolaire de ce morceau, son origine française, la

possibilité de sa rédaction latine primitive, voir partie II, p. 64-84.

On ne revient pas sur ces points.

5. La traduction ici mise en regard prend pour base, chaque
fois qu'il est possible, la Chronique de Tournai.

6. Manuscrits " (dienoe », « (ihende ». (P. 249, note •-.) Edit.

« Gien ». C'est i< Chinon » qu'il faut entendre. Sur ce point, voir

partie II, p. 96-97, n. .{.

7. Date en concordance avec la Chronique de Tournai.

8. Manuscrits « Ploris », « Blés ». (P. 249, note/..) Edit. « Hlois ».

9. Date en concordance avec la Chronique de Tournai.

10. Manuscrit <( Boyisant ». (P. 2o0, note '/.) Edit. « Boussac ».

Il s'agit bien du maréchal de Boussac. Voir partie II, p. 74, n. 3.

11. Manuscrit u (iakoiit ». P. i'.'yO, note c.) Edit. « (iaucourt ».

Il s'agit bien du sire de Gaucourt. Voir partie II, p. 74, n. J.
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von Hais ' iind vil andor herreu- iiiid capilaiiien,

in der zalen alleriei liito zii })['eide iind ouch zû fusse

wol dritiisent was. Do fiirte sie oncli ul'dic Lengc'^ aile

ire coste, (50 wegen und vicihuiidort stiick viehes.

Do'' koment sie des andern tages, das was des fri-

tages des letsten tages des vor genanton montes. Und

die in Orligens woren komen lierus uf dem wasscr

iind hoUcn die cost in schitlcn iind Avie sie dann kiin-

dent: dczsichdie r]ngelschen, die darvor logent worent

me dann die, nie darwider staltent^. Und do die Maget

saclî, das man sie furl langes dez wassors und sic; nit

an die Engelschen fiirt, die vor der sLat logent", do

wart sie zûmole betriipt und triirig iiber die, die sie

geiïirt hettent, und hegunde sere zu weinon. le doeh

1. Manuscrit rI, édit. <( Fois ». Sur rinter|)iéLat,ioii " Rais >>, ol

ridenLificalion avec le sire de iîiîlz, voir pai'tie il, p. 7 4.

2. Sur rnniission |irol);il)le, ici, dr La Ilire, vnii- p.'irlie |[,

p. 70.

3. Edit,. « lenge ». Sur : « Sologne » (leroii « soliige » dans

le manuscrit, de Hannvi-e, ('dit., j). 2110, note ;/), v. part. If, )>. 76.

4. Récit ilu dé|»ai't de Jeanne d'Arc de Blois, le jeudi 28 avril,

pour Orléans. Dans ces évaluations, le cliiirre des troupes

et celui du train de chariots concordent avec ceux que pré-

sente la Clirouique (ht Tournai: C(dui du bétail et sa définition

diflerent légèrement Ma (Jhronique de 'rournai porte : 435 chai'gf*s

de bétail).

l'y. Edit. « f»o riiin; koment sie... » — « I.à anivèrrnl... » CoWr

addition ne parait jias utile au sens, qui s'entend suilisnminrn!

avec l;i leçon : « Do koment sie... » — « Et arrivèrent... »

(i. f-]n tendre ainsi la succession des événements. — Partie de

la ville Iraïuaise de Rlois, avec le convoi de secours, ]o jeudi

2S avril, .leanne d'Arc, taisant route, le long de la f.oire, |);ir la

]ive de Sologne (rive gauche, rive du Sud) — route; sur laquelle

on lui avait laissé croire que, selon son désir, elle i-encontrerait

le gros de l'armée anglaise — est arrivée le vendredi 20 en

face d'Orléans, en amont du pont de Loire, en contournani les

bastilles anglaises de larive de Sologne. Le soir du 20, la Puctdle

entre dans la ville, ave(; une partie des vivres du convoi, pur

le moyen des bateau.v de rivière montés par les gens d Orli'aus,
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trois mille, lanl de cheval que de })ied. El menait aussi

j»nr la Soloi:,nc tous ses vivres, soixante chariots et

([iiatre cents tètes de bétail''.

Et arrivèrent'' le jour suivant, qui était le vendredi,

dernier jour jde vendredi | du susdit mois". EL ceux

d'Orléans étaient sortis par la rivière et mirent les vivres

en navires et comme pour lors ils purent, de façon que

les Anglais (|ui apostés encontre claient plus nombreux

qu'eux, ne saillirent point au devant, i'^t quand la Pu-

celle vit qu'on la menait le loni;- de la rivière et qu'on

ne la menait })as aux Anglais qui se tenaient devant la

ville, lors fut-elle grièvemi'iU aflligée et courroucée

sans que les Anglais des bastilles installées le long de la Loire,

sur la rive de Sologne comme sur la rive opposée, cherchent à

y mettre obstacle. Le gros du convoi retourne sur ses pas, par

la même rive de Sologne, jusqu'à Blois, y passe la Loire sur le

pont tixe en possession des Français, et reprend, le mardi 3 mai,

sa marche sur Orléans, par la rive de Beauce (rive droite, rive

du Nord). Il entre à Orléans le mercredi 4 au matin, veille de

l'Ascension.

7. Faut-il essayer cette interprétation? Le récit vient de mpu-
tionner, quelques lignes plus haut, qu'on était parti de Blois le

jeudi 28 avril. Le jaiw suivant vendredi, dont le récit fait ici

mention, ne saurait donc être que le 29, et non le 30, dernier

jour du mois d'avril, quantième que le texte allemand semble

cependant assigner à ce joiw suivant vendredi. C'est d'ailleurs

au vendredi 29 que tous les éléments de connaissance acquis

placent les faits ici rapportés comme survenant en ce jour sui-

vant vendredi.

8. Edit. <( ... die Engelschen, die darvor logent [und] worent

me dann die [Franzosen], nie darwider staltent. » — « ... les

Anglais, qui étaient apostés encontre [et] étaient plus nombreux
que les ^Français], ne saillirent point au devant. » Ces additions

ne paraissent pas nécessaires au sens, qui s'entend suffisamment

avec la leçon ici présentée. Sur ce point, voir partie H, p. 77-7S.

9. Le manuscrit de .lordan (édit., p. 520) présente ici l'addition

<• ... die vor der slat logent in den bolverkcn » — « ... qui se

tenaient devant la ville dans les bastilles. >.
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so schickete sie zû stunL hinder sich gon Plois, daz nian

die^ cost soit holen iind die oiich in Orligens solte

bringen. Und sie reit in die solbe stat mit cleiner

geselleschalt und seite den, die mit ir littent, das sie

sich mit enforcliten, wanne in solte kein leit bcscheon

— also es ouch beschach — ; und-, wanne sie mit

der cost komen, so sollent ir zu der andern siten

inkomen, oo wolten sie iisser (Jrîigens gein ir komen

— als sie ouch deten. Und do sie die cost brochten, do

sameltent sich die Engeischen wol mit 14 hundert,

aber sie endurstent sich nit gczoigen.

Do sie nu komen woren mit der andern cost, do

nam die Maget ir baner in ir haut und sturmeti^ daz

bolwerg, do die Engeischen inné worent, die man

doch meint, das sie nit zti gewinnen werent, und

gewonnen es roschlichcn : und do blibent dot hundert

und siibenzig Engeischen und do wurdent 13 hundert

geiangen, und vil bûhsen und kost und anders, das

man darzu bedorft, das sie vil darinne hettent, wart do

gewonnen. Und man meint ouch, das die Jungfrouwe

nie me wanne zwene manne verlor von irem volg.

1. Le manuscrit de Jordan (édit., p. 520) présente ici la variante

« daz man me cost soit holen » — « pour quérir p/us de vivres >'.

•2. Voir la note suivante.

3. Je crois rendre ainsi, aussi exactement que possible, le sens

littéral et historique de cette piirase, que les diverses significa-

tions atlribuahles aux différents pronoms ils et eux pourraient au

premier abord laisser dans le doute. Le manuscrit de Jordan

(édit., p. î)20) présente ici une rédaction plus claire, toutefois sans

difl'érence de fonds.

4. Chiffre en concordance avec ce\u\ deAa Chronique de Touniai.

;>. Récit de l'entrée dans Orléans de Jeanne d'Arc et d'une.

partie du convoi, par la route de Sologne et la traversée de la

Loire, en amont du pont, le vendredi 29 ;
— mention de l'arrivée

du gros du convoi, par la route de Beauce, le mercredi 4 mai.

La Chronique de Tournai donne ici, C(; (pie le récit de Windecke

ne présente pas, la date où le convoi ainsi reformé quille iUois,
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contre coux (|ui l'avaionl menée, et ('t)mmen(:a fort à

pleurer. PoiirUint renvoya-t-elle sur l'Iicure en arrière

à Blois pour quérir les vivres et les ramener à Orléans.

Et elle enli'a dans ladite ville à pelile compagnie, et dit

à ses com|)agnons d'armes Iqui reparlaient j)our Bloisj,

qu'ils n'eussent peur, car il ne leur devait advenir au-

cun dommage — ainsi advint-il aussi— et que, quand

ils arriveraient avec les vivres, on viendi-ait au-devant

d'eux par l'autre* coti'. et (|u'on irait hors d'Orléans à

leur rescousse — ainsi lit-on aussi '''. Et comme ils ame-

naient les vivres, s'assemblèrent les Anglais à bien

1.400 hommes'', mais ils n'osèrent se montrer '.

Et comme ils étaient arrivés avecle reste des vivres,

la Pucellc prit son étendard à la main et assaillit la bas-

tille occupée par les Anglais, que l'on tenait pourtant

pour imprenable, et la gagna vivement, el là demeu-

rèrent morts cent soixante-dix Anglais, et là furent

1.300 pris, et là fut gagné nombre de pièces d'artillerie

et de vivres et d'autres provisions qu'ils avaient en

quantité par dedans. Et estime-t-on aussi que la Pucelle

ne perdit pas plus de deux hommes de ses gens ^.

à savoir le mardi 3 mai, et la date de son entrée à Orléans, à

savoir le lendemain mercredi 4, veille de l'Ascension.

6. Récit de l'attaque et de la prise de la bastille anglaise de

Saint-Loup, située sur la rive de Beauce, au nord-est, au bord
même de la Loire, en amont d'Orléans — événement survenu le

mercredi 4 mai dans l'après-midi. La Chronique de Tournai donne
le nom de la bastille, nom ici omis, mais n'indique ]ias plus pré-

cisément la date que le texte allemand. Les évaluations indiquées

dérivent de la même source. — Pertes françaises : deux hommes
seulement, selon l'un et l'autre texte. Pertes anglaises : KK),

d'après la Chronique de Tournai, au lieu de 170 ici indiqués. —
Prisonniers anglais : 14, d'après la Chronique de Tournai : les

1300 (xni'=), mentionnés par le texte allemand, doivent dériver de

quelque lecture erronée, la garnison anglaise de la bastille de
Saint-Lou|) comptanl à peine 200 lionimes.
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Dariiocli, am fritag, do nam die JMaget die

baner in die liant und det, als sie noch ein

bolvverg wolt sturmen. Do si'i mi sach, da/ sicli die

Engclschen zu were staltent, do traten sie

2."il hinder sich ; und die Engelsclion ranien nocii und ko-

mont frisciilich her uf die liite; do das die Magel sach

und Der Herre', die docli wonig liiL bi in hcllcn, do

kerten sie zu den luigelschen bertlichen undjagtonsie

so sere, daz sie kume wider in koment. Do biibent den

Engelschen wol oU «lot, und wart do gewonnen ein starg

bolwerg bi den Augustiner und gewonnen darinne vil

kost und anders. Und den selben tag do die Engelschen

sohent, daz die MageL dri bollwerg helte gewonnen, do

tluhent sie ail in das gross bolwerg an dem orte vor der

brucken. Do- bleip die Maget mit iren friinden dez

nachtz uf dem velde ni" der selben siten.

Dez samstages darnoch des achten lagz des morgens -',

do stalte sich die JMaget mit iren lûten zû stiirmen das

bolwerg, do die Engelschen dez nachtz in geflohen

woront. Daz bolwerg waz starg und ungewinliche, und

1. Edil. " der herro ». Sur l'interpnHation " La Ilire », voir

partie II, p. 78-79.

2. Le mamiscril- (le .lordaii (<^dit., p. ^20) fait débuter la phrase

aiusi : « Und alz die Magt sach, do bleip... » — << Et (|n;ind la

Pucelle le vit, lors demeura... »

3. Récit de l'attaque et de la prise des bastilles anglaises de

Saint-Jean-le-Blanc et des Augustins, situées sur la rive de Sologne,

au sud-est, siu^ le bord même de la Loire, en amont de la tête du

pont. Mention de Tévacuation par les Anglais, sans comlmt, de la

bastille de Saint-Privé, sur la même rive, au sud-ouest, en aval

du |)ont. — Événements survenus le vendredi G mai. Va Chronique

de Tournai donne aussi la date du vendredi suivant, lendemain de

l'Ascension, soit le vendredi mai. Dans les faits de ce jour, elle

distingue la prise de deux ouvrages qu elle ne désigne pas autre-

ment, tandis que le récit allemand présente nominativement l'in-

dication de la bastille des Augustins; elle parle aussi de la perte

finale de trois bastilles subie par les Anglais. L'évaluation des

pertes anglaises à W morts est paicillc dans les deux textes.
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Ensuite, le vontlrcdi, pril l;i Piicclle son étendard à

la main et lit comme si elle voulait assaillir une

bastille. Et comme elle vit que les Anglais se tenaient

en dctense, ils tournèrent arrière [elle et ses gens], et

les Anglais leur coururent sus et approchèrent vigoureu-

sement ses gens. Ce voyant, la Pucelle et La Hire, qui

poui'lant avaient au])rès eux peu de monde, retour-

nèrent durement vers les Anglais et les recliassèrent

si fort ([u'à peine [les Anglais] tirent-ils rentrée. Là

demeurèrent d'Anglais bien trente morts, et l'ut là

gagnée une forte bastille près des Augustins et gagné

dedans nombri; de vivres et aulres. Et le même jour,

comme les Anglais virent que la l*ucelle avait gagné

trois bastilles, firent-ils tous retraite dans la grande

bastille au lieu devant le ponl. El demeura la Pucelle

avec ses partisans la Tinit aux champs du même côté-^

Le samedi suivanl. liuiliènic jour' [de mai|, au

matin '', se mit la Pucelle avec ses gens à assaillir la

bastille où les Anglais, durant la nuit, avaient fait

retraite. La baslille était forte et imprenable, et étaient

4. Le manuscrit de Jordan (éd., p. '620) porte ici la variante :

« Dez samstags darnocli des selben dages des megcn... » — <> Le

samedi suivant mnne jour de mai... » — Le mot « meigen » (mai.)

au lieu de « morgen » [matin) se conçoit naturellement. Quant

au mot " viême » (selben), il pourrait s'appliquer au jour dont

la ]dirase précédente vient de mentionner implicitement le début

horaire. Tournure qui représentei'ait à peu près celle de la

Chronique de Tournai : « Et ceste nuité, lint ladite Pucelle et les

siens les champs, jusques au cler joui-, diulit costé de la Saloingne.

Et, ledit jour commenchié esclarchir,... » — Mais, en supposant,

dans le manuscrit de Jordan, la transcription défectueuse :

« selben » îmême) au lieu de « siebenten » [septième), on obtien-

drait la leçon correcte : « Le samedi suivant, septième jour de

mai... » (]ette date du samedi 7 mai esl bien celle des événriiicnls

ici ri'lalés. Voir p. 174, n. 4.

"i. Entendez « septième jour ». Voii- la noie 4, et p. 174, n. 4.

U. Voir la note 4.
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woron darinne vil Engelschen, die sich wol gestalt

hettent zti der were, das sie wol meinten das bolwerg-

zû behallon, nochdeni und sie vil gutz geschiitzes

darinne heltent ; und sie wertent sich so vast, do die

Jungfrouwe den ganzen tag gestiirmpt mit ireme volg

biz vesper. Und do wart die Magel geschossen

obewendig der reehten brust durch den lip
; do sie doch

nil vil nmb gap ^ rmd sie del ein wenig boumwollen

und boumOle darïiber und woppente sich widerumbe

und sprach zu irem volg- : ^ Die Engelschen bant

keinl niacht me » ; wanne sie belle gesprochen, sie wolt

vor Urligens wunt werden. Do Irat sie uf ein silen

und lenete sich ufire kniiwe nnd rut't an den Himelscben

Got; donoch kerte sie sich zu irem volg und riift sie

an, das sie mit ir gedursticlich an den stûrm traient,

und wisete sie, wo sie stûrmen solten, und ir volgwas

ir gehorsam mit ganzen Iruwen und gûtem willen :

und also gewoimen sie das bolwerg zû stunt.

Darinne wurdent geiangen und lierslagen wol

funfhundert, do bleip dot Cassidas '^ ein mcchtiger

houptman. Und also reit die Maget spate frôlich
''

mit irem volg in Orligens und lopte Got. Und bleip

der Megde volg nit me dot danne funf manne und

wenig die wurden wunt. Etlich die wolten sagen, daz

man do sehe zwen wiss vogeln uf ire achseln,

diewile der sellje sliirm do werte '. Und die ]']ni;elschen.

1. Le inaiiuscriL de .lurdan ((''dit., p. TtiO) ajoute ici: h iiiul also

det sie sich abe... » — « el lors se lira-t-elle à pari... »

2. Le manuscrit, de Jordan (éd., p. 520) donne ici Taddition :

« Nit vorchtenl uch... » — » iXe les craignez pas... » Ce qui établi-

rait ainsi le texte des paroles de Jeanne d'Arc : < N'ayez peur

d'eux, les Anglais sont à bout. » Le texte présenté par la ChwJiiquc

(le Tournai est plus long.

3. Manuscrit de Jordan: « Cocidias ». (Ivl., p. 1)20.) Sur l'inter-

prétation de ce pers(jnnage, William Cilasdali, voir [tartie II, p. 80.
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dodcins iiouibro d'Aii^hiis, ([ui s'étaient Lien mis en ilé-

fense, car ils pensaient bien conserver la bastille,

surtout ayant nombre do bonne artillerie dedans. Et ils

se défendirent si fort que la Pucelle dut les assaillir

tout le jour avec ses ^ens jusqu'au soir. Et là fut la

Pucelle blessée par le corps au-dessus du sein droit.

Et pourtant elle n'en tint guère compte, et mit dessus

un peu de coton et d'huile d'olive, et se réarma et dit

à ses gens. « Les Anglais sont à bout. » Car elle avait

dit qu'elle serait blessée devant Orléans. Et se tira

à l'écart et se mit à genoux et invoqua le Dieu du (jel.

Puis elle retourna à ses gens et les exhorta à se porter

avec elle hardiment à l'assaut, et leur montra où ils

devaient donner l'assaut. Et ses gens lui étaient ob('is-

sants, tous de commun accord et de bonne volonté', et

ainsi gagnèr(>nt-ils la bastille sur l'heure. Dedans furent

pris et tués bien cinq cents [Anglais^, là demeura mort

Classidas, un chef souverain. Et alors rentra la Pucelle

sur le tard, en joie de cœur, avec ses gens à Orléans

et rendit grâces à Dieu. Et aux gens de la Pucelle ne

demeura pas plus de morts que cinq hommes, et moins

de blessés. El en est-il qui dirent que durant le dit

assaut on vit deux blancs oiseaux sur ses épaules. Et

les Anglais qui là lurent pris ont dit pour vrai qu'il

leur semblait que les gens de la Pucelle étaient bien

plus forts et plus nombreux (ju'eux, en raison de quoi

4. Manuscrit et édit. : « Spottfrolich ». Expression qui, à l;i

rigueur, pourrait signilier : « plaisantant et joyeuse ». .Mais Je

crois pouvoir rétablir ici, d"après le manuscrit de Jordan, la

leçon : " spate frôlich » — « sur le tard joyeusement». Le manus-
crit de Hanovre présente aussi la forme : « spade », au lieu de :

<< spott », (FA., p, 2")!. note Ô,) La Chronique de Tournai porte •: « Et

le meisme jour assez turt, entra ladite Pucelle avec ses gens en la

ville d'Orléans, en fjrandc joie de neur, rendant grâce à Dieu. »

o. Le manuscrit de Jordan (édit., p, 520jporte ici la variante:
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die do get'ungen wuident, die liaiiL sielier gesaget, sic

diichle, das dor Megde volg vil sterkor imd mer wci'e

dann ir; doch so enkimden sie kein wer wider sie

thiinde. Und der Engelscheii woren getlohen wol drissig

uf ein briicken hinder sicli, do sie meintent wol sicher

zii sinde; do geschach ein zeichen von Got, wann die

in'Lick zerbrach und sie fielent aile in das -.vasser und

hertrunken.

Des sundags friige am andcrn tag, die aiidern En-

gelschen die uf der andern siten der siat logent, die

zugen hinweg und iïbergoben das bolwerg, do sie

sobeut, daz sie also wonderlicli iiherwondenl wurdent;

der selben vvorent dritusent strilbarer manne. Do wol-

ten der Megde lûte den selben nochgezogen •' sin und

sie niderwurfen ; daz enwolt die Jungfrouwe nit gos-

tatten, darumbe daz es sundag was ; und sie ouch

also gûtlich liinvveg zugent. Und also wart Orligens

entschutt und daz her ufgebapt und aile bolwerkc

gewonnen mit grossem rot, den sie darinne fundent.

Und also zugcut die Engelscheu gon Normandien und

'< Item ouch lianl, die Eiii;olsclion vor war gesaget die do gevangen

wordent aile wile daz der slurm wcrte, daz sie sahenL elneu w isscii

vogel of der achselen silzeii. « — « llem ont aussi dit les Anglais

])ourvi'ai, ([ui là furent pris, que durant l'assaut ils virent un blanc

oiseau se jioseï' sur ses épaules. »

1. Récit de l'attaque et de la piise des ouvrages anglais des

Tourelles, situés sur la rive de Sologne, au sud, au bout du pont,

ouvrages comprenant, et boulevard proprement dit, et bastille, —
le célèbre événement survenu le samedi 7 mai. On vient de voir

que ce récit indiquait le samedi 8. (Voir p. I 70, n. i et 5.) La Chro-

nique de Tournai indique, comme date, un Jour que son récit,

sans pi'éciser de quantième, désigne comme un samedi. Le

chiffre de trente Anglais noyés en lombant du pont [pendant leur

retraite du boulevard dans la bastille] est le même dans les deux

récits.
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ils n'avaient }»u faire iiiicunc résistance conti'e eux. \]\

les Anglais s'élaitMit ('iii'nis bien trente sur nn |)()iit

derrière eux, pensant bien être en snrelé. El advint un

signe de Dieu, car le pont se ronij)!! el ils cliurcMit lous

en Peau el furent noyés'.

Le dimanche, le jour suivant, au point du .jour. les

autres Anglais qui se tenaient de l'autre coté de la

ville firent retraite et abandonnèrent la bastille',

voyant qu'ils avaient été défaits si merveilleusement.

Desquels étaient l)ien trois mille vaillants hommes. \\i

voulurent les gens de la Pucelle iceux poursuivre et

les défaire, et ce ne voulut point la Pucelle permettre;

parce que c'était dimanche, et alors firent-ils aussi

bonnement retraite. Et ainsi fut Orlt-ans délivré,

l'armée détruite et toutes les bastilles gagnées avec

grand butin qu'on trouva dedans. Et alors tirèrent

les Anglais en Normandie et laissèrent leurs gens en

2. II l'audrail ici » les bastilles », puisque le récilfail allusion à

l'abandon de plusieurs bastilles situées de l'autre côté de la ville,

sur la rive de Beauce, au nord, et non à une soi-disant évacualioii

(If la bastille des Tourelles prise la veille.

:}. Le manuscrit de Jordan (édit., p. r»20) au lieu de : « den
selben nacli uezogen » — « iceux poursuivre >>, présente ici la

variante : « an der nacbt gezotren » — « à la nuit suivre ». Il

subsiste peut-être là quelque trace du texte qui se présente dans
la Chronique de Tournai. Selon cette dernière relation, Jeanne
d'Arc refuse uses gens de poursuivre les Anglais, parce qu' «elle

avuil donné jour de eulx (les Anglais) en aler jusques au lundi.

Et eulx (ses gens) retrais en ladite ville et reposez la nuitic, se par-

tirent de icelle, l'endemain matin, et alerent es bastilles », où
ils trouvent vivres, matériel et butin.
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liessciit irs volkes ligeii zû Melun ' uncl zii Bogentis-

und zïi Gargaus '. Deo gralias ^ !

[299.] — Do dis gescheen was, do reit die Magel

mit irem volg gon Thorss in Torne ; dar solto der

konig ut" die zit komen; und die Maget was e do danne

der konig. Und sie nam ir Ijaner in die liant und reit

gein dem konige. Und do sie zusamen komen, do

neigele die Maget ir lioupt gein dem konige, so vast

sie kunde, und der konig def' sie gnediglich wider

ufston, und man meint, er helt sie gern gekusset

vor froid<Mi, die er hette. Dis geschach nf der

mitwoch vor dem Pfingstag. Und sie bleip bei im biss

darnoch des 23 lages dez montes dez meigen. Do

ging der konig zu rot, was er thûn wolt, wann die

Maget wolt in ie gon Rense fûrn und in cronen und /iï

konig machen. Do warp sich der konig und ist uf dem
wege und boffet Meiune"^und Garga[ujs ^^ und [Bogen-

tis
'-J

im undertenig zii machen. Got welle es ouch

fligen ^''!

1. Edit. « Meluu ». Sur l'inlcrprétiitioii « Meung » et les divorses

leçons des manuscrits, voir partie II, p. 80-81.

2. Edit. « Bogentis ». Sur u Heaugency », voir partie 11, p. 81.

.3. Edit. « Gargans ». Sur la lecture « (iargaus » et Tinterpréta-

tion " .largeau ", voir partie II, p. 81.

4. Ces doux mots « Deo gratias )> tigurent dans les manuscrits

de (iotiia et de Hanovre. Sur leur insertion ici et sur leur portée,

au point de vue de l'origine française de la source du récit, au

point de vue des vœux exprimés, du caractère épistolaire, et de

la possibilité de la rédaction latine [irimitive du texte, voir

partie II, \>. 70-72, 82-84.

y>. Récit de la levée du siège d"Orli?ans par l'armt'e anglaise,

événement survenu le dimanche 8 maj. La Chronique de Tournai

indique le Jour du din^anche. Le cbirTre de, .3.000 Anglais, ici

montiolirié comme coniposiuit relTectif subsistant de Taruiée

aiiglaise en retraité, y est réduit à, 5.300.

6. Manuscrit. « det ». Edit. " îiess », (l*. 252, note y.) Un ne

voit pas Tulililé de cette moditlcation.
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garnison à Meug et à Boaii^ency et ù Jargeaii. Deo

p^ratias''!

[299]. — Ces choses ainsi faites, alla la Pucellc avec

ses gens à Tours en Toiiraine ; là devait en même temps

venir le roi; et la Pucelle y fut avant le roi. Elle prit

son ('tendard à la main et chevaucha vers le roi. Et

quand ils vinrent à s'aborder, la Pucelle inclina la tète

vers le roi, si l'ort qu'elle put, et le roi la fit gracieu-

sement relever, et tient-on qu'il l'eût volontiers baisée

de la joie qu'il avait ^. Ce fut le mercredi avant la Pen-

tecôte*^. Et elle demeura auprès de lui jusqu'après le

23" jour du mois de mai^. Et tint le roi conseil sur

ce qu'il devait faire, car la Pucelle voulait de suite le

mener à Reims, et le couronner et faire roi. Et se mit

le roi sus, et est en <Jiemin et espère re'duire Meung et

Jargeau et rBeaugencyj. Dieu veuille y pourvoir aussi '^!

7. ("elle pittoresque expression se retrouve trait poui' trait dans

la Chronique de Tournai. «Et, comime il sembla à pluiseurs, voul-

leiitiers le (/r,' Forme jncarde pour /a) enist baisse, de la joie [u'il

avoit. »

8. Mercredi il mai 1429. — La Chronique de Tournai dit : Le

vendredi avant la Pentecôte. — Ce serait le vendredi 13

0. Date que ne présente pas la Chronique de Tournai.

10. Edit. «Melune». Sur Tinterprétation « Menng » et les

diverses leçons des manuscrits, voir partie H, p. 81-82.

11. Edit. «Gargalnjs ». Sur la lecture « Garga[u]s » et l'inter-

prélation .Jargeau ->, voir partie 11, p. 82.

12. Sur l'addition de « [liogeutis] » — « Mt^augency», voir par-

tie H, p. 82.

13. Sur ces mots et leur portée au point de vue de l'origine IVau-

çaise de la source du récit, au point de vue des vœux exprimés,

du caractère épistolaire, voir |)arlie II, p. 70-72, 82-84.

14. Exposé du retour de Jeanne d'Arc à Tours, près de Charles VII,

de son séjour [)rès du roi et des préparatifs de la campagne de

la Loire, qui va aboutir à la reprise de Jargeau, de Reaugency,

de Meung, du 12 au IS juin, et à la bataille de Patay, le 18 juin.

Avec ce morceau s'achève la partie commune avec la Chro-

nique de Tournai, comin('nc<''e depuis le d<''i>ut du p;ii;ii,';;iplie 2'.',s,
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|300.| — J)o' (lis ge se h ce 11 waz,

do schicketo der hcrzoge von

p 253 Brittagion sinen bicliter zu der Megdc ze erfarn, oIj sie

von Gotz wegen dar konicn wer deni konigo zii lielfen.

Do sprach die Magel : u Jo. » Do sprach der bichter :

(( Diewile es danne aiso ist, so sol min lierre der herzog

gern komen dem konige zu dinst nnd zû hilf, » — und

nante den lierzogen sinen rechten lierrn — « aber mit

sim selps libe enmag er nit komen, wanne er ist in eim

grossen siechtagen, do sol er im sinen eiltesten sone

senden mit grosser machte. » Do sprach die Maget zû

dem bichter, der herzog von Britanien wer nit sin

rechter herre, wanne der konig wev sin rechter herre,

nnd er solte billich nit also lange gebieten han sin

volg im zu schicken zii dinst nnd zii liilfe.

\. Ce qui suit, jusqu'à hi fin du paragraphe 302, représeute In

suite de la première fraction du récit d'P]berliard Windecke,
dont l'origine ne se distingue pas nettement, mais qui en tout

cas n'offre plus de rapport avec la Chronique de Tournai.

Il en a été donné une analyse, indiquant comment cette partie
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[300.
1

— Cos choses ainsi faites, envoya le duc de

Bretagne son confesseur îi la Pucelie pour s'en([U(''rir

si celait de par Dieu qu'elle était venue porter aide au

roi. Et dit la l'iicelle : « Oui. » Et dit le confesseur :

« Piiis(jii(' donc il en est ainsi, alors viendra volontiers

le duc, mon seigneur, pour faire service et aide au

roi, » — et nommait le duc son droit seigneur —
(( mais de son propre corps ne peut-il venir, car il est

en grande inlirniité, el doit-il lui envoyer son fils aîné

à grande puissance. » Et dit la Pucelie au confesseur

que le duc de Bretagne n'était pas son droit seigneur,

car c'était le roi qui était son droit seigneur, et il

n'aurait pas dû, selon raison, attendre si longtemps

pour envoyer ses gens lui faire service et aide^.

du récit présentait plusieurs fragments successifs sans lien. (Voir

partie II, p. 68-Ij9, 70.)

2. Fragment de récit à part. Voir partie II, p. 68-69, 70.

Sur la réalité historique de l'envoi ri Jeanne d'Arc, en mai 1429,

par le duc de lîietagne Jean V, de >< frère Yves Milbeau », propre

confesseur dudil duc, voir partie II, p. OU, n. t.
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!'• ^^^ CCLXI

Hie ' reit die Jungfiouwe in Fiankrich und koinent die Engol-
sclien gar stark, und do die Engelschen die Jungfrouwe schent
do flulien sie und wurfent ii* botien hinweu-

[301.] — Eines tages komeiit die Engelschen mit

grosser macht; do das die Magel sacii und empfant, do

lîiess sie die capitanien iif ir besten hengest sitzen

und sprach zu irem volg, so wollen sie riten jagen. Do

frogeten sie, was sie jagen solten. Do sprach die Jung-

frouwe, sie soltent die Engelschen jagen. Und also sos-

sen sie aile ni" und ritten mit (1er Maget. Und sobalde

die Engelschen ir sichtig wordent, do wurden sie tluch-

tig und die bogener wurlen ire bogen von in und pfile

hinvveg und wurdent daz meist teil herslagen -'.

[302.] — Darnoch zouch sie ut" den weg den konig

gon Hensen zii fûrcn. Und die stete, die do niit hetten

wider die Maget und ir volg zii stellen, sint ir aile

gehorsam vvorden und ein teil haut dem konige die

slûssel wol zvvo milen hingegeu brocht, also Throye,

Ghallon und sust ander stet. Und also ist der konig

gon Rense komen und do gesackeriet '.

i. Sur ce titre de chapitre, voir partie II, p. 19-20.

2. Le manuscrit de Jordan (édit., p. .ï20) offre ici l'addition :

« und also ilte in die Maget nach 8 milen und vingen und erslû-

gen ir ein grosse zale. » — « et adonc les poursuivit la Pucelle

huit milles [durant] et leur prit et tua un grand nombre |de

gens]. ..
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CCLXl

(^i ihevauclia la Pucelle en Franco et vinront les Aiiiilais à

trraiide force, et quand les Aniilais vinMit la l'ucelle, adonc 8'en

f'uiient-ils et jetèrent arrière leurs arcs.

[3U1.J — \ n jour vinroiil les Anglais à grande puis-

sance. Quand la Pucidle le vit et comprit, elle dit aux

capitaines de monter sur leurs meilleurs coursiers et

dit il ses gens qu'ils allaient chasser à courre. Et ils

demandèrent ce qu'ils devaient chasser. Et la Pucelle

dit qu'ils allaient chasser les Anglais. Et alors mon-

tèrent-ils tous en selle et chevauchèrent avec la

Pucelle. Et sitôt que les Anglais les eurent en vue. si

s'enfuirenl-ils. et les archers jetèrent arrière leurs arcs

et llèches loin d'eux, et furent la plupart tués-\

[302.] — Après, elle se mit en chemin pour mener

le roi à Reims. Et les villes qui lors n'avaient rien de

quoi résister à la Pucelle et à ses gens, lui ont toutes

fait ohéissance, et en partie ont apporté au l'oi leurs

clefs hien deux milles au devant, comme Troyes, Ghà-

lons et encore autres villes. Et ainsi est le roi venu à

Reims et v a été sacré"'.

.3. Fragment de récit à part.

Récit de la bataille de Patay, le 18 juin 1429. Voir [.arlie II.

p. (10, 70.

4. Alinéa ici établi.

5. Fragment de récit à part. Récit de la marche sur Reims et

du Sacre. Voir partie II, p. 09, 70.
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Oiirh iiiuiute die Magot tien konig zïi Pariss iiiziifii-

ren iind vorchtent kein maclit nit doz herzogen von

Burgonien noch des regans, wanne sic hotte gespro-

chen, unsor horre Got liahe me macht wanne st'i, und

dor soit ir noch hellen; nnd so der herzoge von

Burgonien und der regans me volks wider sie hringet,

so ir- me erslagen werden und so sie ouch mo rotes

gewinnen. Sie entslattet onch nieman, so verre sti es

ouch geweren mag, das man iemant iciit neme noch

don armen liiten keinon schaden thti noch gewalt.

Und ist costens genûg bi ir, und aiso lange sie mit

diseme rate geritten hette, ist der kost in dem lande

nit thûrer worden •'.

[303.] — In' dem jore, also man schreip von Cristus

gebnrt 1400 und 29 jor, do kam gewisse hotschaft gon

Frankenrich, wie das ein Jungfrouwe komen were us

Lutringen zûm delfin zu Frankenrich und hette mit

im gerett, do die Engelschen logent mit grosser macht;

und sie die Jungfrouwe von danneu treip mit hilfe des

Almechtigen Gotes und der Jungfrouwen Marien, also

do vor geschriben stot, wie sii fûrsichtig ist, und'' was

sii det, daz was mil der hilfe Gotes.

i. Fragment de r('riL ù part, lii'cit de la mise en marche sur

Paris. Voir partie II, p. 09, 70.

Sur le caractère épistolairedece morceau, voii' partie II. p. 70-72.

2. Edit. « so [solteni
I

ir me erslagen werden » — « plus il de-

vrait y en avoir de tués ». Le sens ne peut-il se passer de cette

addition, en entendant simplement « so ir me erslagen verden »

— « plus il y en aurait de tués » (mot à mot: ainsi à eux plus de

tués seront)?

'A. Ici se termine la première fraction du récit de Windecke,

qui se poursuivait depuis le début du clia[)itre ccli.x.

4. Ce qui suit, jusqu'à la fin du chapitre cglxii, représente la

seconde fraction du récit d'Eherhard Windecke, offrant le récit

de divers épisodes détachés, qui semblent s'i'tendre de la déli-

vrance d'Orléans jusqu'à l'attaque de Paris (mai-septembre 1429),

et contenir en dernier lieu une pièce officielle relatant la con-
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La' Puccllr p(Misait aussi Taire enlrer le roi à Paris

et ne recloiilait aucune puissance ni du duc de Bour-

gogne ni du régent, car elle avait dit que Notre Sei-

gneur Dieu avait plus de puissance qu'eux, et (juil

devait encore l'aider, et que plus le duc de Bourgogne

et le régent amèneraient de gens contre elle, plus il

y en atu'ail de hn-s cl plus aussi de bnlin conquis. Kllc

ordonne aussi k tous, autant qu'elle peut le garantir,

que l'on ne prenne rien à personne et qu'on ne fasse

aucun dommage aux pauvres gens ni violence. I']t sont

vivres sulTisanls en sa compagnie, et aussi longtemps

qu'elle a chevauché de la sorte, les vivres, ])ar le pays,

ne sont pas devenus plus chers.

[303. J — Au temps où Ion comptait, de la naissance

de Notre-Seigneur, 1 iOO et 29 ans, lors survinrent

nouvelles certaines devers France, disant comment une

Pucelle était venue de Lorraine au dauphin, en

France', et avait eu entretiens avec lui, en raison des

Anglais qui se tenaient a grande puissance audit

royaume. Et ladite Pucelle les chassa avec l'aide du

Dieu Tout-Puissant et de la Vierge Marie, ainsi qu'il

est écrit ci-dessus, disant comment elle entend l'avenir,

et comment ce qu'elle lit, ce fut avec l'aide de Dieu '.

damnation de Jeanne d'Arc, en date du 2S juin I'h3I. Vi)ir par-

tie I,p. 12-14, et partie III, p. 85-138, notamm. p. 85-87, 131-13-2.

O paragraplie est celui qui, consitléré naguère comme conclu-

sion de la première fraction dn récit, représente en réalité le

débulde la seconde fraction. Voir partie IH, p. 86-87. On en trou-

vera le commentaire avec le coinuientaire des Echos qu'il pré-

cède, partie lit, p. 88-0 1;

5. 6 mars 1429.

6. L'édition porte ici la poncluation suivante : " wiesû fiirsichtiiï

ist; und... ». Je crois pouvoir |)référer la ponctuation : « wie sii

fiirsichtig ist, und... », avec le sens qui en découle, sens général

adopté par Guido Gôrres etQuicherat (Procès^ t. IV, p. 501), ainsi

que par M. von Hagen (chap. cc.xlii, p. 203).

7. Commentaire, voirpartie 111, p. 90-91.



184 TKXTE GÉNÉRAL DE WINUECKE

[303 bisK\ — Item, da der konig zii Renss sacrierte

vvart, da lag gar ein gross volg iimb Renss huss in den

reben und verdarbten die reben aile mit iren pherden

und SLÏst. Und alz der konig von Renss zoge und enweg

kam, dar nach unlapge da richten sich die reben

wioder uf aile und wordent aile ander worb blûwen

und gewonnen me trûben dann vor, und man solte

sie lessen ûf sant Martins dag.

[304.] — Item'' uf einen andern tag, ritlent sie die

Engelschen sûchen, ire vigende. Do was ein man under

demhere, der hatte sine bûlen bi ime, und reit gewop-

pent, das man sienit kante. Und do sie ail uf das velt

koment, do sprach die Maget zu den andern herren und

capitanien : « Es ist ein wip under unserm volg. » Do sei-

ten sie aile, sie enwusten keine under in. Also det sie

den harschzûsamenriten, und do siezûsamenkoment, do

reit die Maget und siïchte und vaut so zii stunt daz wip

und zoigete sie den herrn mit eim vinger und sprach :

« Die ist es », und sprach zu dem wibe : « Du bist von

Gigion und gest mit eim kinde ; und wer daz nicht, ich

wolt dich tiin doten ; und du hast vor ein kint verwarlo-

set, und nil thiin diseme kinde also. » Und alsonomen

sie die knechte und fiirten sie heim und warten'' ir,

biss sie des kindez genass. Und daz wip seite otfenlich,

sie hette wor geseit.

1. Ici (Commence, jusiju'à la lin du c-liapilrc cci.xii, la série des

apports nouveaux dus à l'édition de M. Altniann.

Ici commence également, pour se continuer Jusqu'à la lin du
paragraphe 309, la série d'éclios relatifs àJeanue d'Arc, demeurés
nconnus jusqu'ici, qui ont été, dans la partie III de cette étude,

l'objet d'un commentaire étendu. (P. 92-130.) On n'y revient pas.

On ne donne ici (|ue les indicalions nécessaiies à l'établisse-

ment du texte.

O premier |iarayraphi' n'apparlienl qu'au maïuisciil de ^^>l•-
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[303 bis.] — Il cm, quand le roi fut saci'é à licims^,

lors se trouva très forte gent autour de Reims, dehors

parmi les vignes, et gàtèi'enl toutes les vignes avec

leurs chevaux et autrement. Et quand le roi partit de

Reims et tira outre, peu après se relevèrent derechef

toutes les vignes, et fleurirent toutes d'une autre pousse,

et portèrent plus de raisins qu'avant, et dul-on les

laisser jusqu'au jour'^ de la Saint-Mari in '.

[304. J — Item un autre jour, chevauchaient-ils en

quête des Anglais, leurs ennemis. Adonc en l'armée était

un homme, qui avait sa mie près de lui, la(|uelle che-

vauchait en armes, pour qu'on ne la reconnût point. Et

quand ils furent tous sur les champs, adonc dit la Pu-

celle aux autres seigneurs et capitaines : « Il y a une

femme parmi nos gens. » Adonc dirent-ils tous qu'ils

n'en connaissaient point parmi eux. Alors lit-elle assem-

hler l'ost, et quand ce fut fait, adonc chevaucha la Pu-

celle, et chercha, et lors trouva sur l'heure la femme, et

la montra d'un doigt aux seigneurs, et dit : « La voici »,

et dit à la femme : >< Tu es de Gien et es grosse d'enfant;

et, n'était cela, je te ferais mettre à mort; et tu as déjà

laissé périr un enfant, et n'en feras pas de même de ce-

lui-ci. » Et alors la prirent les valets et la ramenèrent

chez elle et la tinrent en garde jusqu'à sa délivrance

d'enfant. Et la femme dit ouvertement que la Pucelle

avait dit vrai.

dan fédit., p. 520-52!), où il remplace le paratriapiio do transi-

tion 303.

2. 17 juillet 1429.

3. a novembre 1429.

4. Commentaire, voir partie III, p. 94-95.

5. Ce paragraphe est le premier des échus en question figurant

dans le corps de l'édition imprimée, le paragraphe précétlent étant

spécial au manuscrit de Jordan.

0. Edit. " war[tejten ><.
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lleni dai'ilucli \uiil sic uber zwo vorn[(Jje ' dochler,

(len hette sie vor verboten, das sie nit in don harst

kement, odor sie wolte sie doten lossen, wanne sie

nit in den harsst gehoi-lcnt. Also vant sic die zwo

Yarn[del^ dochter uf ein zit, also sie aberiltent, wann
sie seite vorhin, daz wiber under dem harst weren.

Und do sie die wii)er l'ant, do sprach sie : « Ir

dorechten dochter, ich ban ucli vorbin vei'boten min

gescilescbaft. » Und also zoucb sie irswert ussnnd slïig

die ein dochter durcb den kopf, das sii starp.

[305.] — Item darnoch uf ein tag, sassderkonig und

ass zii morgen imbes, und die Maget zouch zu veido

und wolt den Engelschen engegen ziehen, wanne sic

bette vernomen, sie wer'' uf dem veldc. Und ulso sass

jederman uf in der stat und zouch ziï veldezu (1er Ma-

get. Do das der konig vernam, daz iederman der Ma-

get nochvolgete, do det er die porten ziisliessen. Daz

wart der xMaget uf deme velde gesaget. Do spracb die

Maget : « Ee es nonzit wurt, sowurtdem konige als not,

daz er zii mir koni|>t, das er sinen nianlel kume ange-

worfet und one sporen mir nocbilet. » Alsogeschacb es.

Ouch woreni diereisigen in der stat, die santent zudem

konige, das er die porten balde ufdete thùn odersie wol-

ten sie zerliouwen. Also wurdent die porten zii stunt uf-

getbon, und iederman i-ante derMegde nocb und wolte

nieman dez koniges beitten. Das vernam der konig uiul

warf balde cinen mantel an one wopunge und ilete der

Megde nocb. Und also warf sie uf den selbeu lag der

Engelschen vil darnidc]'.

1. Manuscrit « voriie ». Edil. >< vorn[dle ». Le manuscrit de Jor-

dan (édit., p. ;i2i) porte : « varonde », soit : zwei fahrcnde Tocli-

ter, expression qui correspond à celle de : deux ri bandes. Voir la

note suivante.
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Itom, on après, Iroiiva-l-clloà nouveau fleiix ribaudos,

auxquollo.srlk' avait déjà détendu de so trouver en Tost,

ou bien elle les ferait mettre à mort, car elles n'apparte-

naient pas à Tost. Adonc Irouva-t-elle une lois les deux

ribaudes, alors qu'elles se départaientà cheval, car elle

venait an[)aravant de dire Iqu'elle savait] qu'il y avait

des feniUK^s eu lOst. El (piand elle trouva les l'emines,

lors dit-elle : «( Vous folles lilles, je vous ai par avant

interdit ma compaiinie. » Et alors tira-t-elle son épée

dehors et férutune des lilles par la tête, si bien qu'elle

mourut •'.

[305.] — Item, en après, un jour, était le roi à table,

à dîner, et la Pucelle s(^ mit aux champs et voulut liier

encontre les Anglais, car elle était avis('e qu'ils étaient

sur les champs. Et alors parla ville se mit chacunà cheval

et tira aux cham|)s vers la Pucelle. (juaud le roi s'avisa

du fait que chacun suivait la Puc(dle, lors tit-il clore

les portes. Ce fntdità la Pucelle sur les champs. Adonc

dit la Pucelle : « Avant ([u'il soit heure d*; noue, si sera

au roi tel besoin de venir àmoi, qu'ilme suivra de tire,

son manteau à peine jeté sur lui et sans éperons. »

Ainsi advint-il. Aussi étaient les gens d'armes en la

ville, qui mandèrent au roi qu'il fît de suite ouvrir les

portes, ou bien qu'ils les jetteraient bas. Alors furent

les portes ouvertes sur l'heure, et chacun courut après

la Pucelle, et ne vouinl nul prendre garde au roi. Du

fait s'avisa le roi, et jeta de suite un manteau sur lui

et suivit délire la Pucelle. Et alors, ce jour même, rua-

t-elle grand nombre d'Anglais jus •'.

2. Manusciit varii ". Edif. " varn'de| ». Voir la note pri'-cr-

dente.

3. Commentaire, voir pailie 111, p. 100-101.

4. Edit. « wer [en] ».

5. Commentaire, voir partit' III, ]i. IOi-107.
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.j — Item eiii goLlorclilig seliii mcnsch helle jïern

gowisst heimlich derMegdc lebenund tibung ; danmibo

scliicht or heimlich zti ir iren bichtvater, der do ist ein

grosser doctor. Den bat er im dovon eigentlicb zu ver-

schriben die worheit umbGotos willen. Also det(b^r doc-

tor, aber erfrogete vordieMaget in irebiclito von ironi

leben und ûbung und sprach ouch zu der Megede. cr

hette verstanden, sie helte ir reiniing zu der heiligen

ee gegriffen^ Also antwurt im die iMagct, sie hette ir

jungfrouwelicbeit bisshergehalten und wor ir ouch nie

zu siniie komen sie zûbellecken ; also wolt sie ouch fur-

bas stete sin mit (iotes hulfe bis an ir ende. Und seite

ime dobi, wie ein slrit solte beschehen gegen den Un-

gloibigen, do solleire parthie gesigen, und in dera strit

wolt sie ir jungfrouwelicbeit ( iot bevelhen und darziï ire

sele ufgebende, wanne sie solte sterben. Und do sol ein

andere Maget bi in sin, die sol von Rome sin, die sol

noch ir regnieren an ire stat. Ouch sagt der doctor, die

Maget babe me arbcit des tages mit ordenieren und riten

von einem zû dem andern, wann dri die starkesten rit-

ter, die man vinden mag; und nachtz fiirt sie als ein

bertes grosses strenges leben herlerdanne einKartiiser

in si me closter, wann sie knuwet uf iren knuwen bloss

mit weinenden augen und betet den Almecbligen (lot

an, daz er der gerechtikeit welle bistendig sin und die

ungerecbtikeit welle undertrûcken , die so lange

p. 2:)G bat uberhant genomen. Dis det der doctor dem giiten

monscben kunt und noch vil me.

1 . Edit. « sie hette ir reinung [wegon] zu der lieiligen ee gegrif-

fen » — « qu'elle s'était [en raison de] sa jtureté vouée au sacre-

jneiil de mariage. » JNe peut-on, sans cette addition, adopter le
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[306. 1

— Ilem, (étaitj un saint homme de religion

[qui| eùl volontiers pris information secrète fie la vie

et (les mo'urs de la Piicellc ; ce pour quoi il lui dc'pêcha

secrètement son confesseur |à ellej, (jui adonc est un

grand docteur. Lequel il pria de lui remettre par écrit

tout à plain la vérité pour Tamour de Dieu. Ainsi fit le

docteur, mais, par avant, il s'enquit près de la Pucelle,

en sa confession, de sa vie et de ses mœurs, et dit

aussi à la Pncelle qu'il avait entendu qu'elle avait

vou(' sa pureté au sacrement de mariage. Alors lui

répondit la Pucelle qu'elle avait jus([ue-là gardé sa vir-

ginité, et qu'aussi ne lui viendrait jamais en l'esprit

de la souiller; ainsi voulait-elle également qu'il en fut

désormais, avec l'aide de Dieu, jusqu'à sa fin. Lt, outre

ce, lui dit comment bataille devait survenir contre

les Infidèles, où son parti devait obtenir victoire, et

qu'en la bataille elle vouerait à Dieu sa virginité, et lui

remettrait en outre son àme, car elle devait mourir.

Kt adonc doit être de par lui une autre Pucelle, laquelle

doit être de Rome, laquelle doit après elle régner en

son lieu. Aussi dit le docteur que la Pucelle, de jour,

avait plus de labeur à ordonner et à chevaucher de

l'un à l'autre que trois des plus forts chevaliers qu'on

pût trouver; et de nuit mène-t-elle une si dure vie de

grande rudesse, plus durement qu'un Chartreux en

son cloître, car elle s'agenouille, à genoux nus, les

yeux en larmes, et supplie le Dieu Tout-Puissant qu'il

veuille porter secours à la justice et veuille écraser l'ini-

quité, (]nisi longtemps apris le dessus. Ce fit le docteur

connaître au bon moine, et bien plus encore"^.

sens suivant : ( <{u'elle avait voué sa |puret«'' au sacrement de
mariage »?

2. Commentaire, voir partie 111, p. 1 10-115.
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[307. J — Item darnoch ui" einen andern tag, do sass

die Magot nit verre von dem konige iind ass; und sie

geriet gar dicke lioimlich lacheu, und dcz nam der

konig warund sprach zu ir : c Liebe genoten, warumbe

laclil ir so Uigc-iillich? » Sic spracli : « lierre, nocli (I(mii

essen wil ich es iicli sagen. » Do nian gass, do spi'aeli

sie : « Herre, uf disen tag sinl fiinfhundert Engelsclier

uf dem mère hertrunken, die heriïber in iiwer lant

woltent sin uch zû schadei» ; darumbe babe ich geia-

chet ; Lind uf den driten tag wirl ucb gewisse l)otschaft

komen, das es vvor ist. » AIso geschacb es oucb.

[308.] — Item uf mendag nehst vor des Heilgen

Crtiz tag, do reit die Jiingfronwe gon Pariss wol mit

dritusent gewoppentei- und ving an zii stûrmen mit

ireme volk. Und der sturm wcrLe nobe den ganzen tag.

Do wart so vil geschutzes uss Pariss gescbossen, daz

man meint daz sehs wegen die pli le knm mochtent

gefiirt baben. Und gescbach der Megede volg nit,

wannc ir funf blibent dol. Und sie wart wont.

Item, an disem sturm beschohent gross zeichen von

Got, wann man sach die biicbsenstein und sust bliklolz,

die uss der stat gescliossen worden, uf welicben

menschen wart das zerstob', als wer es erde gewesen.

Darzli sacb menlich, als die Maget in dem graben an

dem sturm stunt mit iiem baner, das ein wiss tube

kam und sass uf irem baner. Die tube batte ein gulden

crone in irem snabel und hielt die also.

[oOU.J — Item uf ein zit unlang darnoch was die

1. r.ommeiitaire, voir partie III, p. 118-110.

2. Lundi 12 septembre 1429. C'est le Jeudi 8 septembre qu'a

lieu révénement.
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[307.] — Item, en après, un antre joui', était la

Pucelle assise anprès du roi, et nianji;eait; et lui sur-

vint de très fort rire a la dérobt'e. Et s'en avisa le roi

et lui dit : « Bien-aimée, pourquoi riez-vous de si grand

cieur? » l'Jle dit : <( Sire, a})rès le repas, je vous le

dirai. » (EtJ quand on versa l'eau, lors dit-(dle : (* Sire,

en ce jour, sont cinq cents iVnglais noyés en la mer, qui

voulaient passer par-delà eu votre terre pour vous

porter dommage
;

pour quoi j'ai l'i ; et au tiers jour

vous viendront nouvelles certaiiK^s (|uc c'est vérité. »

Ainsi adviiit-il aussi'.

[308.] — Item, le plus proche lundi d'avant le jour

de la Sainte Croix -, adonc chevaucha la Pucelle vers

Paris avec bien trois mille hommes d'armes, et com-

mença à donner Tassaut avec sa gent. Et l'assaut dura

presque tout le jour. Adonc fut tant de trait tiré de

Paris, que six chariots, comme on pense, eussent à peine

pu voiturer les flèches. Et à la gent de la Pucelle n'ad-

vint rien, car cinq [seulement] lui demeurèrent morts.

Et elle fut blessée.

Item, en cet assaut, survinrent grands signes de

Dieu, car on vit les pierres à canon et autres plommées,

qui étaient tirées de la ville, qui se réduisaient en

poussière sur les hommes qu'elles atteignaient, comme
si c'eût été terre. En outre virent maintes gens, alors

que la Pucelle se tenait dans le fossé, à l'assaut, avec

son étendard, qu'un blanc coulomb vint se poser sur

son étendard. Le coulomb avait une couronne d'or en

son bec et la tenait ainsi ^.

[309.] — Item, une fois, guère en après, était la

3. Edit. « uf welichen mensclien [clas; wart das zerstob ».

4. Commentaire, voir partie 111, p. 122-127.
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Jungf'roiivve in einer slat wol 16 milen von dem konigc.

Vau\ also sie slofen ging iind an irem gebete lag, do

wart ir verkiindet, das sie dem konige warnung dele-

wann uiaii woll im iif dcn morgenimbiss vergebcn.

Also rief die Maget ireii briiderii, den seit sie, daz sie

balde iltent und dem konige seiten, daz er nit zu imbz

noch sust ehsse, sie keme dann zû ime. Also doten

sie. Also kara die Maget zu dem konige selbe zwôlft

und [seite]: « Herre, heissent die speise heruf tragen. »

Also det er. Und sie nam die spise und gap sie den

iiunden zû essende, und die sturbent zu stunt vor

dem konige. Do seite sie : « Herre, der ritler,

der do bi uch stot, den frogent, und sust zwen ge-

sellen die woltent uch vergeben han. » Do ving der

konig den ritler; der verjach zû stunt, daz es wor were.

Also det der konig ûber in ricbten noch sime

verdionen'.

1 . Ici, avec ce païa^raplie, se terminent les échos en question,

qui ont été Tobjet d'un commentaire spécial dans la partie III.

(P. lao.)
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Puccllo en une ville. ;i hieii seize milles du roi. Et

comme elle aliail doriiiir el irisait à sa prirre, adoiic

lui tut révélé qu'elle prit garde au l'oi. car on le vou-

lait empoisonner au diner. Alors a[)pela la Tucelle ses

frères, auxquels elle dit (|u'ils se hâtassent de suite et

dissent au roi qu'il ne mangeai rien au repas ni

autrement, avant qu'elle ne vînt à lui. Ainsi lirent-ils.

Alors vint la Pucelle au roi, elle douzième, et dit :

« Sire, faites emporter les mets. » Ainsi fit-il. Et elle

prit les mets et les donna aux chiens à manger, et ils

moururent sur l'heure devant le roi. Adonc dit-elle :

« Sire, le chevalier qui là près de vous se tient,

requérez-le, et autrement deux compagnons, ceux-là

voulaient vous empoisonner. » Adonc se saisit le roi

du chevalier, lequel avoua sur l'heure que c'était vérité.

Alors en fit le roi faire justice selon ses mérites 2.

2. Coininentaire, voir |iarlie III. p. IHO.

i;{
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CCLXII

Ein^ abgeschrift von des koniiifes wegen von Engelanl iind von

Frankrich an den herzogen von Burgonien.

i310.] — Gar- turer und vast liep gehalter olieim.

Die hitzige liebe und ganz andacht, die wir wissen iicli

haben, als einen woren cristlichen glouben fiirsten, zii unsere

inûtter der Heiligen Kirchen, und erhùliung- unsers heiligen

cristlichens gloubens herweckent ^ und hermanent uns bil-

lich uchzu bedûtende und zu schriben das, daz zû eren der

e g-enanten unsere muter der Heiligen Kirchen, sterkunge ''

unsers ob genanten gloubens und ussvertunge der giftigen

irrunge, in diser unsere statunlanges zierlich gescheen ist^.

Es ^ ist nu genïig gemeine rede, bi allenthalben ussge-

schollen, wie die frouwe, die sich det nennen Johanna ein

Jungfrouwe, ein irrende retterschin, es was zwei jor oder me,

1. Sur ce titre de chapitre, formant en même temps le titre du docu-

ment qui suit, voir partie 111, p. 131-132.

Ce qui suit, jusqu'à la fin du chapitre ccLxii et jusqu'à la fin du texte

publié, représente la suite et la fin de la seconde fraction du récit de

Windecke, révélée par l'édition de M. Altmann.

2. Le document qui suit représente la lettre officielle, adressée par

le jeune roi d'Angleterre Henry VI, roi titulaire de France, au duc de

Bourgogne Philippe le Bon. pour l'aviser du procès et de l'exéculion

de Jeanne d'Arc, survenue le 30 mai 1431. 11 a été analysé sommai-

rement. (Voir partie 111, p. 131-137.) On donne ici les éclaircisseznenls

nécessaires à l'établissement du texte.

Sur l'origine du début, voir la note suivante.

3. La traduction ici mise en regard représente presque exactement le

document officiel anglo-bourguignon, tel qu'il a été conservé dans

diverses sources, à savoir : dans le Procès, parmi le groupe des pièces

post-judiciaires (t. 1, p. iS9-4'J3) : dans Monsirelel, liv. II, chap. cv (éd.

Douët-d'Arcq, t. IV, p. 442-443). Ce début, jusqu'à indication contraire,

ne se rencontre que dans Monstrelet.

4. Sur cette qualité d'oncle, voir partie III, p. 135, n. 2.

.). Le manuscrit por'tc : « ... und orhiihung unsers heiligen cristlichens

gloubens und herweckent und hermanent uns... » Entre les mots :
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ccr.xii

Une copie de la lettre du roi dWiii^lelene et de France au duc

de nouruoiiiie.

310.J
— Très^ clier et bien-aimé oncle '.

La fervente dilection et entière dévotion que nous vous savons

avoir, comme vrai prince de foi clirétienne, envers notre

mère la Sainte Eglise, et l'exaltation de notre sainte

foi clirétienne, nous exhortent et admonestent selon

raisoQ de vous signitier et écrire ce qui, à honneur de notre

devant dite mère la Sainte Eg'lise, fortification de notre sus-

dite foi et extirpation d'erreurs pestilencieuscs, a été

naguère en notre ville" solennellement fait.

11 est jà assez commune renommée, de toutes parts divul-

guée, comme quoi la femme qui se faisait nommer Jeanne la

Pucelle, erronnée devineresse, s'était, deux ans a ou plus,

« gloubens » et <\ licrweikeiil », le mot « iiml >> — « et », ne présente

îuicun sens. L'édition présente Taddition : ^< ... und crhohung unsers

lieilif^en cristlicliens gloubens und [der Ileiligen Rirche] herweclient

und liermanent uns... » — « ... et l'exaltation de notre ï^ainte foi

chrétienne etfde la sainte Église] nous e.\hurtenl et admonestent... ».

Les textes francai» ne présentant rien qui corresponde à cette addition,

ne convient-il pas mieu.x, entre les mots « gloubens » et « tierweckent»,

de supprimer le mot « und » — , en adoptant la leçon ici proposée :

« ... und erh(')hung unsers heiligen cristlirlien gloubens tierwec-

kent und liermanent uns... » — « ... et l'exaltation de noire sainte foi

chrétienne nous e.xhortent et admonesttml... »?

(i. Edit. « [ziij slerkunge » — « [à] fortification ».

Celte addition ne semble pas nécessaire.

7. Rouen.

S. Ici se teriiiiue le passage qui ne se rencontre que dans Monslrele/.

Les textes frant;ais ne présentent pas d'alinéa.

Ceux qui sont portés ici sont conformes à ceux établis par l'édition

allemande, à moins d'indication contraire. Je crois pouvoir étalilir,

comme indispensable, celui tpii ligure ici.

!1. Ici commence la partie commune aux deux textes i\v Mm^trelet et

du Procès.
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AVider (Jio golliclj geselzde nnd daz wcseii irs wiplichen

geslechtes, gecleidet in mannes wise, das ein unmenscldich

ding was vor Got, und in soliclieni \vesen ûbergelragen

wart zû unser liouptlichen vigende und deni mverm.

Dem selben und den von siner parlliion, von der kirclien,

edelen und gemeinen lûten, sie dicke zû verslonde gap, das

sie gesant were von Got, sicli gedurstliclien ussegebende daz

sie dicke personlichen und sicliticlicii gemeinsamen [habenj

mag und hett' mit sant Michel und einer grossen mennige

der engeln und der heilgen von Himelriche, als sant Kathrinen

und sant Margreden. Durcb weliehe valscheit als sie gap zu

verstonde und hoffenûng das sie gelopte kunflige uber-

windung, bat sie verkert vil berzen der manne und der

frouwen von dem wege der worbeit und sie gekert zu

bertrachtende meren und lûgen. Sie liât sicb oucb anegetou

mit liarnescb, der ritter und knecbten zugebort, und baner

ufgeworfen, und, mit grossem ubermïit, boiïart und gedûrs-

tikeit, bat sie geheiscben zu babende und tragende die

gar edelen und ubertrefflicbsten^ wappen von Frankricb, das

sie etlicber mossen lierwarp, und sie trug an vil gevecbten und

stiirmen, undir brader, als man saget, mit namen einen scbilt

mit einem blawen velde mit zwein gulden lilien bb'imen und

ein swert mit der spitzen in die liobede gekert in einer kronen.

In solicbem wesen bat sie sicli zu velde gelegert und

gewoppent bit gedinget abegezogen ziï bersclien und zû

gesellescliaften, zû tbûn und zû ûbende unmenscblicb

unwnrscbeit, usszûgiessende daz menscblicb blût, ussloufe

und bewegeniss zu macben in dem volke, es wisende zû

meineiden und scbedeliclie widerspennige, zouferige und

valscben glouben, betrûbende allen woren l'riden und bernu-

wende dotlicb kriege, lidende sicli angebeten ^verden und

p. 258 geert von vil lût als ein gebeiligete frouwen, und aiiders

verdemplicben barrende in manicberlei andern gescbicliten,

1. Le manuscrit de Jordan (édit. p. 521) purle simplement : « ... f-e-

meinsamen lielt... » — « ... qu'elle avait communication... ». C'est la

leçon que présentent les textes français.
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contre la loi (liviiic et l'état de son sexe fémi-

nin, vêtue cil liitMt d'homme, ce qui était chose

monstrueuse devant Dieu, et en tel état transpor-

tée devers notre ennemi capital et le vôtre.

Auquel et à ceux de son parti, gens d'église, nobles

et populaires, elle donna souvent à entendre (ju'elle

était envoyée de Dieu, en se présomptueusement van-

tant (jue souvent elle était en puissance d'avoir et

qu'elle avait communication personnelle et visible avec

saint Michel et grande multitude d'anges et de saintes

de Paradis, comme sainte Cath(>rine et sainte Margue-

rite. Par lesquelles faussetés données à entendre et

l'espérance qu'elle promettait de victoires futures, a-t-

elle détourné plusieurs coeurs d'hommes et de femmes

du chemin de la vérité et les a tournés à fables et

mensonges. Elle s'est aussi revêtue de harnais conve-

nant à chevaliers et écuyers, et a levé étendard, et, en

grand outrage, orgueil et présomption, elle a demandé à

avoir et porter les très nobles et très excellentes armes de

France, ce qu'en partie elle obtint, et les porta en plusieurs

combats et assauts, ainsi (jue ses frères, comme on dit,

c'est à savoir un écu à champ d'azur à deux fleurs de lis

d'or et une épée la pointe en haut férue en une couroime.

En cet état elle s'est mise aux champs et a conduit gens

d'armes en armées et compagnies, pour faire et exercer

cruautés inhumaines en répandant le sang humain, pour

faire sédition et commotion de peuple, en l'induisant à par-

jurements et pernicieuse rébellion, superstition et fausses

croyances, en perturbant toute vraie paix et renouvelant

guerre mortelle, en se laissant adorer et révérer de plu-

sieurs comme femme sanctifiée, et par ailleurs damnable-

ment faisant en divers autres cas, qui longs seraient à

exprimer et qui toutes fois sont assez connus de plusieurs,

•>. Edit. A |uii|uljerlrcrtli(listen » — « inimitables». Cette addition

est-elle utile? I.e terme « idiertrefllichsten -, que présente te texte du
m.inusriil, l'cad exactement l'expret^^iou des textes français : «très
excelle nies ».
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die lange usszuleigende wercDt und docli von vil luten gemig'

bekant sint, davon vil iiocli die ganz Cristerdioit vast geergert

woi'dent ist. Aher die gotlicli maclil, harndierzkeil liabenl

von' irem getruwen volke, das es nit lange nuide werde

in sorgliclieit, lidern]t nites verliben in lippigen-, soi-gliciien

und nuwen unwurscldieiten. als sicli niin liclillicli geziget

hat, wolte verliengen, von irer grosse barmlicrzkeit und milte-

keit, das die ob gênante frouwe ist gefangen worden in uwerm
heimût und deme léger daz ir hieltent vor ziten von unsern

wegen vor Compiengite ' und dureli nwer giit mittel ist sie

gesant ^vo^den in iinser geboi-samundliersclialt.

Und darumbe, wanne ^vi^ die zit ermanet wordent von

dem biscliof, in des bisti'im sie gefangen wurden was, das

wir sie, als ein gemerke und verliimet von der bossheit der

verserten gotliclien niacbt, ime als irem geistliclien orden-

licben ricbter antwurten wollent', liabent wir, se zu eren

unser mtitter der Heiligen Kirclien, der beiligen ordenung'e

wir" unsern eigenen willen und gesclieften vorsetzen avoI-

ten, als billicli ist, so oucb umb ère und erlu'iliung willen

unsers eigen beiligen globen, im beisscn antwurten die ob

gênant Jobanna, uf das er sin processe ir macbte; nnd" wir

wolten'" nit, das sie gefangen wurde diircb die anil)ac'li1bU

unsers weltlicben gerichtes zii deiieiner rocbe oder stro-

fung'', das uns docb wol zimlicli zu tliiinde gewesen were,

1. Als. <^ voM ». Edit. « mil ». (1'. -J.'IS. noie «.", Textes rr;uii;;ii.s : «.lyatit

pilié de son peuple ».

2. Le mamiscril poi-te : « verunden in upliehen », ce qui ne semble
^uère offrir de sens appréci;ible. Je rétablis ces mots : « verliben in

lippigen » — « s'éprenne de vaines », d'après les m;imiscrils de
.lordan. (Edit., p. :\-l\.] Los lextes l'r.inçais portent : « (iciiuMiicr en
vaines ».

3. Ms. « Compiengite». Edit. « Comidengnc ». l'P. 2."i8, note c.^

4. 23 mai 1430.

5. Avant le 2! iinvcmluc. A liduen m(Miic, avant le 2S décembre JioO.

6. Pierre Caucbon. (•vè(|ue de lîeanvnis.

7. Ms. « volteiit ». Ed. « soltcnt ». (P. 2.'iS, noie il.) Textes fran(;ais :

« fissions livrer ».

8. Edit. « ... miser miitter der Heiligen Kirclien der hcilii^cn orde-

nunge [die] wir... vorsetzen woltent... » — <^ notre mère la sainte
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dont presque toute la Chrétienté a été encore fort

scandalisée. Mais la divine puissance, ayant pitié de

son peuple loyal, pour qu'il ne soit longuement fatigué

de péril, ne souffrant pas qu'il s'éprenne de vaines,

périlleuses et nouvelles crédulités, comme légèrement

s'est maintenant montré, voulut bien permettre, de sa

grande miséricorde et clémence, que la susdite femme

fût prise dans votre camp et siège que teniez pour

ce temps de par nous devant Compiègne ' , et par

votre bon moyen fût mise en notre obéissance et domi-

nation"'.

Et pour ce que, dès lors, nous fûmes requis par

l'évêque, en l'évêché duquel elle avait été prise ^, que

icelle, comme notée et diffamée du crime de lèse-majesté

divine, lui voulussions livrer comme à son juge ecclé-

siastique ordinaire, nous, tant pour révérence de notre

mère la Sainte Église, dont la sainte ordonnance nous

voulons à nos propres volontés et faits préférer, comme
raison est, comme aussi pour honneur et exaltation

de notre propre sainte foi, lui avons fait livrer la

susdite Jeanne, afin de lui faire son procès ; et ne vou-

lûmes pas qu'elle fût prise par les officiers de notre

justice séculière pour aucune vengeance ou punition,

ce qui cependant nous aurait été suffisamment liciLe, eu

Eglise (le la sainte ordonnance [que] nous... voulons pivférer... » Cotte

addition (lu mot «die» — « que >>— est-elle nécessaire ? Ponctuée comme
je crois pouvoir le faire dans le texte ici présenté, la phrase ne se

comprend-elle pas d'elle-même, conformément aux textes français :

«... notre mère la sainte Eglise, dont la sainte ordonnance nous...

voulons préférer... »?

9. Edit. : « ... mactite. Und... >> Les textes français : « ... afin de lui

faire son procès, sans en vouloir... » ne marquent pas ici de séparation

de phrase, ce que vient confirmer, en effet, la présence des mots :

« lequel évoque » en tête de la phrase suivante.

10. Ms. « sollen ». Edit. « wolten». (P. 2o8, note e.) Cette correction

semble bien s'imposer. Textes français : « sans en vouloir ».

11. Le texte allemand semble ici différer, quelque peu, comme tour-

nure, des textes français : « afin de lui faire son procès^ sans en vouloir

être prise par les gens et officiers de notre justice séculière aucune

ven;.'oanre ou puuiliori... ^
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war genomen der grossen schaden und unredelichen dinge,

der erschrockenlicher dotsleige undverworfener unwursclieit

und ander unzelicher ubeler dinge, die sie begangen liette

wider unser lierscliaft und unser getruwe gehorsam volk.

Der sellje ])iscliof nam ziï ime den vicarien des ketzer-

meistei's, und beruft zii im gross und unmerkiicli zale der

meister und lerer in der lleiligen Gesclirift und Geistlichen

l^ecblen, und ving an mit grosser zierlicheit und redelicher

swerikeit dcti processe der selben Jolianna. Und darnocli

also er und der obgenante ketzermeister, richler ' an

dem ende, die ob gênant Johanna vil und manigen tag

gefraget lietten, dalen sie ire bekantnisse und sagunge

zitliclien zù ûberbôren durcb die obgenant meister lerer, und

gemeinlich durch aile Faculteten d'ezlanttûdinus^ unser

gar turen und vast lieben docliler der Unverserten" zu

Pariss, der die selben bekantnissen und saoruno^ g-esant

worent. Und durcb merkung und berat der selben, lierfun-

dent die ol) genanten ricbter die selbe Jobanna ein zauferre-

rin, retterscbin, aptgôtterin, anriïferin der tufel, versmelierin

Cotes und siner beiligen, abtriinige und irrende zu dickem

maie an dem glouben Jbesu Cristi.

Und umb dez willen, das sie widerumbe gefiirt wurde und

gewiset zû der einikeit und gemeinsam unser ob gênant

miitter der lleiligen Kircben und gereiniget \vurde von den

bcrsclirockenlicben, verworfen und scliedeliclien bosslieiten

und si'inden, und daz sie gelieilt ^vurde und ir sele verlialten

wurde von der ewigen penen und verdampnisson, wart siï

dick und durcb gûte lange zit gar minsamclicli unde ilissic-

licli gemanel' daz sie aile irrunge binwerfen i und
'^J

1. Jean le Muislce.

2. .leiin (.iravereiid, iiKiiiisitiMii' on tout le rnyauine de France.

:j. '.) janvier 1431.

4. Edit. « ... er und der ob j^enante ketzermeister [undj l'ichter... »

— « ...lui et le susdit inquisiteur [et] les juges... » Cette addition est-

elle utile? Ne vaut-il pas mieu.v simplement cntendie, conronnëmeiil

aux textes français: « ... lui et le susdit inquisiteur, juges... »?
.'). Le uiaïuiscrit porte : « dez lariltiuiiaiis ». Ces mots sont supprimés

dans l'edilioii imprinice. (1'. -258, nulc /'.) Los textes Iranoais portent sini-
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égard aux grands dommages et félonies, aux hor-

ril)les homicides et détestables cruautés et autres

innombrables maux, qu'elle avait commis contre

notre seigneurie et notre loyal obéissant peuj)le.

Le(|uel évé(iue s'adjoignit le vicaire' de l'inquisiteur ^ et

appela à lui grand et notable nombre des maîlres et

docteurs en Théologie et Droit Canon, et commença

à grande solennité et à due gravité le procès d'icelle

Jeanne ^. Et après que lui et le susdit inquisiteur, juges

en cette hn, eurent par plusieurs el diverses journées

interrogé la susdite Jeanne, ils firent ses confessions

et assertions mûrement examiner par les susdits maîtres

docteurs, et généralement par toutes les Facultés

d'étudiants de notre très chère et bien -aimée lille

l'Université de I^aris, à laquelle icelles confessions et

assertions ont été envoyées. Et par l'opinion et déli-

bération desquels, trouvèrent les susdits juges icelle

Jeanne superstitieuse, devineresse, idolâtre, invoqueresse

de diables, blasphémeresse de Dieu et de ses saints,

schismatique et faisant par nombre de fois erreur en la

foi de Jésus-Christ.

Et dans le dessein de la ramener et réduire à l'unité et

communion de notre susdite mère la Sainte Église et la

purger de ces horribles, détestables et pernicieux crimes et

péchés, et de la guérir el préserver son âme de perpétuelles

peines et damnations, elle fut souvent et par bien long

lenq)S très ciiaritablement et doucement admonestée qu'elle

voulût toutes SCS erreurs rejeter [etj mettre arrière, et hum-

blement retourner à la voie et droit sentier de la vérité, ou

lileuienl « ... toiitos les lacultcs de notre très ctièrc lille... » On peut

supposer un le.xle portant : « ... toutes les Facultés d'estudians

(d'eztanttùdinus) de notre très chère fille... »

6. Ms. « Unverserten ». Edit. « Universiteten ». (P. 258, note g.)

~i. « Gemanet ». Te.xles français : « admonestée ». Cf. ci-dess., p. 2U-2-

203, n. 7.

8. J'ajnule ici le mot « und » — «et ». Les te.xles français portent:

« admonestée à ce que toutes erreurs fussent par elle rejetées et mises
arriére... »
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zuruckeleigen, und demilticlicli widerkomen wolt' zii dcm
Avege unde recliten fi'issslapfen der worlieit, anders sie

leite sicli /u swerer sorglicheit selen und lips. Aber der gar

sorglich und gezNveigete geist der hoiïarl und der ûber-

•2:)9 miitigen gedïirstikeit, der allzit sicli sterket und vc'û hûn-

deren und betrûben die einikeit und sicherheit der getruwen

Cristen, hat in solicher mossen besessen und enthallen an

dem ende daz herz der selben Johanna, das sie, umb kein

ère 1ère oder rat nocli ander sûss herwecki'ing, die man ir

fiirgap, ir verhertet herz und verliarret nie wolle demiitigen

oder Aveichen lossen, sunder dick sich annam, daz aile die

ding, die sie getlion bette, recht geton weren und das sie die

gethon bette von gebeiss Cotes und der beiligon jungfrauwen,

die ir seenbarlicben erscbinen bettent-, und so, daz nocb

bôser ist, sie erkante nit^ und wolt nit erkennen uf ertericb

dann allein Got und die beiligen dez Himelricbz und sliig us

und ab das gericbt unsers beiligen vater dez Bobestes, dez

gemeinen rates und der gemeinen vecbtenden Kircben '.

Und die geistlicben ricbter, sebent ir lierz so grosslicb

und so lange zit verbertet, doten sie fiiren ffir die pfaiïbeit

und fur daz volg, daz doseîps bi einander wass in grosser

mennige, und, [in] gegenwertikeit der selben '% wurdcnt

zierlicli und offenbarlicb, durcb einen meister der Heiligen

(iescbrift, ire gescbicbte, bossbeitund irrunge, zii erbôbung

unsers glouben, ussvertung der irresal, buwunge und besse-

runge descristlicben volkes, geprediget, ussgeleit und gelû-

tcrt. Und'"' ander werbe wart sie minsamclicb gemanet'

1. Ms. «woll». Edit. «soit». (I'. ioS, n(ile/<.^ Les textes franenis

portent : « voulut tiumblement retourner ».

2. Ms.«hettent».Edit.«werent».(P. 259,n.A.)Cf.ci-.'ip..p.20G--207, n. 2.

0. Edit. « ... und so. daz nocli hoser ist. Sic erkante nit... » Cette

coupure ne paraît pas admissiliie. il faut entendre : « ... und so. daz

uoch bciser ist, sie erkante nit... > Les textes rrani;ais portent : < ... et.

qui pis est, ne reconnaissent... »

1. Le manuscrit porte : « ... und der penieinen rec/i/fi) der Kirchen »

— «... et de l'universel droit de l'Eglise ». Ce qui constituerait une

variante assez notable à la leçon acquise des textes français : «... et de

l'universelle Eylisc niUitantc ». Mais le uianuscrit de Jordan (édit., p. 521)

porte : « ... und der iicnninen rec/ilenden Kirclien », ce qui donne bien

le sens ^« ... rt de l'iuiivorselie Eglise tnililante ^>.
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quautrenient elle se mettait en grave péril dame
et (le corps. Mais le très périlleux cl divisé esprit

d'orgueil et doutrag'euse présomption, cpii toujours

s'eiïorce et veut empêcher et perturber l'union et

sûreté des loyaux Chrétiens, a en tel point occupé

et détenu en la lin le cteur d'icolle Jeanne, que, pour

quelque saine doctrine ou conseil ni autre douce

exhortation qu'on lui administra, son cœur endurci

et obstiné ne se voulut jamais laisser humilier ou

amollir, mais souvent se vantait que toutes les

choses qu'elle avait faites avaient été bien faites, et

qu'elle les avait faites du commandement de Dieu

et des saintes vierges qui visiblement lui étaient

apparues, et ainsi, qui encore pis est, elle ne recon-

naissait et ne voulait reconnaître, sur terre, que Dieu

seulement et les saints du Paradis, et déboutait et

reboutait le jugement de notre saint père le Pape,

du concile général et de l'universelle Eglise militante.

Et les juges ecclésiastiques, voyant son co'ur si fortement

et si longtemps endurci, la firent mener devant le clergé

et devant le peuple qui là était assemblé en grande mul-

titud(\ et [enî présence d'iceux furent solennellement et

publiquement, par un maître en Théologie, ses cas,

crimes et erreurs, à exaltacion de notre foi, extirpation

de l'erreur, édification et amendement du peuple chré-

tien, prêches, exposés et déclarés. Et derechef fut chari-

tablement admonestée de i-etourner à l'union de la Sainte

• >. Hilit. <^ ... in grosser ineiiniiig iind gegenwcrlikeit. Der selboii... »

— <• ... en grande multitude et présence. Desquels... >> Cette liaison

<^ und ». et cette coupure, ne paraissent pas admissibles. Conformé-
ment aux textes français, il faudrait lire, ou tout au moins entendre ou

ponctuer : « ... in grosser mennige, und [inj gegenwcrtikeit der sel-

ben... » — « en grande multitude, et [en| présence diceux... »

fi. Le texte français du l'rocèn ne marque pas ici de séparation de

plirasc. Le texte de MonstreLel en porte une.

1. Ms. « gewanet ». Ed. « ge\va[r]net ». Je crois pouvoir l'établir

ici le mot « gemanet ». d'après le manuscrit de Jordan. (Edit.

p. .Jiil.) (iCs textes français portent: « admonestée ». Cf. ci-dessus,

[). 200-2(11. u. ".



204 TEXTE GÉNÉRAL DE WINDECKE

^Yi(le^ zû komen zh oinikeit dcr Heiligen Kirclien und zu

bessern iren o-ebresten und iniiiioe, dariiiiie sic iiocb dann

verleip barrende und voi-licflol. Und do das die ricbtcr wav-

nomen, foUefûrent sie usszusprecliende das urteil, das ^\ide^

sie, an der gescbicbt von recbt, gewisset und geordent was.

Aber ee das urteil wider sie gelesen wart, do ving sie

ano sicb glicbbende ir berz zu Ijekereii, sprecbendc,

das sie do widerkomen soll ' zu der Heiligen Kircben.

Daz"^ hortent die richter und die pfafïbeit gerne und frôHcb,

und noment das senfticbeb ul', lioffende, das dodurch ir

sele und ir bp wurde erloset von verbist und penen.

Do gap sie sich under^ die ordenunge der Heibgen Kircben

und ^Yiderruft die irrung und gross bossbeit mit ireine monde

und verswiir die offeidicb, und zeicbte mit ir eigner bantden

zedel der widerriifung und verswerung, und dardurcb unser

barmberzige miitter der Heiligen Kircben, sicb i'rouwende

umb die sunder, die ruwen bette'', Avollende daz verlorene

scbefelin, daz in der wûste verirt wass, widerbringende^

zïi dem andern, bat die selbe Jobanna, umb beilsam bïiss ze

tbunde, verurteilt zu dem kerker*'.

Aber sie ist nicbt lange doselps gewesen^, danne sie

wart von irer boffart, die man wonde verloscben sin in ir,

wider entzundet vergifticlicben durcb die inblosung des

Vindez. Und'*" widerviel so scbiere die ol» gênant bose frauwc

1. Ms. « soit ». Edit. « wolt ». (P. '2.59, note c.) Le manuscrit de

Jordan (édil., p. 5-21) porte : « woltc ». Textes français : « (|u'ellc

voulait retourner ».

2. Le texte français du l'nicrs ne niar(iue pas ici de séparation de

phrase. Lcs texte de Monsirelel en porte une.

;j. Le manuscrit porte « und », ce qui n'ollre aucun sens apprpciai)le.

(P. 25i), note d.) L'édition corrige « und » en «in», ce ipii revient eu

souune, coniuie signilicaliou, au sens qui va être in(li(pie. (lonfornié-

nient aux textes français, je crois pouvoir étalilir le mot « under »,

d'après le manuscrit de Joi'dan. (Edit., p. 521.) « Do gap sie sich under

(lie ordenung... » — <.< Adonc elle se .soînnit à l'ordonnance... »

i. Ms. « ... die suiulm- die ruwen hette » — « ... le pécheur — ou la

pécheresse — qui avait repentir ». Edit. « ... die sunder die ruwen

hette[nj » — « ... les pécheurs qui avaient repentir ». i^es textes

français portent : <^ ... la pécheresse faisant pénitence ».

"i. .*,:. « \\ iileiluin-cHile ». Edit. <' widerbrin^^en ». Cette suppression

est-elle nécessaire ?
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Eglise et de conij^er ses Tantes et en-eiirs, en

(|uoi, aliirs encore, elle demeura opiniâtre et endur-

cie. Et, ce considérant, les juges procédèrent à pro-

noncer la sentence (|ui contre elle, en tel cas de

droit, était introduite et ordonnée. Mais avant (|uc

la sentence contre elle fût lue, elle commença à

l'aire semblant de convertir son cœur, disant

(pfadonc elle voulait retourner à la Sainte l'église.

Ce que volontiers et joyeusement entendirent les juges et

le clergé, et bénignement reçurent, espérant que par là son

âme et son corps seraient rachetés de perdicion et peine.

Adonc elle se soumit à Tordonnance de la Sainte

Eglise et révoqua de sa bouche son erreur et grand

crime et les abjura publiquement, et signa de sa propre

main la cédule de la révocation et abjuration, et par

ainsi notre pileuse mère la Sainte Eglise, se réjouissant

sur la pécheresse qui avait repentir, voulant la brebis

perdue, qui dans le désert s'était égarée, ramener avec

les autres, a icelle Jeanne, pour salutaire pénitence faire,

condamné à la prison'.

Mais guère de temps n'y fut, que de son orgueil, qu'on

croyait être éteint en elle, elle fut rembrasée pestilentieu-

senient par le souffle de TEnnemi. Et tantôt la susdite

malheureuse femme lit rechute en Terreur et faux égarement

l). 1*0111' la coupure d'alinéa, voir la note suivante.

~i. Hoiieii. Cimetière Sainl-Ouen, 24 mai 14:Ji.

8. L'édition ^lorte ici la coupure d'alinéa et l'addition suivantes.

<( ... woltende da/. verlorene scliefeliii. daz in der wiisle veriri was,

Nvider- bringen.

« Zi'i dem andeni liai [manj die selbe Joliaima unib lieilsaiii biiss zc

thunde verurteilt zu dem kerker; aber sie ist nicht lange doselps

frewesen... »

« Voulant la brebis perdue, ((iii dans le désert s'était égarée, ramener.

« Au reste [on] a icelle Jeanne, pour salutaire pénitence l'aire, con-

damné à la prison ; mais guère de temps n'y fut... >>

Cette coupure, surtout en tant qu'alinéa, et l'addition « man» — « on»,
— ne sont pas admissibles. Conformément aux textes français, il vaut

mieux séparer la plirase et entendre selon le texte ici présenté, texte

• que je ne répète pas ici en note. L'établissement d'alinéa est dû à

l'édition imprimée : on le mainlienticien le déplaçant de quelques mots.

9. Le texte français du Procès ne marque pas ici de séparation de

phrases. Le texte de Monstrelel en porte une.



200 TEXTE C.ÉNÉnAL DE WINDECKE

in (Jie irniiii;- uiid valsch abwege, die sie vormols geret und

darriocli wiilernil'l ! imd] versworn liette, als vor gesagct ist.

Umb der selbeii sachen willen, nocli der ordenung und

ufsatzung' der Heiligen Kirclien, umb des willen, daz sie

vorbas die glidcr' Jbesu Cristi nit betleckte, wart sie ander

werbe ofi'enlich geprediget, und also widerumb gelallen

in die bosslieit der gebrosten, die sie gewonen het, das nian

sie lossen soit dem weltlicben gericbt, das sie zii stunt

urteilte verbrant zû werdende. Und do sie sach, daz ir

ende sich nohete, do erkant sie slechticlich und bekant, das

die geist, die sie geseit bette, daz sie ir so dicke ersclii-

nen bettent-, werent bùse und b'igner, und die gbil)de,

die sie ir dicke getbon bettent, das sie sie erlosen

r. 2G0 Avoltent, wcrent valscb, und also bekant sie sicb durcb die

selben geist betrogen [und verspott zû sin •*.

llie^ ist daz ende der werke, bie ist der ussgang der

selbigen frouwen, das** wir gegenwerticlicb, gar tûrer und

vast geliephabter ôbeim, ucb verkundent, darumb das ir'

dez dinges voile und worboftige lierkentnisse habent, das

von solicber materien "^ ir und andere Cristen underwisen

solten sin'-*, zu verseben in der mossen, als dozû gebort,

das uwere undertan und die iren'" nit underslont so

1. Edit. «die glider » — « les membres». Le manuscrit de Jordan

(édit., p. 521) porte : « die andern glider » — « les autres membres ».

Cette dernière leçon est celle des textes français.

2. Ms. « bettcn ». Edit. « weren ». (t*. 259, noie g.) CI'. ci-<Iessus,

p. 202-203, n. 2

3. ici se termine l.i iiartie connniuie aux deux textes de Mon^frelel

et du Procc'.s.

Pour les coupures d'alinéa, voii' ci-après, ii. 7.

4. Rouen. Place du Vieux-Marché, 30 mai liol.

"). Ici commence l;i partie qui ne se retrou.ve que dans le texte du
Procès. Cette particularité continue jusqu'à la lin de la pièce, date

comprise. Le texte du Procès, en un certain point, présente quelques

développements supplémentaires inhérents à son caractère spécial de

circulaire, adressée aux prélats, développements qui^ par suite, se

trouvent absents du texte allemand. (Voir ci-après, n. 9.)

(). Ms. « das ». Edit. « des ». Voir la note suivante.

7. L édition porte ici la coupure d'alinéa, les additions, uiodilicalions

et séparations de phrases suivantes.

« Ilie ist daz ende der >verke.
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qu'elle avait par avanl. prolérés et depuis rév(>([U(''s et

abjurés, comme dit est. Pour lesquelles choses, et encore

selon Tordonnance et institution de la Sainte b^glise,

alin que dorénavant elle ne contaminât pas les

membres de Jésus-Christ, elle fut derechef publique-

ment prêchée, et comme relapse en crime des fautes

par elle accoutumées, si bien qu'il fallut l'abandonner

à la justice séculière, qui sur l'heure la condamna à

être brûlée. Et quand elle vit que sa lin approchait,

lors reconnut-elle pleinement et confessa que les

esprits qu'elle avait dits lui être aj)parus si souvenl,

étaient mauvais et mensong'ers, et que les promesses

qu'ils lui avaient souvent faites de devor la délivi-er

étaient fausses, et ainsi confessa par lesdits esprits

avoir été moquée [et] déçue '.

Ici est la fin des œuvres, ici est l'issue d'icelle femme, que

présentement, très cher et bien aimé oncle, nous vous signi-

fions, pour que vous ayez pleine et véritable connaissance

de la chose, parce que de cette matière vous et les autres

[princes] Chrétiens deviez être avisés, afin de pourvoir, dans

la mesure qui y appartient, à ce que vos sujets et les leurs

ne présument croire si légèrement en telle erreur et

« Ilie ist (1er ussgang der selbigen frouwen. des wir gegenwerliclich

[woren|. Gar tiirer und vast geliephapter olieiiu, vicli verkundent wir

disj darunil), dasir...»

« Ici est la fin des o'uvres.

« Ici est l'issue <ie cette femme, à laquelle nous fûmes présents.

Très cher et bien aimé oncle, nous vous signifions ceci, pour que

vous...»

Ces divers changements ne semblent pas à admettre. Cunfurmémeut
aux textes français, il est préférable d'adopter la leçon ici présentée.

S. Edit. « marterien». Textes français : «de cette inalierei.

9. Entre ces mots : «underwisen solten sin » — «deviez être avisés »

— et ceux-ci : «zu vorsehen » — « afin de pourvoir» — le texte français

du l'ruci's (type <le la circulaire aux prélats) présente quelques déve-

loppements « alin que par les lieux de votre diocèse... a été longuement

déçu et abusé ».

10. Le manuscrit porte: « das luvcr und u\v(,'re undertan und die

iren... » — « que vos et vos sujets et les leurs... » L'édition ajoute :

« das uwer [dienerj tmd uwere undertan und die iren... » — « que vos

[ministres] et vos sujets et les leurs... » Les mots « uwer und »
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lichticlich ziï gloubende soliclier ii-run^- uiid sorgliclien

zouherino-en, sunderlichen in diser g-egcnwertigeii zit, da-

riniie wir sclienl, wahsen vil der valschcn propheten und

seger der valsohen irresal und dorechten glouben, die sich

ei'liolient wider unser miitler der Heiligen Ivirclien*, und

durch dorechle gedurstikeit mochlen beflecken von gift

dez valsclien gloubens das cristenlicb volg, were das'- Got,

durch sin barmherzikeit, es nit versehe, und sin diener nit

iîissenclich liig-etent-* zu widerstossende und zu strofen den

ge\Yalt und die gedurstikeit der verworfenen meiischen.

Geben in unser stat zi'i Byan'', an dem 28 tag des bouwe-

monlz [143i].

Unserm'^ gar thiiren und vast geliephapten oheim, dem

lierzogen von Burgonie, von Ijutringen, von Probant

und von Lemburg^, gruf zu FJandern, zu Artois'', zu Bur-

gonie, zu Nam[urj, Pfalzgrofe^", [zu] Haynaii, Hollande,

Selanden, Sacrique^' Imperii marchio, dominus'"- Sifridi,

Saliln et Micheline '^.

— « vos et » paraîtraient à sui^primer, donnant par suite le sens « que

vos sujets et les leurs... » C'est la leçon du manuscrit de Jordan.

(Edit., p. 521.) Le texte français porte : « que aucun du peuple à vous

commis... »

i. Edil. « ... wider unser uiiitlfr der Heiligen Kirchen [gloulienj... »

« ... contre la [foi dcj notre mère la Sainte Eglise... » Le texte français

porte simplement: « ... contre notre mère la Sainte Eglise... ^>

2. Ms. « were das» — « n'était que». Edit. « wenne » — «si »
(P. 268, note /".) Cette modification est-elle nécessaire"?

3. Ms. «lïigetent » — « regardent ». Edit. «suchtent» — «cherchent».

(P. 260, note g.) Cette modification est-elle nécessaire?

4. Le manuscrit de Jordan porte « Bian ». (Edit., p. ij2t.) Il faut

là supposer : « lUan», et ici : « Ryan », formes sous lesquelles on devine

facilement Houen.
'.). Il faudrait striclement 28 Juillet (heumonat). Mais celte pièce est

du 28 juin. (Voir partie III, p. i:!.';-136.)

6. Cette suscription ne figure que dans la rédaction allemande seule.
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périlleuse superstilion, surloul en ce |irt'seiit leinps

où nous voyons croître beaucoup de faux prophètes

et semeurs de fausse erreur et folle croyance, (|ui

s'élèvent contre notre mère la Sainte Kglise et

par folle présomption pourraii'nt contaminer de venin

de fausse croyance le peuple chrétien, n'était que

Dieu, par sa miséricorde, y pourvoie, et que ses

ministres regardent dilig-emment à rebouter et à

punir la force et la présomption des hommes
réprouvés.

Donné en notre ville de liouen, le 28" jour du mois de

juin •.

A" notre très cher et bien aimé oncle le duc de Bourgogne,

de Lothier, de Brabant et de Limbourg', comte de Flandre,

d'Artois, de Bourgogne, de Namur, Palatin, de Hainaut,

Hollande, Zélande, marquis du Saint-Empire, seigneur de

Frise, de Salins et de Mali nés.

7. Sur cette suscription et les confusions aux(|iiel]es elle a pu prêter

voir partie 111, p. 136-137.

8. Ms. «Lemburg». Edit. « Limburg ». (P. 260, note i.)

9. Ms. <^ Artois ». (P. 260, note k.)

10. La formule devrait porter: «grof... zu Burgonie Pfalzgrove, zu

Naui|ur], [zu] Ilaynaii... » — « comte de Bourgogne Palatin, de Nauiur,

de Hainaut... »

11. Ms. « sacumque ». (P. 268, noie l.)

12. Edit. « dominus Sifridi[usJ Salûn[us] et Miclieline. » Le manus-
crit de Jordan (édit., p. 521) porte plus correctement: « dominns Frisie,

dominus Salimis (ou plutôt Sulinus) et Mecheline. » Sous la première

sri'ie de désignation comme sous la seconde, on reconnaît aisément les

titres habituels des ducs de liourgogne : « seigneur de Frise, de salins

(non Salm) et de Malincs ».

lo. Le chapitre suivant cclxhi a trail au voyage de larchevéque de

Mayence à Presbourg. auprès de Sigismond, voir partie IILp. ir>2. n. 2,

cf. partie 11, p. 16, ii. 2.
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note 3, p. 134, note 3. — Préser-

vation, en Allemagne, d'Èchosnon
encore signales, concernant Jeanne
d'Arc, 85-87, 145-142, 88-131, 182-

193. — Sympathies en Allemagne
pour Jeanne d'Arc, 48-30, 67-68,

l't2-146, 176.— l'urlraitet Mystère
de Jeanne d'Arc, 133. — Légende
allemande de Jeanne d'.Vrc, 143-

146. — La Fausse Jeanne d'Arc en
Allemagne, prédictions et bruits,

113-113. — Letlie de deu.\ person-
nages allemands concernant
Jeanne d'Arc, citée, p. 74, note 3.

— Voir H/Uti, Sigi^mond, villes

d Alleiiia;/iie, etc.

Altmann (Wilhelm). —Ses Studien
sur Eberhard W'indecke, 7. — Son
Jïr/<//o/((le l'œuvre intégrale d'Eber-
hard W'indecke, 7-8, 12-14. —
Appoints de cette édition pour la

première fraction du récit, déjà
connue, 12-14, 13-21. — Texte tra-

duction et commentaire de docu-
ments extraits de cette première
fraction, 22-63. — Observations et

reman|ues sur cette première
fraction, 64-84. — Uevélation de la

seconde fraction du récit, encore
inconnue, 12-14, 85-87. — Texte,
traduction et commentaire du
Echos compris dans cette seconde
fraction, 82-131 . — Examen de la
Fin de cette seconde fraction, 132-

138. — Reproduction du texte gé-
néral de l'édition d'Eberhard Win-
ilecke, et traduction, 130-209.

Angleterre. — Voyage d'Eberhard
W'indecke, 11. — Intention de
descente française en Angleterre,
manifestée par Jeanne d'Arc, p. 32,
noie 10. — Expulsion totale des
Anglais de France, p. 47, note 1,

p. 54, note 2, p. 36 et notes 6, 7,

p. 88. — Anglais, cités comme ad-
versaires de la France et de Jeanne
(l'Arc, 28-32, 42-63, 77-78, 88, 96-

101, 102-107,1.32-154, 166, 170-176
180-186, 190. - Lettre de Jeanne
d'.Vrc dite Lettre aux Aufflais, 42-
63, 160-163. — Voir Bedford,
Uenry 17, Lettre de Jeanne d'Arc
aux Anglais.

Anjou (René û.'), duc de Kar. — Voir
Bar.
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Aragon. — Voyage d'Eberhard Win-
decke, H.

Arc Jeanne d'). — Voir Jeanne.

Arc (Jean d'), aine des frères de

Jeanne d'Arc. — Episode de l'em-

poisonnement de Ciiarles VII, 1'2S-

131, 192. — Les armoiries, 19f).

Arc (Pierre d'), cadet des frères de

Jeanne d'Arc. — Episode de l'eni-

poisonnement de CiiariesVII, 12S-

131, 192. — Les armoiries, 190.

Arc (La Fausse Jeanne d'). — Voir

Armoises (Claude des).

Armoises (Claude, femme de Robert
des), la Fausse Jeanne d'Arc. —
Allusions à elle, 108, 113-115, 18S.

Armoises (Robert des), mari de la

Fausse Jeanne d'Arc. — Cité, 113.

Arras. — Portrait de Jeanne d'.\rc

exrciité dans cette ville, 143.

Artillerie. — Parisienne employée à

Paris contre Jeanne d'Arc, 120-

127. — Anglaise dans les ouvrages
des Tourelles, devant Orléans, 172.

Artois (Bonne d'), seconde femme de
Philippe le Bon. — Citée, p. 135,

note 2.

Artois (comte d'). — Titre porté par
Philippe le Bon, p. 130, note 1.

p 208.

Auxerre. — Marche de l'armée fran-

çaise, p. 100, note 1. — Prétendu
sac de la ville, p. 105, note 1.

Avignon. — Lettres vénitiennes

concernant Jeanne d'Arc, p. ÔO,

note 9.

Augustins (Bastille anglaise dite îles),

devant Orléans.— Prise par Jeanne
d'Arc, 71), 105, 170.

Augustins (Ordre religieux des). —
Voir Foresti, l'usquerel.

Ayroles (le R. P.). — Sa traduction
de la première fraction du récit

d'Kborhard Windeckc, 5.

Azincourt. — Bataille, citée, M.

Balgentiacum. — Forme latine de
Beaugency. 83-84.

Bar (René d'Anjou, duc de). — Devant
Paris, avec Jeanne d'Arc, p. 23,

note 2.

Baugency. — Voir Beuuyenci/.

Bavière (Etienne H, duc enj. — Re-
lations avec Eberhard Windecke,
9-10.

Bayeux.— Couvent d'Augustins,112.

Beauce. — Marche de Farmée fran-

<;aisL', ]i. 16S, note 5.

Beaugency. — Reprise de la ville sur

l.-s Anglais, 48-49, 67, 71 , 81-84, 17(i.

Beauvais. — Evèché ayant dans son
ressort le lieu de capture de Jeanne
d'Arc, -198.

Bedford(John. duc de), régent anglais

de France, frère de Henry V. —
Lettre de Jeanne d'.\rc aux An-
glais, à lui adressée en partie,

p. 18, note 6, p. 19, 52, 60, 160, 162,

voir Lettre de Jeanne d'Arc aux
A nf/lais.—N'inspire aucune crainte

à Jeanne d'Arc, 182.

Benoit XIII, pape. — Voyage d'Eber-

hard Windecke eu Aragon, auprès
de lui, 11.

Bergame. — Voir Foresli.

Berruyer (Martin), évêque du Mans.
— Sa consultation en faveur de
Jeanne d'Arc, p. 45, note 2.

Bian. — Voir Kian.

Blés. — Forme défigurée pour Blois,

p. 164, note 8. — Voir Blois.

Blois. — Passages de Jeanne d'Arc,

p. 66, 106, 111, 164, 166, 168.

Bogentis. — Défiguration de Bau-
gency. — Voir Bai/;/enc)/.

Bohème. — Voyages d'Eberhard Win-
decke, 9, M.

Boiisant — Voir Boussuc.

Bologne. — Voir Sahadino.

Bore (Léon). — Sa traduction de la

première fraction du récit d'Ebe-

rhard Windecke. p. 3, note 5. p. 4,

note 5.

Bourbon (Charles de), comte de Cler-

mont. — Devant Paris avec Jeanne
d'Arc, p. 123, noie 2.

Bourgogne. — Bourguignons, cités

comme adversaires de Jeanne
d'Arc, 104-105. — Porte de Bour-
gogne k Orléans, 105. — Voir l'hi-

lippe-te-Boti..

Bourgogne (Comte Palatin de). —
Tilre porté par Philippe-le-Bon,

p. 138, note 1, p. 208.

Bousac. — \'oir Boussac.

Bousant. — Voir Buussac.
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Boussac (le m.-iréchal de). — Voir

Bnisse (Jean de).

Bower (Walterl. chroniqueur éros-

sais. — Continué [)ar .lohn di' For-

Houn, 23. lt-2.

Boyisant. — Voir Boussac.

Brabant. — Voya<îo (lEberiiard Win-
(lecke, 10. — Circulation de nou-
velles concernant Jeanne d'.\rc,

|). 40, note 1. — Titre fie duc porté

p.ir IMiilippe-le-Hon. p. 138, note 1,

p. -lOS. — Voir Pni/s-Bas.

Brandebourg. — Voyages frEberhard

Windecke, 10. — Circulation de

documents concernant Jeanne
d'Arc, 25, 1-42. — Chronique brun-

dehourt/eoise de Matthias Dôring,
2.";. 142.

Bray-sur-Seine. — Marche de l'armée

IVancaise, 104-tO,"i.

Bréhal (Jean), inquisiteur de France.
— Sa consultation en faveur de

Jeanne d'Arc, p. 4.5, note 2.

Breslau.— Voyages d'Eberhard \\in-

decke, M. — Heichstag, 12.

Bretagne. — Circulation de nouvelles

et documents concernant Jeanne
d'Arc, 19. 23, 24, 27, p. 30, note 2.

p. 31, .32, p. .3.5, note 2. p. 3(;-41.

notes, p. 64, 08-70, 178. — Voir

Kaerri/mpll.

Bretagne Jean V. duc de). — Les
envoyés successifs à Jeanne d'Arc,

19, 68-70, 178.

Brosse (Jean de), seigneur de Sainte-

Sevère et de Boussac, maréchal
de France.— A l'armée d'Orléans,

défiguration de son nom et de son
rôle, p. 74. n. 3, p. 79, 164.

Bruges. — Voyage d'Eberhard Win-
decke, 11. — Lettres vénitiennes
concernant Jeanne d'Arc, p. 40,

note 1. p. 52, note 10, p. 64, p. 70,

p. 7 4. note 3, p. i 't2. p. 152, note 8.

Brunswick. — Chronique Urunswic-
koise de Dietrich Engelhuscn. 2.5,

142.

Buchon J.-.\l.'. — Son indication de
docuuu'nts extraits de la priMnièrc

fraction du récit d'Eberhard Win-
decke, p. 4, note 1, p. 32, note 1,

p. 3 4, note 2.

Bude. — Voyage d'Eberhard Win-
decke, 10-11.

Burgos. — Edition de la Chronique
espagnole de la Pucelle, p. 144,

note 3.

Byan. — Voir Bi/an.

Calais. — Voyages d'Ebrrhard Win-
decke, 11.

Carmes. — Voir Scf/i/in.

Cassidas. — Voir Classidas.

Catherine (sainte). — Voix de Jeanne
d'Arc, IDC.

Cauchon (Pierre), évêquedeBeauvais-
— Organisateur du Procès, 198,

200.

Cenis (le .Motil\ — Itinéraire d'Eber-

hard Windecke, 11.

Châlons-sur-Marne. — Marche de
1 .iriiiée française, 94, 180.

Charles VI, roi de France. — Sym-
]»athies allemandes en sa faveur,

1 15.

Charles VII, roi de France. — Entre-

vue avec Jeanne d'Arc à Chinon,
promesses exigées par Jeanne
d'Arc, 13, 16-21, 64, 70. 88-91, 110,

142, 152, 182. — Mentionné dans
les l'ers latins sur la Pucelle, 28-

31, 154. — l*rovoque la Consulta-
tion de Poitiers, 17-18, .32, 36-41, 152,

154-159. — Equivoque sur l'adresse

de la Lettre de Jeanne d\Arc aux
Ançjlais, soi-disant à lui destinée,

18-19, 52, 160. — Mentionné dans
la Lettre de Jeanne d'Arc aux
Anglais, p. 52, note 10. p. 58,

notes 4-7, p. 160, 162. — Jeanne
d'.\rc le quitte pour se porter sur

Orléans, 73-74, p. 111, note 1, p.

164. — Son rôle dans la campagne
delà Loire, 66-68. — Scène émou-
vante avec Jeanne d'Arc, après la

délivrance d'Orléans, 176. — Epi-

sode des vignes fleuries de Reims,
92-95, 184. — Episode du combat
à la suite de Jeanne d'.Vrc, 102-

107, 186. — Episode du naufrage

de la flotte anglaise, 116-119,190.

Episode de l'empoisonnement du

roi, 128-131, 192. — Bulletins

officiels à lui et par lui adressés,

pendant la campagne de Guyenne,
140-141.



214 TA RLK A LPH A HETIQT'F.

Charles (Simon), ambassadeur de

France à Venise. — Sa déposition

au Procès de réhabilitation d<:

Jeanne dArc, p. 107, note 1.

Chartres (bailli de). — Voir Termes

(le sire dCy.

Chinon. — Arrivée de Jeanne d'Arc,

entrevue avec Charles Vil, 13, 16-

21, 64, 10, 110, 142, 152, 182. —
Départ de Jeanne d'Arc pour Or-

léans, 73-74, p. m, note 1, p. 164.

— Episode de la ribaude, peut-

être originaire de Chinon, p. 96,

note 3. — Séjour du sire de Cau-
court, 106. — Déformations di-

verses du nom de Chinon, p. 73.

et notes 3-5, page 96, note 3, p. 164.

note 6.

Choussy (J.-E.). — Opinion sur

l'étendue de la mission de Jeanne

d'Aïc, p. 47. note 1.

Chronique de Lorraine (Chronique

dite). — Traduction en prose d'une

chronique rimée, son caractère

singulier sur Jeanne d'Arc, 14i

14ri.

Chronique du Mont-Saint-Michel. —
C(Knparée au bulletin officiel de

la bataille de Formiguy. 141.

Chronique de la Pucelle (Re( ueil

ainsi dénommé). — Contient un
texte de la Lettre de Jeanne cVA)x

aux Anglais, 43, 47. — Critique

de ce texte, p. 52-63, notes, cf.

p. 160-165.

Chronique du greffier de la Rochelle.

— Contient un texte de la Lettre

de Jeanne d'Arc aux Anglais, 43,

47, p. 52-63, notes, similitudes

avec le récit de l'attaque de Paris,

12.3-127.

Chronique de Tournai. — Contient

un texte de la Consultation de

Poitiers, 33, p. 36-41, notes. — De

la Lettre de Jeanne dWrc aux
Anglais, 43, 48, p. 52-63, notes.

— Caractère et diffusion de i.i

Chronique, 65-72. — Comparaison
avec le texte d'Eberhard Windecke
65-72, 126, 164-179, notes.

Chroniques. — Voir, en outre. Geste

des noitles Français, Journal du
siège d'Orléans, Registre Delphinal,

et noms divers des chroniqueurs.

Classedas. — Voir Classidas.

Classidas. — Glasdall.

Clermont (le comte de). — Voir
Hourlion (Charles de).

Cocidias. — Voir Cassidas.

Cologne. — Voyage d'Eberbard Win-
decke, 10.

Constance. — Séjour d'Eberhard
Windecke, au temps du Concile,

lC-11.

Constantinople. — Circulation de
nouvelles aniion(;ant Jeanne d'Arc,

voir la Préface.

Consultation de Poitiers (Consulta-

tion de la commission d'enquête

instituée par Charles Vil, à Poi-

tiers, au sujet de Jeanne d'Arc). —
Citée, 17-18, 21, 24, 44, 50, 64-66,

70, 134, 142. — Commentaire 32-

35. — Traité et traduction, 36-41,

l.';4-159.

Compiègne. — Prise de Jeanne d'Arc,

110-111, 198. — Bibliothèque du
château, contenant une édition île

la chronique espagnole de la Pu-

celle, p. 144, note 3. — Déforma-
lion du nom, p. 198, note 3.

Compiengite.— Déformation de Com-
piègne. p. 19S. note 3.

Crémone. — \oyage d'Eberhard Win-
decke, 10

Croisade. — Croisade future, pro-

jetée par Jeanne d'Arc, p. 60, et

note 9, p. 62, 162, 16i, 108-115,

188.

Dauphiné. — Circulation de nou-

velles et documents concernant

Jeanne d'Arc, p. 23, p. 24, note 3,

p. 29, note 1, p. 32-34, p. 36-41,

notes, p. 43, p. 47, p. 52-63, notes

p. 143.

Dijon. — Episode de la ribaude, ne

semblant pas originaire de Dijon,

p. 96, note 3.

Dominicain. — Voir Frères Pré-

cité u es.

Domrémy. — Départ d'Isabelle Ro-

nu-e, 110-111.

Dôring (Matthias), chroniqueur bran-

debourgeois. — Contient un texte

des Vers latins sur la Pucelle, 25,

142.
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Droysen .lohaiin-fiiist.iv). — Son
éliiile sur Ebei'li.inl Windei'ke,

p. 9, note i.

Duna (Conrad de), archevt"qiie de
Mayenco. — Missions diplomati-

ques, 11, p. i:):!, note -2, p. 208,

note i;i.

Dunois (Jean. l).'ilard d'Orléans,

comte ûe\ — liidletins officiels

émanés de hii, pendant la cam-
pagne de Guyenne. 140-141.

Dupuy (Jean), bourjieois de Tours.
— Séjour de Jeanne d'Arc cliez

lui. 111.

Ecosse. — Circulation de nouvelles

et documents concernant Jeanne
d'Arc, 23, 142. — Voir Buirei-,

Fordoirn.

Eger. — Voyage d'Eberbard \\\n-

decke, 'K

Engelhusen (Dietrich). chroniqueur
iirunswickois. — Continué jiar

Mattiiias Dorin-i-, 23. 142.

Escales le sire d'V — Voir Seules.

Escouchy (Mathieu d'I. — Insère

dans sa chronique les bulletins

officiels de la campayne de
Guyenne, p. 110, note 3, p. 141,

note I.

Espagne. — Chronicpie espairnoie de
laPucelle, ditliision de sa légende,

143-145.

Eugène IV, pape. — La Fausse
Jeanne d'Arc ligure dans ses ar-

mées. 114. — Question de l'appel

de Jeanne d'Arc, p. 202.

Fallersleben fllotlmann von. —
\'oir lliill'iiKiiin l'an Fallersleben.

Fausse Jeanne d'Arc. — Voir Armoi-
res 'Claude des).

Ferrare. - Edition d'un opuscule
italien sur Jeanne d'.\rc. p. 144,

note 2.

Fierbois (Sainte-Catherine-de-). —
Xoiv Sdinle-i'al II ei/ne-de-Fierhois.

Flandre.—Voyages d'Eberhard Win-
decke, H. — Lettres vénitiennes

concernant Jeanne d'Arc, p. io,

n(de 1, p. .;2, note ji), p. ci. cî. 10,

p. 74, note 3, p. 112, 152, noie 8.

— Titre de comte porté par Phi-
lippe le Bon, p. 13S,note 1, p. 208.

— Voir l'ai/s-Bas.

Fois le sire de). — Voir Foi.r.

Foix Jean l"% comte de). — Le sire

de Fois confondu avec le sire de
liais (IXel/.), 74-~:i. p. 80, note 1, p.
KK;, note 1.

Fordoun (John de . chroniqueur
écossais. — Ccmlient un texte des
rc/'.s' lalins sur la l'ucelle, 23, 142.

Foresti (Giaconio-Fllippo), de Her-
gau)(\ Augustin (1434-1520). —
.Vuteur de : De Janna Gallica
i'iii'ella oplinid jurencula, 144.

Formigny. — Bulletin olffciel con-
cernant la bataille de Formignv,
141.

France. — Voyages d'Eberhard Win-
(le( ke, 9-11. Circulation de nou-
velles concernant Jeanne d'.Vrc, 8,

17, 19, p. 40, note 1, p. 00, note 9.

p. 01-72, 77-78, 88, p. 105, note 1,

139-1415. — Documents de source
française concernant Jeanne d'.Vrc,

22-3l', 134, 32-41, 1.54-1.59, 42-63,

160-163. — Voir Urela(^ne, Dau-
p/rine', Lorraine, Tournai, Flandre.
— Armoiries de France, 196. —
Voir Jeanne d'Aix, Charles VII,

Paris, Orléans, Reims, etc.

France (.\natole). — Critique de la

Lettre de Jeanne d'Arc aux An-
f/lais, p. 46, note 1, p. 54, note 1,

p. 60, note 9.

Francfort-sur-le-Main. — Voyages
dEberhai-d Wiiidecke, 9.

Frères Prêcheurs. — Voir Kumer,
Sef/ni/i.

Frioul. — Voyage d'Eberhard Win-
decke. 10.

"

Frise. — Titre de seigneur porté par

Philippe-le-Bon, p. 138, note 1, p.

208.

Gaemalel. — \'oir Camaliel.

Gakoirt. — Voir GaucourI
Gamaliel, docteur de la loi.

4U. 158.

Gargans. — Voir Gargaus.

Cité,



21 () TABLK Al.PMABÉTIOUE

Gargaus. — \oiiilef(/eai/.

Gaucourt (le sire de). — Son r(Me

lors rie la marche sur Orléans,

10(i-IO", 164. — Son rôle lors de

la sortie d'Orléans, p. 74, note ;i.

Gemahel. — Voir lUimaliel.

Gergeau. — Voir Jatr/enit.

Gergolium. — Forme latine de Jar-

j.'eaii. 8:i-Si.

Geste des nobles Français (Chronique

ainsi dénommée). — Contient un
texte de la Letli-e de Jeanne d'Arc

aux Anglais, 43, 47 . — Critique

de ce texte, p. 32-63, notes, cf. p.

iGO-ic;;.

Ghende. — Délmination du nom de

Chinon, p. 73, note 3, p. 164,

note 6. — Voir Chinon.

Ghense. — Déformation du nom de

Chinon, p. 73, note 4, p. 96, note 3.

Ghenœ. — Déformation du nom de

Chinon, p. 73, p. 96, noie 3, p.

164, note 6.

Glen. — Confondu avec Chiiutn,

comme point de départ de Jeanne
d'Arc pour Orléans, 73-74, p. 164,

note 6. — Episode de la ribaude,

paraissant oriiïinaire de Gien, 96-

101, 184,186. — Point de départ

de la campaf>ne du Sacre, 100-

101, 102-107.

Gigion. — Déformation du nom de

(Jien ou de Dijon, 96, 184.

Giustiniani (Pancrazio), négociant
vénitien à Bruges. — Auteur de

correspondances relatives à Jeanne
d'Arc, p. 40, note 1, p. 52, note

10, p. 64, p. 70, p. 74, note 3, p.

77, 142, p. 152, note 8.

Glasdall (William). — Sa mort aux
Tourelles, 80, 172.

Gôrres (Gnido). — Son édition de la

première fraction du récit d'Eber-

hard Windecke, 3-4, 13, 16,17-19,

notes, 20, 25, 44, 48-49, notes, 68,

73-76, 79-82, notes, 86, 88, notes.

Gotha. — Manuscrit d'Eberhard
Windecke, p. 2, note 2, p. 48,

note 1, p. 176, note 4.

Gothard. — Itinéraire d'Eberiiard

Windecke, 11.

Graverend (Jean), inquisiteur de
Erance. — Son rôle au procès de
Jeanne d'Arc, 200.

Grenoble. — .Manuscrit du Hegialre

Ih'IphinaU p. 23, note 3, p. 33,

note 1. — Voir Tliomassin.

Gueldre. — Succession «lu duché en
H23-i424, 11.

Guyenne. — Bulletins oiHciels de la

campagne de Guyenne, 140-141.

H

Hagen (D' von), — Son édition de la

première fraction du récit d'Eber-

hard Windecke, 4-5. 13, p. 16-19,

notes, p. 20, 25, 44. p. 48-49, notes,

p. 58, note 2, p. 68, p. 72-74, notes,

p. 76, p. 79-82, notes, p. 86, p. 88,

notes, p. 133, notes.

Hainaut. — Troupes du Hainaut
dans l'armée de Charles Vil,

devant Paris, p. 123, note 2. —
Titre de comte porté par Philippe-

le-Bon, p. 138, note 1, p. 208. —
Voir P(ii/s-Bas.

Hambourg. — Manuscrit du recueil

strasiiourgeois de Jordan, voir

Jordan.

Hanovre. — Manuscrit d'Eberhard

Windecke, p. 2, note 2, p. 48, note

1, p. 38, note 1, p. 162, note, 1, p.

164, note 1, p. 166, note 3, p. 176,

note 4.

Harfleur, — Hùle du sire de Gau-
court en 1415, p. 106, note 2.

Henry VI, roi d'Angleterre, et roi

titulaire de France. — Lettre de

Jeanne d'Arc aux Anglais, à lui

adressée en partie, 18-19, 32-63,

160-165, voir Lettre de Jeanne
(/'.ire aux Anglais. — Lettre

adressée par lui à Philippe-le-Bon,

132-138, 194-209, voir Lettre de

Henry VI à Phdippe-le-Bon. —
Lettre adressée i>ar lui aux prélats,

nobles et bonnes villes de F'rance,

133-138, p. 194-209, notes. —
Lettre adressée par lui aux prin-

ces chrétiens et à l'empereur,

134-138, p. 194-209, notes.

Hermine, héraut de Bretagne. — Sa
mission vers Jeaime iJ'.Vrc, p. 69,

note 1

.

Herre (der). — Déformation ilu nom
de la Hire, p. 74, note 3, p. 79-80,

160, 170. — Voir la Hire.
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Hire da . — Voii- \'if/tin/lcs T;iiL'iiric

de).

Hoffmann von Fallersleben (Anj^^ust-

fleinrich). — Signale le manuscrit
complet d'Elierhard Windecke
ciinscrvc à Vienne, p. (5. note I.

Holder-Egger (0.). — Préface à

l'édition d'Eberh.ird Wiiiilccke,

p. 5, notes 1, 2.

Hollande. — Titre de comte porté

|i.n- Philippe-le-Bon, p. 138, note

I. 11. 208.

Hongrie.— Voyage d'Eberhard Win-
decke, 10-11. — Voir Sigisnxiiiil.

Hormayr(le baron de). — Signale un
portrait et un mi/sière de Jeanne

d'Arc à Ratisbonne, en l't2'J-1430,

p. \ 't'.i, notes 3, 1.

Hospitaliers. — Voir Rhodes.

Hussites. — Eberhard Windecke et

ses voyages, 11.

I

Ingolstaldt. — Branche ducale de

lî.ivirre, voir Bavière (Etienne II,

duc en).

Isabeau de Bavière, reine de France,

femme de Charles VI. — Son père

Etienne II, duc de Bavière, amène
Eberhard Windecke en France, î).

Isabelle de Portugal, troisième femme
de Philippe-le-Bon. — Citée, p.

13:), note 2.

Italie. — Voyage d'Eberhard Win-
decke, 10-11. — Circulation de

nouvelles concernant Jeanne d'Arc

p. 40, note 1, p. .52, note 10, p. 60,

note 9, p. 04, p. 70, p. 74, note 3,

p. 77, p. lOo, note 1, p. 10S-H;i,

p. 142, p. lo2, note 8, p. 188. —
Chroniques italiennes de Jeanne
d'Arc, 143-145. - Voir Monlferraf,

Rome, Savoie, Venise, etc.

Jargeau. — Reprise de la ville sur

les Anglais, 48-49, 67, 68, 71, 81-N4,

170.

Jean (saint). — Texte cité, p. 36.

iiule 12, p. lo6.

Jeanne d'Arc. — Sa vie. dans l;i pre-

luicrt" fraction du récit d'I-^heriiard

Windecke, déjà connue, 2-o, 12-14.

— Début de son action, l.'')-2i,152,

154. — Vers latins sur la Pucelle,

22-31, lî)4, 15.0 ;
— Consuliation de

l'oiliers, :i2-il, li34-iri'J; Le/Ire de
.leanne d'Arc aux Ançjlais, 42-63,

160-16.5, voir ces trois articles. —
liemarques sur cette première
fraction du récit, 62-87. — Seconde
fraction du récit, demeurée in-

connue jusqu'ici, 5-8, 12-14. —
Echos concernant Jeanne-d'Arc,

88-131. 182-193. — Préambule, 88-

91, 182. — Les vignes tleuries de
Reims, 92-95, 184. — La fille de

Cien on de Chinon, les ribaudes

et l'Épée de Sainte-Catherine-de-

Fierbois, 96-101, 184, 186. — Le
combat de la Pucelle. 102-107, 186.

— Le confesseur de Jeanne d'Arc,

enquête sur sa vie, l'autre Pucelle,

annoncée comme devant survenir

de Rome, 108-115, 188. — Le nau-
frage de la flotte anglaise, 116-119,

1110. — L'assaut de Paris, les pro-

diges, les boulets inotl'ensifs, la

colombe et l'étendard, 120-127,

190. — L'empoisonnement de
Charles Vil, 128-131, 190. 192. —
Fin du récit, capture, procès et

mort de Jeanne d'Arc, lettre de

Henry VI au duc de Bourgogne,
132-138, 194-208. — Entrevue de
Chinon, promesses exigées de
Charles Vil, 13, 16-21, (;4, 70, 88-

91, 110, 142,152, 182. —Pèlerinage
du Puy-en-Velay, 110-112. — Cam-
pagne de délivrance d'Orléans, 73-

80, p. m, note 1, p. 164-176.—
Scène émouvante avecCharles VII,

à Tours, après la délivrance d'Or-

léans, 176. — Campagne de la

Loire, 66-68, 81-84, 174-176. - Mes-

sage du duc de Bretagne, 19. 68-

70, 178. — Bataille de Palay, 180.

— Campagne du Sacre, marche
sur Reiujs, 72. 180-182. SS-107, 182-

18(i. — Campagne de Paris, p. 47,

note 1. p. .58, 65, 70, 72, 86. 102-107,

120-127, 132, p. 134. note 3. p. 145-,

note 2, p. 152, 162, 182, 190. —
Prévision de la mort de Jeanne
d'Arc, annoncée par elle-même.
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108-H3. — Capture, procès et iiunt

de Jeanne d'Are, 132-138, 194-2(J.S.

— Etendue de l'œuvre de Jeanne
d'Arc :—délivrance d'Orléans, sacre

de Reims, expulsion totale des

Anglais, 28-31, 15i-135, 36-41, i;j4-

159, p. 47, note 1, p. 52-63, 160-

165, 180, 182, — délivrance du duc
d'Orléans, intention de descente

en Angleterre, p. 52, note 10,

p. 160. — Croisade future, projetée

par elle, p. 60 et note 9, p. 62,

162-164. 108-115, 188. — Etendard,

devant Orléans, 164, 168, 170, 176,

— devant Paris, 120-127, 190. —
Blessures, devant Orléans, 172,

—

devant Paris, 120-127, 190. — Co-

lombes merveilleuses, devant Or-

léans, 172, 126, — devant Paris,

120-127, 190. — Portraits, à Arras.

143, — à Hatisbonne, 143. — Minin-

tures supposées du manuscrit de

Vienne, sur l'attaque de P.aris et

le supplice de Rouen, p. 120, note s,

p. 136, note 1. — Traduction des

épithétes de Junr/frau et de Mnyd,
p. 17, notes 1, 3, p. 18, note 6,

p. 21, note 1, p. .52, note 8, p. 88,

note 3, ]). 120, note 3. — Chronique
dite «Chronique de la Pucelle »,

voir Chronique de la Pucelle. —
Diti'usion générale des nouvelles

et documents concernant Jeanne
d'Arc, 139-146, voir la Préface. —
En Allemagne, 5-8, 22-26, 32-35,

42-44, 48-50, 67-68, p. 74, note 3,

p. 85-87,113-115, 142-146, 176, voir

Allemar/ne, voir la Préface et

YAvertisseme lit. — Dans les pays
Rhénans, 8, 48-50, 113-115, 146,

voir Uhin^ voir la Préface el

VAverlissemen/. — En Lorraine,

50, 113-M5, l'i'i-145, voir Lor/(iiiie.

— .\ Tournai, 33, j). 36-41, notes,

p. 43, 48, p. 52-63, notes, p. 65-

72, 126, 142-143, p. 164-179, notes,

voir Tournai. — En Flandre et dans
les Pays-Bas, p. 40, note 1, p. 52,

note 10, p. 64, 70, p. 74, note 3,

p. 77, p. 142, p, 152, note 8, voir

Flandre, Pays-Bas. — En Franco,

8, 17-19, p.' 40, note 1, p. 60,

note 9, p. 64-72, 77-78, 88, p. 105,

note 1, p. 139-146, voir France. —

En Bretagne, 19. 23, 24. 27, p. 30,

note 2, p. 31, 32, p. 35. note 2,

p. 36-41, notes, p. 64, 68-70, 178,

voir Brefac/ne. — En Dauphiné.
p. 23, p. 24, note 3, p. 29, note 1,

p. 32-33, p. 36-41, notes, p. 43,

p. 47, p. 52-63, notes, p. 142, voir
Dauphiné. — En Italie, p. 40,

note 1, p. 52, note 10, p. 60,

note 9, p. 64, p. 70, p. 74, note 3,

p. 77, p. 105, note 1, p. 108-115.

142, 143-145, p. 1.52, note 8, p. 188,

voir Italie. — A Rome, 108-115,

188, voir Rome. — A Venise, p. 40,

note 1, p. 52, note 10, p. 60,

note 9, p. 64, p. 70, p. 74, note 3,

p. 77, p. 105. note 1, p. 142, p. 1.52,

note 8, voir Venise. — En Ecosse,

23, 142. — A Constantinople, en
Orient, voir la Préface. — Sympa-
thies allemandes pour Jeanne
d'Arc, '^8-50, 67-68, 142-146, 176.

Jeanne d'Arc (la fausse). — Voir

Armoises (Claude des).

Jordan. — Personnage de Stras-

bourg, auteur d'un recueil, au-
jourd'hui conservé à Hambourg,
contenant la seconde fraction du
récit d'Eberhard W'indecke, relatif

à Jeanne d'Arc, 7-8, p. 17, note

1, p. 18, note 6, p. 21, note 2, p.

24, 25, p. 30, note 1, p. 33, p.

36-41, notes, p. 44, p. 48. note 1,

p. 49, note 1, p. 50, note 1, p. 52,

note 8, p. 65, p. 70, note 1, p. 86,

note 4, p. 87, p. 91, note 1, p. 92,

note 1, p. 95, p. 96, note 4, p. 120,

note 3, p. 126, p. 135, note 1, p.

139, 149, p. 164, note 9, p. 170,

note 4, p. 172, notes 1-4, p. 174,

note 3, p. 180, note 2, p. 184,

notes 1, 5, p. 196, note 1, p. 202,

notes, p. 204, note 1, p. 206, notes

1, 10, p. 20S, notes 4, 12.

Journal du Siège d'Orléans (Recueil

ainsi dénonmiéj. — Contient un

texte de la Lettre de Jeanne d'Arc

aux Anglais, 43, 47. —Critique de

texte, p. 52-63. notes, cf. p. 160-

165.

Juliers. — Succession du duché eu

1423-1124, H.
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K

Kaerrymell ;A. de , scribe l)retf)n. —
Transcrit un texte des Vers Uilins

sur la Pucelle, 23. — Une version

française des Vers laliii sur lit

Pucelle, 23, 24, 27, p. 30. noie li,

p. 31. — Un texte de la Coiisul-

Inlion de Poitiers, 32, p. 35, note 2,

3(i-'tl, notes. — Voir Urelaçiue.

Klassidas. — Voir Classidas.

Korner (llerniann), dominicain,

chroniqueur Lubeckois. — Trans-

crit un te.vte des l'ers latins sur

la Pucelle, 24-25.

Lagny. — Passage de l'armée fran-

c.iise en retraite, p. 123, note 1.

La Hire. — Voir Vifjitolles Œtiennc

de .

La Rochelle. — Voir Hoc/ielle.

Laval [Montmorency . — Voir Mtnil-

iiinrency-Laval.

Lenge. — Défiguration du nom de

Sologne, 75, 76, 166. — Voir So-

logne.

Lettre d'un Chevalier de Rhodes,

accomp.ij^nîint un texte de l.i

Lettre de Jeanne d'Arc aux An-
f/lais. 43, 48, p. 52-63, notes.

Lettre de Jeanne d'Arc aux Anglais.

— Citée. 18-19, 21. 24, 34. 64, (Ui,

70, 73, p. 88, note 2, p. 111, 142.

— Examen, 42-51. — Texte, tra-

duction et commentaire. 52-63,

160-1 (-.5.

Lettre de Henry VI à Philippe-le-Bon.

— Citée, p. 34, note 5, p. 44, note

5, p. 122, note 2. — Examen, 132-

13S. Texte et traduction, 194-209.

Liège. — Troupes liégeoises dans
l'armée de Charles VU, devant
Paris, p. 123. note 2.

Limbourg. — Titre de duc porté |)ar

l'Iiilippe-le-Bon, p. 138, note 1, p.

20S.

Lis (Jean, Pierre du^ , frères de Jeanne
dWrc. — \'oir ,l/-c.

Livrets de nouvelles. — Lourcréalion
et leur dill'usion, 141.

Loches. — Passage de Jeanne d'Arc,

66.

Loire. — Comli.ds sur lu l..oirc,

ivaril, iiendant et après la déli-

vrance d'Orléans, 48-49, 66-84,

105, 122-123, 127, 146, 166, 168,

176.

Lorraine. — Jeanne d'Arc « us Lu-

tringen », p. 17, note 1, p. 88, 182.

— Circulation en Lorraine de nou-
velles concernant Jeanne d'Arc,

50, 113-115, 144-145. — La Fausse
Jeanne d'.Vrc en Lorraine, 113-

115. — Chronique dite Chronique
de i-orraine. voir Chronique de

Lorraine. — Duché de Lorraine,

voir Lot/lier.

Lothier. — Titre de duc porté par

Pliililipe-le-Bon, p. 138, note 1,

]i. 20N. — Voir Lorraine.

Lubekc. — Circulation de nouvelles

concernant Jeanne d'.Vrc, 24. 25,

1 i2. — Hermann Korner, chroni-

queur, voir Korner.

Luxembourg. — Passage de la

Fausse Jeanne d'Arc, 113,

Luxembourg (Sigismond des. — Voir

Sigisjnoud.

Lyon. — Lettres concernant Jeanne

d'Arc, datées, p. 40, note 1.

Lys (Jean-Pierre du). — Voir Lis.

M
Magdunum. — p'oruie latine de .Meun,

voir Meun.
Maine. — La Fausse Jeann(! d'Arc

dans le Maine, 113.

Maistre (Jean le), vice-inquisiteur

de France. — Son rôle au procès

de Jeanne d'Arc, 200.

Malines. — Titre de seigneur ])orté

par Philippe-le-Bon. p. 138, note 1,

p. 208.

Malum, Malun. — Défigurât ion de

Meun, 83. — Voir Meuii.

Marguerite (Sainte). — Voix de

Jeanne d'.Vrc, 196.

Mcirtin V, pape. — Voyage d'Eber-

liard Windecke, en sa compagnie,
11.— Question del'ajqiel de Jeanne
dArc, p. 202.

Mayence. — Patrie d'Eberhard Win-
decke, ses séjours, 9-1 2. -Circulât ion

de nouvelles et documents con-

cernant Jeanne d'Arc, 112-115^
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142-143. Voir Windecke. — Ar-
chpvoqne. voir Ihina.

Mehun, Mehune. — Défigurations du
riuiii de Meiin, p. 6T, note 3, p,. (i8

p. 81, note :î. 1». 82. note 5. —
Voir Meun.

Melun. — Confusion évitée avec

Meunj^f-sur-Loire, 81.

Melun, Melune. — Défiguration du
nom de Meun, p. 48, note 1, p. 49,

note 1, p. «7, et note 3, p. 71, p.

81, et note 3, p. 82, p. 83, p. 176.

— Voir Meun.
Mencke (Johann-Burkhard). —
Son édition de la première frac-

tion du récit d'Eberhard Win-
decke, 2-3, 5.

Metz. — La Fausse Jeanne d'Arc à

.Melz, 113.

Meun. — Voir Meimg.
Meung-sur-Loire. — Beprise sur les

Anglais, 4N-49, G7, 68, 81-84, 17(i.

— Défigurations diverses, p. 48,

note 1, p. 4!), note 1, p. 67, et

note 3, 68.

Michel (Saint).-Voix de Jeanne d'Arc,

l'.IH,

Micheline. — Voir Malines (Mcke-
leiD.

Michelie de France, première femme
de l'Iiilippe-le-Bon. — Citée, p.

13.'), note 2.

Milan. — Voyage d'Eberliard \\in-

decke, H. — Les Visconti, p. 9,

note 5.

Milbeau (Yves), religieux breton. —
Envoyé à Jeanne d'Arc par le

duc de Bretagne, p. 69, note 7.

p. 178.

Miniatures. — Deux miniatures sup-

posées du manuscrit de Menue
(1436) relatives à l'assaut de Paris

et à la mort de Jeanne d'Arc, p.

120, note 8, p. 136, note 1.

Molino ((liovanni da), vénitien. —
Auteurs des correspondances da-

tées d'Avignon concernant Jeanne
d'Arc, p. 60, noie 9.

Monstrelet (Enguerran de). — Son
texte de la Lettre de Hcnr;/ 17 à

l'IiUippe-le-Uon, 134-138, 194,notes

202, notes, 204, notes. — Simi-
litudes de sa rédaction avec l'œu-

vre d'Eberhard Windecke, 122,134.

Mont-Cenis. — Itinéraire d'Eberhard
Windecke. 11.

Mont-Saint-Michel (Chronique du).
— \'oir Chronique du Mont-Saint-
Michel.

Montferrat. — Voyage d'Eberhard
Windecke, 11. — Circulation des
nouvelles concernant Jeanne
d'Arc, p. 10;j, note 1.

Montferrat (marquis de). — Reçoit
une correspondance de France
relative à Jeanne d'Arc, p. 10."),

note 1.

Montfort (François, comte de), fils

(le Jean V, duc de Bretagne. —
Bruit de son envoi à Jeanne d".\rc

par son père, 178.

Montmorency-Laval (Gilles de) sire

de Retz. —Voir Retz.

Morosini (Antonio), chroniqueur vé-
nitien. — Transcription, dans son
Diario, de correspondances con-
cernant Jeanne d'Arc, p. 40, note

1, p. .'52, note 10, p. 60, note 9,

p. 64, p. 70, 74, note 3. — Voir
(liiistinidni. Molino. Montferrat,

Venise.

N

Namur. — Titre de comte porté par
l*hilippe-le-Hon, p. 138, nide 1.

p. 208.

Normandie. — Prétendue retraite des

forces anglaises après leur départ

(l'Orléans, 48, 174, 176.

Nuremberg. — Voyages d'Eberhard

Windecke, 9, 10."

Orient. — Cii'culation des nouvelles

concernant Jeanne d'Arc, voir la

Préface. — Projet de croisade

prêté à Jeanne d'Arc, voir Croi-

sade.

Orléans. — Siège d'Orléans, p. 28-32,

p. 40, et note 1, p. 56, p. 62, note 1,

p. 1.j4, 1.Ï8, 160. — Campagne de

délivrance d'Orléans, 48, 66, 70-80,

102-107, 124, 142-143, 164, 176. —
Circulation en Allemagne età Tour-

nai, d'une relation de la délivrance

d'Orléans, 142-143, voir Chronique
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de Tournai. — Chronique dite

<( Journal du Sièf^e d'Orléans »

voir Journal du Sièr/e d'Orléans.
— Voir Vers latins sur la Pucelle.

Consultaliun de Poitiers^ Lettre de

Jeanne d\4rc aux Anglais. —
Etendard de Jeanne d'Arc, devant
Orléans, Kii, 168, 110. — Blessure

de Jeanne d'Arc, devant Orléans.

172. — Colombes merveilleuses,

devant Orléans, 162, 126. — La
i-'ausseJ(Mnne (l'.Vrcà Orléans, 113.

Orléans (Louis, ducd'). — Mentionné
par Eborhard Windecke, pendant
son séjour à Paris, 10. — Sa déli-

vrance, partie essentielle de l'œu-

vre de Jeanne d'Arc, p. 52, et note

10, p. 160. — Intention de descente

l'u Angleterre à ce sujet, p. 52,

note 10.

Orléans (Journal du siège d'j. —
^'oir .lournal du siège d'Orléans.

Palatin (comte). — voir Bourgagne
(comte palatin de).

Papes. — Voir Benoit XIII. Eagi'ne

IV. Martin V, Rome.

Paris. — Voyages et séjours d'Lber-

hard Windecke, 9-11. — Marclie

de larmée française et de Jeanne

d'Arc sur Paris, p. 41, note 1, p.

iiS, 65, 10, 72, 86, 102-107, 120-127,

132, p. 134, note 3, p. 144, note 2,

p. 152. 162. 182, 190. — La Fausse
Jeanne d'Arc à Paris, 113, 114. —
Chapitre, p. 125, notes 1, 3. —
Parlement, 113. — Université, ]).

24, note 2, p. 2o, note 1, p. 113.

200. — Miniature supposée du
manuscrit de Vienne, relative à

l'assaut de Paris par Jeanne d'.\rc,

p. 120, note 8.

Pasquerel (Jean), religieux augustin.

cntilesseur de Jeanne d'Arc. —
Cite, 108-115, 188.

Patay Bataille de). — Citée, 19-20,

Ii9, 70, 124. — Bécit, 180.

Paul (saint). — Te.xte cité, p. 36,

et note 12, p. 150.

Pavie. — Voyages d'Eberhard Win-
decke, 11.

Pays-Bas. — Voyages d'Erberhard

Windecke, 9-11. — Voir Bra-
l)ant, Flandre, Hainaat, Hollande,
Tournai.

Perpignan. — Voyage d'Eberhard
Windecke, 11.

Philippe-le-Bon, duc de Bourgogne.
— Lettre de Henry VI, à lui

adressée, 132-138, 194-209. —
Oncle de Henry VI, p. 135, note 2.—
Ses trois mariages p. 13.^, note 2.

— Enumération de ses titres,

p. 137-138, p. 138, note 1, p. 208.

— N'inspire aucune crainte à
à Jeanne d'Arc, 182.

Pisan (Christine de). —- Son poigne

sur Jeanne d'Arc, p, 60, note 9,

voir Croisade.

Plois. — Défiguralion du nom de
Blois, 164. — Voir Bluis.

Ploris. — Défiguration du nom de
Blois, p. 164, note 8. — Voir Blois.

— Voir Su/f'ulk.

Pôle (William), comte de Suilolk.—
Voir Su/folk.

Pologne.— Voyage d'Eberhard Win-
decke, 10.

Pontanus (Paul). — Son méuK)ire
en faveur de Jeanne d'Arc, p. 45,

note 2.

Porcherons ^Lieu voisin de Paris). —
Betraite de l'armée française, 125.

Portugal ^Isabelle de). Voir Isaf)elle.

Poton. — Voir Salntrailles (Poton

de).

Prague. — Voyages d'Eberhard Win-
decke, 9, 11.

Presbourg. — Séjour de l'empei'eur

Sigismond, p. 133, note 2. p. 208,

note 13.

Pucelle (la). — Voir Jeanne d' Arc.

Pucelle (Chronique de la). — Voir

Chronique de la Pucelle.

Pucelle (la Fausse).— Voir Armoises

;Claude desj.

Puy-en-Velay le . — Pèlerinage îles

cnnipagnuns île Jeanne d'.Vrc, 110-

111.

Quicherat (Jules . — Son édition de

preiuière fraction du récit d'Eber-

hard Windecke, 4, 13, p. 16-20.

notes, p. 22, 25,44, p. 48-49, notes,
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p. 63, 68, 14-16, p. 80-82. notes, p. 86,

p. 88, note^;. — Son édition de la

Lettre de Jeanne d'Arc aux An-
glais:— dans le texte du Procès, 42,

p. 52-63, notes; — dans une copie

contemporaine jointe à une lettre

d'un chevalier de Rhodes, 43,

48, p. oO, note 2, p. 32-63, notes.

— Son édition de la Lettre de

Henrij \I à Philippe-le-Bon, dans

les actes postérieurs au Procès,

133, p. i;)4, 202-206, notes.

R
Rais (le sire de). — Voir Retz.

Ratisbonne. — Voyage d'Eberhard

Windecke, 10. — Portrait de

Jeanne d'Arc et Mystère de la

Pucelie a Ratisbonne, 143.

Ravisius Textor. — Voir Tixier de

Uai'isij.

Ravisy (Tixier de). — Voir Tixier de

liavisjj.

Rays (le sire de). — Voir Hais.

Registre Delphinal (Chronique ainsi

dénommée, rédigée par Ma-

thieu Thomassin). — Contient un

texte des Vers latins sur la Pu-

celie, p. 23, p. 24, note 3, p. 29,

note 1. — De la Consultation de

Poitiers, p. 32-33, p. 36-41, notes.

— De la Lettre de Jeanne d'Arc

aux Anglais, p. 43. p. 41, p. 52-63,

notes.

Reichstag. — Voir li restau, Slrau-

hing

.

Reifferscheid (Alexander). — Son

tMudc sur Eberhard Windecke,

citée, p. 2, note 2, p. 3, note 3, p.

:>, note 2, p. 6, note 1.

Reims. —Marche de larmue française

et de Jeanne d'.Vrc, sacre de

Charles Vil, 13, 16, p. 17, note 1,

p. 47, note 1, p. 65, 69, 72, 86, 92-

95, 100-107, 132, 176, 180, 184. —
Episode des vignes (leories de

Reims, après le passage de Jeanne

d Arc, ',)2-95, 1S4.

Retz (dilles de Montmorency-Laval,

sire de) maréchal de France. —
Confondu avec le comte de Foix,

son rôle dans la campagne d'Or-

léans, 74, p. SO, noie 1, p. 166.

Rhénan (Pays). — Voir Rhin.

Rhin. — Ferme des péages du Rhin,

attribués à Eberhard Windecke,
11-12. — Dialecte des pays rhénans,

7, 16. — Circulation en pays
rhénan de bruits concernant
Jeanne d'Arc, 8, 48, 50, 113-113,

146, voir Allemagne. — La Fausse
Jeanne d'Arc en pays rhénan,
113-115.

Rhodes (Lettre d'un chevalier de). —
Voir Lettre d'un chevalier de
Rliodes.

Rian. — Défiguration du nom de

Rouen, p. 208, note 4. — Voir
l\oueii.

Rochelle (la). — Bourgeois de la

Rochelle tué à l'attaque de Paris,

124.

Rochelle (Chronique du grellier de

laj. — Voir Chronique du greffier

de la Rochelle.

Rois (le sire de). — Voir Rais

Rome. — Bruit selon lequel une se-

conde Jeanne d'.\rc devait venir

de Rome, 108-113, 188. — Voir

Papes.

Romée Isabelle), fenuue de Jacques

d'Arc, mère de Jeanne d'Arc. —
Son pèlerinage au Puy-en-Velay,
110-111.

Rotselaer (le sire de . — .Vuteur

d'une correspondance concernant
Jeanne d'Arc, p. 40, note 1.

Rouen. — Lettre de Henry VI à Phi-

lippe-le-Bon, datée, 138, 208. —
Procès et mort de Jeanne d'.Vrc,

132, 198,204-208. —.Miniature sup.

posée du manuscrit de Vieime,

relative à la mort deJeanne d'Arc

a Rouen, p. 136, note 1.

Ryan. — Defiguration du nom de

Rouen, p. 208, note 4. — Voir

Rouen.

Sabadino degli .Vrienti (Giovanni).

— .\uleur de : l>e Janna Polcella

gaga de l'ranza, p. 144.

Saint-Denis. — Voyage d Lberhard
Wmdecke, 11. — Marche de l'armée

IVançaise el de Jeanne d'.Vrc, lOl,

Saint-Empire ^munjuis du^. — Titre
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porté par Philippe-le-Hoii. p. 13S,

note I. p. 20S.

Saint-Jean-de-Jérusalem. — Wùv
H/io(/t's.

Saint-Jean-le-Blanc (Bastille anglaise

(Icvaul Orléans). — Prise par
leamu' d'Arc, 7"J, lO.j, 170.

Saint-Laurent (Eglise voisine de

Paris). — Retraite de l'arniéc

française, 124-12o.

Saint-Lazare
f
Hospice voisin de

Parisi. — Keti-aite de l'armée

Irancaise, p. 12.1. note 4, p. 125.

Saint-Loup Bastille anglaise devant

(•rlcansj. — l'riscpai'JeanneirAïc,

124, ItiS.

Saint-Privé (Bastille anglaise devant

Orléans). — Evacuée par les An-
glais, ]H).

Sainte-Catherine-de-Fierbois. — Epée
iiierveilleuse trouvée par Jeanne

d'Arc en ce lieu, 96-101, 18(i.

Sainte-Sévère (le maréchal de . —
\ oir Unisse (.Icaii de,.

Salimis, Saiinus, Salùn, Salùnus. —
Défigiiration du nom de Salins,

voir Salins.

Salins (seigneur de). — Titre porté

par Philippe-lc-Bon, p. 138, note 1,

p. 208.

Salm. — Défiguralion du nom de

Salins, voir Salins.

Savoie. — Voyage d'Eberhard Win-
decke. 11.

Scales (Thomas). —Lettre de Jeanne

d.Vrc aux .Vnglais, à lui adressée

en partie, o2, 100, voir Lettre de

Jeanne d Arc aux Anglais.

Scholes (herre des). — Défiguration

du nom de Scales, voir Scales.

Seguin (Pierre), carme ou domi-
nicain. — Sa déposition au procès

de réhabililation, p. 32, note 1.

Séville. — Edition de la nhrnni(pie

espagnole d(,' Jeanne d'Arc, (i. 111.

note ;{.

Sifridius. — Défiguralion du nom de

Frise, vidr l'rise.

Sigismond, empereur, roide Hongrie.

— Uéeitde son règne, par Eberhard

Windecke, 7, 10-14. — Rapports

d'F.berhard Windecke avec lui.

10-12. — Cite,p.l3.'i, note 2, p.20S.

note 13. — Portrait de Jeanne
d'Arc, et Mystère de la Pncelle,

à lui dédiés, 143.

Soffo. — Défiguration du nom de
Snll'olk, voir Sn/folk.

Soissons. — Reprise par les Fran-
çais, 94.

Sologne. — Maiche de l'armée de
secours d'Orléans, 75, 76, 103, 106,

166, 168.

Soluge. — Défiguration du nom de
Sologne, 76. — Voir Sologne.

Sosso. — Voir So/f'o.

Strasbourg. — Circulation de nou-
velles concernant Jeanne d'Arc,
6-8, 23, li2, 143. — Origine stras-
bourgeoise du manuscrit complet
d'Eberhard Windecke, 6. — Re-
cueil du strasbt)urgeois Jordan,
p. 4, 7-8, voir .Jordan.

Straubing. — Voyages d'Ebeihard
Windecke, 12.— Reiclistag, 12.

Suffolk (William Pôle, comte de).

— Lettre de Jeanne d'Arc au.x

Anglais, a lui adressée en partie,

52, 160, voir Lettre de Jeanne
d'Arc ait j: Anglais.

Suffort. — Voir Suffolk.

Talbot (.)ohn). — Lettre de Jeanne
d'Aïc aux Anglais, à lui adressée
en partie, 32, 160, voir Lettre de
Jeanne d'Arc aux Anglais.

Termes (Thibaud dei. bailli de Char-
tres. — Sa déposition au procès
de réhabilitation, p. 124. note 2.

Talbach. — Défiguralion du nom de
Talbot. voir Talbot.

Thérouanne. — Cartulaire contenant
un texte des Vers latins sur la

l'acelfe, 21, p. 29, note 1.

Thomassin (Mathieu). — Voir He-
(jislrr l>ej)/iinal.

Tixier de Ravisy (Jean;. — Auteur
d'un recueil contenant une vie de
Jeiiiiue d'Arc, [). 144, note 2

Tourelles (les) (Ouvrages anglais de-
vant Orléans).— Prise par Jeanne
d .Vrc. p. iO. note 1, p. 63, note 7,

p. 80. 102-107, 170-174.

Tours. — Passage et séjour de
Jeanne d'Arc, 66, 110-111, 176. —
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Scène touchante entre Jeanne
d'Arc et Charles Vil, nti. — La
Fausse Jeanne d'Arc, 113. — Cou-

vent d'Augustins, 110.

Tournai. — Circulation de nouvelles

concernant Jeanne d'Arc. 14:i-14o.

Tournai. (Chronique de;. — Voir

Chronique de Tournai.

Troyes. — Marche de l'artuce fran-

çaise et de Jeanne d'Arc, p. lO.'J,

note 1, p. ISi).

Vaucouleurs. — Départ «le Jeanne
(lArc, 110-111.

Venise. — Voya^re d'Eberhard Win-
decke, 10. — Circulation de nou-

velles concernant Jeanne d'Arc,

p. 40, note i), p. 64, 70, p. 74,

note 3, p. 77, p. 105, note 1, \).

142, p. 152, note 8. — XoirGiiis/i-

iiiani. Mol/no, Monlferrai. Murosi-

ni.

Vers latins sur la Pucelle (Vers la-

tins composés pendant la prépa-

ration de la délivrance d'Orléans).

— Cités, 17, 21, 34, 44, 49-.50, 64,

66, p. 134, note 3, p. 142. — Coni-

uientaire, 22-27. — Texte et tra-

duction, 28-31, 14.")-lo5.

Vienne. — Voyage fl'Eberhard Win-
decke, 10. — Bibliothèque, p. 6,

note 1. — Manuscrit complet

d'Eberhard Windecke, p. 2, note 2,

p. 6-8, 14, p. 16, note 2, p. 20. 22,

p. 2o, note 2, p. 26, 32, 35, 48, p.

49, note 1, p. 50, 73, p. 74, note 3,

p. 85-86, p. 88, note 3, p. 132-138,

139, p. 164, note 1.

Vignolles (Etienne de), dit la Hire.

— Son rôle à la délivrance d'Or-

léans, défiguré sous le nom de der

lierre, p. 74, note 3, p. 79-80, liiti,

170.

Villeneuve (Jean de;, bourgeois de

la Rochelle. — Tué à l'attaque de
Paris, 124.

Visconti (Dynastie milanaise des). —
Citée, p. 9 et note 5.

W
Walther (C.-II.-F.). — Son étude sur

le recueil du strasbourgeois Jor-

dan. 8, p. 25, note 1, p. 133, note 2.

Windecke 'Elierhard). — Manuscrits

de son œuvre, éditions, 2-8. — Sa
vie, ses pérégrinations, sa retraite

à Mayence, 9-12. — Son œuvre,

12-14. — Extraits de la première

fraction de son récit, 15-63. —
Observations et remarques, 64-84.

— Seconde fraction de son récit.

Echos jusqu'ici inconnus relatifs à

Jeanne d'Arc, 85-131. — Fin de

son récit, 132-138.— Texte général,

152-209. — Ses sentiments de

sympathie envers Jeanne d'Arc,

48-50. — Circulation de nouvelles

l'Ccueillies dans son œuvre, 139-

146.— Similitudes avec Monsli'clel,

122, 134-138. — Similitudes avec

la Chronique de Tournai, 65-72,

126, l(i4-179, notes.

Worms. — \'oyage d'Eberhard \\in-

decke. 9.

Wyss (Arthur). — Son étude sur

Eberhard Windecke, p. 2, note 2,

p. 3, note 3, p. 5. note 2, p. 6,

notes 3-5, p. 7, note 3, p. 8, note

1, p. 9, notes 1, 2, p. 65, p. 86,

note i.

Zélande (comte de). — Titre porté

par Philippc-le-Bon, p. 138, note

1, p. 208.
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Krbin. — Triades hisliii-i{|ues cl legen<laii'es des Gallois. — (i('néalitgies de la lin du x" siècle.

Hxtraction des honuiics du .N<iril. — Division du pays de (ialles du temps de l.lywelyn à
(irufudd.)

Oucr-age couronne par l'Académie française (Prias Langlois).

Tome V. — L'Epopée Cellique en Irlande; tome I"', avec la collabora tion"'[de

MM. Georges Dottin, secrétaire de la Rédaction de la Reçue Celtique, Mau-
rice Grammont, agrégé de l'Univei-silé, Louis Duvau, maître de Conférences
;'ï l'Ecole des Hautes Etudes, Ferdinand Lot, ancien élève de l'école des
Chartes, 1 volume "8 »

(Fragments du Cycle d'L'lsler. — KragnuMils du Cycle de l.cinsler. — FraguU'uls du Cycle
mythologique.'
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Tome VÏ. — La Civilisalion dos Colles et celle de rÉ])opi';o homérique,! vol. 8 »

(La Sdciclé Coltit|iic et ^-cllo ilo l'Epopoc lioiiioriquo. La religion des Celles et celle d'Homère.
La famille Homérique cl la t'aiiiille Celtique. La Ouerre.)

Tomes \TI et NTIL — Elmlos sur lo Droit ceUi(|uo, avec la colhil)oralion do
P. CoUinet, cluuyé de Cours à la Faculté de Droit do Lille, 2 vol. 16 »

cha(iuo voiuuio. 8 ))

(Tome Vil. — Différenees fondamentales entre le Droii eellique et les doctrines juridiques
modei'nes. Introduction au traité de la saisie mobilière privée dans le Scnclius Mor.

Tome Vlll — Traduclion et Commentaire de la première section du traité de la saisie mobi-
lière privi'e dans le Senchus-Mor. Senchus Mor ; texte original et traduction juxtalinéaire
des (|uaraiileluiil premiers articles.)

Tomes IX, X et XL — La Métricjue galloise depuis les plus anciens textes
jusqu'f» nos jours. Introduction «au livre noir de Carrnartiien et aux vieux
poèmes f>-allois par J. Loth, doyen do la Faculté des lettres de l'Université
de Rennes, correspondant de l'Inslilut, 3 vol. 24 francs; chaque 8 »

(Tonu' IX. — La Métii(|ue galloise du xv= siècle jusqu'à nos jours.

Tome X. — La Méti-ique fjidloise du ix= siècle à la lin du xiv^ siècle : 1" partie : Laisses et

strophes. Cynghanedd vocalique.
Tome XL — La métrique galloise depuis les anciens textes jusqu'à la tin du xiv"= siècle

2= partie.)

Tome XII. — Principaux autours do l'Antiquité à consulter sur l'histoire des
Celtes, un volunio 8 »

ORIGINE DU LANGAGE D'APRÈS LA GENÈSE, par Backer [Louis de), in-8%
épuise. 5 »

MONUMENTS DES ANCIENS IDIOMES GAULOIS. Textes, Linguistique, par
Monin (H.), auciou profossour à la Faculté des Lettres de Besançon, iu-S". 4 »

ESSAI DE GRAMMAIRE GAULOISE, d'après les monuments épigraphiques,
suivi d'une roproduolion des principaux textes et d'un coup d'œil sur la
langue des Gaules depuis César jusqu'à Charlemagne, par Serrure (C. A.),
avocat, in-8° tiré à petit nombre. 3 50

LU iÉRATUBE
ESSAI D'UN CATALOGUE DE LA LITTÉRATURE ÉPIQUE DE L'IRLANDE,
nrécédé d'une étude surles manuscrits onlangue irlandaise, consorvés dans
les Iles-Brilaiuii([ues et sur le continent, ])ar H. d'Arbois de Jubainville,
membn; do l'inslitul, professeur au Collège de France, in-S" tiré à petit
nombre. 12 »

SOCIOLOGIE
L'ARYEN, son rôle social. Cour.s libre de science politiijuo professé à l'Uni-

versité de Montp.oUior (1889-18901, i)ar de Lapouge (G. Vaclierj, in-8" relié

toile anglaise. 10 »

LE SÉMITE, son rôle social. Cours libre- do science politique profossé à

l'I'iiivorsité do Montpellier (1890-1891), par le même, in-8<' relié toile anglaise,
sans pi-css,-. 10 »

CAUSES ET ORIGINES : D'où nous venons. ESSAIS suivis d'une étmîe sur la

décadenco dos peuples, par Pontet (Léon), iii-8". 7 50

LES INDIENS

CILÏES — MOEl US — C.VSTES — SORCELLERIE
ÉTUDES SUR LES MŒURS RELIGIEUSES, JURIDIQUES ET SOCIALES DE
L'EXTREME-ORIENT (Mytlios divins dans l'Inde), par Lyall (Sir Alfred),
lieulonantgouvorneur dos provinces du Nord-Ouest (liidci, traduit de
l'anglais avec l'autorisation de l'auteur, par M. René de Kérallain, docteur
i^'w droit. Un vol. in-8°. 12 »

DROIT
LA RÉSERVE HÉRÉDITAIRE dans l'Inde ancienne, par Boissonade (Gustave i,

]pri)lossoiir lioiiorairo de la Faculté dt' Di-oit do Paris, in-8". 2 »

MANUEL DU DROIT INDOU, applicable dans les établissements français de
l'Inde, par Laude (F. N.), ancien procureur général à Pondichéry, in-8''. 5 n
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LU TKRATrRE
Ouvrages de M. FOUCAUX (Ph.-Ed.),

Professeur de sanscrit au Collège de France.

LE MAHABHARATA, onze épisodes tirés de ce poème épique, traduit pour la

preiaitTc l'ois du sanscrit en français, in-8". 7 50

KAIRATA PARVA (épisode du Montagnard), fragment du Mahabharata traduit

pour la première lois du sanscrit en français, in-8°. 1 25

LEGENDE D'ILVALA ET VATAPI, épisode du Mahabharata, traduit pour la

première fois du sanscrit en français, in-8". 1 50

PARABOLE DE L'ENFANT ÉGARÉ, formant^ le chapitre IV du Lotus de la

bonne loi, publié pour la première lois, gr. in- 18 avec 4 pi. 3 50

TRÉSOR DES BELLES PAROLES, choix de sentences composées en tibétain

par le lama Saskya Pandita, suivi d'une Elégie tirée du Kandjour, traduit

pour la première fois en français, avec le te.xte tibétain, in-8". 3 50

LA RECONNAISSANCE DE SAKOUNTALA, drame en sept actes, de Kalidasa,
traduit du sanscrit, in-18, carL. toile. 2 50

VIKRAMORVAÇI, Ourvaci donnée pour prix de l'héroïsme, drame en cinq
actes, de Kalidasa, traduit du sanscrit, in-18. 2 »

Le même ouvrage, grand in-8°. Epuisé. 3 »

HISTOIRE DU BOUDDHA ÇAKYA-MOUNI, traduite du tibétain en français,

in-4° avec pi. Epuisé. 15 »

LE LALITA VISTARA ou développement des Jeux, contenant l'Histoire du
Bouddha Çakya-Mouni depuis sa naissance jusqu'à sa prédication, traduit
du sanscrit, in-4'' avec 2 pi. hors texte. 15 »

SPECIMEN DU GYA-TGHER-ROL-PA (Lalita-Vistara), partie du chapitre VU
contenant la naissance de Çakya-Mouni, texte tibétain avec la traduction
française et notes, in-8". ' 2 50

La même brochure (traduction seule), in-8". 1 »

CHALDÉENS

ARCHÉOLOGIE

TERRES CUITES ORIENTALES ET GRÉCO-ORIENTALES, (Chaldée, Assyrie,
Phénicie, Chypre et Rhodes), par Albert Dumont, directeur honoraire de
l'Ecole française d'Athènes, membre de l'Institut, in-4". 4 »

ÉGYPTIENS

ARTS

LA CARICATURE ÉGYPTIENNE, jiar Ollivier-Beauregard. Histoire politique

et morale. Description, interprétation. Bel in-8° avec 5 caricatures en
fac-similé et 28 gravures, dont 14 liors texte. 12 »

4:ri/iK

HISTOIRE DU CULTE DES DIVINITÉS D'ALEXANDRIE {Serapis, Isis, Harpo-
crate et Anubis.) HORS DE L'EGYPTE, dejuiis les origines jusiju'à la nais-
sance de l'Ecole néo-platonicienne, (lar Lafaye (G.) ancien membre de
l'Ecole française de Rome, maître de conférences à la Sorl)onne, in-8"

cavalier, avec 5 pi. gr. ou en héliogravure). 10 )>
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IIISTOIHK
CHRONOLOGIE DES ROIS D'EGYPTE, par Lesueur i J.-B.-C. i, ineinbrc de l'Institul.

Bel iii-i" avec pi. 15 »

Oucrage couronné par l'Institut de France.

CHEZ LES PHARAONS. Eludes (uyplicnnes: Histoire, Religion, Crypto^n-aphie,
Caricature, par Ollivier Beauregard, iu-S" sur papier de luxe, avec 19 dessins
empruntés surtout aux éditices des bords du Nil, 2 gravures liors texte et;

un tableau comparatif des alphabets égyptiens de transcription employés
par divers égyptologues. 12 »

HÉBREUX
CULTE

JEHUDA BEN KOREISCH. Epistola de stud'd Targum utilitate, etc., teœtum
arabiruin Utteris hebraicis e.varatum, edidit Barges. In-S" 7 50

LE LIVRE DU PROPHETE DANIEL, traduit d'après le texte hébreu, araméen et

grec, avec une introduction critique ou détense nouvelle du Livre, et un
commentaire littéral, exégéticjue et apologétique, par l'abbé Fabre
d'Envieu (J.), chanoine honoraire de l'insigne Chapitre de Saint-Denis,
professeur de Sorbonne. i vol. in-S" 24 a

On vend séparément: Tome I. Introiiuction. i vol. 12 »

Tome II. Introduction et commentaire, 2 vol. 12 »

LA RELIGION NATIONALE DES ANCIENS HÉBREUX, par le docteur
Rabbinowicz (Israël-Michaël), Br. gr. in-S" 1 »

LE PROPHÈTE ISAIE, traduit en vers français, par Souillé (P.), docteur
es lettres, ancien professeur de l'Université. Gr. in-S" 5 n

DROIT
LÉGISLATION CIVILE DU TALMUD, traduite et annotée par le docteur
Rabbinowicz (Israël-Michaël), avec une Introduction par le Grand-Rabbin
S. Lévy de Bordeaux, et suivie de quelques rapprochements avec le droit
romain et le droit français, par Gustave Boissonade. professeur honoraire
de la Faculté de Droit de Paris. Première partie : Traité Kethouboth, in-8° 4 »

(;r.\mm.viui:

NOUVELLE GRAMMAIRE HÉBRAÏQUE analytique et raisonnée, par Bonifas
Guizot (C). Gr. in-S" 10 »

MOEURS
LA POPULATION DANS L'ANTIQUITÉ CHEZ LES HÉBREUX, par Lefort
(Joseph), avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de Cassation. Br. in-8° 1 »

i>lllU(»SOIMIIE
LES ORIGINES DE LA TERRE ET DE L'HOMME D'APRÈS LA BIBLE ET
D'APRES LA SCIENCE, ou l'Hexaméron genésiaque considéré dans ses
rajiports avec les enseignements de la Philosophie, de la Géologie, de la

Paléontologie et de l'Archéologie préhistorique, par l'abbé Fabre d'Envieu (J.),

chanoine honoraire de l'insigne Chapitre de Saint-Denis, professeur de
Sorbonne, in-8" (Epuisé, très rare). Net. 15 n

PHÉNICIENS ET CARTHAGINOIS
VRCIIÉOLOGIE

CARTHAGE ROMAINE 1 146 av. .I.-C. — 698 ap. J.-C.) par AudoUent (AugusteJ,

ancien iiieinlire de l'Ecole française de Rome, maître de conférences à la

Faculté des Lettres de Clermont-Ferrand, in-S" cavalier, avec 3 cartes en noir
et en couleurs dont 2 hors texte. 25 »

MÉMOIRE SUR LE SARCOPHAGE ET L'INSCRIPTION FUNÉRAIRE D'ESCHMOU-
NAZAR, ROI DE SIDON, yiw l'abbé Barges, in-4o 7 50

<:i LTE
TEMPLE DE BAAL A MARSEILLE, ou grande inscription phénicieiuK' trouvée
|^|dans cette ville eu 1845, expliquée et annotée par l'abbé Barges.

Gr. in-8° 5 i>
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ÉPIGRAPHIE
MÉMOIRE SUR 39 NOUVELLES INSCRIPTIONS PUNIQUES, expliquées et
coimucnlées par l'abbé Barges, in-i° 5 »

GRECS
ADMIMSTRATION

FASTES ÉPONYMIQUES D'ATHÈNES. Nouveau mémoire sur la chronologie
(les archontes postérieurs à la CXXIP Olympiade; Tableau chronologique
et liste alphabétique des éponymes, par Albert Dumont, directeur honoraire
de l'Ecole française d'Athènes. in-8°. 5 »

LA VIE MUNICIPALE EN ATTIQUE. Essai sur l'organisation des Dèmes de
]'Atti(|ne au iV^ siècle, par Haussoullier (B.), ancien membre de l'Ecole
française d'Athènes, directeur d'études à l'Ecole des Hautes Etudes, in-8°
cavalier. 5 »

SÉNATUS CONSULTE INÉDIT DE L'ANNÉE 170 AVANT NOTRE ÈRE, par
Foucart (H.), membre de l'Institut, professeur d'épigraphie grecque au
Collège de France. In-8°. 2 »

L'ARCHONTAT ATHÉNIEN. Histoire et organisation d'après le nOAITEIA
AHI1NAU2N, par Lecoutère (C). Gr. in-8«. 2 50

ARCHÉOLOGIE
CARTE ARCHÉOLOGIQUE DE L'ILE DE DÉLOS, levée en 1893-1894, par
Ardaillon (E.), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, professeur
à la Faculté des Lettres de Lille, et Convert (H.), conducteur des Ponts et

Chaussées, 3 feuilles grand aigle au 1/2000* en 4 couleurs, avec une
Notice, gr. in-4% raisin. 25 »

La carte collée sur toile et pliée au format de la Notice et ISotice. 38 »

La carte collée sur toile, vernie, montée sur gorge et rouleau et Notice. 40 »

CATALOGUE DES VASES PEINTS DU MUSÉE NATIONAL D'ATHÈNES, par
Collignon (Maxime), meml)re de l'Institut, professeur à la Faculté des
Lettres de l'Llniversité de Paris, et Couve (Louis), ancien membre de
l'Ecole française d'Athènes, maître de conférences à la Faculté des Lettres
de l'Université de Nancy, in-S" cavalier. 25 »

Un fascicule paraîtra ultérieurement et contiendra les Indese et les Planches
reproduisant les formes des vases.

CATALOGUE DES VASES PEINTS DU MUSÉE DE LA SOCIÉTÉ ARCHÉOLOGIQUE
D'ATHENES, par le même, in S" cavalier, avec 7 pi. 10 »

Ouvrages de M. Albert DUMONT,
Membre de l'Institut, Directeur honoraire de l'Ecole française d'Athènes,

Directeur honoraire de l'Enseignement supérieur.

ÉTUDE D'ARCHÉOLOGIE ATHÉNIENNE : I. Notice sur une tète de statue en
marbn» d'ancien style alliénien. — II. Pixis athénienne rejirésentant Persée
et les Gorgones. Gr. in-i» avec 2 belles planches en taille-douce. 3 75

INSCRIPTIONS CÉRAMIQUES DE GRÈCE. Beau vol. gr. in-8° imprimé î1

l'Imprimerie Nationale, contenant 6 pages préliminaires et 445 pages de
texte, avec un très j^rand nombre de caractères épigraphiques, près de
150 gravures dans le texte, et 14 belles planches noires ou coloriées,

renfermant un grand plan d'Athènes, 4 tig. color. et 259 hgures gravées.
Tire à ]5<l forem/lnires. [Presque épuise). 18 ))

PEINTURES CÉRAMIQUES DE LA GRÈCE PROPRE. Recherches sur les noms
(]'ai-lisl(.'s lus sur les vases de la Grèce, in-i-" 7 50

INSCRIPTIONS ET MONUMENTS FIGURÉS DE LA THRACE, gr. in-8» 5 »

INSCRIPTIONS DES MURS D'ATHÈNES, in-8" 60

MÉLANGES ARCHÉOLOGIQUES. Déjinsilion funèbre, lîas-relief de Chypre.
Archnnt(>s nthiMiiens inédits. Inscriptions céramiques. Monument métrolo-
gicjue de Naxos. Inscriptions et bas-reliefs provenant de la Thessalie,

in-S" 2 »
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SARCOPHAGE CHRÉTIEN TROUVÉ A SALONE, iu-8" 1 i>

NOTE SUR QUELQUES OBJETS ANTIQUES CONSERVÉS AU MUSÉE DE BEL-
GRADE, in S" 1 »

SUR UN BAS-RELIEF FUNÈBRE DU CABINET DE M. BRUNET DE PRESLE,
ill-(S" ;i\iM- 1 |il. 1 ÔO

SUR UN VASE DE PHALÈRE. Aulcl votif tmiivi' en riiraco. ln-8". 1 »

SUR UN POIDS GREC TROUVÉ A BABYLONE, in-8". 1 25

SUR UN POIDS BYZANTIN DU CABINET DE M. VERDOT A PARIS, iii-8». 1 »

COLLECTION PRÉHISTORIQUE DE M. FINLAY A ATHÈNES, in-8". 75

DE PLUMBEIS APUD GRiHCOS TESSERIS COMMENTATIO PRIMA, in-S". 4 »

MANTINÉE ET L'ARCADIE ORIENTALE, par Fougères (G.), ancien membre de
l'Ecolf Iraneaisf d'AUiènes, niaili-e ùe Conl'érences h la Sorbonne, in-8"

cavalier, avec 80 f-r. dans le texte, 6 hélios, un plan de Manlintîe hors texte

et 2 cartes en 6 couleurs. 20 »

<.''^t ourr(ii/(> a (ibtciiu le Pria; BurcUn.

ESSAI SUR LA PEINTURE DE GENRE DANS L'ANTIQUITÉ, ])ar Gebhart
(Emile), in-olesseur à la Faculté des Lettres de Paris, in-8°. 2 »

L'ASCLÉPIÉION D'ATHÈNES, d'après de récentes découvertes, par Girard
(Paul), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, maître de conférences
à la Sorbonne. In-8° cavalier, avec une carte et 3 planches en hélio-

jiTavure. 5 50

RAPPORT SUR UNE MISSION SCIENTIFIQUE EN GRÈCE : MARATHON, SALA-
MINE, PLATÉE, ]uii- Hauvette-Besnault (Am.), ancien membre de l'Ecoli'

française d'Athènes, maître de conférences à la Faculté des Lettres de
Paris. Gr. in-8° avec 6 lit;-, en hélio et 2 cartes en couleurs. 5 »

FOUILLES DE DELPHES diri-ées par M. Homolle (Th.), directeur de l'Ecole

françaij^e d'Athènes, membre de l'Institut, avec le concours de MM. Bourguet
et Colin pour l'épi^iraphie; Perdrizet, ]iour l'archéolo.ffie li^iirée; Tournaire,
pour l'arcliiteclure, et de membres actuels et anciens de l'Ecole française

d'Athènes.
En tente : le fascicule'! du tome II. Topographie et Architecture. Album,

par Tournaire, comprenant 12 planches in-f» carré, dont 2 pi. triples, 2 pi.

doubles et 8 pi. simples. Prix. 32 40

Cette publication comprendra cinq volumes :

I. Inti oducAion. Histoire de la ville do Delphes. Histoire des fouilles. CoUeclion des textes

relatifs à Delphes, gr. in-i° raisin, de 400 pages.
U. Topographie et Architecture. Ov. in-4° raisin, de 400 pages, eoutenanl 20n dessins dans

le texte avec un Album, petit in-f° earré de 40 planches.
III. Epigraphie In beau vulunie, i)Ctit in-f" earré de 200 planehes.
IV. Monuments figurés. Sculpture, gr. in-4° raisin de 4tK) pages eunlenani -iÛO ligures dans

le texte avec un .\lbuni. gr. in-4" raisin de 80 planehes.
V. Mottutn nts figurés. Petits bronzes. Terres cuites. Antiquités diverses, gr. in-V» laisin

de '200 pages contenant 550 dessins dans le texte avec un album gr. in-4" raisin de
:iO planches.

.\. H. — itn fieul souscrire (Jcs à jirésetit à celte iinpnrlanle pvlilicàlion.
I.a souM-ription est calculée à raison de ir. 60 la leuiHe d impression ; fr. 20 chaque
gravure dans le texte; 1 franc cluuiuc planche hni's texte de lornuil in^''; 1 fr. 80 chaque
planche hors texte de format petit in-t'olin carré: 2 francs chaque .planche double de
format in-'t; 3 fr. 60 chaque planche double de format in-folio carre.

Tout souscripleur seiKjaue. à retirer tes licraisuns au /'nr et à mesure i/u'elles

paraîtront et à en ac<fuiller le maniant.

RECHERCHES SUR DÉLOS, i)ar Lebégue (J.-A.), ancien professeur à la Faculté
(les Lettres de Tonbnise. (ir. in-H" avec i.lanches. 7 50

RECHERCHES SUR DÉLOS. Oliscrvalions diverses, par le même. Gr. iu-8' I »

CATALOGUE DES FIGURINES EN TERRE CUITE DU MUSÉE DE LA SOCIÉTÉ
ARCHEOLOGIQUE D'ATHENES, par Martha iJulesi, ancien membre de l'Ecole

française d'.Vllièin's, professeur à la I'\aculté des Lettres de l'aris,

in-8" cavalier, avec un Jjois dans le te.xie et 8 belles planches on hélio-

gravure hors texte. . 12 50
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L'ARCHÉOLOGIE, [lar le même. Locon d'ouverture du Cours dos Antiquités
grt'C(iUL's cl latines à la Faculté des Lettres de Montpellier, in-8°. 1 »

ÉLATÉE, LA VILLE, LE TEMPLE D'ATHÈNA CRANAIA, par Paris (Pierre),

ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, professeur à la Faculté des
Lettres de Bordeaux, in-S" cavalier, avec nombreuses fig. dans le texte et

14 belles ])1. hors texte en héliogravure ou gravées. 14 »

LEXIQUE DES ANTIQUITÉS GRECQUES, par le même. {En préparation).

LA NÉCROPOLE DE MYRINA. Recherches archéologirjues exécutées au nom de
l'Ecole fi'anr-aisc d'Athènes, par Pottier (E.\ Reinach (S.) et Veyries (A.),

anciens membres de l'Ecole française d'Athènes. Texte et notices par
Pottier (E.) et Reinach (S.), attachés des Musées nationaux, suivis d un
Catalogue des terres cuites et autres antiquités de Myrina exposées au
Musée du Louvre. 2 magnitiques .vol. gr. in-4° raisin, dont un de pi.

renfermant 51 héliogravures Dujardin. 120 »

Reliure d'amateur, demi-chagrin non rogné. 140 »

Oucrage couronné par l'Institut du France [Prix Guérineau-Delalande.)

ÉTUDE SUR LES LÉCYTHES BLANCS ATTIQUES A REPRÉSENTATIONS
FUNÉRAIRES, par Pottier (Edmond), ancien membre de l'Ecole française

d'Athènes, professeur suppléant à l'Ecole du Louvre, Membre de l'Institut.

In-8 cavalier, avec 4 pi. en noir et en couleur. 6 »

RECHERCHES ARCHÉOLOGIQUES SUR LES ILES IONIENNES, par Riemann
(Othon), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, maître de confé-
rences à l'Ecole normale supérieure. 3 parties gr. in-8, avec fig. et pi. 9 50

Chaque partie se cend scpuivrnent : I. Corfou, 3 fr. — IL Cephalonie, 3 fr.

— 111. Zante, Cérigo, Appendice. 3 fr. 50.

CATALOGUE DES BRONZES DE LA SOCIÉTÉ ARCHÉOLOGIQUE D'ATHÈNES,
jiar Ridder (A. de), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, maître
de conférences à la Faculté des Lettres d'Aix, in-8" cavalier, avec 5 pi. en
liéliogravure et 13 bois. 8 »

CATALOGUE DES BRONZES TROUVÉS SUR L'ACROPOLE D'ATHÈNES, par le

même, in-8" sur papier de luxe, avec 340 fig. dans le texte et 8 héliogra-
vures hors texte. 25 »

LES FIGURES CRIOPHORES DANS L'ART GRÉCO-ROMAIN ET L'ART CHRÉ-
TIEN, par Veyries (A.), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes,
in-8» cavalier. 2 25

ARMÉE ET MARIAE
LA TRIÈRE ATHÉNIENNE. Étude d'archéologie navale, par Cartault (A.),

ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, professeur à la Faculté des
Lettres de Paris, in-S" avec 99 bois dans le texte et 5 pi. gravées hors
texte. 12 »

Oucrage couronné par VAssociation pour VEncouragement des études grecques.

LES STRATÈGES ATHÉNIENS, par Hauvette-Besnault (Am.), ancien membre
de l'Ecole française d'Athènes, maître de conférences à la Faculté des
Lettres de Paris, gr. in-8°. 5 »

LES CAVALIERS ATHÉNIENS, par Martin (Albert), ancien membre de l'École

française de Rome, professeur à la Faculté des Lettres de Nancy,
in-8" cavalier. 18 »

CULTES

LES DIVINITÉS DE LA VICTOIRE EN GRÈCE ET EN ITALIE, d'après les textes
et les monuments figurés, par Baudrillart (André), ancien membre de
l'Ecole française de Rome, in-8° cavalier, avec un bois dans le texte. 3 50

LES ARCHIVES DE L'INTENDANCE SACRÉE A DÉLOS (316-106 av. J.-C), par
HomoUe CTh.), membre de l'Institut, directeur de l'Ecole française d'Athènes,
in-8" cavalier, avec une pi. en héliogravure. 5 50

LES SACERDOCES ATHÉNIENS, par Martha (Jules), ancien membre de l'École

française d'Athènes, professeur à la Faculté des Lettres de Paris, in-8<' cava-
lier.

'

5 »
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LE PANORAMA ILLUSTRÉ DES JEUX OLYMPIQUES. Éludo historique, accom
imiiTiôo (le plusieurs .gravures cl d'un plan d'Olympio, avec le programme
des jeux de 1890, i>ar' Spyridis (G.), ^v. in 8'

"

2 50

La même édiliou en langue grec(iue, in-8°. 2 50

nnoiT
ÉTUDES SUR LES ANTIQUITÉS JURIDIQUES D'ATHÈNES. Le droit de suc-
cession légitime i"i Athènes, par Caillemer (E.), doyen de la Faculté de Droit
de Lyon, correspondant de l'Institut, in-8", papier vergé, imprimé en
caractères elz(''viriens. (Epriisé.) Net. 8 »

LES MÉTÈQUES ATHÉNIENS. Ktude sur la condition légale, la situation
morale et le rôle social et économique des étrangers domiciliés à Athènes,
par Clerc (Michel), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, gr. in-8°
cavalier. 14 »

DE L'EPIGRAPHIE JURIDIQUE, par Couraud (Am.), doyen honoraire de la
Faculté de Umit de Bordeaux, in-8" cavalier. 2 »

ÉTUDE SUR LES TRIBUNAUX ATHÉNIENS ET LES PLAIDOYERS CIVILS DE
DÉMOSTHENES, par Cucheval (V.l, docteur es lettres, professeur agrégé au
Lycée Condorcet, in-S". 3 »

ÉTUDES D'ÉPIGRAPHIE JURIDIQUE. De quelques inscriptions relatives à

l'administration de Dioctétien : I. L'examinator per Italiam.ll.he Magister
sacrarum cognitionum ,\^av Cuq (Edouard), ancien membre de l'Ecole française

de Rome, prVifesseur ri la Faculté de Droit de Paris, in-8» cavalier. 5 »

DU PRÊT A LA GROSSE CHEZ LES ATHÉNIENS. Études sur les quatre
plaidoyers attribués à Démosthènes contre Zi'nothémis, Phormion, Lacrite
et Dionysodore, par Dareste (Rodolphe), membre de l'Institut, in-8°. 1 50

ÉTUDE SUR L'ARÉOPAGE ATHÉNIEN, par Dugit (Ernest), doyen honoraire de
la Faculté des Lettres de Grenoble, ancien membre de l'Ecole française
d'Athènes, in-8". 4 »

TABLETTES DU TRIBUNAL DES HÉLIASTES (Lettre à M. Egger sur quelques),
jiar Dumont (Albert), directeur honoraire de l'Ecole française d'Athènes,
gr. in-8", avec une planche gravée. 1 »

MiÉMOIRE SUR L'AFFRANCHISSEMENT DES ESCLAVES par forme de vente à
uni- divinité, d'après les inscriiitions de Delphes, par Foucart (H.), membre
de l'Institut, professeur d'épigraphie grecque au Collège de France,
gr. in-8». 2 »

LES NOMOI DE DRAGON, par Garofalo (F.-P.), professeur à l'École des Études
supérieures de Madrid, trad. par Valéry iJules), professeur à l'Université de
droit de Montpellier, in-S». 1 25

LES PROXÉNIES GRECQUES, par Monceaux (Paul), ancien membre de l'École
d'Athènes, professeur au I.ycée Condorcet, gr. in-8°. 8 »

ESSAI SUR LE DROIT PUBLIC D'ATHÈNES, par Perrot (Georges), membre de
l'Institut, professeur ù la Faculté des Lettres de Paris, directeur de l'Ecole
normale supérieure, in-8''. (Epuisé), net. 10 «

KPIGRVIMIIK
MÉLANGES D'ARCHÉOLOGIE ET DÉPIGRAPHIE, dédiés à Dumont (Albert),

membre de l'Institut, directeur honoraire de l'Kcole française d'Athènes et de
l'Enseignement supérieur, réunis par Homolle(Th.),membre deTlnstitut,<lirec-
teur de l'Ecole française d'Athènes, et précédés d'une Notice sur M. Dumont
(Albert), par Heuzey (L.), membre de l'Institut, conservateur des Musées
nationaux. — Gr. in-B" raisin, avec un grand nombre de figures dans le

texte, 17 pi. et un portrait de l'auteur. 30 »

Ouvrage imprimé à un très petit nombre d'exemplaires.

ESTHÉTIQUE
UN CRITIQUE D'ART DANS L'ANTIQUITÉ. Philostrate et son école, avec un
.Appendice renfermant la traïUntion d'un choix île tableaux de Philostrate
l'Ancien, Philostrate le Jeune, Choricius di' (jaza et Marcus Eugenicus, par
Bertrand (Edmond), professeur à la Faculté des Lettres de Grenoble. —
Gr. in-B". 5 »
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IliSTOiRE

HISTOIRE DU PLÉBISCITE DANS L'ANTIQUITÉ, par Borgeaud (Ch.) professeur
et (Incli'ur en drtjil, 111-8". 4 n

ÉTUDES OU RÉFLEXIONS SUR L'HISTOIRE DE LA GRÈCE par Cron (Albert),
in- 12". 1 50

LES LIGUES ÉTOLIENNE ET ACHÉENNE. Leur histoire vl leurs institutions.
Nature et durée do leur antaguuisiue, par Dubois (Marcel), anci(!n membre
de rEcole française d'Athènes, professeui" à la Sorboime, in-8" cavalier avec-
deux cartes colorii'es. 7 »

HISTOIRE DE LA GRÈCE SOUS LA DOMINATION ROMAINE, par Petit de Julie-
ville (L.), ]ir()fesseur à la Faculté des f^ettres de Paris. 2' édition, revue ei
auy;ment,ée, in-18 Jésus. 3 50
Oucrage couronné par VAcadémie française et par VAssociât i in pour

l'encouraçiement des éludes rjrerquas en France.

LA LYDIE ET LE MONDE GREC AU TEMJPS DES MERMNADES iG87-546) par
Radet (Georges), doyen d(! la Faculté des Lettres de Bordeaux, aiicien
mernhre de l'Ecole fran(;aise d'.Vthènes, in-S" cavalier, avec une grande
carte hors texte. 12 »

LECTURES HISTORIQUES ou choix des plus beaux 'fragments des meilleurs
historiens anciens et modernes, français et étrangers, disposés selon l'ordre
des programmes de l'enseignement et reliés par des sommaires. GRÈCE,
par Raffy (E.), professeur d'histoire. (Classe de cinquième.), in-12. 3 »

Ouoraf/e adopté officiellement pour les Bibliothèques scolaires et communales
et les distributions de prix.

GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE ANCIENNE (Monde connu des anciens, Grèce,
Rome), par le même, in-12 3 »

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE ANCIENNE, par le même, in-12
avec cartes. 1 »

IIISTOIUI: LITTÉRAIRE
HISTOIRE DE LA TRADUCTION (Auteurs Grecs), par Bellanger (Justin), grand

in-8". '2 »

ICOAOC.RAPIIIE
LE TYPE PHYSIQUE D'ALEXANDRE LE GRAND, d'après les auteurs anciens

et les documents iconographiques par Ujfalvy (Charles de), in-4° raisin con-
tenant 22 gravures hors texte et 8G dans le texte. 40 »

LITTÉRATURE
LES MIMIAMBES DE HÉRONDAS, traduction française juvcédée d'une Intro-
duction par Boisacq (Emile), docteur en philosophie et lettres, in-i2 2 50

L'HELLÉNISME CHEZ FÉNELON, jiar Boulvé, docteur es lettres, in-8° 6 »

NOTES sur la division du clueur dans les comédies d'Aristophane, par Couat
(A.), Recteui- de l'Université de Bordeaux, in-8", 1 50

HISTOIRE DE LA LITTÉRATURE GRECQUE, par Croiset (Alfred), m(>ml)re de
l'Institut, doyen de la Faculté des Lettres de Paris et Croiset (Maurice)
professeur de littérature grecque au Collège de France, 5 forts volumes,
in -8°. 44 »

Chaque colume se vend séparément :

T. I — Homère. La poésie cycliiiiic. Hésiode. 2° édition. 8 •!

T. H. — Lyrisme, l'rciiiiors prosn leurs. Hérodote. 2' édition. 8 »

T. HL — l'ériodc attiiiiie. Tragédie, conK'die. genres secondaires, 2' édition. 8 "

T. IV. — Période alti(|iu' : Éloquence. Iiisloire. piiilosopliic. 2<' éditiini, 8 »

T. V. — l'ériodc alexaudrine. l'ériodc i-oniaiue. 12 >

MANUEL D'HISTOIRE DE LA LITTÉRATURE GRECQUE, à l'usage des Lycées
et Collèges, par Croiset (Alfredi, membre de l'Institut, doyen de la Faculti-
des Lettres de Paris et Clroiset (Maurice), professeur de littérature greciiue
au Collège de France, in 18 r(dié tuile anglaise de 800 pages. 6 »

DE LA FABLE DANS L'ANTIQUITÉ CLASSIQUE, par Denis (J.), doyen hono
raire de la Faculté des lettres de Caen, in-8». 2 d
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APOLOGIE DE L'HELLÉNISME ou otat diuis Icqui-l ii..us osl arrivr cot rcril

(le .lulicii, par le même, iii-8". 1 T^O

ESPRIT ET CONSTITUTION DE.LA COMÉDIE ARISTOPHANESQUE,|.ar le même,
.yraiiil iii-8". 2 »

COMÉDIE NOUVELLE, par le même, in-8». 2 »

COMÉDIE MOYENNE, jmr le même, in-8°. , t 50

L'ORATEUR LYCURGUE, élude liistoriquo et littéraire, par Durrbach (Félix),

anrini incnibrr ilc l'Ecole française d'Atliènes, professeur à la Facullé des
Lcllri's de Tiiulouse, iii-S" cavalier. -i »

MÉMOIRES DE LITTÉRATURE ANCIENNE, j.ar Egger (Emile), membre de
l'Iiislitut, iii-8" 5 ))

L'HELLÉNISME A MARSEILLE; l'édition massalioti.iue de l'Iliade d'Homère,
pai- Gamber (St.), aumônier du lycée île Marseille, gr. in-S". 2 »

MÉLANGES GRAUX. Recueil de travaux d'érudition classique, ilédiés à la

mémoire de Charles Graux, docteur es lettres, maître de conférences à

l'Ec-ole pratique des Hautes Etudes et à la Faculté des Lettres de Paris, etc.,

mort le 13 janvier 1882 à l'âg-e de 29 ans, grand in-8° avec portrait et plu-

sieurs fac-similés de mss. (héliogravure Dujardin). 50 »

LA GÉOGRAPHIE D'HÉRODOTE, par Hauvette-Besnault (Am.), maître de con-
férences à la Facullé des Lettres de Paris, grand ia-8". 2 50

HÉRODOTE ET LES IONIENS, par le même. Grand in-8". 2 50

ÉTUDE SUR THÉOCRITE, ])ar Legrand (Ph.-E.) ancien membre de l'École
française d'Athènes, maître de conférences à la Faculté des Lett/es de
Lyon. In-S" cavalier. 12 50

Ourrafio récompense par l'Académie des Im^cription^ et Belles -Lettres, 1901.

HISTOIRE DE LA POÉSIE mise en rapport avec la civilisation dans l'anti-

quité, par Loise (Ferdinand), membre des Académies royales de Belgique et

d'Espagne, in-8°. 4 »

MÉDÉE. Etude de littérature conqjarée par Mallinger (Léon), docteur en philo-

sophie et lettres, grand in-8". 6 »

LES SCOLIES DU MANUSCRIT D'ARISTOPHANE A RAVENNE. Etude et colla-

tion, ]>ar Martin (Albert), ancien membre de l'Ecole française de Rome,
]n'ofesseur à la Faculté des Lettres de Nancy, in-8" cavalier. 10 »

LE MANUSCRIT D'ISOCRATE URBINAS, CXI DE LA VATICANE. Description
et histoire; recension du Panégyrique, par le même, iu-8 cavalier. 1 50

SOPHOCLE, traduction en vers français par Martinon (Philippe), professeur au
Lycée d'Alger, lauréat de l'Académie française. Œdipe -roi, — Œdipe à
Càlone. — Antigone, 3 volumes in-16, 6 fr., chacun. 2 »

L'AGAMEMNON d'Eschyle. Texte, traduction et commentaires par Regnaud
(Paul), jirofesseur à l'Université de Lyon, in-S". 6 »

ÉTUDE SUR HOMÈRE, par Terret, professeur au Séminaire d'Autun, grand
in-8. 15 »

MÉLANGES HENRI WEIL. Recueil de Mémoires concernant l'histoire et la

littérature grecques dédié à Henri Weil, membre de l'Institut, doyen hono-

raire de la Faculté des Lettres de Besançon, ancien maître de conférences

à l'Ecole normale supérieure, ancien directeur d'études à l'Ecole des Hautes
Etudes, à l'occasion de son SO' anniversaire, grand in-S" contenant le por-

trait de Henri Weil en héliogravure, une phototypie hors texte et plusieurs

illustrations dans le texte. Grand in-8°. 15 »

MIXES

LES MINES DU LAURION DANS L'ANTIQUITÉ, par Ardaillon (E.), ancien
memlii'e de l'Ecolr fianç-aise d'Atliènes, ]ii-ofesseur à la h'aculté des Lettres

de Lille, in-S" contenant 2G gravures dans le texte, 1 planche en phototypie,
.aurion en six couleurs. 12 50
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MYTHOLOGIE
DE L'ORIGINE DES CULTES ARCADIENS. Essai de méthode en mythologie
grecque, par Bérard (Victor), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes,
maître de conférences à l'Ecole pratique des Hautes Etudes, in-8° cavalier
avec figures. 12 50

ESSAI SUR LES MONUMENTS GRECS ET ROMAINS RELATIFS AU MYTHE
DE PSYCHE, par Collignon (Maxime), ancien membre de l'Ecole française
d'Athènes, professeur à la Faculté des Lettres de Paris, membre de
l'Institut, in-S» cavalier. 5 50

LES MUSES, étude de Mythologie grecque, par Decharme (P.), professeur à
la Faculté des Lettres fie Paris, in-8". 2 »

MYTHOLOGIE GRECQUE ET ROMAINE. Introduction facile et méthodiijue à la
lecture des poètes, par Humbert (Jean), correspondant de l'Institut, avec
une préface de Thédenat (Henry), prêti-e de l'Oratoire, membre de l'Institut,
15^ édition revue et corrigée, in-12 toile. 2 »

PHILOLOGIE
LES DIALECTES DORIENS. Phonétique et Morphologie, par Boisacq (Emile),

ilocteur en Philosophie et Lettres. 2' édition, in-8°. 10 »

THEORIE DE LA DÉCLINAISON DES NOMS EN GREC ET EN LATIN, d'après
les principes de la Philologie comparée, par Chaignet (A-Ed.), recteur
honoraire de l'Académie de Poitiers, membre correspondant de l'Institut,

in-8". 4 ))

MÉMOIRES D'HISTOIRE ANCIENNE ET DE PHILOLOGIE, par Egger (Emile),
meiiibre de l'Institut, in-8° avec ])lanclies. 5 »

APOLLONIUS DYSCOLE. F>ssai sur l'Histoire des Théories grammaticales dans
l'Antiquité par Egger (Emile), in-8°. [Epuisé). Net. 10 »

ONOMATOLOGIE DE LA GÉOGRAPHIE GRECQUE ou l'Art d'apprendre le

Dictionnaire grec en étudiant la Géograpliie de la Grèce ancienne et de ses
colonies, par l'abbé Fabre d'Envieu (J ), professeur de Sorbonne, chanoine
honoraire de l'insigne Chapitre de Saint-Denis, in-8°. 7 50

MÉTHODE POUR APPRENDRE LE DICTIONNAIRE DE LA LANGUE GRECQUE
et les mots primitifs de plusieurs langues anciennes et modernes ou l'Art
d'apprendre par l'étymologie des noms géographiques, ethniques,
mytliologiques, historiijues ou personnels, le grec, l'allemand, l'anglais, etc;,

par le même, in-8°. 1 25

IMIILOSOPHIE
LA PHILOSOPHIE DES MÉDECINS GRECS, par Chauvet (E.), professeur
honoraire à la Faculté des Lettres de Caen, m-8°. 8 »

Œuvres de Ch. HUIT,
Docteur es lettres, lauréat de l'Académie française.

LA PHILOSOPHIE DE LA NATURE CHEZ LES ANCIENS, gr.' in-8° raisin 12 50
Oiwrcuje couronné par l'Ai-acléinia des Sciences morales et politiques

.

LA VIE ET L'ŒUVRE DE PLATON, avec un beau buste de Platon en hélio-

gravure Dujardin. 2 vol. gr. in-8° raisin. 24 n

Ouvrage couronné par VAcaUémie des Sciences morales et politiques.

LES ORIGINES GRECQUES DU STOÏCISME, in-8°.

EXAMEN DE LA DATE DU PHÈDRE, in-8°.

DE L'AUTHENTICITÉ DU PARMÉNIDE, in 8°.

DE PRIORUM PYTHAGOREORUM DOCTRINA ET SCRIPTIS, in-8°.

PLATON A L'ACADÉMIE, in S".

ÉTUDES SUR LE BANQUET DE PLATON, in 8°

DE L'IDÉE DE LA MORT EN GRÈCE n l'époque classique par Ridder (A. de),
ancien membre de l'Ecole fi-aiiçaise d'Athènes, maître de conférences à la

Faculti' (les Lettres d'Aix. In-8". 5 »

SOCRATE CONSIDÉRÉ SURTOUT COMME MÉTAPHYSICIEN par Vacherot
(Etienne), membre de l'Institut, in-i". 2 »
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PUOSODIK ET AIKTHIQITE
PRÉCIS DE PROSODIE ET MÉTRIQUE GRECQUE ET LATINE, par Bornecque

iHenrij, docteur ôs loltrcs, iiiaitre de i-oiifércnces à la Faculté des Lettres
de Lille, avec uue iirélace de Boissier (Gaston), secrétaire perpétuel de
l'Académie française, in-18 toile anj^'-laise. 2 50

ÉTRUSQUES
ARCIIÉOIJXJIE

FOUILLES DANS LA NÉCROPOLE DE VULCI, j.ar Gsell (Stéphane), ancien
nieinlire de l'Ecole tranc.'aise de Koiae, professeur à l'Ecole supérieure des
Lettres d'Alger, bel. in-4 de 568 pages avec 101 vignettes dans le texte,
une carte et z3 pi. (Tiré à petit nombre}. 40 »

HISTOIRE
INTRODUCTION A L'HISTOIRE ANCIENNE, par Fournie (Victor), inspecteur
général des Ponts et Chaussées, in-18. 3 50

(Dans cette (Hudo, lauteur livre la rlcf des textes étrusques dont le sens jusqu'à ce jour
('tait demeuré un mystère.)

LATINS

ARCHEOLOGIE
ÉTUDE SUR PRÉNESTE, VILLE DU LATIUM, par Fernique (Emm.), ancien
membre de l'Ecole française de Rome, in-8" cavalier avec une grande carte
et 3 planches en héliogravure. 7 50

TERRACINE. Essai d'histoire locale, par La Blanchére (René de), ancien iBem-
bre de l'Ecole française de Rome, in-8° cavalier, avec 2 eaux-fortes et 5
planches dessinées par l'auteur. 10 »

ÉPIGRAIMIIE
INSCRIPTIONS INÉDITES DU PAYS DES MARSES,par Fernique (Emm.), ancien
membre de l'Ecole française de Rome, in-8" cavalier. 1 50

ROMAINS
ADAIL\ISTRATIO\

ÉTUDE HISTORIQUE SUR LES IMPOTS INDIRECTS CHEZ LES ROMAINS
jusqu'aux invasions des Barbares, d'après les documents littéraires et
épiçraphiques, par Cagnat (René), membre de l'Institut, professeur au
Collège de France, gr. in-8" raisin avec 5 belles pi. coloriées. 10 »

Oucraije couronné par l'Acadetnie des Inscriptions et Belles-Lettres.

LA PROVINCE ROMAINE DE DALMATIE, par Cons (Henri), professeur h la
Faculté des Lettres de Lille, in-8" avec une carte coloriée. 7 50

ESSAI SUR L'ADMINISTRATION DES PROVINCES SÉNATORIALES SOUS
L'EMPIRE ROMAIN, par Halgan (C), docteur en droit, avocat à la Cour
d'Aiipel,gr. in-8». 7 50

MUNICIPALITÉ ROMAINE, par Labatiit, ancien vice-président du Tribunal de
Toulouse, in-8". 1 50

L'ADMINISTRATION ROMAINE, par Marquardt iJ.i, lra<luit en français .«;ous

la direction de Humbert iGustavei, avec l'autorisation de l'auteur et de
l'éditeur allemands. 4 volumes in-8". 45 »

{On rend séparément).

L'ORGANISATION DE L'EMPIRE ROMAIN, traduit par Weiss (A.), professeur
à la Faculté de Droit de Paris et Louis-Lucas (Paul), professeur à la
Faculté de Droit de Dijon. 2 vol. in-8°.(Tome 1 séparément 10 fr. et Tome II
séjia renient 1.") li-.i 25 »

L'ORGANISATION FINANCIÈRE, traduit par Vigie (Albert), doven de la
Faculté de Droit de Montpellier, lauréat de l'Institut de France, in-8°. 10 »
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14 LES ROMAINS

L'ORGANISATION MILITAIRE, traduit par Brissaud (J.i, professeur à la

FaculL(5 de Droit de Toulouse, in-S". 10 »

jV. B. — Ces volumes foriiient les tomes VIII à XI du MANUEL DES
ANTIQUITÉS ROMAINES, par Th. Mommsen, J. Marquardt el P. Krûger,
10 liiiiics en 17 vol. ( Vuii- ]yd!sr T.)). 179 »

ESSAI SUR LES POUVOIRS DU GOUVERNEUR DE PROVINCE SOUS LA RÉPU-
BLIQUE ROMAINE ET JUSQU'A DIOCLETIEN, par Marx lEdgardi, docteur en
droit, lauréat de la Kaculti'' de Droit tle Bordeaux. In-8". 3 50

ESSAI SUR L'ADMINISTRATION DES PROVINCES ROMAINES SOUS LA RÉPU-
PLIQUE, par Person (E.), docteur es lettres, professeur au Lycée Condorcet.
Gr. in-8°. 8 »

ESSAI SUR LA PROVINCE ROMAINE D'EGYPTE DEPUIS LA CONQUÊTE
JUSQU'A DIOCLETIEN. Etude d'organisation politicjue et administrative,
pai- Simaïka (Abdallah), docteur en droit. In-8". 6 »

LES IMPOTS DIRECTS SOUS LE BAS-EMPIRE ROMAIN, par Thibault (Fabien).
docteur en droit, chef du Contentieux et de l'Administration des Douanes,
3 leçons faites à l'Ecole praticjue des Hautes Etudes, in-S". 4 »

LES ÉLECTIONS MUNICIPALES A POMPÉI, par Willems, (P.), professeur à

l'Université catholique de Louvain, in-8". 2 50

ARCHÉOLOGIE
L'ILE TIBÉRINE, dans les temps modernes et dans l'antiquilé, par Besnier

(Maurice), docteur es lettres, chargé de cours à la Faculté des Lettres de
Caen. In-S" cavalier. 12 50

LEXIQUE DES ANTIQUITÉS ROMAINES, rédigé sous la direction de Cagnat
(René), memljre de l'Institut, prof(>sseur au CoUègede France, par Goyau (G.),

ancien membre de l'Ecole française de Rome, avec la collaboration de
plusieurs élèves de l'Ecole normale supérieure. Deuxième tirar/e, 1896. Beau
vol. gr. in-8° raisin, illustré do 365 dessins inédits dont 8 iiors texte, d'un
[dan de Rome et d'une planche en couleurs. 7 »

TYPE D'INDIEN DU NOUVEAU MONDE, représenté sur un bronze antique du
Louvre, nouvelle contribution à l'interprétation d'un fragment de Cornélius
Nepos, par Ceuleneer (A. de), professeur à l'Université de Gand, in-8° avec
2 héliogr. et 1 ]il. liors texte. 2 »

LE BAS-RELIEF ROMAIN A REPRÉSENTATIONS HISTORIQUES. Etude archéolo
gi(jue, historique et littéraii'e, par Courbaud (Edmond), ancien memlire de
l'Ecole française de Rome, jjrofesseur de rliétoriijue au Lycé(i Janson de
Sailly, in-8° cavalier contenant 19 gravures dont 5 en phololypie hors
texte. 12 50

Ouvrage cnnronné par l'I/isiitiit. {Pruc Delalande-Giiérineanj.

VOYAGE D'ÉTUDE DANS UNE PARTIE DE LA MAURÉTANIE CÉSARIENNE
par La Blanchère (René de), ancien membre de l'Ecole française de Home,
iii-8" raisin avec 12 pi. noires et coloriées. 5 »

INSCRIPTIONS DOLIAIRES LATINES. Mar.rues de i)ri([ues relatives à une
partie de la (]en.-< Doniitia, recueillies et classées ]iar Descemet (Ch.i, in-8"

avec un grand nom[)re de 11g. 12 50

LES MONUMENTS ANTIQUES DE L'ALGÉRIE, par Gsell (Stéphane), professeur
à l'Ecole supérieure des Lettres et ilirecleur du Musée d'Alger, 2 vol. in-8"

raisin. iO »

On vcnrl separéwenf :

Tome V contenant 7-2 pi. hors texte cl S'< illiisU'ittinns (huis le texte ^(i >•

Tome II contenant 3i pi. liors texte et 8ii illuslralions (tans le texte ^0 >

Oucrof/i' publié sous les auspices duGotœernemeiit fiénéral de l'Ali/érie.

SUR QUELQUES BRIQUES ROMAINES DU LOUVRE, par Héron de Villefosse
(Ant.), membre de rinsliliil, gr. in-8". 1 50

LES CITÉS ROMAINES DE LA TUNISIE, par Toutain (J.), ancien membre do
l'Ecole française de Itome, chargé de cours à la Sorbonne, in-8° cavalier.
avec 2 cartes en couleui-. 12 50

Ouoraç/e. couronné pa/- l'Institut IPrisa Saintour.\
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lîKAl \-\IMS
ESSAI SUR LA PEINTURE DEGENRE DANS LANTIQUITÉ, par Gebhart (Emile),

])r()li\'<sour;i la Kacultc- des Lclln-s de I*ai-is, iin'iiibri' dt^'liislitul,, in-8°. 2 »

HADRIEN ET LA VILLA IMPÉRIALE DE TIBUR. T.vvlc et illustrations i)ar
Gusman (Pierre), c-liarf,fé d'une missitm spéciale on Italie [larM.le Ministre
de rinslruclion publique et des Beaux- Arts, préface de Boissier (Gaston),
secrétaire ])erpétuel do l'Acadéniic^ fi-ançaisc, nuiiiilire de l'Acadéinio des
Inscri|>lii)ns et Belles-Lettres, un tort volume in-i" raisin, orné de 350 illus-

trations dans le texte et 10 gravui'cs hors texte en couleurs. (Sous presse.)

LE CULTE DE CASTOR ET POLLUX EN ITALIE, pai- Albert (Maurice), ancien
menilii'f de l'iù'ole l'rani'aisc de Rouii', professeur de rhétorique au lycée
Condorcel, in-S" cavalier avec 3 }il. yravi'cs. 5 50

LES DIVINITÉS DE LA VICTOIRE EN GRÈCE ET EN ITALIE, d'après les textes
et les monuiiienls hj^'urés, |)ar Baudrillart i André), ancien membre de l'Ecole
fraui-aise ik' Rome, in-8° cavalier avec 2 ligures. 3 50

LE CULTE IMPÉRIAL. Son Instoire et son organisation depuis Auguste jusqu'ci
Justinien, par l'abbé Beurlier (E.), ancien élève de l'Ecole pratique des
Hautes Etudes, docteur es lettres, professeur à l'Ecole ecclésiastique des
Carmes, in-8'. 7 50

FLORE, SON CULTE ET SES JEUX, d'après les textes et les monuments, par
Labatut) Edmond I, ancien viceqirésident du Tribunal de Toulouse, ip-S». 1 50

LE CULTE, par Marquardt. Traduction française par Brissaud, ])rofesseur à la

Faculté de droit de Toulouse. 2 vol. in-S». Chaque vol. se vend séparément
10 francs. Ensendile. 20 »

.V. F. — Ces deux volumes forment les tomes XII et XIII du MANUEL DES
ANTIQUITES ROMAINES, 16 tomes en 17 vol. (Voir page 75). 179 »

DROIT R<):iIAL\
(Voi/- j-Xifif 6.J. i

HISTOIRE DE LA PROPRIÉTÉ PRÉTORIENNE ET DE L'ACTION PUBLICIENNE.
Caractères relatifs ou temporaires que peut revêtir la propriété prétorienne,
ses rapports avec l'usucapion et avec les elîels de la condition résolutoire
de la revendication du droit français, par Appleton (Ci, professeur de droit
romain à la Faculté de droit de Lyon, 2 vol. gr. in-8° l'aisiii. 18 »

LES CORPORATIONS D'ARTISANS SOUS LA RÉPUBLIQUE ROMAINE, par
Gonnard iR.!, docicur en di'oit, in-8". 1 »

ÉTUDE HISTORIQUE ET JURIDIQUE SUR LA CONDITION DES MÉDECINS ET
ARCHIATRES DANS LE DROIT ROMAIN, et des médecins, d'aju-ès le Code
civil français, par Jacqiiey iJ.i, avo(a(, docteur en droit, gr. in-8°. 4 »

LES REGISTRES DE NAISSANCE A ROME, par Jéze (Gaston!, gr. in-8». 1 n

DE LA PROCÉDURE CIVILE ET DES ACTIONS CHEZ LES ROMAINS, par Keller;
traduit de l'allemand, avec une introduclion pai' Capmas (Charles), recteur
honoraire de l'Académie de Toulous(>, in-8". 9 »

HISTOIRE DES SOURCES DU DROIT ROMAIN, par le D' Krûger iPaul), profes-
seur de Droit romain à l'iniversité de Bonn, traduit de l'allemand par
Brissaud, professeur à la F'aculté de droit de Toulouse, gr. in-8'' raisin. 12 »

A'. B. — (j- volume forme le tome XVI du Manuel des Antiquités romaines,
IG tomes en 17 vol. 179 ,>

HISTOIRE DE LA PRÉTURE. Sources du droit, attributions, procès civils et
criminels, administration des provinces, l'Edit, ]>ar Labatut (Edmond),
ancien vice-président du Tribunal de Toulouse, gr. in-S" cavalier. 7 »

DE LA PRÉF;ÉRENCE DES ROMAINS POUR LES GARANTIES PERSONNELLES
(.•<(<?/.-7/r(/'/r;/i(A--i, comparées aux si'irel(>s i-i'clies, par Louis-Lucas i Paul), pro-
fesst'ur à la h'ai'ulli'' de DroK de Dijon. Cr. iu-N'. 1 »

LE DROIT PUBLIC ROMAIN, [lar Mommsen iTh.l, traduit .le l'allemand avec
l'autorisation de l'auteur et de l'éditeur allemands, par Girard iPaul-
Frédéric), professeur à la Faculté de Droit de Paris. 7 tomes en 8 vol. gr.
in S" raisin, dont chacun se vend séparément 10 francs, ainsi répartis :'

LA MAGISTRATURE, 2 vol. 20 »

Librairie A. FOIVTEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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LES DIFFÉRENTES MAGISTRATURES, 3 vol. 30 »

LE PEUPLE ET LE SÉNAT, 2 tomes en 3 vol. 30 »

N. B. — Ces 8 volumes forment les tomes I à VII du MANUEL DES ANTI-
QUITES ROMAINES, 16 tomes en 17 volumes.;' Vo/r paye 75i. 179 »

ÉTUDE SUR LES INNOVATIONS INTRODUITES DANS LA LÉGISLATION,
ROMAINE PAR ANTONIN LE PIEUX, par Rives (Pauli, docteur en droit.

in-S" cavalier. 2 »

Ouvrage couronnr par la Faculté de Droit de Toulouse.

HISTOIRE DE LA PROCÉDURE CIVILE CHEZ LES ROMAINS, par Walter (F.i,

traduit de l'allemand par Laboulaye (Edouard), sénateur, membre de
rinstilut, in-8°. 4 »

LA LOI AQUILIENNE par Willems (Jos.), docteur en droit, in-8-. 2 50

LE DROIT PUBLIC ROMAIN OU LES INSTITUTIONS POLITIQUES DE ROME
depuis l'origine de la ville jusqu'à Justinicn, par Willems (P.), professeur à

l'Université catholi(îue de Louvain. 6'^ édition, in-8". 14 »

ÉPIGRAPIIIE
LE FRAGMENT D'ESTE. Etude d'Epigraphie juridique par Appleton (C), nro

fesseur à la Faculté de Lyon. In-8°. 2 »

Ouvrages de M. RENÉ GAGNAT,
Membre de l'Institut, professeur d'épigrapliie latine au Collège de France.

COURS D'ÉPIGRAPHIE LATINE, 3" édition entièrement refondue et fortement
augmentée de planches et de ligures, gr. in-8" raisin. 13 ))

EXPLORATIONS ÉPIGRAPHIQUES ET ARCHÉOLOGIQUES EN TUNISIE.
1882-1886, 3 fascicules, gr. in-8" avec cartes et belles planches en hélio-

gravure. 22 50
Chaque fat'cicule se cend séparément : 7 50

DE L'UTILITÉ DE L'ÉPIGRAPHIE LATINE pour l'établissement de certains
textes, in-8°. 1 d

RAPPORT DES ÉTUDES ÉPIGRAPHIQUES AVEC LES DIVERSES BRANCHES
DE L'ENSEIGNEMENT CLASSIQUE, in 8". 1 »

LEÇON D'OUVERTURE DU COURS D'ÉPIGRAPHIE LATINE AU COLLÈGE DE
FRANCE, in-8°. 1 »

DE L'ÉPIGRAPHIE JURIDIQUE, par Couraud (Am.), doyen honoraire de la

Faculté de Droit de liordeaux. in-8". 2 »

ÉTUDES D'ÉPIGRAPHIE JURIDIQUE. De quelques inscriptions relatives à

l'administration de Dioclétien : I. L'examinator per Italiam. — II. Le Magis
ter Sacrarum cognitionum, par Cuq (Edouard), ancien membre de l'Ecole

françaisedeRome, professeur à la Facultéde Droit de Paris, in-8 cavalier. 5 »

LA TABLE DE CLÉS, inscription de l'an 46 après J.-C, concernant le droit de
cité romaine des Anauni, des Tulliasses et des Sinduni, par Dubois (Ernest),

ancien professeur à la Faculté de Droit de Nancy, in-8". 1 50

INSCRIPTIONS ROMAINES DE L'ALGÉRIE. Fascicule I à XIV par Renier
(Léon), membre de l'Institut, gr. in-4'' 18 »

FIIVAIVCES
DE LA CESSIBILITÉ DES CRÉANCES A ROME, par Cros-Mayrevielle (Antonin),

avocat, ih)cleur en di'oil, in-S". 3 n

LES MANIEURS D'ARGENT A ROME JUSQU'A L'EMPIRE. Les grandes compa-
guii's jtar actions des Puhlitains. I.i's linauciers maîtres dans l'Etat. Les
millions de Gicéron. Les Actionnaires. Le Marché. Le Jeu. Etude historique.

Deujcièine édition corrigée et augmentée, par Deloume (Antonin), doyen de
la Faculté de Droit de Toulouse, in-8". 7 »

Ouvrage couronné par l'Académie française et par l'Académie des Sciences

morales et politiques.

LE SESTERCE ET L'HISTOIRE DE SA FABRICATION DANS LE MONNAYAGE
ROMAIN, à propos du Sestei'ce du Ti'ésor de \'eruuu, par Ducrocq (Th.),

professeur Ivonoraire de la Faculté de Droit de l'I'nivei'sité de Paris, doyen
honoraire et ancien bâtonnier de Poitiers, in-8°. i )>

Librairie A. FONTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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ESSAI SUR LES FINANCES ET LA COMPTABILITÉ PUBLIQUE CHEZ LES
ROMAINS, par Humbert (Gustavei, prol'csseui- honorain> t^ la Faculté do
Droit de Toulouse, premier président de la Gourdes Comptes, ancien Garde-
des Sceaux, ministre de la Justice, vice-président du Sénat, etc. 2 vol.
gr. in-S". 18 )>

GRAMMAIRE
THÉORIE DE LA DÉCLINAISON DES NOMS EN GREC ET EN LATIN, d'après

les principes de la Philologie comparée, par Chaignet (A.-Ed.), recteur hono-
raire de l'Académie de Poitiers, membre correspondant de l'Institut de
France, in-S". 4 »

ÉTUDE SUR LA LANGUE ET LA GRAMMAIRE DE TITE-LIVE. Deuxième édi-
tion revue, corrigée et considérablement augmentée, par Riemann (Othon),
ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, maître de conférences à
l'Ecole normale supérieure, gr. in-S". 9 »

HISTOIRE
GUERRE DES GAULES, par Jules César, traduction nouvelle avec notes et un
Index géographique. Deuxième édition, par Bellanger (Justin). In-12. 5 »

Ouvrage couronné par l'Académie française.

ESSAI SUR LE RÈGNE DE L'EMPEREUR DOMITIEN, par Gsell (Stéphane),
ancien membre de l'Ecole française de Rome, professeur à l'Ecole supé-
rieure des Lettres et directeur du Musée d'Alger. 12 n

LA CONCEPTION DE L'HISTOIRE DANS POLYBE, par Hercod (Robert), doc-
teur es lettres, in-S". 3 »•

LES ROMAINS A ATHÈNES AVANT L'EMPIRE, par Hinstin (G.), ancien membre
de l'Ecole française d'Athènes, gr. in-8°. 5 d

LES TRANSFORMATIONS POLITIQUES DE L'ITALIE SOUS LES EMPEREURS
ROMAINS (43 av. J.-C—330 ap. J.-C.),par Jullian (Camille), professeur à la

F'aculté des lettres de Bordeaux, in-S" cavalier. 4 50

ANTONIN LE PIEUX ET SON TEMPS. Essai sur l'histoire de l'Empire romain
au milieu du ii'= siècle (138-161), par Lacour-Gayet (G.), ancien membre de
l'Ecole française de Rome, gr. in-8'' raisin. 12 )x

Ouvrage couronné par l'Académie française (Prix Monthyon).

L'ÉCOLE D'ATHÈNES AU IV^ SIÈCLE APRÈS J.C, par Petit de Julleville
(Louis), ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, professeur à la
Sorbonne, in-S". 3 »

LECTURES HISTORIQUES : ROME, par Raffy (C), professeur d'histoire (Classe
de (luatrièmei, in-12. 3 »•

CATILINA ET JUGURTHA, par Salluste. Nouvelle édition classique, précédée
(l'une noiice bii^graphique et littéraire et accompagnée de notes en français,
par Pessonneaux (Emile), professeur au Lycée Henri IV, in-r2 cartonné. 90'

LA FIN D'UN PEUPLE. LA DÉPOPULATION DE L'ITALIE AU TEMPS D'AU-
GUSTE, [lar Vanlaer (Maurice), avocat, docteur en droit, gr. in-8\ 7 50

HISTOIRE LITTÉRAIRE
HISTOIRE DE LA TRADUCTION (Auteurs latins), par Bellanger (Justin).

Gr. in-S" raisin. 2 )v

IXSTITLTIOXS
LES ORIGINES DU SÉNAT ROMAIN. Recherches sur la formation et la disso-

lution du Sénat patricien, par Bloch (G.), maître de conférences à l'Ecole
normale supérieure, in-S" cavalier. 9 )>

HISTOIRE DU PLÉBISCITE DANS L'ANTIQUITÉ i Grèce et Rome), par Bor-
geaud ,Ch.i, docteur en droit et eu philosoi)hie, in-S" 4 »

LE CONSEIL DES EMPEREURS D'AUGUSTE A DIOCLÉTIEN, par Cuq (Edouard),
ancien menibre de l'Ecole française de Rome, professeur à la Faculté de
droit de Paris, in-i" 7 50-

Extrait des Mémoires de l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres.

Librairie A. FOIMTEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5*)
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L'ARISTOCRATIE ROMAINE ET LE CONCILE, par Drapeyron, docteur es-

IcUivs, ia-8° 2 »

DE LA RÉFORME DES COMICES CENTURIATES AU III^ SIÈCLE AVANT J.-C,

par Giiiraiid (Pauli, charsé île cours h la Kacullé dos Lettres de Paris, in-S" 1 50

LE SÉNAT ROMAIN DEPUIS DIOCLÉTIEN, à Rome et à Constantinople, par
Lecrivain iCh.), ancien membre de l'Ecole française de Rome, professeur à

la Faculté des lettres de Toulouse, in-8° cavalier. 6 »

L'ORGANISATION DE L'EMPIRE ROMAIN, par Marquardt. 2 vol. in-S». Voir
Administration, papre 13. 25 »

L'ORGANISATION FINANCIÈRE, par le même. Voir Administration, in-8" 10 »

L'ORGANISATION MILITAIRE, par le même. Voir Administration, in-S» 10 d

DE LA NOBLESSE ET DES RÉCOMPENSES D'HONNEUR CHEZ LES ROMAINS,
]iar Naiidet, membre de l'Institut, in-S" 4 »

ETUDES SUR LES INSTITUTIONS ROMAINES : LA DICTATURE, par Servais (E.),

ancien Président du Gouvernement du Grand-Diiché de Luxembourg,
in-B" 2 »

ESSAI SUR L'HISTOIRE DE LA PR^SFECTURA URBIS A ROME, par
Vigneaux (P.-E.l, professeur à la Faculté de Droit de Bordeaux, ancien

membre de l'Ecole française de Rome, gr. in-8° avec un plan du
Forum. 12 »

LE SÉNAT ET LA RÉPUBLIQUE ROMAINE, par Willems (P.), professeur à l'Uni-

versité catbolicjue de Louvain. — 2'' édition, 3 volumes grand in-S». 22 »

LITTÉRATURE
PLINE LE JEUNE ET SES HÉRITIERS, par AUain (Eugène), substitut du Pro-
cureur général à Besançon, correspondant de l'Académie de Législation et

de Jurisprudence de Madrid, membre de la Société historique de Gome. —
Ouvrage illustré d'environ 100 photogravures et de 15 cartes ou plans.

3 vol. in-8". 24 »

Tome I'"'' — L'Homme (séparément). 8 »

Tome IL — L'Homme (suito). — L'Écrivain. (Sous presse)

Tome III. — Les Correspondants. — Les Héritiers. —
LES DEUX ARTS POÉTIQUES D'HORACE ET DE BOILEAU, avec traduction en

vers et en prose, par Barbier (J.-C), premier président lionoralre de la Cour
de Cassation, in-1-2. 3 »

Jolie édition imprimée en caractères elzéciriéns.

NOTICE SUR LES MANUSCRITS DES POÉSIES DE SAINT PAULIN DE NOLE,
suivie d'observations sur le te.xte, par Châtelain (E.), iu-S°. 4 »

VIRGILE AVANT L'ENÉIDE, par Duchataux (V.), in-S". 3 »

LES PROLOGUES DE TÉRENCE, par Fabia (Ph.), profes.seur à la Faculté des

Lettres de Lyon, grand in-8". 6 »

ONOMASTICON TACITEUM, par le même, gr. in-S" raisin. 15 ))

MANUEL D'HISTOIRE DE LA LITTÉRATURE LATINE, à l'usage des Lycées et

Collèges, par le même, in-18, relié toile anglaise, de 800 pages. 6 »

CICÉRON JURISCONSULTE, avec une Table des princi]>aux passages relatifs au
(Iriiit contenus dans les œuvres de Cicéron, par Gasquy, docteur es hittres,

in-8". 5 »

DE L'AUTHENTICITÉ DES ANNALES ET DES HISTOIRES DE TACITE, par

Hochart (P.), gr. in-8° raisin, contenant des photographies de cinq pages des

mss. de Florence et 68 lettres de Poggio BraccioUni, avec un portrait de ce

dernier. 8 »

NOUVELLES CONSIDÉRATIONS AU SUJET DES ANNALES ET DES HIS-
TOIRES DE TACITE, par le même, gr. iii-S" raisin, avec figures. 8 »

HISTOIRE DE LA POÉSIE MISE EN RAPPORT AVEC LA CIVILISATION DANS
L'ANTIQUITÉ (Monde oriental, nunide classiipie, monde clirétien), par Loise

(Ferdinand), membre des Académies royales de Belgique et d'Espagne,
in-8". 4 »

Libi-airie A. FONIEMOII^G, 4, i-ne Le Golf, Paris (5*)
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ESSAI SUR SUÉTONE, par Macé lAlcide), ancien membre de l'École française
(11' Kdiiic, prol'csscui- adjoiiil ;i rrnivcrsité de Rennes, in-8° cavalier. 12 50
Otd i-uj/i' rrvu'iip,-]i!iC pur rAcddcmic (/('.< In.-'cri/tfinns et licl/i's-Li'U /es.

TIBULLI (Albii) libri quatuor. — LES ÉLÉGIES DE TIBULLE, LYGDOMOS ET
SULPICIA, (e.xte revu d'après les travaux de la philologie, avec une traduc-
tion !i(ti?rale en vers et un commentaire criti(iue et explicatif, par Martinon
(Ph.j, professeur au Lycée d'Alger, in-8" écu. Jolie édition, tirée sur papier
de cuve, avec titre et couverture en couleurs, vignettes et lettres ornées.
(Imprimé en caractères elzéviriens ù 500 exemplaires, tous numérotés à la

presse). .• v 10 »

Oiœrage couronné par l'In><titut (Priœ Jules Janin).

LES ÉLÉGIAQUES LATINS. — LES a AMOURS » D'OVIDE. — Traduction litté-

rale eu vers i'ranrais avec un texh' i-cx u, un commentaire explicatif et archéo-
logicpie, une notice . et un index, piar le même, in-S" sur papier de cuve,
caractères elzéviriens. Tiré à 500 ex. numérotés, dont 300 seulement ont été
mis dans le commerce. 10 »

LE GÉNIE LATIN. La Race, le Milieu, le Moment, les Genres, par Michaut (G).,

professeur di- liltérature latine à l'Université de Fribourg (Suisse). In-16° 5

LE « PERVIGILIUM VENERIS » (Lp^veillée de Vénus). Traduit par le même,
inl()". 1 »

HORACE. Étude psychologique et littéraire par Poiret • (Jules) , docteur
es lettres, professeur honoraire au Lycée Charlemagne, in-18 Jésus. 3 50

ESSAI SUR L'ÉLOQUENCE JUDICIAIRE A ROME PENDANT LA RÉPUBLIQUE,
par le même. In-8", avec un plan du Forum. 5 »

SCOLIASTES DE VIRGILE. Essai surServius et son commentaire sur Virgile,
d'après les manuscrits de Paris et les publications les plus récentes, avec
la liste et la description des manuscrits de Paris, l'indication des prin-

cipaux manuscrits étrangers ; la liste et l'appréciation des principales
éditions, et un tableau général des scolies sur V'irgile, par Thomas (Emile),
professeur à la Faculté des Lettres de Lille, in-S". 8 »

Oucraije recommandé par M. le Ministre de l'Instruction publique
pour les Bibliothèques des Lycées et des Collèges

PÉTRONE. L'envers de la Société romaine et études diverses, par le même.
2" édition, revue et considérablement augmentée, in-16 écu. 3 50

MŒURS
L'OPINION SOUS OCTAVIEN. Recherches • sur l'état des esprits à Rome

(le 711 à 72i, par Ancey f Gabriel
i, professeur libre, br. in-8° 8 50

LES REPAS CHEZ LES ROMAINS, i>ar Labatut (Edmond), ancien vice-président

du Trilniuai de ioulouse, in-S" 2 »

LA CORRUPTION ÉLECTORALE CHEZ LES ROMAINS, par le même, gr. in-18

Jésus. 3 50

LA COIFFURE DES FEMMES CHEZ LES ROMAINS, par le même, gr. in-8" 2 »

LA POPULATION DANS L'ANTIQUITÉ A ROME ET CHEZ LES HÉBREUX, par
Lefort (Joseph), avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de Cassation.

in-S". 1 »

LA VIE PRIVÉE DES ROMAINS, par J. Marquardt, traduit de l'allemand en
ranrais avec l'aulorisation de l'auteur et de l'éditeur allemands, par Henry
(Victor), chargé de cours à la Sorbonne, docteur en droit, lauréat de l'Ins-

titut. 2 vol. iu-S»
"

22 u

N. 15. — Ces volumes forment les toiiios XIV et XV du Manuel i/es Antiquités romaines.
Chcicun de ces volullH•^ se M'iid sc|Ku-iMiieiit : l.c Touii» XIV. 10 IV. ],e Tome XV. 1-2 fr.

LA VIE PARLEMENTAIRE A ROME SOUS LA RÉPUBLIQUE. Essai de recons-

titution des séances historiques du séuat romain, par Mispoulet (J.-B.i,

docteur en droit, lauréat de l'Institut, secrétaire-rédacteur de la Chambre
des Députés. in-H", -contenant 16 gravures dont 11 hors texte. 12 »

LA VIE PARLEMENTAIRE A ROME SOUS L'EMPIRE, par le même. (Sous presse, j

Libiaiiie A. FOIVTEMOIING, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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PHILOSOPHIE ET MORALE
LA PHILOSOPHIE DE LA NATURE CHEZ LES ANCIENS, par Huit (Ch.), lauréat
de l'Institut, in-8'> raisin. 12 50

Oiwragc couronné par l'Académie des Sciences morales et politiques

PENSÉES DE MARC-AURÈLE. Traduction nouvelle, par Michaut (G.), ancien
élève de l'Ecole normale supérieure, professeur à l'Université, de Fribourg
(Suisse), 2' édition, in-16 écu. 3 50

TRAVAUX PUBLICS

DU DESSÈCHEMENT DU LAC FUCIN. Notice historique par Geffroy (A.),

membre de l'Institut, directeur honoraire de l'Ecole française de Rome,
in-8°. 2 »

ORIGINES DU CHRISTIANISME

APOLOGÉTIQUE
SAINT JUSTIN, PHILOSOPHE ET MARTYR. Étude critique sur l'Apologétique-

chrétienne, par Aube, docteur es lettres, professeur de philosophie au Lycée
Condorcet, in-8". 7 »

ARCHÉOLOGIE
ÉTUDE SUR L'HISTOIRE DES SARCOPHAGES CHRÉTIENS. Catalogue des Sar-
cophages chrétiens de Rome, qui ne se trouvent point au Musée de Latran,
par Grousset (René), ancien membre de l'Ecole irançaise de Rome, in-8^

cavalier. 3 50

ÉLÉMENTS D'ARCHÉOLOGIE CHRÉTIENNE, par le chanoine Reusens (Edmond),
professeur d'archéologie à l'Université catholique de Louvain, membre-
effectif de la Commission royale des monuments en Belgique. Deuxième-
édition, revue et considérablement augmentée. 2 vol. gr. in^" raisin, illus-

trés (le 2 phototypies et de 1186 gravures. 24 »•

MANUEL D'ARCHÉOLOGIE CHRÉTIENNE à l'usage des séminaires et des
établissements d'instruction, par le même, ¥ édition, gr. in-S", illustré-

de 749 gravures. (Sous presse.) 10 »

CULTE
ORIGINES DU CULTE CHRÉTIEN. Étude sur la liturgie latine avant Char-
lemagne, par Mgr Duchesne, membre de l'Institut, directeur de l'Ecole

française de Rome, '3' édition, in-S" 10 »

ÉGLISES
ÉGLISES SÉPARÉES.—AUTONOMIES ECCLÉSIASTIQUES, "par Mgr Duchesne,
membre de l'Institut, directeur de l'Ecole française de Rome. In-18. 3 50

ÉGLISES UNIES. — AUTONOMIES ECCLÉSIASTIQUES, par le même. In-18.

(Sotis presse.)

ÉTUDES HISTORIQUES ET LITTÉRAIRES
ÉTUDE SUR LE « LIBER PONTIFICALIS », par Mgr Duchesne, membre de

l'Institut, directeur de l'Ecole française de Rome, in-8" cavalier. 10 »

ÉTUDE SUR LES « GESTA MARTYRUM » ROMAINS, par Dufourcq (Albert), ancien

membre de l'Ecole Française de Rome et de l'Ecole Normale Supérieure,
maître de conférences à l'Université de Bordeaux^, in-S" cavalier avec

6 grav. hors texte.
" "

12 50

Ouvrage couronné par l'Institut (Prias Bordin.)

LE MYSTÈRE DE SAINTE-BARBE, tragédie bretonne. Texte de' 1557 publié
avec traduction française. Introdiiclion et Dictionnaire étymologique du
breton moyen, par Ernault (Emile), professeur à la Faculté des Lettres de
Poitiers, ih-4°.

^ T-
.

24 »

Oucrar/e couronnépar l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres (PrisoVolney j ^

Librairie A. FOIVTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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ETUDE HISTORIQUE ET LITTÉRAIRE SUR SAINT BASILE, suivie .le l'HEXA-
MERON Irailuit en fraiirais jioiif la lu-einière l'ois, \<;iv Fialon (Eug.i, ancien
professeur à la Fatuité des Lellrcs de Grenoble. 2'' édil, in-8". 7 »

(Ouci-ar/e couronné par l'Académie française).

SAINT ATHANASE. Étude littéraire suivie de l'Apologie à l'Empereur
Constance et de l'Apologie de sa fuite, traduites en français par le même,
in-8''. 6 »

REVUE CRITIQUE DE QUELQUES QUESTIONS HISTORIQUES SE RAPPORTANT
A SAINT GREGOIRE DE NAZIANZE ET A SON SIECLE, par l'abbé

Montant iL.i, professeur à la Faculté des Lettres de Toulouse, iu-8°. 5 n

MÉLANGES G.-B. DE ROSSI. Recueil de travaux publiés par l'Ecole française
de Rome en l'honneur de M. le Connnandeur de Rossi (Giov. Batt.), gr. in-8°

et 5 planches. 15 »

N. B. — Ce volume sert d'annexé ou de supplément au Tome Xll des Mélanges
d'Archéologie et d'Histoire.

.MARTYROLOGIUM HIERONYMIANUM ad Bdem codicum, adjectis prolego-
menis,edituni RossiGiov. Batt. de) etDuchesne (L.), in f°. sur 3 colonnes. 40 »

Extrait des Acta Sarirtoruin. Nov. T. XL
lA PASSION SAINTE-CATHERINE, poème du xiii^ siècle, en dialecte poitevin

par Aumeric, moine de St-Michel de l'Herm en Poitou, publié pour la pre-
mière fois d'après le mss. de la Bibliothèque de Tours, par Talbert,
docteur es lettres, professeur honoraire au Prytanée de la Flèche,
in-4°. 2 50

L'APOLLINARISME. Étude historique, littéraire et dogmatique sur le début
des controverses christologiques au iv siècle, par Voisin (Guillaume), licencié

en théologie, in-8°. 6 »

ÉTUDES SUR LE xXOUVEAU TESTAMENT

L'APOCALYPSE ET SON INTERPRÉTATION HISTORIQUE, par Chauffard (A.),

ancien magistrat :

1" L'Apocalypse et son interprétation historique, 2 vol.

2» La Révélation de saint .leau, son plan organique, impliquant, d'accord
avec l'Ancien Testament et les Prophètes, le prochain grand règne de
l'Eglise. Exposé et application d'une nouvelle méthode herméneutique s'y

adaptant. 1 vol.

3° Double tableau synoptique du plan apocalyptique eu égard à sa division
en deux parties, précédé de nouvelles explications sur les difficultés

inhérentes à ce plan. 1 br.

Prix des trois parties: 3 vol. et 1 lir. iu-12. 13 »

PROPHÉTIES ANCIENNES ET MODERNES et considérations historiques et

philosophiques sur la France et son prochain relèvement, concordance
générale de ces prophéties avec les oracles sacrés et les révélations de la

Sainte-Vierge, par le même, in-16. 4 »

EXPLICATION DE L'APOCALYPSE, par l'abbé d'Etémare, in-18 Jésus. 4 »

PRINCIPES POUR L'INTELLIGENCE DE L'ÉCRITURE SAINTE, et recueil do
divers écrits sur le même sujet, par le même, in-18 jésus, 3 »

HISTOIRE DE LA RELIGION reorésentée dans l'Ecriture Sainte sous divers
symboles, par le même, 2 vol. in-8°. 10 »

ÉTUDES D'HISTOIRE RELIGIEUSE par Hochart (P.), gr, in-S" avec tig. 8 »

HISTOIRE

LES ORIGINES CHRÉTIENNES. Leçons d'Histoire ecclésiastique, professées à

l'Kcole de Théologie de Paris, par Mgr Duchesne, membre de l'Institut,

directeur de l'Ecole française de Rome. Nouvelle édition entièrement revue
par l'auteur. 2 vol. m-S^^iEn réimpression .

Librairie A. FOIVTEMOIIVG, 4, pue Le Goff, Paris (5')
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PAPAUTÉ
LE « LIBER PONTIFICALIS». Texte, introduction et commentaire, par Mgr Du-
chesne iL.I, menibn' de l'Institut, directeur de l'Ecole française de Rome,
2 vol. fj,r. 111-4" raisin, avec fac-similé en héliogravure et un plan de l'an-

cienne liasilique de Rome [Epui^ic). Net. 200 »

LES PREMIERS TEMPS DE L'ÉTAT PONTIFICAL |75i-1073), par le même,
2^- édit, in-18 (Sou.< prexx'-j. ' 3 50

PIIILOSOPIIIE

HISTOIRE DES THÉORIES ET DES IDÉES MORALES DANS L'ANTIQUITÉ, par
Denis (J.!, doven honoraire de la Faculté des lettres de Caen. 2" édit., 2 vol.

in-8".
'

10 »

Ouerage couronné par l'Académie des sciences morales et politiques.

DE LA PHILOSOPHIE D'ORIGÈNE, par le même, gr. in-8» raisin. 10 »

(Jiir/-(i(/i' couronne par l'Académie de^ sciences morales et politiques.

SANCTI AUGUSTINI PHILOSOPHIA, Andréa Martin, congregationis Oratorii N.
D. .lesu-Christi preshytero, c(jllectore. Novam hanc editionem recognovit
atque in jiluribus emendavit Fabre d'Envieu (J.), in-8°. 5 »

SOLIS INTELLIGENTI-S LUMEN, indeliciens seu imniediatum Dei, ut entis,

sunuid inlernum magisteriuni, per E. Juvenalem annaniensem, ord. capuci-
riorum quondam ss.Theol lectorem. Editio altéra, contractior, cui prœfationem
adjecit J. Fabre d'Envieu, in 8°. 3 »

GALLO-ROMAINS

ARCHÉOLOGIE
APERÇU HISTORIQUE SUR LES EMBOUCHURES DU RHONE. Travau.x anciens

et modernes. Fosses mariennes, canal du Bas-Rlione, par Desjardins (Ernest),
• membre de l'Institut, gr. in-4''. 15 »

LES MILLIAIRES DE RENNES, par Decombe (L.), directeur-conservateur du
musée archéologique de Rennes, Bézier (T.), directeur-conservateur du Musée
géologique de Rennes, et le capitaine Espérandieu (Emile J.), correspondant du
ministère de l'Instruction publique, gr. in-8° avec planches noires et

coloriées.
"

4 »

ÉPIGRAPHIE ROMAINE DU POITOU ET DE LA SAINTONGE, par le capitaine
Espérandieu (Emile), correspondant du ministère de l'Instruction publique,
membre de la Société française d'archéologie, etc., 2 vol. in-b" dont un de
planches(sur Hollande). 15 »

INSCRIPTIONS DE LA CITÉ DES LEMOVICES,parle même, gr. in-S" raisin, avec
de très nombreuses hgures dans le texte. 10 »

INSCRIPTIONS ANTIQUES DE LECTOURE, par le même, gr. in-8" avec hg. 5 »

Ouvrages de GILLES ( Isidore i.

LES FOSSES MARIENNES ET LE CANAL SAINT-LOUIS, in-8° avec une
carte. 1 50

CAMPAGNE DE MARIUS DANS LES GAULES, gr. in-8- avec carte, 3 photogra-
phies et ;j gravures sur bois. 10 »

MARIUS ET JULES CÉSAR, LEURS MONUMENTS DANS LES GAULES, in-i • avec
13 ]»1. pliot(),L;Tapliii)U(^s el lilhot^raphiques. 10 »

ANNIBAL ET P. G. SCIPION. Passag.' du Rhône. 2 »

MONUMENTS TRIOMPHAUX DANS LES GAULES. Précis historique et chrono-
logique. 12 ,'.

ENCORE LES FOSSES MARIENNES. Réponse au mémoire de M. Dures sur
celte question, in-8". 2 »

MARSEILLE XLIX ANS AV. J.-C. Siège de Jules César, gr. in-8°. 2 50

ARLES CELTIQUE, ROMAINE ET CHRÉTIENNE. Guide du touriste, in-12. 50

Librairie A. FONTEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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LES SALIENS AVANT LA CONQUÊTE ROMAINE, Velaux, sainte Eutropie
et les deux slalucs de la Roque l'erlusc, iii-8". 2 »

ROQUEFAVOUR, \ eiilaluv, Le Caslellas Mùme. 50

MARSEILLE DEPUIS 3000 ANS, iu-12.
,

70

LES VOIES ROMAINES ET MASSILIENNES "dans le département dos Bouches-
du-l\lione, i;i'. iii-8" avec [ilaiiclies. 3 »

LE DEUXIÈME TROPHÉE DE MARIUS A FOURRIÈRES. 2 »

SAINT-GENS. — Premiei' supplément au.\ Voies romaines, gr. in-8". 1 50

RÉPONSE A M. C. JULLIAN. — Deuxième supplément aux Voies romaines,
y:v. in -S'. 1 50

TARASCON DE PROVENCE, m 8'. 2 50

LE PAYS D'ARLES ET SES TROIS TRIBUS SALIENNES : les Avatiques, les

Désuviates et les Anatiles, 3 vol. in-S" avec içravures. 8 »

(in vi-nd si'jKii'ihnent : tome I, 3 ir. — lonic 11, 3 IV. — tome 111, i fr.

FONTVIELLE. — Troisième supplément aux Voies romaines, in-8°. 1 »

LA VILLE DES BAUX, celtique, romaine et moderne. 1 50

GLANUM, SAINT-RÉMY DE PROVENCE, sans gravures. 2 50

GLANUM, illustré (Epuiscj. 10 »

QUELQUES MOTS SUR LE THEATRE ANTIQUE D'ORANGE (Vaucluse)
,
par,

Wescher (Charles), professeur d'archéologie a la Bibliothèque Nationale
in-8".

'

1 )>

CULTE

FASTES ÉPISCOPAUX DE L'ANCIENNE GAULE, par Mgr Duchesne (L.), mem-
bre de riusLitut, direcLeur de l'Ecole française de Rome, 3 vol. gr. in-8°
raisin.

Tome I. — Provinces du Sud-Est, 1 vol. 12 n

Tome II. — Aquitaine et Lyonnaise, 1 vol. 15 »

ToMB III. — (Sous presse.)

LES ANCIENS CATALOGUES ÉPISCOPAUX DE LA PROVINCE DE TOURS,*par
le même, gr. in-8". 5 »

DKOIT
SIDOINE APOLLINAIRE. SES ŒUVRES (texte latin) publiées pour la première

fois, dans l'ordre chronologique, d'après les mss de la Bibliothèque
Nationale, accompagnées de notes des divers commentateurs précédées
d'une Introduction contenant une étude sur Sidoine Apollinaire avec des
dissertations sur sa langue, la chronologie de ses œuvres, les- éditions
et les mss, par Baret (Eugène), inspecteur général de l'instruction
publicpie, gr. in-8* sur papier véliu. IG »

SUR QUELQUES LETTRES DE SIDOINE APOLLINAIRE : LE DROIT DANS LA
GAULE ROMAINE AU V^ SIÈCLE: la cmnpo.^itio, lecoloimt, le prêt d'argent,le
mai'iage, le rome.-< cicilati.-<, [lar Esmein (A), professeur à la Faculté de Droit
de Paris. ln-8°. 1 50

( FIXAl\CES
DES IMPOSITIONS DE LA GAULE DANS LES DERNIERS TEMPS DE L'EMPIRE
ROMAIN, par [>• chevalier Baudi di Vesme, traduit de l'italien, par Labou-
laye (Edouard;, membre de l'Institut, in-8°. 1 50

ixsTrmio\s
RECHERCHES SUR L'ORIGINE DE LA PROPRIÉTÉ FONCIÈRE ET DES NOMS
DE LIEUX HABIT S EN FRANCE (période celtique et période romaine), par
d'Arbois de Jubainville (H.l, membre de l'Institut, professeur au Collège de
France, avec la collaboration de Dottia (G.), secrétaire de la rédaction de la

Reçue Celtique, gr. ia-8" raisin. 16 »
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MOYEN AGE

§ I, — Occident

ARCIIÉOLOCIE
ÉTUDES SUR LA SIGILLOGRAPHIE DES ROIS DE SICILE. Les Bulles d'or des
Archives du Vatican, par Cadier (Léon), ancien membre de l'Ecole française
de Rome, gr. in-8', avec 3 pi. '2 50

MÉMOIRE SUR UNE MISSION AU MONT ATHOS, par Mgr Duchesne, directeur
de l'Ecole française de Rome, et Bayet (C), recteur honoraire de l'Académie
de Lille, directeur de l'enseig-nement primaire, suivi d'un Mémoire sur
un ambon consercé à Salonicjtie, la représentation des Mag-es en Orient et

en Occident durant les premiers siècles, par Bayet (C), gr. in-S", avec 5 pi.

en photogr. 8 »

RECUEIL GÉNÉRAL DES FORMULES USITÉES DANS L'EMPIRE DES FRANCS
DU V-^ AU X" SlriCLE, par Roziére (Eugène de), membre de l'Institut, 3 vol.
gr. in-8°. 45 »

ARCIUTECTURE
ORIGINES FRANÇAISES DE L'ARCHITECTURE GOTHIQUE EN ITALIE, par

Enlart (C), ancien membre de l'Ecole française de Rome. In-S" cavalier,
avec 131 lig. dans le texte et 31 pi. hors texte en phototypie. 20 »

Ouorage couronné par l'Institut (Prix Fould)

BEAI X-ARTS
L'ART DANS L'ITALIE MÉRIDIONALE, par Bertaux (Emile), ancien membre de

l'Ecole française de Rome, chargé de cours à l'Université de Lyon.
Tome 1" : De la fin de l'Empire romain à la conquête de Charles d'Anjou (1270),

in^" raisin, avec environ 30 pi. hors texte dont une grand-aigle, et de très

nombreuses fig., d'après les photographies et les dessins de l'auteur.
(Sous presse).

LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LE XV^ ET LE XVL SIÈCLE.
Recueil de documents inédits tirés des Archives et des Bibliothèques
romaines, par Mùntz (Eugène), ancien membre de l'Ecole française de
Rome, membre de l'Institut, 3 vol. gr. in-8% avec 4 pi. en héliogravure. 50 »

V« Partie. Martin V à Pie II (1417-1464). Ce vol. est épuisé et ne se vend
qu'avec les deux autres.

2» Partie, Paul II (1464-1471). Ce vol. se vend séparément. 15 »

5" Partie. Sixte IV à Léon X (1471-1521), l''" section. Ce vol se vend sépa-
rément, 15 »

COMMERCE
LE COMMERCE ET LES MARCHANDS DANS L'ITALIE MÉRIDIONALE AU

XIV'' SIÈCLE, par Yver (Georges), ancien membre de l'Ecole française de Rome,
in-S" cavalier. (Soits presse.)

DROIT COUTrMIER (Voir va (je 63)

DROIT
HISTOIRE DU CONTRAT D'ASSURANCE AU MOYEN AGE, par Bensa, professeur

à l'Université et à l'Ecole supérieure de Commerce de Gènes. Ouvrage
traduit de l'italien, par Valéry (Jules), professeur ù la Faculté de droit de
Montjiellier, avocat à la Cour d'Appel, avec une Introduction par Lefort
(Joseph), avocat au Conseil d'Etal et à la Cour de Cassation, gr. in-8° 3 50

DE LA VALIDITÉ D'UNE CONVENTION MATRIMONIALE RESTRICTIVE DE
L'HYPOTHÈQUE LÉGALE SOUS LE RÉGIME FÉODAL, par Boyer, juge
d'instruction, gr. in-8°. 1 »

LE DROIT CIVIL DANS LES PROVINCES ANGLO-NORMANDES AU XII- SIÈCLE,
par Caillemer (E.), doyen de la Faculté de droit de Lyon, in-8°. 4 »

Librairie A. FONTEMOIIVG. 4. rue Le Goff, Paris (5')
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L'ACCEPTATION DE L'ENQUÊTE DANS LA PROCÉDURE CRIMINELLE AU
MOYEN AGE, par Esmeiii (A.), professeur aj^rrgé à la Facullé de droit
(le l'aris, ia-8°.

'

1 25

ÉTUDE SUR LE TITRE u DE MIGRANTIBUS » DE LA LOI SALIQUE par Fustel
de Coiilanges, ineinhn' de riuslilul, pi'ol'esscar à la Snrlioane, <^\\ iii-8°. 2 »

ÉTUDE SUR LA CONDITION DES LÉPREUX AU MOYEN AGE, notamment
d'après la Coiituine de Norinaiidic, par Giiilloiiard (L,), doyen de la Faculté
de droit île Caeii, iu-8° 2 50

DE LENQUÊTE FRANQUE ET DES ORIGINES DU JURY, par Hettier (Ch.),

docteur en droit, iu-8°. 1 »

EXPLICATION DES GLOSES MALBERGIQUES CONTENUES DANS LA LOI
SALIQUE, par Lizeray (Henri), I" fascicule, in-8°. 1 »

CONSEIL DE PIERRE DE FONTAINES ou TRAITÉ DE LANCIENNE JURISPRU-
DENCE FRANÇAISE. Nouvelle édition, publiée d'après unmss. du xiii>^ siècle,

avec notes explicatives du texte et des variantes, par Marnier (A. J.),

in-8°. 5 »

DE LA CONDITION DES ENFANTS NÉS HORS MARIAGE DANS L'ANTIQUITÉ
ET AU MOYEN AGE, par Morillot iL.l, in-8". 1 50

ÉTUDES SUR LHISTOIRE, LES LOIS ET LES INSTITUTIONS DE LÉPOQUE
MEROVINGIENNE, par Pétigny, membre de l'Institut, 3 vol. in-8°. 18 »

RECHERCHES SUR LE DUEL JUDICIAIRE ET LA DOCTRINE ECCLÉSIASTIQUE,
par Saplayrolles (A.l, avocat, in-S°. 4 »

ESSAI HISTORIQUE SUR LA LÉGISLATION D'ANGLETERRE DEPUIS LES
TEMPS LES PLUS RECULÉS JUSQU'AU XII' SIÈCLE, par Zézas (Spiridion G.),

docteur en droit, in-8". 5 »

ÉTIDES HISTORIQUES ET LITTÉRAIRES
HISTOIRE DE L'ABBAYE D'AURILLAC, précédée de la Vie de saint Géraud,
son fondateur, (894-1789), suivie de notes et pièces justificatives, par
Mgr Bouange (G. -M. -F.), évèque de Langres, prélat de la maison de Sa
Sainteté. 2 vol, in-8°. 10 »

SAINT AUSTINDE, archevêque d'Auch (1000-1068) et la Gascogne au XV siècle,

par l'abbé Breiiils (A.), membre de la Société historique de Gascogne,
gr. in-8'' avec 10 photogr. hors texte. 12 »

RECHERCHES SUR LES COLLIBERTS,par Guillouard,président de la'Société des
Antiquaires de Normandie, professeur à la Faculté de Droit de Caen,
in-12. 3 »

(Mémoire couronné par l'Institut.)

ESSAI SUR LA VIE ET LES OUVRAGES D'ALCUIN par l'abbé Hamelin, docteur
es lettres, in-8°. 4 »

HISTOIRE
HISTOIRE DES DUCS ET DES COMTES DE CHAMPAGNE, par d'Arbois de
Jubainville (H.), membre de l'Institut, 6 tomes en 7 vol. in-S". Epuise. 60 »

Les tomes V et VI se vendent encore ensemble. 20 »

CATALOGUES D'ACTES DES COMTES DE BRIENNE (950-1350) par le même,
gr. in-8". 3 50

HISTOIRE DE BLANCHE DE CASTILLE, reine de France, par Berger (Elle),

ancien membre de l'Ecole française de Rome, professeur de paléographie
à l'Ecole des Chartes, in-8° cavalier. 12 »

OuL'rafje couronné par l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres. (Premier
grand prix Gobert).

SAINT LOUIS ET INNOCENT IV. Etude sur les rapports de la France et du
Saint-Siège, par le même.

Edition gr. in-4'' raisin. 18 »

Edition gr. in-8" raisin. 12 »

BULLES ORIGINALES DU XIII' SIÈCLE CONSERVÉES DANS LES ARCHIVES DE
NAVARRE, par Cadier iLéoni, auci.-n membre de l'Ecole française de Rome,
in-S" cavalier. 2 50
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LA QUERELLE DES INVESTITURES DANS LES DIOCÈSES DE LIÈGE ET DE
CAMBRAI, ])ar Cauchie (A.|, docteur es sciences morales et jjolititjues.

!'• Parlic : Les r('l"oriiies grég-orieiines et les agitalious réactionnaires
(1075-1091), gv. m-8». 3 5ft

2" Partie : Le scliisme (1092-1107). Gr. in-8». 3 50

DU ROLE HISTORIQUE DE BERTRAND DE BORN |1175-1200|, par Clédat (L.),
doyen de la Faculté des lettres de Lyon, gr. in-S" cavalier. 4 )>

BEAUFORT ET SES SEIGNEURS, par Cortet (Eugène), in-12. 2 »

FRANCE ET GAULE, par Cougny (E.), docteur es lettres, inspecteur de l'Aca-
démie de Paris, in-S" 8 »

INNOCENT VI ET BLANCHE DE BOURBON. Lettres du Pape publiées d'après
les Registres du Vatican, par Daumet (Georges), archiviste aux Archives
Nationales, in-18. 4 »

ÉTUDES SUR LA CHRONIQUE EN PROSE DE GUILLAUME LE BRETON, par
Delaborde (H. -François), ancien membre de l'Ecole française de Rome,
in-8° cavalier. 2 »

JEAN DE SALISBURY, par l'abbé Demimuid, docteur es lettres, in-8°. 4 50

ESSAI SUR LE CARACTÈRE DE LA LUTTE DE L'AQUITAINE ET DE L'AUS-
TRASIE SOUS LES MEROVINGIENS ET LES CARLOVINGIENS, par Drapey-
ron iL.), docteur es lettres, in-8». 4 »

LES CARLOVINGIENS EN LIMOUSIN. Transmission des institutions féodales
à la partie ouest du massif central, par le même, in-8". 1 n

ESSAI SUR LA SÉPARATION DE LA FRANCE ET DE L'ALLEMAGNE AUX
IX" ET X' SIÈCLES, par le même, in 8°. 125

LES ARCHIVES ANGEVINES DE NAPLES. Etude sur les registres du roi

Charles I" (1265-1286), par Durrieu (Paul), ancien membre de l'Ecole
française de Rome, attaché au Musée du Louvre, 2 vol. in-8° cavalier avec
5 pi. en héliogravure. 22 50

On vend ?,éparét,tcnl : Tome I : 8 fr. 50; Tome 11 : 14 fr.

L'EMPIRE DES FRANCS DEPUIS SA FONDATION JUSQU'A SON DÉMEMBRE-
MENT, par le général Favé, nieml)re de l'Institut, gr. in-S", raisin. 15 »

COLLECTION DES PRINCIPAUX CARTULAIRES DU DIOCÈSE DE TROYES, par
l'abbé Lalore (Ch.), ancien professeur au grand séminaire de Troyes, 7 vol.

in-8°. 74 )y

On vend séparément : Tome l : Abbaye de St-Louj), 10 fr. — Tome II : Abbaye du Paraelet.

9 fr. — To ne 111 : Abbaye do Basse-Foniaine, Chartes de Beauvoir, 9 fr. — Tome IV :

Abbaye d"c la Chapelle aux. Planches, Chartes de Montiérender. 10 fr. — Tome V : Cartu-
lairc de Sl-Pierre de Chartres, Charles de la Colié.uiak' de St-Urbain de Troyes, 1:2 fr. —
Tome VI : Ca'tula.re de Moutierla-Celle, 12 fr. — Tome VII: Cartulau'e de' l'abbaye de
Mortiêramey. 12 fr.

HISTOIRE DE FLORENCE DEPUIS SES ORIGINES JUSQU'A LA DOMINATION
DES MEDICIS, par Perrens (F. -T.), membre de l'Institut, 6 vol. in-8». 45 »

Chaque volume se vend séparément : 7 50

Ouvrage couronné par l'Académie des Sciences niora/es et politiques (Pri^r

Jean Reynaud).

HISTOIRE DES DUCS DE BOURGOGNE DE LA RACE CAPÉTIENNE, avec des
documents inédits et des pièces justificatives, par Petit (Ernest), vice-

président de la .Société des sciences historiques et naturelles de l'Yonne,
membre du Conseil académique de Dijon, conseiller général de l'Yonne,
7 vol. in-8° avec planches.

Oucrage tiré à petit nombre. — Les tomes I, II et IV sont épuisés. Il nous
resté quelques exemplaires des tomes III, V, VI et VII à 12 fr. net le

volume.

CHARTES, MANUSCRITS, AUTOGRAPHES. DOCUMENTS HISTORIQUES SUR LA
BOURGOGNE faisant partie d'une collection particulière, par le même,
in-8°. 6 »

Suite du même ouvrage, in-S". 1 '>

LES SÉJOURS DE CHARLES V, par le même (1364-1380), g. in-8°. 5
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ÉTUDES SUR L'HISTOIRE, LES LOIS ET LES INSTITUTIONS DE L'ÉPOQUE
MEROVINGIEN Nt, l'ar Petigny, nicnilii-c .Ir l'Insl ilul, :; vol. in ,S". 18 o

HISTOIRE GÉNÉRALE DE LA CHAMPAGNE ET DE LA BRIE .l.i.iiis les tempsr;
les |iliis r('culi''s iiis(|u';'i la ilivisiDii di' la pruvinci- imi (li''|iarl('irR'nt.s, par
Poinsignon (Maiiricel, InspecU-ur lionorainî de l'AGiidéuiii! de Paris, docteur
es lettres, membre de plusieurs sociétés savantes. 2' édition revue et
aug'mentt'M', 3 vol. in-8°. 30 »

LECTURES HISTORIQUES : HISTOIRE DE L'EUROPE DE 395 A 1270, par
Raffy (C.!, iirofi'sseiir d'Histoire. Classe de Troisième, in-i2. 3 »

GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE GÉNÉRALE DE 395 A 1610, par le même,
inl2. 3 ))

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE GÉNÉRALE DE 395 A 1610, par
le même, in-12 avec earlr. 1 50

SIMPLES RÉCITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE, SUIVIS DE LA GÉOGRAPHIE
DE LA FRANCE, avec caries historiques t-t <iéo£;Ta[)hi(iues, pai' le même,
\n Vl.

'

2 50

ÉTUDE D'HISTOIRE RELIGIEUSE AUX XIL ET XIII' SIÈCLES. JOACHIM DE
FLORE, Jean de F\arme et la doctrine de l'Evanii-ile éternel, par Rousselot,
ancien professeur au Lycée de Troyes, 2° édition in-S". 2 50

SAINT-PIERRE ORSÉOLO, Doge de Venise puis bénédictin du monastère de
Saint-Michel de Cu.xa en Roussillon (Contient). Sa vie et son temps (928-987),
par Tolra iH.i, avocat, in-8" avec une héliogravure. 10 «

ixsrnrTioAs
ESSAI SUR L'ADMINISTRATION DU ROYAUME DE SICILE SOUS CHARLES I'^

ET CHARLES II D'ANJOU, i^ar Cadier iLéonj. ancien menil)re de l'Ecole
française de Ilome, in-S" cart. 8 ))

LE LIBER CENSUUM DE L'ÉGLISE ROMAINE. Texte, introduction et notes
par Fabre i Pauli, ancien miMubre de l'Ecole française de Rome, continué
par Mgr Duchesne, directeur de l'Ecole française de Rome, membre de
l'Institut, 2 vol. gr. in-4° raisin, d'environ 130 à 150 feuilles, à raison de
soixante centimes par feuille de texte et de un franc par planche ou fac-
similé.

N. B. — L'ouvrage ne se vend que par souscription. Aucun fasc'oulc n'est vendu séparément.
Tout souscripteur s'enijage à retirer les livraisons au fur et à mesure qu'elles paraissent
et à en acquitter le montant.

Les deux premiers fascicules ont paru. Prix. 23 10
Le 3'' fascicule est en préparation.

ÉTUDE SUR LE « LIBER CENSUUM DE L'ÉGLISE ROMAINE » par le même,
in-S" cavalier. 7 »

ESSAI SUR L ORGANISATION ET LA JURIDICTION MUNICIPALES AU MOYEN
AGE. Etude sjtéciale de conflits de juridiclion dans la ri'gion du Xord et de
l'Est de la France, par Pauffin (H.i, docteur en droit, in-8". 7 50

STATUTI DELLA CITTA DI ROMA DEL SECOLO XIV, pubblicati dal prof. avv.
Re (Cara.i, in-i" carlonné. 20 »

LE RÉGIME FÉODAL EN BOURGOGNE JUSQU'EN 1360. Etude sur la Société et
les Institutions d'une province française au Moyen Age, suivie de docu-
ments inédits tirés des archives des ducs de Bourgogne, par Seignobos (Ch.),
ancien élève de l'Ecole normale supérieure. 1 vol.in-So. 7 50

IJTTÉRATlRi:
LES MANUSCRITS DE DANTE ET DE SES COMMENTATEURS, traducteurs,

biogra})hes, etc , conservés dans les Bibliothè(pies de F'ranct;. Essai d'un
Catalogue raisonné, par Auvray (Lucieni, ancien membre de l'Ecole
française de Rome, archiviste paléographe, in-8" cavalier. 6 »

NOTICE SUR DIVERS MANUSCRITS DE LA BIBLIOTHÈQUE VATICANE.
RICHARD LE POITEVIN, moine de Cluny, historien et poète, par Berger
(Eliei, ancien membre de l'Ecole de Rome, professeur de paléographie a
l'Ecole des Chartes, in-S" cavalier avec une planche en héliogravure. 5 »
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HISTOIRE ABRÉGÉE DES PRINCIPALES LITTÉRATURES DE L'EUROPE
ANCIENNE ET MODERNE, avec tableaux et souimaiie, par Buron iL.-L.),
professeur de Belles-Lettres, officier d'Académie, in-12. 3 50

Oucrafji' couronné par la a Société pour l'Instruction élémentaire », recom-
mandé pour les distributions de priœ.

LE MOYEN AGE D'APRÈS LES FABLIAUX. LE ROMAN DE TRUBERT, par
Cougny (E.), docteur es lettres, Inspecteur de l'Académie de Paris,
in-8«. 1 »

LE LIVRE DE LA « GENÈSE » DANS LA POÉSIE LATINE AU V' SIÈCLE, par
l'abbé Gamber (Stanislas), aumônier du Lycée de Marseille, docteur
es lettres, in-8°. 9 »

DINO COMPAGNI. Etude historique et littéraire sur l'époque de Dante, par
Hillebrand (K.), docteur es lettres, in-S". 5 »

ORIGINES ET SOURCES DU ROMAN DE LA ROSE, par Langlois (Ernest), ancien
meml)re de l'Ecole française de Rome, doyen de la Faculté des Lettres
de Lille, in-8° cavalier.

"

5 »

LE JEU DE ROBIN ET DE MARION, par Adam le Bossu, trouvère artésien du
XIII'' siècle, par le même, in-12 avec 10 pi. de musique. Imprimé à 500 ex.
en caractères elzéviriens, sur papier de luxe. 5 »

DANTE ALIGHIERI, PÉTRARQUE, LE TASSE, MACHIAVEL. Etudes littéraires sur
les grands classiques italiens. Introduction h la lecture de leurs œuvres par
Le Bourdelles (Raymond), substitut pi-ès le Tribunal de la Seine, in-lS. 2 50

HISTOIRE DE LA POÉSIE MISE EN RAPPORT AVEC LA CIVILISATION dans
l'antiquité et chez les peuples modernes de race latine par Loise (Jerdinand),
membre des Académies royales de Belgique et d'Espagne.
Première partie : L'Antiquité (Monde oriental. — Monde classique. —
Monde chrétien), in-8°. 4 »

Deuwième partie-'ha France depuis les origines jusqu'à la fin duxviii'^ siècle,

in-8°. 5 »

Troisième partie : l'Espagne (Sous presse).
Quatrième partie : L'Italie depuis les origines jusqu'à nos jours, in-8'' 5 »

AUCASSIN ET NICOLETTE, chante-fable du xip siècle, mise en français
moderne par Michaut (Gustave), préface de Bédier (Joseph), in-12. 2 50

LE LIVRE DES MANIÈRES, par Etienne de Fougères, évèque de Rennes
(1168-1178), publié ])our la première fois d'après le mss. de la Bibliothèque
de Tours, par Talbert (E.), docteur es lettres, professeur de rhétorique au
Prytanée militaire de La Flèche, in-4°. 1 »

NOUVELLES RECHERCHES SUR L'ENTRÉE DE SPAGNE, chanson de geste
franco-italienne, par Thomas (Ant.), ancien membre de l'Ecole française de
Rome, docteur es lettres, in-8'' cavalier. 2 »

FRANCESCO DE BARBERINO ET LA LITTÉRATURE PROVENÇALE EN ITALIE
AU MOYEN AGE, par le même, in-S" cavalier, 5 »

LITURGIE
LA THÉORIE MUSICALE DU CHANT GRÉGORIEN, par Mgr Lootens (L.),

évoque de Castabala, m-H" avec fig. 15 »

PALÉOGRAPHIE
ÉLÉMENTS DE PALÉOGRAPHIE, par le chanoine Reusens, professeur à l'Uni-

versité catiiDliiiue de Louvain, gr. in-8° avec de nombreux fac-similés dans
le texte et 60 planches en phototypie hors texte. 25 »

PAPAUTÉ
LE PAPEGÉLASE V' (492-496). Etude sur sa vie et ses écrits, par l'abbé Roux,
professeur au Collège de Bazas, in-8". 4 »

REGISTRES DES PAPES DU XIIV SIÈCLE
LES REGISTRES DE GRÉGOIRE IX (1227-1241), publiés ou anfUysés d'après les

mss. originaux du Vatican, par Auvray (Lucien), archiviste paléographe,
ancien membre de l'Ecole française de Rome.
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Cet ouvrage comprendra environ" 150 à 160 feuilles, formant 3 vol. gr. in-4»
raisin sur 2 colonnes, et sera publié par livraisons de 15 à 20
feuilles (*).

Les sept premiers fascicules ont paru. 70 50
l.e huitième fascicule est sous presse.

LES REGISTRES D'INNOCENT IV (1243-1254), publiés ou analysé* d'après les
manuscrits originaux du Vatican ot de la Bibliothôque nationale par
Berger (Elle), ancien membre de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra de 270 à 300 feuilles environ, formant 4 vol.
gr. in-4° raisin sur 2 colonnes et sera publié par livraisons de 20 à 25
feuilles (*).

Les trois premiers volumes ont paru. 115 50
Les tables formant un volume à part sont en cours de publication.
Oucrage couronné par l'Académie' des Inscriptions et Belles-Lettres (Premier
priœ Gobertj.

LES REGISTRES D'ALEXANDRE IV (1254-1261), publiés ou analysés d'après les
mss. originaux des archives du Vatican, par Bourel de la Ronciére, de Loye
et Goulon, anciens membres de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 250 feuilles environ, formant 2 vol. in-i» raisin,
sur 2 colonnes, et sera publié par livraisons de 15 à 20 feuilles (*).

Les (juatrc premiers fascicules ont paru. 36 75
Le cinquième fascicule est en cours de publication.

LES REGISTRES D'URBAIN IV (1261-1264), publiés ou analysés d'après les
mss. originaux des archives du Vatican, par Guiraud (J.), ancien membre
de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 160 à 180 feuilles environ, formant 3 vol. in-4°
raisin, sur 2 colonnes, et sera publié par livraisons de 15 feuilles envi-
ron (*).

Le Registre dit Caméral (tome 1" : 15 fr.) et les cinq premiers fascicules du
Registre ordinaire ont paru. 61 80

Le sixième fascicule du Registre ordinaire est sous presse.

LES REGISTRES DE CLÉMENT IV (1265-1268), publiés ou analysés d'après les
mss. originaux des archives du .Vatican, avec appendice et inti-oduction
par Jordan (Edouard), ancien membre de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 70 feuilles environ, formera un vol. in-4° raisin
sur 2 colonnes et sera publié par livraisons de 15 à 20 feuilles envi-
ron (*).

Les trois premiers fascicules ont paru. 25 80
Le quatrième fascicule est sous presse.

LES REGISTRES DE GRÉGOIRE X (1271-1276) et LES REGISTRES DE JEAN XXI
(12761277), publiés ou analysés d'après les mss. originaux du Vatican, par
Guiraud (J.) et Cadier (L.), anciens membres de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 60 feuilles environ, formant un volume in-4'' raisin,
sur 2 colonnes et sera publié par livraisons de 15 à 20 feuilles environ(*)

Les trois premiers fascicules ont paru. 26 10
Le quatrième fascicule est en cours de publication.

LES REGISTRES DE NICOLAS III (1277-1280), publiés ou analysés d'après les
mss. originaux des archives du Vatican, par Gay (Jules), ancien membre
de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 60 feuilles environ formant 1 vol. gr. in-4 raisin, sur
2 colonnes.*

Le premier fascicule a paru. 8 40
Le deuxième fascicule est sous presse.

LES REGIS'TRES DE MARTIN IV (1281-1285), publiés ou analysés d'après les
mss. originaux des archives du Vatican, par Soehnée, continués par Puy-

(*) i\. B. — Cet ouvrage n"est vendu que par souscrii)lion. (.Aucun fascicule n"cst vendu sépa-
rément ).

Au fur et à mesure de la publication des fascicules, tout souscripteur s'engage à les retirer
et à en ac(|uitter le mo ilant.

Le prix de la sous>-ription est établi à raison de soixante cenliines par feuille, et de
un franc pour rhacune des planches qui pourraient être publiées hors texte.
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baudet i-l acliovûs par Deprez» Chalandon (F.) et Poupardin (R.), membres et
anciens membres de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrae-e comprendra environ 80 feuilles, formant 1 vol. gr. in-i" raisin,
sur 2 colonnes (*).

Le premier fascicule a paru. 8 40
I,f deuxième fascicule (>sf sous ])resse.

LES REGISTRES D'HONORIUS IV (1285-1287), publiés ou analysés d'après le
luss. orip-inal des archives du \'atican, par Prou (Maurice), ancien membre de
ri'lcole française de Rome. Gr. in-i° raisin. 50 »

LES REGISTRES DE NICOLAS IV (1288-1292), publiés ou analysés par Langlois
(Ernest), ancien membre de l'Ecole française de Rome, doyen de la Faculté
des lettres de Lille.

Cet ouvrage comprendra environ 120 feuilles, formant 2 vol. gr. 10-4° raisin, à
2 colonnes (*).

Les neuf premiers fascicules ont paru. 97 80
Le dixième et dernier fascicule devant contenir l'introduction, les errata et

le titre, est en cours de publication.

LES REGISTRES DE BONIFACE VIII il204-1303), publiés ou analysés par Digard
iGeorges), Faucon

i
Maurice) et Thomas (Antoine), anciens membres de l'Ecole

française de Rome.
Cet ouvrage comprendra environ 260 feuilles, formant 3 vol. gr. in-i" raisin

à 2 colonnes (*).

Les fascicules 1, 2, 3, 5 et* 6 ont ])aru. 54 n

Le fascicule 4 est sous presse.

LES REGISTRES DE BENOIT XI (1303-1304), publiés ou analysés d'après le

mss. original des archives du Vatican, par Grandjean (Ch.), "ancien membre
de l'Ecole française de Rome.

Cet ouvrage comprendra 80 à 100 feuilles environ, formant 1 volume gr.
in-4'' raisin à 2 colonnes, publié par livraisons de 15 à 20 feuilles (*).

Les quatre premiers fascicules ont paru. 43 80
Le cinquième et dernier fascicule est sous presse.

LETTRES DES PAPES D'AVIGNON
se rapportant à la France

JEAN XXII (1316-1334). Lettres secrètes et curiales, relatives à la France,
extraites des Registres du Vatican, par Coulon (Auguste), ancien membre
de l'Ecole française de Rome, arciiiviste aux Archives nationales.

Cet ouvrage comprendra 225 feuilles environ, formant 3 vol. gr. iuri" raisin
à 2 colonnes (*).

Les trois premiers fascicules ont paru. 38 55
Le "quatrième fascicule est sous presse.

BENOIT XII (1334-1342). Lettres closes, patentes et curiales se rapportant à

la France, publiées ou analysées d'après les l'cgistres du Vatican par Dau-
met (Georges), ancien memln-e de l'Ecole française de Rome, archiviste aux
Archives nationales.

Cet ouvrage comprendra 50 feuilles environ, formant 1 vol. gr. in-4'' i-ai.sin

à 2 colonnes (*).

Le premier fascicule a jiaru. 9 30
Le deuxième est sous presse.

CLÉMENT VI (1342-1352). Lettres closes, patentes et curiales se rapportant à

la France, publiées ou analysées d'après les registres du \'atican, par
Déprez (Eugène), archiviste jialéographe, membre de l'Ecole française de
Rome.

Cet ouvrage coniin-ciidra envirou 225 feuilles, formant 4 vol. gr. in-4° raisin
à 2 colonnes. {*)

Le premier fascicule a paru. 16 8C
Le deuxième est sous presse.

(*) N. H. — Cet ouvrage n'est vendu que par sousci-ipliou lAurun fascirule no sera vendu
séparément).

.\ul'urel à mesui'e de la imblication des fascicules, tout souscripteur s'enyage à les retirer

et à en acquitter le montant.
Le pi'ix de la souscription est établi à raison de soixante centimes par feuille et de un franc

pour cliacune des planches (|ui pourraient être puJbliées iwi-s texte.
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INNOCENT VI (1352-1362). Lettres closes, jvatenlcs et curiales se rapportant à

1m Kr;\iu(', publiées ou analysées d'après les reg-istres du Vatican, par
Déprez Eugène), i*)

En prt'']iaration.

URBAIN V (1362-1370). Lettres closes, patentes et curiales se rapi^ortant à la

France, puliliées ou analysées d'après les registres du Valican, par
Lecacheiix, ancien membre de l'Ecole française de Rome, archiviste aux
Arcliives nationales. (*)

Le premier fascicule a paru. 12 »

GRÉGOIRE XI (1370-1378). Lettres closes, patentes et curiales se rapportant à
la France, publiées ou analysées d'après les reyisti'cs du Vatican, par
Mirot (Léon), ancien membre de l'Ecole française de Rome, archiviste aux
Archives nationales. (*)

En préparation.

INNOCENT VI ET BLANCHE DE BOURBON. Lettres du pape publiées d'après
les registres du \'aliiau, ]iar Daiimet iGeorges), archiviste au.\ Archives
nationales, in-18. 4 »

LES ARCHIVES DE LA CHAMBRE APOSTOLIQUE AU XIV^ SIÈCLE, par de Loye
(Joseph), ancien membre de l'F^cole française de Rome, archiviste du
département des Basses-Pyrénées. 1^' partie : Inventaire, in-8" cavalier. 8 »

LES PRÉLIMINAIRES DE LA GUERRE DE CENT ANS : LA PAPAUTÉ, LA
FRANCE ET L'ANGLETERRE (1328-1342), par Déprez (Eugène), membre de'
l'Ecole française de Rome, docteur es lettres, in-8'' cav. 12 50

LA LIBRAIRIE DES PAPES D'AVIGNON. Sa formation, sa composition, ses
catalogues (1316-1420), d'après les registres de comptes et d'inventaires des
Archives vaticanes, par Faucon (Maurice), ancien membre de l'Ecole
française de Rome, 2 vol. in-S» cavalier avec une pi. en héliogravure. 15 50

On l'end séjiavément Tome I : 8 fr. 50: Tdiin' Il ; 7 fr.

DE CODICIBUS MSS. GR^CIS PII II IN BIBLIOTHECA ALEXANDRINA VATI-
CANA schedas excussit Duchesne ( L. | ,

gallicte in Urbe scholaï olim
socius. 1 50

L'ÉTAT PONTIFICAL APRÈS LE GRAND SCHISME. Étude de géographie
politique, par Guiraud (J.), ancien membre de l'Ecole française de Rome,
professeur à la Faculté des Lettres de Besançon, in-8" cavalier, avec 3 cartes
(^n couleurs. -14 »

LA BIBLIOTHÈQUE DU VATICAN AU XV' SIÈCLE, d'après des documents
inédits. Contributions pour servir à l'hisloire de l'humanisme, par Mûntz
(Eugène), membre de l'Institut, et Fabre (P.), anciens membres de l'Ecole
française de Rome, in-S" cavalie . 12 50

LA COUR DE ROME ET L'ESPRIT DE RÉFORME AVANT LUTHER, par Roc-
quain iFélix), membre de l'Institut. 3 vol, gr. in-8'' raisin. 34 »

On rend séparément : -

ToMB I'" : La théocratie. Apogée du pouvoir pontifical (1049-1216). 10 »

Tome II. : Luttes contre la papauté. Ailaibbssecuent et décadence du pouvoir
pontifical (1216-1380). 12 »

roMF. Iir. : Les Conciles générau.\ et les approches de la Réforme (1380-
1484 t. 12 »

l»IIIL<)L<)<;iE

MARCELLUS DE BORDEAUX ET LA SYNTAXE FRANÇAISE (350-410), par
Chabert iSamueL, professeur à la l-'anilté des Lettres de Grenoble,
i^^^ 3 50

DU DIALECTE BLAISOIS ET DE SA CONFORMITÉ AVEC L'ANCIENNE LAN-
GUE ET L'ANCIENNE PRONONCIATION FRANÇAISE, parTalbert (E.), docteur
es lettres, professeur honoraire du l'rytanée militaire de la Flèche,
gr. in-S" cav. 7 50

(*) iV. B. — Cet ouvrage n'est vendu que par souscription, (.\urun fascicule ne sera vendu
séparément),

.^u fur et il mesure de la publication- des fascicules, tout souscripteur s'engage à les relii'cr
et à en acquitter \v montant.

Le prix de la souscription est établi à raison de soixante centimes par feuille et de
un Iranc pour cha. une des planches qui pouiriiiciit être pobuées tiors texte.
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PHILOSOPHIE
ESSAI SUR LA PHILOSOPHIE DE DUNS SCOT, par Pluzanski (E.), docteur

es lettres, professeur agrégé de philosophie au Lycée de Troyes, in-8° 5 n

ÉTUDHS SUR LA PHILOSOPHIE DU MOYEN AGE, par Rousselot (X.), ancien
professeur de philosophie au Lycée de Troyes, 3 vol. in-8\ 8 »

PSYCHOLOGIE
DE LA PSYCHOLOGIE DE SAINT AUGUSTIN, par Ferraz, doyen honoraire de

la Faculté des Lettres de Lyon. 2" édition, in-S". 7 »
Ouvrage couronné par l'Académie française.

MOYEN AGt

§ II. Orient

ADMIMSTRATIOIV
ÉTUDES SUR L'ADMINISTRATION BYZANTINE DANS L'EXARCHAT DE
RAVENNNE (568-751), par Diehl (Ch.), ancien membre des Ecoles françaises
de Rome et d'Athènes, professeur à la Faculté des Lettres de Paris, in-S'*
cavalier. Epuisé. Net. 15 »

DE L'AUTORITÉ IMPÉRIALE EN MATIÈRE RELIGIEUSE A BYZANCE, par
Gasquet (Am.), recteur de l'Académie de Nancy, gr. in-S" 4 50

LE LIVRE DU PRÉFET. Edit de l'Empereur Léon VI le Sage sur les corps de
métiers de Constantinople vers 900, par Nicole (Jules), professeur à
l'Université de Genève, in-8". 75

ARCHÉOLOGIE
RECHERCHES POUR SERVIR A L'HISTOIRE DE LA PEINTURE ET DE LA
SCULPTURE CHRETIENNES EN ORIENT, avant la querelle des Iconoclastes,
par Bayet, directeur de l'enseignement primaire, in-S" cavalier. 4 50

L'ÉGLISE ET LES MOSAÏQUES DU COUVENT DE SAINT-LUC EN PHOCIDE.
Etudes d'Archéologie Byzantine par Diehl (Ch.), ancien membre des Ecoles
françaises de Rome et d'Athènes, professeur à la Faculté des lettres de
Paris, in-S" cavalier avec 7 bois dans le texte et une pi. hors texte 3 50

MÉMOIRE SUR UNE MISSION AU MONT ATHOS, par Mgr Duchesne, directeur
de l'Ecole française de Rome, et Bayet, directeur de l'enseignement
primaire. Suivi d'un MEMOIRE SUR UN AMBON CONSERVÉ A SALONIQUE,
la représentation des Mages en Orient et en Occident durant les premiers
siècles, par Bayet, directeur de l'enseignement primaire, gr. in-8° avec 5 pi.
en photogr. 8 »

UN PRÉTENDU TOMBEAU DE SAINT LUC A ÉPHÈSE RESTITUÉ A LA
MÉMOIRE DE SAINT ANTIPAS, par Dutau lA.l, gr. in-S" avec 2 pi. 2 )>

INSCRIPTIONS BYZANTINES IDE MISTRA, par Millet (Gabriel), membre de
l'Ecole française d'Athènes. Première partie : textes, gr. in-8° avec 11 pi.

hors texte en phototypie. 4 »

DROIT
LES SOURCES DES INSTITUTES DE JUSTINIEN, par Appleton (C), professeur

à la Facullé de droit de Lyon, in-8°. 2 »

LES INSTITUTES DE JUSTINIEN, par Etienne, 2 vol. 10 )>

PARAPHRASE GRECQUE DES INSTITUTES DE JUSTINIEN, par le professeur
Théophile. Traduction française, précédée d'une Introduction et de divers
travaux critiques, accompagnée de notes juridiciues et philologiques
conférées avec les Notes de Gaïus, les Règles d'Ulpien, les Sentences de
Paul, le Digeste et le Code, VEcloga des Basiliques, de Lowen Klan, et le

manuel d'Harménopoule, et suivi de la traduction des fragments de
Théophile et d'un appendice philologique, par Frégier iJ.-C), in-8° 3 »
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K\SEI<îi\EMK\T
LES ÉCOLES D'ANTIOCHE. Kssai siu- le savoii- et l'enseigncnionl en Orient au

IV' siècle après J.-C, par Harrent (A.), in-18. 3 50

ÉGLISES
AUTONOMIES ECCLÉSIASTIQUES. ÉGLISES SÉPARÉES, par Mgr Duchesne,

iiu'inbi'e (le rinslitui, ilirecteiir de l'Ecole française de Rome, inl8. 3 50

CHRONIQUE DE MATHIEU D'ÉDESSE, continuée par Grégoire le Prêtre,
traduite en français pour la prciuicrc' fois et accompagnée de notes historiques
et géographiques, par Dulaurier (Ed.), membre de l'Institut, in-8" 3 »

HISTOIRE
L'ILE DE RHODES, par Biliotti cEdouardi et l'abbé Cottret, gr. in-8» (imprimé à

Khodcs', avec planches et inscrijitions. 15 »

Le même ouvrage, texte grec moderne, 2 tomes en 6 parties, gr. in-8°. 18 »

CHARTES DE TERRE SAINTE PROVENANT DE L'ABBAYE DE N.-D. DE
JOSAPHAT, par Delaborde (H. FrançoisI, ancien membre de l'Ecole française
de l^ime, in-S" cavalier avec 2 pi. en héliogravure. 5 »

LES ARCHIVES, LA BIBLIOTHÈQUE ET LE TRÉSOR DE L ORDRE DE SAINT-
JEAN DE JERUSALEM A MALTE, par Delaville le Roulx (Josephi, ancien
membre de l'Ecole française de Rome, docteur es lettres, in-S" cavalier. 8 »

LA FRANCE EN ORIENT AU XIV' SIECLE. Expéditions du maréchal de
Boucicaut, par le même, 2 vol. gr. in-S" cavalier. 25 »

L'EMPEREUR HÉRACLIUS ET L'EMPIRE BYZANTIN AU VU' SIÈCLE, par
Drapeyron (Ludovic), docteur es lettres, professeur agrégé d'histoire au
Lycée Cliarlemagne, in-8°. 8 »

UNE BIOGRAPHIE INÉDITE DE BARDESANE L'ASTROLOGUE, tirée de l'His-
toire de Michel le Grand, patriarche d'Antioche, iiar Nau (F.l, membre de
la Société asiatique, professeur à l'Institut catholique de Paris, in-8". 1 »

DOCUMENTS INÉDITS POUR SERVIR A L'HISTOIRE DE LA DOMINATION
VENITIENNE EN CRETE DE 1380 A 1485, tirés des Archives de Venise,
publiés ou analysés par Noiret (Hippolytel, ancien membre de l'Ecole
française de Rome, gr. in-8'' cavalier avec une carte de l'île de Crète, une
liste des ducs, etc. 15 »

LETTRES INÉDITES DE MICHEL APOSTOLIS, publiées d'après les manuscrits
du Vatican, avec des Opuscules inédits du même auteur, une introduction
et des notes, par le même, in-S" cavalier avec une pi. en héliogravure. 7 »

LITTÉRATIRE
LES AMOURS ET LES AVENTURES DU JEUNE ONS-OL OUDJOUD des délices
du monde) ET DE LA FILLE DU VIZIR EL-OUARD-FI- L AKMAN (le bouton
de rose). Conte des Mille et une nuits, traduit de l'arabe et publié complet
pour la première fois par|Rat (G.i, membre de la Société asiatique de Paris,
in-8°. 1 50

LI\(;iISTIQlE
ÉTUDE DU DIALECTE CHYPRIOTE MODERNE ET MÉDIÉVAL, par Beaudoin

(Mondry), ancien menilire di' l'Ecole d'Athènes, professeur à la Faculté des
Lettres de Toulouse, in-8° cavalier. 5 »

MOEIRS
LA VIE BYZANTINE AU VI SIECLE, par Marrast (Augustin). Préface et
commentaires par Planté [Adrien^, ancien magistrat, gr. in-8°. 8 »

IMIII.OSOPIIIE
DE LA LIBERTÉ;ET DU HASARD. ESSAI SUR ALEXANDRE D'APHRODISIAS,

suivi du Traité du destin et du libre pouvoir aux empereurs, par
Nourrisson, membri' de l'Institut, gr. in-8°. 6 »

\()YA<;es et études <;é<k;rai»iikh es
s. SILVI^ AQUITAN.ff: PEREGRINATIO AD LOCA SANCTA. 385-388). Ec/ità

alti'ra. imcis curis uriiciulaia . Gamurrini iL. F.i, Rorme, in-4°. 5 »
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ÉTUDE SUR SMYRNE, par Iconomos (Constantin,!, Liaduilo du ^reo paiSlaars
(Bonaventure F.) et eurkliic par le traducteur d'uu appendice et de notes
iionihreuses, (Hendues et vaiiées qui la complètent; ou Smyrne, ses orig'inetv

les plus reculées, ses diverses situations, son fleuve Mélès^ ses monuments
anciens, ses ruines sur le Pagus, ses médailles, son histoire, ses tremble-
ments de terre, ses environs, etc., gv. in-8° imprimé à Smyriu'. 8 »

TEMPS MODERNES

ADi\IL\ISIRATK»X
LES ÉTATS PROVINCIAUX SOUS LOUIS XIV, par Grun lAlph.l, 2' édition

iu-12. 1 ))

FRANÇOIS BOSQUET INTENDANT DE GUYENNE ET DE LANGUEDOC. Etude
sur une administration civile et ecclésiastique du xvir siècle, par l'abbé
Henry, docteur en théologie, membre de la Société d'archéologie de Mont-
pelliei', etc. Gr. in-S" raisin. 7 50

ar<:iik(>i.<k;ie

LE TRÉSOR DE CLAIRVAUX DU XII' AU XVIII' SIÈCLE, par l'abbé Ch. Lalore,
ancien professeur au Grand Séminaire de Troyes, ia-8". 8 ;»

LES TOMBEAUX DES RICHELIEU A LA SORBONNE, par Fontaine de Resbecq
(de). Gr. in-8". 2 »

ARCtIIVKS
INVENTAIRE SOMMAIRE DES ARCHIVES COMMUNALES ANTÉRIEURES
A 1790. ARRONDISSEMENT DE BAR-SUR-SEINE, par Arbois de Jubainville(d'),
membre de l'Institut, jirofesseui' au Collège de France. Gr. in-i°. 5 »

AJ\TS

LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LE XV^ ET LE XVI SIÈCLES.
Recueil de documents inédits tirés des Archives et des bibliothèques
romaines, par Mûntz (Eugène), ancien membre de l'Ecole française de
Rome, membre de l'Inslilut. 3 vol. gr. in-S avec 4 pL en héliogr. 50 »

1" Partie : Martin V h Pie II (1117-1464). (Epuisé.) Ge volume ne se vend
qu'avec les deux autres.

2' Partie : Paul II (14641471 1. Ce volume se vend séparément. 15 »

3' Partie : Sixte IV à Léon X (1471-1521). l"' Section. Ce volume se vend
séparément. 15 h

BIOGÏLVPHJES
ANTOINE DE GOVEA (1505-1566), fut-il conseiller au Parlement do Grenoble?

par Caillemer lE.I, doyen de la Faculté de droit d(> Lyon, correspondant de
rinslitut de France, in-8".

'

• 1 »

ÉTUDE SUR MICHEL DE MARILLAC, pai' le même. 1 50

LETTRES DE DIVERS SAVANTS A L'ABBÉ CLAUDE NICAISE, puldiées par le

même, sous les auspices de l'Académie des Sciences, lielles-lettres et arts
de Lyon, gi'. in S". 10 »

ANTONINI GOVEANI JURISCONSULTI ad. DD. titulum ad senatus consultum
Trebelliannm commentariorum quae supersunt juxta fidem gratianopolitani
codicis mine primum édita, imltlié par le même, in-8". 2 »

ÉTUDE SUR DUGUET, suivie d'une correspondance inédite avec la duchesse
d'Epernon, d'afirès le mss. conservé aux Archives de Troyes, par Chetelat
(Paul), in-8".

"

6 50

MARC-ANTOINE MURET, un j.rol'esseui' français en Italie dans la seconde
iiii)iti('' du xvr siècle, par Dejob (Ch.), docteur es lettres, professeur adjoint
à la Sorbonne, in-8". 7 50

ANTOINE LOISEL. Notice biograpliique, par Demasure, avocat au Conseil
d'Etat et à la Cour de Cassation, in-8°- 2 »
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fGFILLAUME BARCLAY, JURISCONSULTE ÉCOSSAIS, profi-sseur h Pont-â-
Mi)usst)ii et ù An^fis (ir)'i(i-1608i, par Dubois (Ernest), ancien professour à

la Fac-ultt' ilc dnnt di- Nant^y, \u-S" a\cc junli'ail. 'i o

MICHEL DE L'HOPITAL AVANT SON ÉLÉVATION AU POSTE DE CHANCELIER
DE FRANCE, n.ar Dupré-Lasale, conj^eiller lioiioraiii' à la Cour de Cassation^

PreiniiTe partie ; U)0r)-ir);)8, iii-iS" avec 2 pocti-aits. 6 »

Dciixicnio partie : l^jîi 15G0, in-8" avec '1 poitrails inéilits, lioliufj-r. Du-
jardin. 6 «

Oucj-age couronné par l'Institut. — Prix Bordin.

LETTRES DE LA MÈRE AGNÈS ARNAULD, ADRESSE DE PORT-ROYAL, publiées-
sur les ti'xtes autlieuliques avec une introilucliou, [lar Faugère (Prosper).-
2 \ol. iii-S'.

,
14 )1

HISTOIRE DE MARIE STUART, par Gauthier (Jules), 2'- édilion revue, corrigée
el coiisidéraMeiuenl augmentée, 2 vol., in-8". 15 »

Our/-a</e couronne par l'Acadcm ie fram-a ise .
— Prij; Bordin.

LES DERNIÈRES ANNÉES DU CARDINAL DE RETZ (1655-1670). Etude histo-
rique et littéraire par Gazier (A.), proles,seur à la Faculté des lettres de
rUuiversilé de Paris, in-8". 5 »

DOMAT, par Labatut (Edmond), ancien vice-présidenl du Tribunal de
Toulouse, in-8°. 1 »

ÉTUDE SUR UN SUPPLÉMENT INÉDIT DES MÉMOIRES DE RICHELIEU,
manuscrit (jui, sur la foi de Leoii. Ranke, a [jassé pioui' les mémoirt\s du père
.losepli, par Parmentier, professeur à la Faculté des lettres de Poitiers.
in-8°. 3 50

JEAN DE MONTLUC, ÉVÊQUE DE VALENCE ET DE DIE. Essai d'histoire
littérain- pai' Reynaud iH.i, docteur es lettres, in-8V 6 n

OLIVIER MAILLARD, sa prédication et son temps, par l'abbé Samouillan (A.),
proffssfui- à l'Institut catholique de Toulouse, in-8". 7 »

NICOLAS COEFFETEAU, DOMINICAIN, ÉVÊQUE DE MARSEILLE, un des
fondateurs de la prose française (1574-1623), par l'abbé Urbain (C.-H.),
(h)cteur es lettres, ancien élève de l'Ecole pratique îles Hautes Elludes, in-8?
avec un portrait. 5 »

Oufragc couronné par l'Académie frannai.'ie.

MÉMOIRE SUR LE COMMERCE MARITIME DE ROUEN DEPUIS LES TEMPS
LES PLUS RECULES JUSQU'A LA FIN DU XVI SIECLE, par Fréville (E. de),
2 vol. in-8'\ 8 ))

HISTOIRE DES NÉGOCIATIONS COMMERCIALES ET MARITIMES DE LA
FRANCE AUX XVII' ET XVIIL SIÈCLES, considérées dans leurs rapports
avec la politique! générale, par Ségur-Dupeyron iP. dej, ancien consul
de France. 3 vol. in-8°. 21 »

A', fi. Les tniiies Ilot III sô vendent si'parémoiii iliacim ; '.» fr.

HISTOIRE DES NÉGOCIATIONS COMMERCIALES ET MARITIMES DU RÈGNE
DE LOUIS XIV, considérées dans leurs rapports avec la politique uénérale,
pai- le même, in-8°. 7 50

HROn
DROIT MUNICIPAL DANS LES TEMPS MODERNES (xvr et xvir sièclesl, par
Béchard, avocat au Conseil d'Etal et à la Cour de Cassation, in-S". S »

UN LIBÉRAL AU XIL SIÈCLE : CLAUDE JOLY. (1607-1700) Etudes de droit
public, par Brissaud, iirofesseur à la Faculté de droit de Toulouse,
in-8". 2 »

LORD ERSKINE. ETUDE SUR LE BARREAU ANGLAIS A LA FIN DU
XVIII SIECLE, par Duméril iHenrii, |)rol'esseur rt la Faculté de droit de
Toulouse, in-8°. 5 »

ESSAI SUR L'HISTOIRE DE L'ÉLOQUENCE JUDICIAIRE EN FRANCE AVANT
LE XVII SIECLE, par Froment, docteur es lettres, in-S". 7 50

DE JURE PRiED.S. Le droit de prise, par Hugo Grotius. Te.vte latin publié
d'après le manuscrit autograplie, par Hamaker (G.). Gr. in-8"- 10 »

Ourrage entièrement inédit tiré à petit nondne.

Librairie A. FOIVTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Pari» (5')



36 TEMPS MODERNES

PROCÈS DE JACQUES CŒUR, argentier du roi Charles Vil iU51i, par Joret-
Desclosières, avocat, in-8°. 50

LE GRAND COUTUMIER DE FRANCE, par Laboulaye ( Edouard i et Dareste
1 Rodolphe), membres de l'Institut. Nouvelle édition. In-8". 10 »

ESSAI HISTORIQUE SUR L'ORGANISATION JUDICIAIRE ET L'ADMINISTRA-
TION DE LA JUSTICE, depuis Hugues Capet jusqu'à Louis XII, par Par-
dessus, membre de l'Institut. Gr. in-8° 5 »

LES JUGEMENTS DE METZ AU COMMENCEMENT DU XVr SIÈCLE, par
Prost (Auguste). Gr. in 8° 2 »

FIIV.VACES

RECHERCHES HISTORIQUES SUR LE SYSTÈME DE LAW, par Levasseur (E.l,

membre de l'institul, [uolesseur au Collège de France. In-S". {EpiiL-^cj.

Net.
^

6 »

IIISTOIKE

JOURNAL DE LA CAMPAGNE QUE LE GRAND-VIZIR ALI PACHA A FAITE
EN 1715 POUR LA CONQUETE DE LA MOREE, par Brue iBenjamim, interprète

du roi de France près la Porte Ottomane, publié d'après le manuscrit auto-
graphe de l'auteur, par Dumont (Albert), membre de l'Institut. Joli vol.

gr. in- 18 Jésus, imprimé en caractères elzéviriens. 3 50

LA VÉRITÉ SUR LA CONDAMNATION DU CHANCELIER BACON, par Camoin
de Vence, ancien magistrat, gr. in 8". 2 »

LA FRONDE ANGEVINE. Tableau de la vie municipale au xvii' siècle, par
Debidour (A.i, inspecteur général de l'Université, in-8°. 6 »

Ouci-af/e conronné par l'Acudcmie française.

LA LÉGENDE TRAGIQUE DE JORDANO BRUNO. (Comment elle a été formée;
son origine suspecte; son invraisemblance), par Desdouits (Th.), docteur
es lettres,professeur agrégé honoraire de l'Université, in-8". 1 »

LA CORVÉE DES GRANDS CHEMINS ET SA SUPPRESSION EN FRANCE ET
SPÉCIALEMENT EN POITOU, par Ducrocq iTh.), professeur honoraire à la

Faculté de droit de Paris, doyen honoraire et ancien bâtonnier de Poitiers,

gr. in-8". 1 »

7,A MAGISTRATURE AU XVIII' SIÈCLE. LA SÉNÉCHAUSSÉE D'AUVERGNE ET
LE SIEGE PRESIDIALDERIOM AU XVIII SIECLE. Etude historique (d'après

les papiers et documents inédits de MM. Jacques de Chabrol, Guillaume-
Michel de Chabrol et Gaspard-Claude-P'rançois de Chabrol, avocats du Roi
et lieutenant général criminel au dit siège), par Everat (Ed.), docteur es

lettres, avocat à la Cour d'appel de Riom, in-8°. 8 »

LE MARIAGE DE LOUIS D'ORLÉANS ET DE VALENTINE VISCONTI. — La
domination française dans le Milanais au.x xiv et xv siècles. Rapports de
deu.x missions en Italie de 18791880, par Faucon (Maurice), ancien membre
de l'Ecole française de Rome, gr. in-8". 2 50

LA MORT DE LOUIS XIII. Etude d'histoire médicale, par Guillon (P.), docteur
de la Faculté de médecine de Paris, gr. in-S" contenant 10 pi. en photo-

typie et 3 gr. hors-texte d'après les originaux. 5 »

LA CONSPIRATION DE CINQ-MARS (1642), d'après des documents inédits, par
d'Haucour (Louis), sous-chef de inireau au Ministère de la Marine, Chevalier

de la Li'gion d'honneur, in- 1(3, cartonné. 1 50

LE PARLTîMENT DE TOULOUSE, par Lapierre (Eugène), conservateur des
Archives du Parlement de Toulouse, in-8°. 2 »

RÉVOLTE DES CAMISARDS, jiar Legrelle, docteur es lettres. 2 50

LA BRETAGNE ET LE DUC D AIGUILLON (1753-1770), par Marion (Marcel),

professeur à la Faculté des lettres ihj Bordeaux, gr. in-8°. 10 »

(Jia'ra;/e couronné par l'Academii' J'rançai.'^e. — Prij; Thcrouanne.

TRAITÉ DES ÉTUDES HISTORIQUES, par Moeller (Jean), professeur d'histoire

générale à l'Université catliolique de Louvain, publié avec des additions,

par le professeur Moeller (Charles), gr. in-8» raisin en 2 parties. 10 »
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LOUIS XII ET LUDOVIC SFORZA (8 avril 1 W8 23 juilld 1500|. RecliLMches

dans les Archives italiennes, par Pélissier iL. G.i, ancien membre de l'Ecole

française de Rome, professeur à la Faculté de lettres de Montpt^llier, 2 vol.

in-8' cavalier. 30 n

Ourragc rnuroinic par l'Institut. — 2* prir Gnhert.

LECTURES HISTORIQUES: HISTOIRE DE L'EUROPE, par Raffy (Cl, professeur

d'histoire.

De 1270 h 1610 (classe de seconde), in-12. 3 »

De 1610 à 1789 (classe de rhétorique), inl2. 3 »

GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE GÉNÉRALE DE 395 à 1610, par le même,
\n-12. 3 »

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE GÉNÉRALE DE 395 à 1610, par

le même, in 12 avec cartes. 1 50

GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE ET DES TEMPS MODERNES DE
1610 à 1875. ]mr le même, in 12. 3 »

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE ET DES TEMPS
MODERNES DE 1610 à 1875, par le même, in 12 avec carte. 2 »

GUERRE DE LA SUCCESSION D'ESPAGNE. Néf?ociations entre la France,
l'Angleterre et la Hollande, en 1705 et 1706, par Reynald (H.),ancien doyen de
la Faculté des lettres d'Aix, inS". 4 »

LES DROITS DE CHARLES-QUINT AU DUCHÉ DE BOURGOGNE. Un chapitre de
l'histoire diplomatique du XYi' siècle, par Ridder (Alf. de), docteur en droit,

docteur en sciences morales et historiques, attaché au ministère des affaires

étrangères de Belgique, gr. in-8°. 2 50

LA COUR DE ROME ET L'ESPRIT DE RÉFORME AVANT LUTHER, par Rocquain
(Félix), membre de l'Institut, 3 vol. gr. in-S" raisin. 3i »

On rend séparément :

Tome I". — La théocratie. — Apogée du pouvoir pontifical (1049 1216) 10 »•

Tome II. — Luttes contre la papauté. — Affaiblissement et décadence du
pouvoir pontifical (1216-1380) 12 »

Tome III. — Les Conciles généraux et les approches de la Réforme (1380-

1484) 12 ))

LA FRANCE,L'ANGLETERRE ET L'ESPAGNE APRÈS LA GUERRE DE SEPT ANS,
fragments historiques, par Ségur-Dupeyron, ancien consul de France,
in-8°. 4 1)

Hollande

LES HOLLANDAIS AU BRÉSIL. Notice historique sur les Pays-Bas et le

Brésil au xvii'' siècle, par Netscher, grand in-8° avec portraits, fac-similé
et carte. 6 »

I.ITTKRATITRE
MALHERBE ET LA POÉSIE FRANÇAISE A LA FIN DU XVI SIÈCLE il585-1600i,
par Allais (G.), professeur a la Faculté des lettres de Rennes, ancien élève
de l'Ecole normale supérieure, in-8°. 6 »

LE THÉÂTRE DE RACINE, par le même, in S". 1 »

LES DEUX ARTS POÉTIQUES DE BOILEAU ET D'HORACE, avec traduction eiv
vers et en prose, pur Barbier iJ. C), premier président honoraire de la
Cour de cassation, in-12. 3 )r

LE SERMON AU XVIII' SIÈCLE. Etude historique et critique sur la prédica-
tion en France de 1715 à 1789, par Bernard (A.l, docteur es lettres, 1 vol.
in -8». 7 50

Oucraf/e couronné par l'Académie française . — Prix Juteau-Ducigneaux.
LA FONTAINE ÉCONOMISTE, par Boissonade, professeur à la F'aculté de

droit (11' Paris, in-8°. 50

DE L'INFLUENCE DU CONCILE DE TRENTE SUR LA LITTÉRATURE ET LES
BEAUX-ARTS CHEZ LES PEUPLES CATHOLIQUES. Essai d'introduction a
l'histoire littéraire du siècle de Louis XI\', par Dejob iCh.l, docteur es lettres,
professiHir adjoint A la Sorlmiuie, in-8°. 5 50

LA PHILOSOPHIE DE LA FONTAINE, par Delaporte (Louis, in-18. 2 »
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ÉTUDE SUR ALAIN GHARTIER, pai' Delaunay, professeur h la Faculté dos

ietfres \lv. Hennés, in-8\ 4 »

SCEPTIQUES OU LIBERTINS DE LA MOITIÉ DU XVIP SIÈCLE, (Gassendi,

Gabriel Naudé, Gui Patin, LaiiioUe le Vayer, Cyrano de Berjïerac), ymv

Denis (J.l, doyen lionoraire de la Faculté -des'lellres de Caen, in-8". 2 »

CRITIQUE ET CONTROVERSE OU RICHARD SIMON ET BOSSUET, par le même,
in-8. - "

BAYLE ET JURIEU, par le même, in-8". 1 ÔO

POLITIQUES : Fleury, .Saint-Simon, Boulaiu\ illiers et Duguet, par le même,
in-8°

Voir à Biographies : Etude surDuguel, par Chételat, page 34.;

BOSSUET: « Discours sur l'Histoire Universelle », par le même, in-8". 1 50

L'ARGENIS DE BARCLAI i
roman politi(iue 1620). Etude littéraire, par Dupond

lAlberti, ancien élève île l'Ecole normale supérieure, in-S". 4 n

DE LA CORRESPONDANCE DE FLÉCHIER AVEC M- DES HOULIÈRES ET SA
FILLE ]tar Mgr. Fabre, évêque de Saint-Denis (Réunion), docteur es lettres,

lauréat de l'Académie française, in-8". 6 »

LA JEUNESSE DE FLÉCHIER, j.ar le même, 2 vol. in-8°. 12 »

LES ENNEMIS DE CHAPELAIN, pai- le même, 1 vol. in-8». 10 »

La même édition en 2 volumes in 18. 5 »

LA SATYRE DES SATYRES, DE L'ABBÉ COTIN, publiée par le même, gr.

in-8°. 3 »

LEÇONS D;HIST0IRE LITTÉRAIRE, XVI SIÈCLE ET COMMENCEMENT DU
XVir SIÈCLE, Corneille, par Fialon (Eugène), ancien professeur à la Faculté
des lettres de Grenoble, gr. in 8". 10 n

PASCAL. L'Homme. L'Œuvre. L'inlluence. Notes d'un cours professé à l'Uni-

versité de Fribourg (Suisse), par Giraud (V.), ancien élève de l'Ecole nor-

male supérieure, professeur de littérature française à l'Université de
Fribourg (Suisse), in-i6. 3 50

HISTOIRE DE DEUX FABLES DE LA FONTAINE -.Les Animaux malades de la

pe!<te et la Laitiè/'e et le pot au lait, leurs origines et leurs pérégrinations,

parJoly (A.), ancien doyen de la Faculté des lettres de Caen, in-8". 3 »

ALAIN CHARTIER. Un écrivain national au xv siècle, par Joret-Descloziéres,
secrétaire général honoraire de la Société des Etudes historiques, avocat.
3'' édition, in- 16. 2 50

ÉTUDE SUR BAYLE, par Lenient, professeur à la Faculté des lettres de Paris,

in-S". 3 n

DE LA PRÉDICATION EN FRANCE SOUS HENRI IV, par l'abbé Lezat Adrien),
ancien doyen de la Faculté libre des lelli'es de Toulouse, in-8°. 5 d

HISTOIRE DE LA POÉSIE MISE EN RAPPORT AVEC LA CIVILISA-TION dans
l'Antiiiuité et chez les peuples modernes de race latine, par Loise i Ferdi-

nand), membre des Académies royales de Belgique et d'Espagne.
Deu.xième partie : La France depuis les origines jusqu'à la fin du xviii'' siècle,

in-8". 5 »

JEAN DOMAT, philosophe et magistrat. Essai littéraire présenté à la Faculté
des lettres di; Paris, par Loubers (Henry), docteur en droit, procureur de la

République près le Tribunal de première instance de Montpellier, in-8". 6 »

{Voir (i Biograpiiies : Homat, par Labatut,page 35.)

LES ÉPOQUES DE LA PENSÉE DE PASCAL, par Michaut (G.), ancien élève de
l'Ecole normale supérieure, professeur à l'Université de Fribourg (Suisse).
2'' l'dilion l'i'vue cl augmentée, in 16. 3 50

ÉTUDE SUR RABELAIS, par Michel (Loiiis), premier président à la Cour
d'appel d'Aix, in-8". 2 »

JACQUES GRÉVIN (1538-1570). Sa vie, ses écrits, ses amis. Etude biographifiue
et littéraire, par Pinvert (Lucien), docteur es lettres, docteur en droit, avocat,

gr. in-8°. 10 »
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LAZARE DE BAÏF (1*96 c?!— 1547) par le même, gr. in-8". :J n

LES POÈTES HISTORIENS : Ron;?ard et .rAiil.i-n.- sous llonri 111, par Pra-
rond i Ernest), in-8°. 1 ÔO

CRITIQUE COMPARATIVE DES FABLES DE LA FONTAINE, par Soullié, dod.ui
i"'s-lcl(ri's, aiicii'u prulcss^cur do rL'nivcfsik', iii 8". 2 d

ÉTUDES LITTÉRAIRES ET MORALES SUR LES TRAGÉDIES DE RACINE, par
le même, in -8°. i »

RABELAIS. Sa vie, son f,''énie et son onivre. Extraits du roman de Gar-
yatitud, par Vallat (Gustave), docteur es letlrcs, avec une appréciation de
cette étude, par Faguet i Emile i, de rAcadémic française, in-18. 2 »

Espagne

HISTOIRE DE LA POÉSIE MISE EN RAPPORT AVEC LA CIVILISATION, i>ar
Loise iFerdinand», membre des Académies royales de Belgique et d'Espagne.
3' |>ar(ie : l'Espagne, depuis les origines jusiju'à nos jours. (Sous presse).

Hollande

VONDEL. LA FEMME DANS LES POÈMES NÉERLANDAIS. NOVA ZEMBLA,
poC-me de ToUens. l-ltudos néerlandaises, par Backer (Louis de), \n-8\ i »

Ouvrage couronne par l'Académie française.

DE LA LANGUE NÉERLANDAISE et des premiers monuments littéraires écrits
en néerlandais, ]vdv le même, in-S". 1 »

Italie

HISTOIRE DE LA POÉSIE MISE EN RAPPORT AVEC LA CIVILISATION, par
Loise (Ferdinand).
Quatrième partie : l'Italie, depuis les origines JLis([u'à nos jours, in-8°. 5 »

Portugal

HISTOIRE DE LA LITTÉRATURE PORTUGAISE DEPUIS SES ORIGINES JUSQU'A
NOS JOURS, par Loiseau, docteur es lettres, professeur honoraire de l'Uni-
versité, in-18. 3 50

i»éi>a<,(m;ii:

essai sur l'histoire de l'éducation dans l'ancien oratoire de
FRANCE, jiar le R. 1'. Lallemand (Paul), «le l'Oratoire, docteur es lettres,
in-8" avec deux tableaux coloriés. 10 »

HISTOIRE DE L'ENSEIGNEMENT SECONDAIRE EN FRANCE AU XVir SIÈCLE,
par Lantoine (Henri), seci(Uaire de la Faculté des lettres de Paris, ia-S". 6 »

LES ÉCOLES DE CHERBOURG AVANT LA RÉVOLUTION ET LES ORIGINES DU
LYCEE DE CHERBOURG, par Laveille lA.j, in-8'\ 2 50

RECHERCHES SUR LES ORIGINES DU COLLÈGE DE MORTAIN, par le même,
in-S". 1 ,)

L'INSTRUCTION PRIMAIRE DANS L'ANCIEN DIOCÈSE D'AVRANCHES, par le

même, in-8°. 2 50

i»iiiLoi>(>(iii:

DE LA SYNTAXE FRANÇAISE ENTRE PALSGRAVE ET VAUGELAS, par
Benoist lA.i, professeur à la Faculté des Ietli-es de Toulouse, in S". 6 »

LE MYSTÈRE DE SAINTE-BARBE, tragédie bretonne. Texte de 1557, publié
avec traduction française, introduction et DICTIONNAIRE ÉTYMOLOGIQUE
DU BRETON-MOYEN, par Ernault (Emile), professeur à la Faculté des lettres
de Poitiers, in-4°. 24 »

Ouvrage couronné par l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres (Prix
Volneyj.

ÉTUDE HISTORIQUE ET PHILOLOGIQUE SUR JEAN PILLOT et sur les doc-
trines grammaticali's au xvi siècle, par Loiseau ^Arthur), docteur 6s
lettres, professeur bDUorairc lie rUnivei-si((', in-8". 3 n

HISTOIRE DE LA LANGUE FRANÇAISE, ses origines et son développement
jusqu'à la tin du xvi siècle, par le même. 2' édition revue et corrigée,
in-18 Jésus. 4 50

Librairie A. FONTEMOIXG, 4, rue Le Goff, Paris (5*)



40 PERIODE JiEVOLLTlONNAIlUi

DE LA PRONONCIATION EN FRANCE AU XVr SIÈCLE el du livre de Thurot
intitulé: De la Prononciation française, il" partie : les Voyelles), par Tal-

bert, docteur es lettres, professeur au Prytanée de La Flèche, gr. in-8°. 3 »

DE LA PRONONCIATION DE LA VOYELLE U AU XVI SIÈCLE, par le même,
gr. in-8". 5 »

PIIILOSOIMIIK Kl AIOR VI.K

LA PHILOSOPHIE CHRÉTIENNE DE STAHL ET LE PANTHÉISME ALLEMAND,
par Chauffard, ancien magistrat, in-8". 2 »

LA PHILOSOPHIE DE DAVID HUME, par Compayré (Gabriel), recteur de l'Aca-

démie de Poitiers, in-8°. 7 50

Oucraf/e couronné par l'Académie françai^'o.

LA PHILOSOPHIE DE KANT, d'après les trois Critiques, par Desdouits (Th.),

docteur es lettres, professeur agrégé honoraire de l'Université, in-8°. 8 »

LA MORALE DE MOLIÈRE, par Jeannel, ancien professeur à la Faculté des
lettres de Montpellier, in-8". 4 »

TRAITÉ DE MORALE DE MALEBRANCHE, réimprimé d'après l'édition de 1707
avec les variantes des éditions de 168i à 1697 et avec une Introduction, des
notes, par Joly (Henri), doven honoraire de la Faculté des Lettres de Dijon,
in-18 Jésus.

'

3 50

OueraQp prescrit pour Je ronenurf d'Ar/réf/ation de Philosophie.

ÉTUDE SUR LE TRAITÉ DU LIBRE ARBITRE DE VAUVENARGUES, par l'abbé

Morlais, professeur a la Faculté libre des lettres de Toulouse, in-S". 4 »

LES PENSÉES DE PASCAL, disposées suivant l'ordre du cahier autographe.
Texte critique établi d'après le mss. original et les deux copies de la Biblio-

thèque nationale avec les variantes des principales éditions, précédé d'une
Introduction, d'un tableau chronologique et de notes bibliographiques, par
Michaut (G.), professeur à l'Université de Fribourg (Suisse), in-4°. 20 «

DISCOURS SUR LES PASSIONS DE L'AMOUR, par Pascal. Nouvelle édition,

par Michaut (G.i, in-18. 1 50

FRÉDÉRIC II PHILOSOPHE, par Rigollot, ancien professeur de philosophie,
gr. in-8". 4 50

THÉÂTRE
LES FEMMES DANS LA COMÉDIE FRANÇAISE ET ITALIENNE AU XVIII' SIÈCLE
par Dejob (Charles), professeur adjoint à la Faculté des lettres de Paris,
in-18.

'

4 »

LA PRINCESSE DE CONDÉ A CHATEAUROUX, drame historique en 3 actes,

par Rigollot, ancien professeur de philosophie au Lvcée de Vendôme,
in-12.

.

"

1 50

ORIGINES DU THÉÂTRE LYRIQUE MODERNE. Histoire de l'Opéra en Europe
avant Lully et Scarlatti, par Rolland (Romain), ancien membre de l'Ecole

française de Pvome, docteur es lettres, in-8° cavalier, avec planches de
musique. 10 »

Ouvrage couronné par l'Institut. — Pri.v Kastner-Boursault.

PÉRIODE RÉVOLUTIONNAIRE
DROIT

LÉGISLATION CIVILE DE LA RÉVOLUTION FRANÇAISE. Histoire sociale de
la Révolution : La propriété et la famille (1789-1804), par Sagnac (Ph.), chargé
de cours à la Faculté des lettres de Lille, agrégé d'histoire, docteur es

lettres, gr. in-8". 10 n

HISTOIRE
HISTOIRE DE LA RÉVOLUTION FRANÇAISE DANS LE PAYS DE FOIX ET
DANS L'ARIEGE [tar Casteras (P. de), conseiller à la Cour de Toulouse,
gr. in-8". 6 »
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L'ŒUVRE SOCIALE DE LA RÉVOLUTION FRANÇAISE. Le Socialisme et la

Révolution, [>ai' Lichtenberger lAndréi. Les Doctrines de l'Education révo-
lutionnaire, par Wolff i Maurice i. La Propriété foncière et les Paysans, pai-

Sagnac iPh.i. La Révolution, et le Clergé, par Cahen (L.i. L'Armée et la

Convention, [)ar Lévy-Schneider, avec une introduction sur les Idées
maîtresses de la Révolution, par Faguet (Emile i de l'AcadtMnie française,
in-16 écu. 5 »

MIRABEAU ET LA PROVENCE, par Guibal (Gj, doyen lionoraiic do la Faculté
des Lettres d'Atx.

1''' Partie; Du li mai 1770 au 5 mai 1789, 2'' édition, in-8° raisin. 7 50
2" — Du 5 mai 1789 au i avril 1791, in-8" raisin. 7 50

RECHERCHE DE LA VÉRITÉ SUR LES CAUSES DE LA MORT DU COMMAN-
DANT BEAUREPAIRE, défenseur de Verdun en 1792, par Joret-Desclosières,
secrétaire ii'f'niTal iionorairede la Société des Etudes liistoriques,t;r. in-8°. 2 »

L'ASSASSINAT DE RASTADT, Klude historique, par Ristelhuber, 2" édition,

fjT. in-8». 2 »

ÉPOQUE CONTEMPORAINE
^ I. France.

ACADÉMIES ET ARCHIVES
TABLE MÉTHODIQUE ET ANALYTIQUE DES ARTICLES DU JOURNAL DES
SAVANTS, depuis sa réorganisation en 1816 jusqu'en 1858 inclus, précédée
d'une Notice historitiue sur ce journal, par Cocheris (H.), ancien inspecteur
i;énéral, in-i". 6 »

RAPPORTS AU MINISTRE DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE SUR LES BIBLIO-
THEQUES DES DEPARTEMENTS DE L'OUEST, suivis de pièces inédites, par
Ravaisson iJ.), nienibre de l'Institut, in-S" tiré à petit nombre. (Epuisé). 5 »

LETTRES SUR LES ARCHIVES DE LA VILLE DE STRASBOURG, par Ristelhu-
ber (P.i, 'j:v. in-S". 2 »

TABLE GÉNÉRALE MÉTHODIQUE DES MÉMOIRES DE L'ACADÉMIE DES
INSCRIPTIONS ET BELLES-LETTRES, en 1791, par Laverdy. Nouvelle édi-
tion, revue, corrigée et considérablement augmentée, contenant l'Index des
mémoires insérés dans cette collection, depuis son origine jusques et y
compris 1856, par Rozière (Eugène de), membre de l'Institut, et Chatel(Eug.),
in-4'' : 6 fr.; relié. 10 »

CATALOGUE DES LIVRES IMPRIMÉS SUR VÉLIN DE LA BIBLIOTHÈQUE DU
ROI (1822-28), par Van Praet (Jos.i, ancien administrateur de la Bibliothèque
royale de Paris. 6 tomes en 5 vol.gr. in-8", y compris le Supplément, impri-
més sur beau papier fort de Hollande à 200 exemplaires. (Epuisé). 25 »

CATALOGUE DES LIVRES IMPRIMÉS SUR VÉLIN QUI SE TROUVENT DANS
LES BIBLIOTHÈQUES TANT PUBLIQUES QUE PARTICULIERES (1824-28i, par
le même. 4 vol. gr. in-8% im[irim(''s sur beau papier fort de Hollande à 200
exenqilaires (Epuisé). 20 »

RECHERCHES SUR LOUIS DE BRUGES, SEIGNEUR DE LA GRUTHUYSE, sui-
vies de la Notice des manuscrits (jui lui ont appartenu et dont la jilus

grande partie se conserve à la Bibliothèque royale de Paris, par le même,
gr. in-8° avec 5 pi,, tiré h petit nombre. 5 »

INVENTAIRE OU CATALOGUE DES LIVRES DE L'ANCIENNE BIBLIOTHÈQUE
DU LOUVRE. FAIT EN L'ANNÉE 1373, par Gilles Mallet, précédé de la Notice
de Boivin le Jeune sur la même Bibliothè(|ue, etc., avec des notes histo-
riques et critiques, par le même, gr. in-8", tiré à petit nombre. 5 »

ARTS
RECHERCHES POUR SERVIR A L'HISTOIRE DES ARTS EN POITOU, par Ber

thele, archiviste de l'Hérault, correspondant du ministère de l'instruction
publi(]ue, in-S" raisin. 15 »

Oucracn' couronné par VAcadémie des Inscriptions et Belles-Lettres et par la
Société française d'Archéolof/ie.
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BIOGRAPHIES
UNE FAMILLE FRANÇAISE. LES DE LESSEPS, par Bridier (Louis u iii-S". iO «

FRÉDÉRIC TAULIER, sa vie et ses oiuvres (1806-18611, par Caillemer lE.),

doyen de la Faculté de droit de Lyon, in-8". 1 50

UN NORMALIEN DANS L'ÉGLISE : L'ABBÉ BARNAVE, iiarCauviére (J.), ancien
iiiayislral, professeur à l'Universilé catholique de Paris, in-8". 50

MÉMOIRE DE NIC.CHORIER, par Crozet iF.), ancien avocat. 4 n

THIERS, iiislorieii-péographe ol iioninie d'Etat, par Drapeyron (Ludovic),
gr. in-8". 1 »

BIOGRAPHIE DES TRAVAUX DE &IRY (A.), membre de l'Institut (1848-1899),
par Maïstre (Henri), avec une Notice biographique, par Bournon (Fernand»,
et un jiortrait, in-8°. 2 »

LAMENNAIS, d'après les documents inédits, par Roussel (Alfred], de l'Ora-

toire, 2 vol. in-12 sur papier de luxe, avec portrait et fac-similé. 7 »

CHAUVEAU-ADOLPHE, sa vie et ses œuvres, son enseignement, par Rozy (H.),

ancien professeur à la Faculté de droit, gr. in-8° avec portrait en photo-
graphie. 2 »

UNE CARRIÈRE UNIVERSITAIRE, JEAN-FÉLIX NOURRISSON, membre de
l'Institut (1825-1899), par Thédenat (Henry), membre de l'Inslilut. 1 vol,

in-18. 3 50

(:<».\sTn i Tioxs 1:1 i.vsrn l 1 io.\s politioies
ÉTABLISSEMENT ET REVISION DES CONSTITUTIONS EN AMÉRIQUE ET EN
EUROPE. Etude de lé"islation comparée, par Borgeaud (Ch.), docteur en phi-
losophie, docteur en droit, in-8°. 7 50

Ouorage couronne par la Faculté de droit de Paris ipriœ Rnssii.

L'ARMÉE, SON HISTOIRE, SON AVENIR, SON ORGANISATION ET SA LÉGIS-
LATION, A ROME, EN FRANCE, EN EUROPE ET AUX ÉTATS-UNIS, avec
lahle analylicjue et alphabétique, i)ar Guyho Corentini, ilocteur en droit
ancien déjiuté, in-8". 6 »

DES HAUTES COURS POLITIQUES EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER ET DE LA
MISE EN ACCUSATION DU PRESIDENT DE LA RÉPUBLIQUE ET DES
MINISTRES. Etude d'histoire politique, par Lair (A.-E.), ancien conseiller h

la Cour d'Appel d'.\ngers, in-8°. 10 »

Orirraçje couronne par la Faenlté de di'oil d« Fai'is (pria; Rosfil.

INTRODUCTION A L'ÉTUDE DE LA SCIENCE POLITIQUE. Essais et conférences,
par Pollock (Frederick), professoTir à l'Université d'Oxford, correspondant
de l'Institut de France. Traduction de l'anglais, par de Kérallain iRenéi,
avocat, docteur en droit, in-8°. 12 50

MÉMOIRE SUR LA POLITIQUE EXTÉRIEURE DE LA FRANCE, par Sellgmann,
in-8». ' 50

ESSAIS SUR LE GOUVERNEMENT POPULAIRE, par Sir Sumuer-Maine, grand-
maiti-e du Collège de Trinity-Ilall (l'niversité de Cambridge»), membre de la

Société l'oyale de Londres, membre de l'Institut de France. Traduction de
l'anglais, par de Kérallain (René), avocat, docteur en droit, in-8\ 7 50

IIKOIT

AD.IIIXISTUATIF Vo?/- page 54.

CIVIL Voir page 57.

<:<).\l.MI-:U<:i.VL Voîr page 60.

<:()M1»ARÉ Voir page 69.

<:<K\S'rrrilTI<)i\IXEL voir page 62.

COUTITMIER Voir page 63.

I.VTER.N'ATIOAWL Votr page 04.
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imoiT

IM':\AI> V<ur iwigo 65.

HO.'Vl.M.V Voir |,ag,- 66.

(MIS IOiUi: i:T i: I TDK ni) Vo// page 68.

i:C<>XO.>IIK l»<M>l IK^H i: Yoir page 68.

Ki\si:i<;m:.me\t

PROJET LUNE RÉFORME DANS LES ÉTUDES CLASSIQUES, par Dugit (Ernest),
(loYcii (le la FacuUi' des Icttn's di' ( ii'cnolih», in-S". 1 »

DE LA COLLATION DES GRADES DANS L'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR, par
Flinianx Ch.^ amii'ii avncal au Ciinsi'il il'Elal et à la (".our de cassation,
in-8°. 50

lA RÉFORME LIBÉRALE DE L'ÉDUCATION SCOLAIRE, pai' Gory (Gédéons
dotii'ur ('S lettres, in-18. 3 50

RÉFORME DE L'ENSEIGNEMENT SECONDAIRE CLASSIQUE. De la méthode
élémentaire, par Labbé lE.), professeur honoraire au Ivcée Saint-Louis,
in-8° 1 »

ÉDUCATION NATIONALE, iTaprés A. Fouillée, par le même, in-S". 2 »

ÉTUDES DE PÉDAGOGIE MORALE, par le même, gr. in-S", 1 50

LA CHAIRE D'HISTOIRE DU DROIT ET LE CONCOURS, par Laboulaye
(Edoiiardi, de l'Institut de P'rance, in 8". 1 n

DE L'ENSEIGNEMENT ÉCONOMIQUE DANS LES FACULTÉS DE DROIT, par
Lefort (J.), avocat au Conseil d'Etat et ù la Cour île cassation, iu-8°. 1 »

DE L'INSTRUCTION PRIMAIRE, coup d'ceil rétrospectif; obligation, gratuité,
réforme, par le même, in-S", 1 »

L'ENSEIGNEMENT DU DROIT DANS L'ANCIENNE UNIVERSITÉ DE
STRASBOURG, par le même, in 8°. 1 .50

LES ÉCOLES DE DROIT AUX ÉTATS-UNIS. Lettre adressée à M, Laboulaye
lEdouardi, de l'Institut de France, par Matile, in-S". 1 »

LA TUBERCULOSE UNIVERSITAIRE. LES MALADIES DE L'ENSEIGNEMENT,
par Potot (Alexis), inspecteur des études au collège Ste-Barbe, avec préface
<le Massé i Alfred), député, secrétaire de la Commission de l'Enseignement,
in-8«. 3 50

UNE RÉVOLUTION DANS L'ENSEIGNEMENT DE LA GÉOMÉTRIE ÉLÉMEN-
TAIRE. Euclide au xix^ siècle ou la géométrie plane (alphabet des
sciences!, présentée sous une forme toute nouvelle, par l'abbé Pujol (Paul),
ancien professeur de l'Université, in-S" avec pi. 3 50

LA FACULTÉ DE DROIT DE DIJON, |iar Villequez, ancien doyen de ^a Faculté
de di'dil de Dijon, in-S".

'

2 »

KTl l>i:S IIISIOHKtlKS
RESPONSABILITÉ DE L'EX-EMPEREUR ET.DE SES MINISTRES, par Amiable,
avocat, in-8°. 1 »

LA FRANCE DEVANT L'INVASION (du 1"^ juillet 1870 au 1" mars 1871), par
Brault, avocat, in- 12. 3 »

NOTES POUR SERVIR A L'HISTOIRE DE L'HOTEL-DIED A PARIS, par Briele
iLéom, ancien archiviste de r.Assistancc [lublique, in-8°. 1 »

L'ARRESTATION DE LA DUCHESSE DE BERRY. D'après des documents
inédits, par Clément Henrii, avocat, 1 vol. in 18°. 1 ,50

APERÇU HISTORIQUE SUR LA FACULTÉ DE DROIT DE L'UNIVERSITÉ DE
TOULOUSE, }iar Deloume Antonini, professeur à la Faculté de droit de
Toulouse, in-8°. 3 50

L'EUROPE, LA FRANCE ET LES BONAPARTE, |)ai Drapeyron (Ludovic),
docleur es lettres, yirofesseur d'iiistoii-e au lyci'e Cliarlemagne, in-8°. 1 »

Librairie A. FONTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')



44 ÉPOQUE CONTEMPORAINE, § I. FRANGE

DE LA VARIÉTÉ DES USAGES FUNÉRAIRES DANS L'OUEST DE LA FRANCE,
sous l'ermiire du décret du 23 Prairial an XII sur les sépultures, par
Ducrocq (Th.), professeur lionoraire à la Faculté de droit de l'Université de
Paris, doyen lioaoraire et ancien bâtonnier de Poitiers, in-8" 1 »

DE FONTAINEBLEAU A L'ILE D'ELBE. Etude historique par Fabre (Jules),
avocat à la Cour d'appel, in-8". 1 »

SOUVENIRS HISTORIQUES SUR BOURGOIN EN DAUPHINÉ. Titres et docu-
ments divers relatifs à cette ville, par Fochier (LouiS), ancien professeur au
lycée de Besançon, in-8°. 7 »

GUERRE GRECO-TURQUE. Journal d'un volontaire. Réflexions ^•énérales, par
Fuster (L.), in-8\

,

'

2 »

A LA RECHERCHE D'UNE SECONDE CHAMBRE, par Gourju lAnt.i, avocat,
doc tei' r en droit, in-8°. 1 »

NOTICE SUR LA VIE ET LES OUVRAGES DE M. LE CONSEILLER RAU, par
Michaux-Bellaire, conseiller à la Cour de cassation, in-8\ 50

LETTRES ET ORDRES INÉDITS DE NAPOLÉON I", (28 mai 1814 —
22 février 1815). LE REGISTRE DE L'ILE D'ELBE, par Pélissier (Léon G.),
docteur de l'Université de Lyon, professeur d'histoire à l'Université de
Montpellier. 2'' édition, in-18 avec un portrait de Napoléon dessiné à l'Ile

(l'Elbe par Hubert et gravé par Henry. 3 50
LE PORTEFEUILLE DE LA COMTESSE D'ALBANY (1810 1824i. Matériaux pour

servir à rhist(jire d'une femme et d'une société. J "ftres mises en ordre et
_puiiliées avec un portrait, par le même, in-8". 10 »

cTeRMONTOIS et BEAUVAISIS. Notes d'histoire et de littérature locales, par
Pinvert (A.), avocat à la Cour d'appel, in-S" orné de 15 gravures. 6 n

LETTRES DE LA BARONNE SOPHIE DE CROUSEILHES i2' partiel, publiées
par Planté (Adrien), président de la Société des sciences, lettres et arts de
Pau, etc., in-8". 7 50

APERÇU HISTORIQUE DES AFFAIRES D'ORIENT, par Potel (Adolphe),
in-S". 2 50

APRES LES PRUSSIENS. Premier appendice au Journal d'un provincial
pendant la guerre (Abbeville 1871-18751, par Prarond i Ernest", in-12". 2 »

L'ORDRE ET LE TABLEAU DES AVOCATS, par Vasseur
i
Edmond), avocat,

docteur en droit, 1 vol.' in-8". 7 50
QU'EST-CE QUE LA BOURGEOISIE? par Vavasseur (A.i, avocat à la Cour
d'appel de Paris, maire du 2" arrondissement, 1 br. in-S". 1 »

ÉTl DES LITTÉRAIRES
PASTELS ET FIGURINES. 1" série de portraits contemporains, par Delaporle

(Loviis), in-18. 3 50

QUELQUES-UNS. 1" série de portraits contemporains, par le même,
in-18 3 50

ANATOLE FRANCE, par le même, in-18. 1 »

FRAGMENTS LITTÉRAIRES (1824 1830), de Dubois (P.-F.i, de la Loire-Infé-
rieure, ancien directeur de l'Ecole normale supérieure, membre libre de
l'Institut de France, etc. Articles extraits du Globe, précédés d'une Intro-

duction lie Vacherot (Et.), membre de l'Inslitut, etc, in-8' 12 »

LE VERS FRANÇAIS ET LES PROSODIES MODERNES, par Guilliaume (Jules),

in-8". 6 »

PROPOS D'UN RÊVEUR, par Laroche (Adrien). In-12. 2 n

GIACOMO LEOPARDI. LORD BYRON en Suisse, en Italie el en Grèce. BOCCACE,
L'ARIOSTE. Etudes littéraires sur les grands classiques italiens et étran-

"il'gers (2'^ série), par Le Bourdellés (Raymond), in-16. 3 »

LES POÈTES DU PALAIS. Discours suivis de Notices biographiques sur les

Ifttrés du Palais, depuis le xvr siècle jusqu'il nos jours, par Sergent
(Gustave), ancien magistral, gr. in-8" Jésus. 2 50

ÉTUDES MORALES ET LITTÉRAIRES SUR LA POÉSIE LYRIQUE EN FRANCE
AU XIX' SIÈCLE : LAMARTINE

;
par Soullié (P.), docteur es l.'ltres, ancien

[irofcsseur de l'Université, 2 parties in-8" (épuisé). 3 »
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KTIDES Ki:i.i<;iKI SKS
DE L AUTORITÉ DU CŒUR UNIE A CELLE DE LA RAISON EN FAVEUR DE
LA VIE FUTURE ET DE L'INCARNATION, par Bellanger iL.-M.), professeur
au lycée de V('iid(")ine, gr. in-8". 5 »

EXPLICATION PAR DEMANDES OU RÉPONSES DU CATÉCHISME A L'USAGE
DU DIOCÈSE DE BEAUVAIS, imiivaiit si-rvir pour tous les Caircliismes de
France, par Bontemps, in-18. 1 50

SENTIMENTS RELIGIEUX; conférence faniilicre, par Bourdonné. 50

CONCILES ET PAPAUTÉ, par le même. 50

APPENDICE A « CONCILES ET PAPAUTÉ», par le même. 50

RESSOURCES DE LA PIÉTÉ DANS LES MAUX DE L'ÉGLISE, par l'abbé d'Eté-
mare. ln-18 jésus. 1 25

LA CONTROVERSE DE L'APOSTOLICITÉ DES ÉGLISES DE FRANCE AU XIX'^
SIÈCLE, par Houtin iA.|.2' éd. revue et augmentée, in-8". -i »

VTi^ pF. N.-S. JÉSUS-CHRIST, par Ludolphe le Chartreux, trad. du latin, 2 vol.

in-12. 5 »

VIE DE JÉSUS-CHRIST, par Biaise Pascal, édition G. Michaut, profes.^eur
à l'L niversili' de Fribourg, 1 vol. in-8°. 2 50

SOUVENIRS MONASTIQUES, par l'abbé Molins lA.i, 2 vol. in-12. 2 50

LA SCIENCE, par le même, in-8". 1 »

LA NOBLESSE, par le même, in-8". 1 »

LA VIE ET LA MORT, par le même, in 12. 1 »

MOIS DE MAI D'UNE ENFANT DE MARIE, par M'" de Montlezim (Mathildei,
2" édition. 111-18. 1 »

MOIS DE JUIN OU LE CŒUR DU DIVIN MAITRE contemplé dans l'Eucharis-
tie, par la même, in-18. 1 »

PETITES MÉDITATIONS DUNE ENFANT DE MARIE ou Méditations sur le

Saint-Evangile pour les âmes qui désirent ranimer leur contiance et leur
amour envers Notre-Seigneur Jésus-Christ, jiar la même, 2'' édition,
in-18. 1 ,)

AUX AMES PIEUSES QUI SE PLAIGNENT DE NE PAS SAVOIR MÉDITER, par
la même, in-32. 25

DE LA SOUVERAINETÉ DANS L'ÉGLISE, par Picot, docteur en droit, in-8». 9 »

LA LIQUIDATION DU CONSORTIUM AMÉRICANISTE, p. Saint Clément, in 8". 2 o

VUES NOUVELLES SUR LE CHRISTIANISME, par Mme la vicomtesse de
Vivens, in 8°. 1 «

FÉ AilMSAIE

L'ÉMANCIPATION DE LA FEMME, par Mlle Daubié iJ., lauréat de l'Institut,

in-8" ]iublié en 10 fascicules. 2 »

C^ha<(uc fascicule séparément "

20

LA;QUESTI0N de la femme, par Dumas fils (Alexandre i, in-8°. 50

LA FEMME A TRAVERS L'HISTOIRE : Les courtisanes, les amoureuses,
l'émancipalrice; les éducatrices, ])récieuse et démoniaque: courtisane et
démoniaque; martyrs et bourreau.x; les saturnales; l'empire; le roman-
tisme; le second empire, par Maurice Lefévre, in-16 écu. 3 50

(iÉ(H;RAI>mK
TLEMCEN, ancienne capitale du royaume de ce nom, sa (opographie, son

histoire, inscriptions de ses principaux monuments, anccclotes, légendes
et récits divers, par l'abbé Barges, m-8° avec planches. 12 »

GEOGRAPHIE PHYSIQUE ET HISTORIQUE DE LA FRANCE avec l'étude des
voies de communication, par Bourboulon, ur. iii-8'\ 5 »

DESCRIPTION TOPOGRAPHIQUE, HISTORIQUE ET STATISTIQUE DES CANTONS
FORMANT LE DEPARTEMENT DE L'ISERE ET DES COMMUNES QUI EN
DEPENDENT, pur Crozet, ancien avocat. 2 vol. in-8". 10 »

On vend svfiarêment : firenotiic 2 fr. : Vienne 1 fr. : Domène 1 fr. : Allevard 1 fr.
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COURS DE GÉOGRAPHIE PHYSIQUE ET HISTORIQUE, à l'usage de toutes les
classes dans les divers étaldisstMnents d'instruction, publique, par Raffy (CL).

8* édition, in-12 avec 30 cartes coloriées (teintes |)lates| sui- 8 aciers. 3 ».

CAHIERS DE GÉOGRAPHIE, pai- le même, 4^ édition comprenant 3 caiiiers. 3 •>

l» La b'rance (Classes de 4' et de Rhétorique.) 2" L'Europe nioirii; la Fraace
(Classes de 6" et de 3".i 3' Le Monde moins l'Europe (Classes de 5'" et de 2°.)

Chaque cahier séparément t »

LECTURES GÉOGRAPHIQUES, par le même, 4 vol. in-12. 12 »

On ci'nd séparément :

Tome I. — Géographie générale. ;{ ,.

Tome II. — France. :i „

Tome Hl. — L'Europe. ;i „

Tome IV. — Le Monde moins l'Europe. 3 <-

Ouoi-age couronné par la Société de. l'Enseignement élémentaire et adopté pour
les distributions de prix et bibliothèques de quartier par le Ministère de
l'Iiistnu'tion publique.

SIMPLES RÉCITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE suivis de la GÉOGRAPHIE DE
LA FRANCE avec cartes historiques et géographiques, par le même,
in-12. 2 50>

NOUVELLES RÉPÉTITIONS ÉCRITES D'HISTOIRE ET DE GÉOGRAPHIE pour
les i)accalauréats es lettres et es sciences d'après les programmes olliciels,

par le même, ini2" avec tableaux et caries. 5 »

GRAMMAIRE
NOTES SUR L'ENSEIGNEMENT DE LA GRAMMAIRE COMPARnE A PARIS ET
A HEIDELRERG, par Boisacq (Em.i, docteur agrégi'^ à l'Université de
Bruxelles, in-8».

'

1 25

GRAMMAIRE FRANÇAISE-ANGLAISE. Méthode pratique contenant des exer-
cices, des modèles de lettres, des historiettes, suivis de questions sous
forme de conversations, par Dorange (Ch.) professeur au Collège de
Brighton. 2' éd., in-12 cart. 1 50

Ouvrage recommandé par le Ministre de l'Instruction publique (Enseignement
secondaire).

LES IMAGINATIONS OU LES DOUBLETS DE M. BRACHET, par l'abbé Espagnole,
gr. in -8° 1 50

ÉLÉMENTS DE SYNTAXE LATINE, s'adaptanL à toutes les grammaires, par
Jaumard, professeur agrég('' de l'Université, in-12. 90

SYNTAXE LATINE nouvelle, abrégée pour l'usage des classes, par Labbé (E.),

professeur honoraire au Lycée Saint-Louis, in-12 cart. 1 50

HISTOIRE DES PROGRÈS DE LA GRAMMAIRE EN FRANCE, depuis l'époque de
la Renaissance jusqu'à no.s jours, par Loiseau (Arthur), docteur es lettres,

professeur honoraire de l'Université. 3 parties, in-8". Epuisé..
On oend séparément net :

2'' et 3' parties ensemble, • 7 »

3'' partie seule. 3 50

LA LANGUE FRANÇAISE ENSEIGNÉE AUX ÉTRANGERS, par Martin (Emm.i
On vend séparément :

1'' partie 2 50
2' partie 3 50
4'' i>artie 4 50

LANGUE GRECQUE ACTUELLE OU MODERNE, méthode et grammaire pratique
pour amjrendre à l'écrire et à la [larJer sans l'aide de professeur, par

Spyridis (Cf.), gr. in-8°. 10 »

IIISTOIRK
LA CAPITULATION DE BAYLEN, ses causes et ses responsabilités, d'après les

archives espagnoles et les archives françaises. (Archives nationales, archives
des Ministères de la Guerre et des Affaii'os étrangères), par Clerc, lieute-

nant-colonel, in-8". 7 50

HISTOIRE DE FRANCE ÉLÉMENTAIRE depuis les temps les plus reculés
jusqu'à nos jours avec des sommaires et des tableau.v synoptiques et un
résumi' général par Pla (J.-N.), inspecteur de l'Instruction primaire. Ouvrage
revu par Raffy (C.) Nouv. édition, inlS" cartonné. 90
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LECTURES HISTORIQUES. Hisloin^ coul.-mporaiii.! il789 ;i nos jours), par
Raffy (C. , prole;ss('Lir il'liisloirt'. Clas.sc iJ<; l'hilusopliie, iii 12". 't d

GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE ET DE L'HISTOIRE DES TEMPS
MODERNES, DEPUIS 1610 JUSQU'EN 1875, par le même. (Livre (!. l.'clure),

iii-12". 3 .)>

PRÉCIS du iiiôinc ouvrai*»', par le même. (Livif ilc clas.se), in-12°. 2 »>

RÉPÉTITIONS ÉCRITES D'HISTOIRE UNIVERSELLE, dopuis la citation du
monde jusqu'à nos joui's, à l'usafii? tle toutes les classas et des exameas.
poui' le dejii-i'' supiM-jeur, avec tableaux, cai'tes et nienuTito, |>ar le même
[& édition, in 12. 5 »

RÉPÉTITIONS ÉCRITES D'HISTOIRE DE FRANCE, depuis les temps les plus
reculés jusqu'il nos jours, avec tableaux et cartes, pai- le même. 11" édiMon,
inl2°. 4 »

LK(iISI.A 1 1<)\ <:<^MI».\RI:K Voir pnge 69

IJ:<;isI.ATI(>\ I:TH.WCIKRI: Voir page 69

LKGISLATlOiVS SPKCI.VLES Voir page 70

.^KHlAl.i:

ENCYCLOPÉDIE MORALE OU DICTIONNAIRE D ÉDUCATION, par Loiibeus,
;; vol. in S\ 10 »)

LE LIVRE DE TOUS. Une licmne i)ensée chaque semaine, par le même, 1 50

MANUEL DE MORALE, par le même. 1 25

PROGRAMME D'UN COURS DE MORALE, |.ar le même 1 ->

LIVRET DE MORALE, par le même. 50

CONSEILS AUX ÉCOLIERS, par le même. 1 n

PRIÈRE POUR LES ENFANTS, par le même. 50

QUELQUES MOTS DE MORALE SOCIALE, par Sueur (Th.), iu-18. 75

ÉCRIN LITTÉRAIRE ET PHILOSOPHIQUE. Recueil de morceaux, par Mme la

vicomtesse de Vivens, in 12. i 50

DU PRINCIPE DE LA MORALE ENVISAGÉE COMME SCIENCE, pai' Wiart (E.i,

in-S". 5 »

MisiorE
REVUE DE MUSIQUE DRAMATIQUE contenant un essai abrégé de l'iiistoire

de l'Opéra, des Notices, par ordre alphabétique, de tous les opéras ou
opéras-comiques qui ont été repi-ésentés en France sur nos divers théâtres
lyriques, etc., et enfin, des Notices des compositeurs de ces œuvres avec la

lis((» de tous leurs ouvrages, par Crozet (F.i, ancien avocat, in-S". 7 50

m:\iismatioue
LE COQ PRÉTENDU GAULOIS, par Ducrocq (Th.), professeur honoraire de

droit administratif ù l'Universiti'' de Paris, in-8". 1 »

PIIILOSOPIIIE
PRINCIPES DE MÉTAPHYSIQUE nécessaires à létude de la Philosophie du

droit, [lar Boistel (A.i, profc^sseui' à la Faculté de droit de Paris, in-8", 2 »

LES PRINCIPES DE LA SCIENCE DU BEAU, ])ar Chaignet (A.-Ed.i, recteur
honcu'aire de l'.Vcadémie de Poitiers, uieiubre correspondant de l'Institut,

in-8». 6 »

DE LA LIBERTÉ ET DES LOIS DE LA NATURE. Discussion .les théories
panthéistes sur la volonté, par Desdouits (Th.i, docteur es lettres, profes-
seui' agrégé honoraire de l'I^niversité, in-8". 5 n

LA MÉTAPHYSIQUE ET SES RAPPORTS AVEC LES AUTRES SCIENCES, par le

même. 2- édition, in-18 jésus 3 50

Ourrafi*' coui-onnc par l'Araflcmi'- des Scienci's tnoralet^ et politiquen.

LA RESPONSABILITE MORALE. Examen des doctrines nouvelles, par le

même. 5 »

Oucrage couronne par l'Académie dei^ Sciences morales et politiques.
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COURS DE PHILOSOPHIE ou nouvelle exposition des principes de celle science,
§ar l'abbé Fabre d'Envieu (Jules), professeur de Sorbonne, chanoine honoraire
e l'insigne cliaj>itre de Sl-Deuis. Introduction et Psychologie. 2 vol.

in-8°. 14 »
DÉFENSE DE L'ONTOLOGISME ou de la Philosophie sniritualisle

i Platonisme
augustinieni contre les attacjues récentes de ([uelques écrivains qui se
disent disciples de saint Thomas, par le même, iu-8°. 3 »

RÉPONSE AUX LETTRES D'UN SENSUALISTE CONTRE L'ONTOLOGISME, par
le même, in-8^ 3 »

EXAMEN CRITIQUE DE LA PHILOSOPHIE THOMISTE, par le même,
in-8°. 7 r)0

L'INSTINCT, SES RAPPORTS AVEC LA VIE ET AVEC L'INTELLIGENCE. Essai
de psychologie comparée, par Joly (Henri), doyen honoraire de la Faculté
des lettres de Dijon. 2. éd. revue, corrig(''e et augruenliM-, in-8°. 7 50

Ouvrage couronné par l'Académie frani-ai.-e.

ÉTUDES DE LOGIQUE, par Leclère (E.i, ol'licier de l'Inslruclion publique,
ancien chef d'Institution, in-12°. 1 »

SOUVENIRS D'UN MAGISTRAT. Etudes philusophi.iues, littéraires et juri-
diques, par Martin (A.-L.) alias Mauzé, gr. in-8''. 4 50

L'IDÉE DE PATRIE, par Pages (Emilei, professeur de i.hilosophie, in-12. 50

L'HOMME DE RIEN, par Peignot (E.i, in-12. 1 «

CAUSES ET ORIGINES. D'OU NOUS VENONS. Essais suivis d'une étude sur la

décadence des peuples, par Pontet iLéom, in-8". 7 50

PROGRAMME D'UN COURS ÉLÉMENTAIRE DE PHILOSOPHIE ou tableaux
synoptiques de la philosophie et de son histoire, avec l'explication en regard,
l'indication des ouvrages à consulter, et un ajtpendice contenant l'analyse
sommaire des auteurs prescrits, par Prévost iLoiiisi, docteur es lettres.
2* édition, in-4°. 2 50

Ouvrage rédigé conformément au nouveau plan d'études et s]iécialement des-
tiné aux aspirants aux baccalauréats es lettres et es sciences.

SUR LA DESTINÉE NATURELLE DE L'HOMME, jiar Soiillié P.), ancien pro-
fesseur de l'Université, in-8°. 1 »

POKSIES
SIMPLES ESSAIS. Poésies morales dédiées à la jeunesse, par Buron (L.-L.l,

professeur de belles-lettres, officier d'.\cadémie, etc. In-12. 1 50

PENSÉES ET SOURIRES. Poésies de Chalmeton (Louis), avec une préface de
Emmanuel des Essarts, professeur à la Faculté des lettres de Clermont-
Ferrand, gr. in-18 jésus. 3 »

UN ÉVANGILE, poésie de Coppée (Fr.), traduite en grécosalentin, par Palumbo
(Vito D.), avec le texte français, in-8°. 5 »

LES BRISES DE MAI. Poésies de Girardot (LucienI, avec une lettre de Levas-
seur (E.), membre de l'intitut, in-12. 3 »

HERCULE. Poème épique par le comte de Montesquiou Anatole , 4 volumes
in -8». 24 »

moïse. Poème épique, par le même. 2' i''dilion, 2 volumes in-8". 6 »

CHANTS DIVERS, par le même, 2 volumes in-8°. 6 »

SALUT DE BIENVENUE. (Congrès des Orientalistes, il" session à Paris,
r)-ri septembre 1897), poésie jtar Ollivier Beauregard, iii-8". 2 »

PHILOSOPHIE RELIGIEUSE. L'èlre où l'àme de la nature. Élude en vers par
Orner (Charles), in-8°. 50

CHOIX DE POÉSIES DE PALUMBO (VITO D.), Iraduzioni in gr.^co salenlino per le

no/.ze Peschiulli-Palmentola, in-8". 5 »

LES IRONIES. Poésies par Prévost (Gabriel), avocat, docteur en droit, inl8. 3 »

FABLES, par Sicé (Eugène) de Pondichéry, in-12. 1 »

MÉLANGES POÉTIQUES /éd. complète), par le même, in-12. 2 »

MÉLANGES POÉTIQUES (Extrait), par le même, in-8". 1 50
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lUKM.WS
LA PEUR DE VIVRE, par Henry Bordeaux, in-16 «eu. 3 50

LE CHEMIN MONTANT, par Frédéric Plessis, in-lG c-cu.

i.i"< ilfiix nniKiiis Idiit |i;n-lii' ilc la iiuiivcllc ((illcclloii «Miiioi'va •'. qui ciiiiiiiri'iKlr;!. outre ilc

l;i scrio (les i'ouuin>. des ouviji'.'i's liis|ori((U('s ol des œuvres de fritiquc.

S(M:I0IA><;IK iVolr page 73.

i

\(>YA(;i:s

SOUVENIRS ET IMPRESSIONS DE NORVÈGE, par Camoin de Vence, ancien
iiiaij'isirat, in- 12. 2 »

RUINES ET LÉGENDES DU TYROL, par le même, in-12. 2 50
DE DIGNE A SAINT-MARTIN VÉSUBIE ET A NICE, par Cauvière iJ.), ancien

niaij'islrat, prufcsscur à l'InsliUil ralli(ili(]iic dr Paris, ia-8". 1 d

VOYAGE HUMORISTIQUE DANS LE CHABLAIS ET DANS LA SUISSE, par Cortet
I Eugène I, in- 12. 1 d

LA PROVENCE. Suite du voyage liuuioristi(iue dans le Midi, par de Laincel
L. , lu-liS avec p-ravures. 5 »

SAN SÉBASTIAN. Notes de voyage, par Planté (Adrien), in-18 jésus. 3 50

IDYLLES SAINTONGEOISES. Paysages et vues d'intérieur, par l'aiji)é A. Rain-
guet, in-i2. 3 »

ij II. Allemagne
hio(;h\imiiks

NOTICE BIOGRAPHIQUE SUR R. VON IHERING, par Appleton iC), professeur
à la F'acull(' de di'nil de L\nn, in-8". 1 »

J. P. HEBEL, SA VIE ET SES ŒUVRES, par Scheurer (E.), professeur à la

Faculté des Lettres de Grenoble, gr. in-8°. 3 50

LIXCiUFSÏIOlE
LE DICTIONNAIRE DE LA LANGUE ALLEMANDE, enseigné par l'analyse

étyni<)logi((ue des noms pro|ires individuels, familiaux,ethniques et géogra-
uliiques, et par l'explication de quelques noms franco-tudesques. Onomato-
logie de l'histoire, de la mythologie, de l'ethnographie et de la géographie
(les contrées occupées par les Allemands, par Fabre d'Envieu, 3 vol.

in-12. 9 »

Chaque volume se vend séparément :

.Noms propres individuels ou prénoms (\'oraamen). 3 »

Noms de famille (F'amilienameni. 3 »

Noms locau.x ludesques. 3 »

NOTES CRITIQUES SUR QUELQUES TRADUCTIONS ALLEMANDES de poèmes
français au moyen âge, par Firmery (J.), professeur à la Faculté des Lettres
de Lvon, in-B". 5 »

DICTIONNAIRE ÉTYMOLOGIQUE DE LA LANGUE ALLEMANDE, selon le plan
lie i-elui di' Klùge, mais d'après le^ principes nouveaux de la méthode'
évolutioniste, ])ar Regnaud (Paul), prolV'sseur de grammaire comparée ù
l'Université de Lyon, lauréal de l'Institut, membre honoraire de la SociétiS
asiatique de Calcutta.

.V. /;. — l.'iiuvrase formei'a 10 ii \-2 fascirules de 48 panes rliacuu. On peut sousci'ire à
l'ouvrage complel à raison de -l fr. par fascicule. A l'apparition du dernier fascicule ce
prix sera augnieiité.

s<m:i(>i.o(;ii:

LE SOCIALISME EN ALLEMAGNE, j.ar Potel Adolphe, in-8". 1 »

;:; III. Amérique (Etats-Unis, Canada, Brésil).

<:(K\sm II io\s roLiiK^n Ks
ÉTABLISSEMENT ET REVISION DES CONSTITUTIONS EN AMÉRIQUE ET EN
EUROPE. Elude de Législation comparée, par Borgeaud (Ch.l, docteur en
lihilostiphie et en droit, in-S". 7 50

Ourraf/e couronne par la Faculté de droit '/' Par{.<. — Pn\v Ro6si.
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DROITS ET LIBERTÉS AUX ÉTATS-UNIS, leurs origines et leurs progrès, par
de Chambrun lAdolphes membre du liarreau de Washinglon et conseil
avocat de la Li^-gatioii de France aux Etals-Unis, in-8°. 12 •»

LE POUVOIR EXÉCUTIF AUX ÉTATS UNIS. Etude de droit constitutionnel,
|iar le même. 2* édition revue, coi-rigée iH augmentée, avec une préface de
Pierre de Chambrun, in 8". 10 »

NOUVELLES ÉTUDES SUR LE BRÉSIL, par Pradez (Charles), in-18

Jésus. 3 50

LE BRÉSIL. Sa constitution politique et économique, par Rozy (H.), ancien
professeur h la Faculté de droit de Toulouse, in-8". 1 »

KDrCATIOX
ORIGINES ET PROGRÈS DE L'ÉDUCATION EN AMÉRIQUE. Jeficrson et l'édu-

cation en Amérique, par Barneaud (Ch.). Gr. in-8», 2 50

imoiT
LES ÉCOLES DE DROIT AUX ÉTATS-UNIS. Lettre adressée à M. Edouard

Lalioulaye, meml)re de l'Institut, par Matile (G. -A.), in-8°. 1 »

TRAITÉ DE LA PROCÉDURE CRIMINELLE DANS L'AMÉRIQUE DU NORD, en
Angleterre et en Ecosse, envisagée dans l'ensemble de ses rapports avec
les institutions civiles et politiques «le ces pays et dans les détails

pratiques de son organisation, par Mittermaier (G. -J.-A.), ancien professeur à

l'Université de Hefdelberg, membre de l'Institut de France, traduit de
l'allemand, par Chauffard (A.), docteur en droit, ancien magistrat,
in -8» 12 »

HISTOIRE
LE CANADA SOUS L'UNION (de 1841 à 1847), par Turcotte (Louis-P.). 4 parties
en 2 vol. in- 12. 10 »

§ IV. — Angleterre et Royaume-Uni

DUO 11

DE L'EXTRADITION ENTRE LA FRANCE ET L'ANGLETERRE, [.ar Broiichoud (C.)

avocat à la Cour d'appel de Lyon, docteur eu droit, in-S" cavalier. 2 »

LORD ERSKINE; étude sur le barreau anglais à la lin du xviii'^ siècle, par
Diiméril (Henri), docteur en droit, professeur à la Faculté de Toulouse,
in-8". 5 »

DROIT ANGLAIS, par Laya /A). 2'' (-dilion. 2 vol. in-8'. 8 »

LA GUERRE SUD-AFRICAINE, par Louter iJ. de), professeur à l'Universiti-

d'Ilrccbl, iu-8". 1 »

TRAITÉ DE LA PROCÉDURE CRIMINELLE EN ANGLETERRE, EN ECOSSE ET
DANS L'AMERIQUE DU NORD, envisagée dans l'ensemble de ses ranports
avec les institutions civiles et iioliliques de ces pays et dans les détails

pratiriues de son organisation par Mittermaier (C.-J.-A.l, ancien professeur
à l'Université d'IIeidelberg, membre de l'Institut de France, traduit de
l'allemand, par Chauffard (A.), docteur en droit, ancien magisti-at, in-8" 12 »

ÉTUDES SUR LA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE EN FRANCE ET EN ANGLETERRE
suivies d(_' trois discours ]irononcés au Parlement d'Angleterre, jiar Sir

E. Noon Talfoiird. Traduction de l'anglais par Laboulaye (Paul), in-8". 15 »

ÉTUDE SUR LE SYSTÈME PÉNITENTIAIRE IRLANDAIS, par Van derBruggen,
revue après la mort de l'auteur, (M accomiiagnée d'une Préface et d'un appen-
dice jiar de Holtzendorf iFr.), profes^eui' à l'Université de Berlin, in-S". 5 »

L'ANGLETERRE ET LES RÉPUBLIQUES BOERS. Etude de droit international
jiarWestlake (John), avocat de la reine, i^rofesseur de droit internalional
à l'iiiiversilé de Cambi'idge, in-8". 'A oo

ESSAI HISTORIQUE SUR LA LÉGISLATION D'ANGLETERRE, depuis les temps
les ])lus recul(''s ]>ar Zézas 'Spiridion G.), docteur en droit, in-8°. 5 ))
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^ Y. — Belgique

Duon
LA COUR D'ASSISES EN BELGIQUE, EN ITALIE ET EN AUTRICHE, par

Bittard des Portes, avocat, docieur en droit, in-8°. 1 »

i»(H.m<)ri:

GUIDE PRATIQUE DES AGENTS POLITIQUES DU MINISTÈRE DES AFFAIRES
ETRANGERES, coi-t'iiioiiial national et cérémonial de la Cour de Belgique,
par le ha ion Garcia de la Vega, 4° édition, revue, corrigée et considéraDle-
ment augmentée, gr. in-S". 16 »

§ VI. — Espagne

IIJSTOIRE
LA CAPITULATION DE BAYLEN,ses causes et ses responsabilités d'après les

archives espagnoles el les archives françaises. (Archives nationales, archives
des Ministùres de la (luerre et des Affaires étrangères, par Clerc, lieute-

nant-colonel, .in-8". 7 50

GUERRE DE LA SUCCESSION D'ESPAGNE. Négociations entre la France,
l'Angleterre et la Holland(\ en 1705 el 17.06, par Reynald (H.), ancien doyen
de la Faculté des Lettres d'Aix, in-8". 4 »

§VII Hollande

LITTERATURE
ÉTUDES NÉERLANDAISES : VONDEL. La femme dans les poèmes néerlan-

dais. Nova Zembla, poème de Tollens, par de Backer (Louis), in-S". 4 »

Ourrar/e rouromtc par I' .\ca</('/nie française.

DE LA LANGUE NÉERLANDAISE et des premiers monuments littéraires

écrits en néerlandais, par le même, in-8°. 1 »

LES HOLLANDAIS AU BRÉSIL. Notice historique sur les Pays-Bas et le

Brésil au xvu'' siècle, [lar Netscher, grand in 8° avec portraits, fac-similé

et cart. 6 »

i5
VIII. Inde et Extrême-Orient.

OROIT
LA RÉSERVE HÉRÉDITAIRE DANS L'INDE MODERNE, par Boissonade, pro-

fessi'ur honoraire de la Faculté de di'oil de Paris, in-8". 2 »

TRAITÉ DES LOIS MAHOMÉTANES ou Keemil des h)is, us et coutumes des
Musulmans du Décan, par Sicé iF.-Eiigène), sous-commissaire de la

Marine, membre de la Soci(M(' asialii|ue de Paris, in-8°. 4 »

ESSAI SUR LA CONSTITUTION DE LA PROPRIÉTÉ DU SOL ET L'IMPOT
FONCIER, ET DES DIVERS MODES DE PERCEPTION DE CET IMPOT DANS
L INDE, par le même, in-8'\ 2 50

LÉGISLATION HINDOUE publiée sous le litre Vvavohara-sara-sangraha ou
ABRÉGÉ SUBSTANTIEL DE DROIT, par Madura-Kandasvarni-Pulavar,
professeur au Collège de Madras, traduite du tamil, par le' même,
111-8". 6 »

MÉMOIRE RELATIF A LA REVISION DE L'ORDONNANCE LOCALE DU 7 JUIN
1828, i>ar le même, iii-8'\ 2 50

ÉTUDES SUR L'ANCIEN DROIT ET LA COUTUME PRIMITIVE, par Sir Sumner-
Maine (Henry), gi'aiid maili-c du Collège de Triiiily llall(l'niversilé de Cani-
iiridge), membre de la Société royale de Londres, membre de l'Institut de
France, traduction de l'anglais avec l'autorisation de l'auteur, par
de Kérallain René), avocat, docteur en droit, in-8" 10 n

I.cs lois saciTos de l'Inde, les Audamèncs, etc.
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ÉTUDES SUR L'HISTOIRE DU DROIT, par le même, in-8». 12 »

lA-s soiiriTs ilii ilniit hiniinu. L;i (iiiiiiiiiinauli' do village on (irient. influcnco de l'Iiidc sur les

icl(M> (le rKurojK' iniiilcriic. etc.

ÉCONOMIE POLITIQn:
LE BIMÉTALLISME CORRIGÉ DANS LE PROJET DE CODE CIVIL JAPONAIS,

pai' Boissonade (Gustave), prcjl'esseur a.uréi;»' lujiiDi-aii'e de la Faculté de
droit de Paris, in-S». 7 50

géograpiiif:
LA CARTE DU JAPON, dressée par Metchnikoff (Léon\ et yrav.'c en couleurs

par Erhard, 27 e. x, 20 c. Une feuille. 40

HISTOIRE
L'INDE ET LE PROBLÈME INDIEN, ].ar Boell (Paul), in-ls. :{ 50

ETUDES SUR LES MŒURS RELIGIEUSES, JURIDIQUES ET SOCIALES DE
L'EXTREME-ORIENT, par Sir Lyall (Alfred), lieulenant -ouverneur des pro-
vinces du Nord-Ouest (Inde). Ouvrage traduit de l'aniîlais, avec l'autorisa-
tion de l'auteur, par de Kérallain (René), docteur en droit, iu-8". 12 »

i^ IX. Italie.

DROIT
LA COUR D'ASSISES EN ITALIE, en Autriche et en Bel-iiiue, par Bittard des

Portes, avocat, docteur en droit. In-8". 1 »

STUDI DI DIRITTO COMMERCIALE. DELLA BANCAROTTA, secondo la dottrina
e la giurisprudenza col confronto délie disposizioni contenute nel nuovo
Codice di commercio italiano, \)!\r Bosio (Edoardo). Gr. in-8". 4 50

OBSERVATIONS SUR LE PROJET DE CODE PÉNAL ITALIEN par Brocher
(Charlesi, jirofesseur à rUiiiversité de Genèv(>. (Ir. in-S". 1 50

EXAMEN DU TRAVAIL DE MOLINIER INTITULÉ o ÉTUDES SUR LE NOU-
VEAU PROJET DE CODE PÉNAL POUR LE ROYAUME D'ITALIE », par Laba-
tut lEdmond), ancien vice-président du Tribunal de Toulouse, ln-8". 1 »

HISTOIRE
LE PRINCE EUGÈNE ET MURAT (1813-1814i. Opérations militaires, né.i-ocia-

tions di[»l()niali(]ues, par le commandant Weil iM. H.), 4 vol. in-8" ornés
de cartes. 44 n

Chaque colume so vend séparément :

Tome I''. — (Mai 1813 au 7 sei)tembre). 10 »

— II. — (8 septemin-e 1813 au 9 novembre). 10 »

— III. — (9 novembre 1813 au 15 février 1814). 12 »

— I\'. — La dernière )iliase de la campaj^ne. 12 »

LEPORTEFEUILLE DE LA COMTESSE D'ALBANY(1810-lS2i), par Pélissier (L.-G.),

professeur à l'L'niversilé de Montpellier. In-S" avec i)orlrait. 10 »

LITTÉRATI RE
ESSAIS DE THÉORIE ET D'HISTOIRE LITTÉRAIRE. DE L'INVENTION ORIGI-
NALE, essai d'une thé(n-ie du style; de l'inlluence exercée par la littérature
italienne sur la littérature française par Arnould (E.), ancien professeur à
la Faculté' des lettres de l'ai-is. in-8". 3 »

ŒUVRES INÉDITES DE LÉOPARDI. (Ebauches de poésies, pensées, lettres à
M. de Sinn<'r), recueillies et publiées d'après les mss. de la Bil)liothèque
nationale de Florence, par Aulard (J. A.), professeur à la Faculté des lettres

de Paris. Gr. in-8". 2 50

DU DESSÈCHEMENT DU LAC FUCIN. Notice par Geffroy (A.), membre de
rinslilul, dii'ecteur honoraire île l'Ecole française de Home. In-8". 2 »

HISTOIRE DE LA POÉSIE, mise en rapport avec la civilisation, en Italie, par
Loise (Ferdinand), membre de l'Académie royale de Beli^ique, in 8" 5 »
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1:5 X. Japon.

i:(:<>\oMii:'i»<n.i in^n 1:

LE BIMÉTALLISME CORRIGÉ DANS LE PROJET DE CODE CIVIL JAPONAIS,
par Boissonade iGustave

,
professeur agrégé lioiiorniru (1(; la Kaciillé de

.Iroit .le l'ai'is. In-8'.
'

7 50

LA CARTE DU JAPON, .Iressée par Metchnikoff (Léon), et gravée en ((.iileurs

par Erhard, 27c. x 20c., 1 feuille. 40

s5 XI. Monténégro.

niion
ÉTUDE SUR LE NOUVEAU CODE CIVIL DU MONTÉNÉGRO et sur l'iuiportance

(les principes suivis par l'auteur de ce code eu uialière de codilication, par
Dickel (K.). Traduit de l'allemand par Brissaud ;J.), professeur h la Faculté
de droit de Toulouse. In-8" cavalier. 4 »

i; XII. Portugal

DIUM I

LE NOUVEAU CODE DE COMMERCE PORTUGAIS, ]mv Lehr (Ernest), profes-
seur liouoi'aire de li'iiislation ronipan'M- à l'Acadéniie de Lausanne,
in-8°. 2 »

K(;lisi:s

ANALYSE DE LA PROFESSION DE FOI DE S. S. PIE IV, par Pereira de Figueiredo
l'Antoine), prêtre de l'Oi-aloire de Philippe de Néri, etc. Traduit du portu-
gais, iu-8". - 50

litti:rature
histoire de la littérature portugaise depuis ses origines
JUSQU A NOS JOURS, j.ar Loiseau (Arthur , docteur es lettres, ]>rofesseur

lioiioraire de TLiiiversité, chevalier de l'ordre du Christ. 2'' édition,

in-18 Jésus. 3 50

Oucrafje couronjK' par la Société franco-hispano-portuQaiso de Toulouse,

i; XIII. Russie

DRon
LE DROIT COUTUMIER DES KHEVSOURES 1 peuplade caucasienne), par

Dingesteldt (Victor), ujeuilire des Sociétés de géographie du Caucase,
d'Ecosse et de Genève, in-8».

'

75

LE RÉGIME PATRIARCAL ET LE DROIT COUTUMIER DES KIRGHIZ, d'après
l'i'tuile <'nti-eprise sous les auspices du gouvei'ueuient russe par le général
Grodekoff (N.-I.j, par le même, in-.S" cavalier. 3 »

LA NOUVELLE LÉGISLATION PÉNALE DE LA RUSSIE, considérée en elle-

uiêuie et dans ses rapports avec les codes ix^uaux de France et d'.Vlleniagne,

par Lehr 1 Ernest), professeur honoraire de législation conii)arée à l'Aca-

démie de Lausanne, in-S" 2 50

LA NOUVELLE ORGANISATION JUDICIAIRE DE LA RUSSIE, d'après l'oukaze

du 28 noveuilire 180*, i>ar le même, iu-S". 1 50

ÉTUDES HISTORIQUES SUR LA LÉGISLATION RUSSE ANCIENNE ET
MODERNE, par Zezas .Spiridion 0.1, docteur en droit, in-8" 5 »

LU iKiiA Inu:
LES CHANSONS POPULAIRES DES PEUPLES SLAVES, par Laboulaye

(Edouard), membre de l'Institut, in-8°. 50
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i5 XIV. Suisse

DRori
DE LA RESPONSABILITÉ DES ENTREPRISES DE CHEMINS DE FER ET DE
BATEAUX A VAPEUR EN CAS D'ACCIDENTS, d'après la législation suisse,

par Soldan iCh.), ju,i;e et avocat à Lausanne, in-8". 1 »

Ouvrages de Droit

DHOIT ADMINISTRATIF
GUIDE THÉORIQUE ET PRATIQUE DU PERCEPTEUR-RECEVEUR MUNICIPAL,

par Adam (Alph.), ancien percepteur, .officier d'Acadéniie. 2'' édition, enliere-
raent retondue et considérablement augmentée, gr. in-8" avec modèles id.

tableaux, brocbé. 10 »

Le même ouvragi' relié toile anglaise avec fers spéciaux. 12 »

LA SÉPARATION DE L'ADMINISTRATION ACTIVE ET DE LA JURIDICTION
ADMINISTRATIVE, par Appleton (Jean), professeur agrégé à la Faculté de
droit de Lyon, in-8".

'

1 50

MANUEL DE DROIT ADMINISTRATIF, par Aumont (A.) In-12. 1 50

DEVOIRS DES MAIRES ET DES MUNICIPALITÉS EN CE QUI CONCERNE
L'ARMÉE ET RECUEIL MILITAIRE POUR LE CITOYEN DANS SES FOYERS,
par Bauer (Léon), capitaine d'infanterie à Gérardmer. 2' tirage, gr. in-8"

relié' toile anglaise. 5 n

SECRÉTAIRES DE MAIRIE. ÉCOLES NORMALES PRIMAIRES. Actes de l'Élat

civil. Matières usuelles d'adminislralion municipale et de police rurale, jiar

Blanche (Armand), docteur en droit, ancien conseiller à la Cour d'appel d(?

Caen, ancien bâtonnier, in-8°. 5 )>

RÉFORME DE LA LOI DE 1838 SUR LES ALIÉNÉS, par Bouctot, avocat à la

Cour d'appel de Paris, in-8". 2 »

DE LA NOMINATION DES MAIRES. Aperçu bistori(iue. Opinion de Lamar-
tine, par Brayer, in-8' . 50

LES CAISSES D'ÉPARGNE CANTONALES, par Brouchoud (C), avocat à la

Cour d'appel de Lyon, tlocteur en droit, in-S". 1 25

TRAITÉ PRATIQUE DE COMPTABILITÉ ET DE FINANCES MUNICIPALES à

l'usage des administrateurs et des comptables, par Chabanel (P. ), sous-
chef de bureau de l'administration des communes au ministère de l'Inté-

rieur, gr. in-8". 4 50

ESSAI SUR LES ATTRIBUTIONS DESCONSEILS GÉNÉRAUX (Loi du 10 aoùtl871),

par Chabrol (P.), avocal, ancien audileur au Conseil d'Etat, in-8". 2 »

CODE FORMULAIRE de la comptabilité municipale, in 8°. 1 50
— — Du crédit foncier, in-8". 1 50
— — Des pensions civiles, in-8". 1 50
— — Des possesseurs de chiens et d'animaux domestiques, in 8". 1 50
— — Des sapeurs-pompiers, in 8". 1 50
— — Des sociétés de secours mutuels, in 8°. 1 50
— — Du timbre, de l'administration des communes et établisse-

ments de bienfaisance, in-8". 2 50

LE PORT DU COSTUME RELIGIEUX, par Crouzil (Lucien\ docteur en droit,

chargé de cours à l'institul i-atlioliiiue de Toulouse, 1 br. in-8°. 1 »

DROITS DES PARTICULIERS CONCERNANT LES SÉPULTURES, parDabot (L.),

in-8°. 5 »

DES EFFETS JURIDIQUES DES TRAVAUX DE LA DÉFENSE NATIONALE
RELATIVEMENT A LA PROPRIÉTÉ PRIVÉE, soit dans les rapports de l'Etal

av(;c les particuliers, soit dans les rapports des particuliers entre eux, par
Danjou (Daniel), avocal, [)rofesseur à la Faculté de droit de Caen, in-8". 4 n

Oiivrago coui-nnnO par la Faculté de droit de Caen.
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LA JUSTICE ADMINISTRATIVE EN FRANCE OU TRAITÉ DU CONTENTIEUX
DE L'ADMINISTRATION, par Dareste (Rodolphe), raoïnliro do l'instilul,

iii-S', 5 ))

LES ÉLECTIONS MUNICIPALES ET POLITIQUES, JURISPRUDENCE ET LÉGIS-
LATION, à l'iisa^c (li's pi-t'-lV-ts, si)iis-[)ri''l'i'ls, socn-Laircs i;-('n('M-aLi\, cuiiscil-

1ers do prôfccLure, maires, adjoints, secrétaires de mairie, conseillers
municipaux, électeurs, etc., par Daure (J.-B.), maire d'Alan, in-8". 6 50

MANUEL PRATIQUE DE LA REVISION DES LISTES ÉLECTORALES. Jurispru-
di'uci', li\i;islalii)ii à 1'us;il;-i' di's iii:ui-i's, sccriHai n's dr iiiaii-jc, iiiemhres des
coininissiDiis d.' nnisimi des listes, des juj.;v's de paix, drs ('decteurs, etc.,

par le même, in -8'. 3 5ft

LA DÉCENTRALISATION ADMINISTRATIVE ET LES UNIVERSITÉS RÉGIO-
NALES, par Delabi'ousse (Jacques), docteur eu droit, attaché au ministère
de l'iiislrui-tiùii puliliiiiii', in-8". 4 »

LES OCTROIS ET LES BUDGETS MUNICIPAUX. Etude sur l'organisation corn-
iiniiiali", par Deloynes (P.), professeur ;1 la Faculté de droit de Hordeaux,
in-8". 3 n

JURISPRUDENCE DU CONSEIL D'ÉTAT EN MATIÈRE DE TRAVAUX PUBLICS.
Revue complète et raisonnée des arrêts rendus par le Conseil d'Etat sur
les contestations relatives h l'exécution des travaux publics, avec les textes
de lois et règlements qui v sont rapportés, par Delvincourt, avocat,
in-8°.

. .

^ ^^

LE SECRÉTAIRE DE MAIRIE, par Dubarry (J.). Ouvrage pratique ;~j l'usage
des maires, adjoints, conseillers raunict])aux, secrétaires- et employés de-
mairie, 15'' édition, in-8". 9 »

Le même ouvrage relié toile. 10 50

FORMULAIRE DES MAIRES ET DES CONSEILS MUNICIPAUX, par le même.
4'' édition, in-8". 10 »

Le nièiuc ouvrage relii' loile. 11 50

NOUVEAU MANUEL DES GARDES CHAMPÊTRES, des garde-mcssiers, des
gardes particuliers et des gardes-chasse, par le même, S"" édition, in-12. 3 n

MANUEL FORMULAIRE DES CONSEILS DE FABRIQUE, par Dubief lAdrieni.
Nouvelle édition, in-12. * 4 ».

Ouvrages de DUCROCQ (Th.).

Pt-ofesseur honoraire à la Faculté de droit de l'Université de Paris, doyen
honoraire et ancien bâtonnier de Poitiers, correspondant de l'Institut,

membre du Comité des travaux historii[ues et scientiliques, otïicier de la

Légion d'honneur el de l'Instruclion puJdicjue.

COURS DE DROIT ADMINISTRATIF ET DE LÉGISLATION FRANÇAISE DES
FINANCES avec Introduction de Droit constitutionnel et les Principes du
droit public, 7" édition en 6 voluaiies. 50 n

En cente: TOMK I. Préface. Introduction de droit conslitutiowaol. Orgaaisa--
tion adniinisti'ative. 8 »

— Tome II. Tribunaux administratifs. 8 »

— Tome III. Principes de droit iiublic français, mis en œuvre par
les lois administratives. 10 »

— Tome IV. L'Etat : Personnalité civile et domaine!. 8 »

Sous presse : Tome V. L'Etat : Dette puldique et impôts. 8- »— Tome VI. Etablissements publics. Etablissements d'utilité

publique et autres personnes civiles. 8 »

Appendice et tables générales.
C/iaqr/c roltime se porul srpurément.

ÉTUDES SUR LA LOI MUNICIPALE DU 5 AVRIL 1884, in-8% 5 »

DE LA FORMULE ACTUELLE DE PROMULGATION DES LOIS, .le la date des-
lois qui en résulte el di'leur contradiclion avec les Ioi< constitutionnelles
du 2') février et du 1

'* juillel 1875, gr. in-S". 1 »
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DE LA PERSONNALITÉ CIVILE DE L'ÉTAT, d'après les lois civiles et a.lmi-
nistratives de la France, in-8° cavalier. 2 »

ÉTUDE THÉORIQUE SUR LA LÉGISLATION DES CHEMINS RURAUX avant et

ili'puis lu Loi du 20 août 1881, jiar Faulquier (J.i, avocat, docteur en droit,

in-8°. 5 »

DES VOIES PUBLIQUES ET PRIVÉES MODIFIÉES, DÉTRUITES OU CRÉÉES PAR
SUITE DE L'EXECUTION DES CHEMINS DE FER, par FéraudGiraud, conseil-
ler à la Cour de cassation, in-8". 10 »

LÉGISLATION DES CHEMINS DE FER PAR RAPPORT AUX PROPRIÉTÉS RIVE-
RAINES, par le même , in-8°. 7 M

SERVITUDES DE VOIRIE. Étude sur la législation et la jurisprudence
concernant les charges établies dans un intérêt de voirie sur les propriétés
])rivées, par le même, 2 vol. in-8°. 15 o

TRAITÉ DES VOIES RURALES, PUBLIQUES ET PRIVÉES ET SERVITUDES
RURALES DE PASSAGE, par le même. 3^ édition complètement refondue
d'après les Lois du 20 août 1881, 2 vol. in-8°. 17 »

MANUEL FORMULAIRE DES ÉLECTIONS MUNICIPALES, à l'usage des pré-
fets, sous-préfets et conseillers de pnH'ectui'i', des maires et adjoints, des
conseillers municipaux, des bureaux de vote, des candidats aux fonctions
municipales, des électeurs, etc., par Gérard (P.), sous-chef de bureau au
ministère de l'Intérieur, in-18. 3 »

LE ROLE SOCIAL DES BIENS COMMUNAUX, par Graffin i Roger), docteur en
droit, in-8». 1 50

LES DONS ET LEGS FAITS AUX FACULTÉS DE L'ÉTAT sont-ils assujettis au
payement des droits de mutation ? Les legs Bouissons en 1895, par
ItieriP.-J.i, avocat à la Cour d'appel de Monipellier, in-8'' cav. 1 »

DU TAUX DE L'ENREGISTREMENT EN MATIÈRE DE VENTE DE BIENS
APPARTENANT A DES ETABLISSEMENTS PUBLICS, parle même, in-8'\ 1 50

ÉLECTIONS MUNICIPALES, FORMATION, FONCTIONNEMENT ET ATTRIBU-
TIONS DU BUREAU ELECTORAL, ]iar Lalande |H. L.l, avocat au Conseil
d'Etat et à la Cour de cassation, in-8". 50

MANUEL FORMULAIRE DES CIMETIÈRES ET DES SÉPULTURES, par Lesau-
vage iG.i, clief fh' bureau à la l'ri'd'ecture de la .Seine-Inférieure, in-12. 2 50

DES RAPPORTS DES FABRIQUES ET DES CONSEILS PRESBYTÉRAUX AVEC
LES COMMUNES d'après la loi du 5 avril 1884, par Lods lArmand», docteur
en droit, avocat à la Cour d'appel île l'aris, in-8'' 1 »

DES DONS ET LEGS EN FAVEUR DES CONSEILS PRESBYTÉRAUX ET DES
CONSISTOIRES, par le même, in-8". 1 »

DES ACTES GOUVERNEMENTAUX RELATIFS AUX OFFICIERS MINISTÉ-
RIELS susceptibles d'être at(a(]ués par la voie contentieuse, par Lonis-Lucas
(Paul), professeur à la F'aculté de droit de Dijon, in-S". 1 »

LE RÈGLEMENT ADMINISTRATIF. Étude théorique et pratique de droit
public français, jiar Moreau i Félix), professeur à la Faculté de droit de
r('niversit('' d'Aix-Mai'seille, in-8". 12 »

DE LA LISTE COMMUNALE D'ASSISTANCE. Formation et réclamations, par
Nectoux (A. I, conseillei- de ]ii-éfecture, in- 12. 1 50

DÉCENTRALISATION OU RÉFORME ADMINISTRATIVE ET JUDICIAIRE pro-
pns('e aux (Conseils muuicijiaux, cantonaux et généraux, jiar Obriot, avo-
eal, docteur en droit, et ancien juge de paix, in-8". 75

DEVOIRS DES MAIRES, par Paulme, br. in-8°. 75

RECUEIL SPÉCIAL DE JURISPRUDENCE ET DES LOIS EN MATIÈRE D'EXPRO-
PRIATION POUR CAUSE D'UTILIT PUBLIQUE, par Rolland, in^". 4 »

LEÇON D'OUVERTURE DU COURS DE DROIT ADMINISTRATIF professé à la
Facult(' de (li-dil de Toulouse, jtar Rozy (H.), in-8". 1 »

CODE PRATIQUE DES FABRIQUES PAROISSIALES contenant :
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1" Los lois, décrets, onlonnancps, n'-plempiits, etc., concernant les Fabriques
aviH- une table chronologi(]ue île ces ilocuiiients;

2' L'Instriiclion sur la comptabilité ainsi <|ue les attributions des membres
clfs fabriques;

:!" In formulaire des modèles de comptabilité à l'usa^'e «les ordonnateurs,
Irésoriers-marpuilliers et autres comptables;

(• i'n sommaire alphabétique et raisonné des matières cond-nufs dans le

i ode;
5" Un supplément donnant la jurisiirudence la plus récente, parSerrier (P.-J.),

percepteur-receveur municijial. Nouvelb» é(lition mise au courant de la

lurisprudi'ucc, in-8". * "

MANUEL FORMULAIRE DES OFFICIERS DE L'ÉTAT-CIVIL, \mv Taillandier

A. det, jULîe d'iiislrurlion, :]'' (dilidn, iu-12. 3 50

MANUEL FORMULAIRE DE LA REVISION DE LA LISTE ÉLECTORALE ù

l'usage des préfets, sous-préfets, maires, des juges de paix, des Comiuis-
sions de revision de la liste électorale et des électeurs, par le même,
in-12. i »

DE L'ENSEIGNEMENT POLITIQUE ET ADMINISTRATIF, ]nu- Worms (Emilet,

correspondant de l'Institut, ancien professeur à la Kacidli'" di- droit de

Rennes, in-8°. 2 »

DROIT CIVIL

CONDITION ET DROITS DES ENFANTS NATURELS. Législation française et

étrangère. Etude de la proposition de loi votée ]iar le ï^c-uat, le 27 juin 1895,

sur le droit successoral des enfants naturels, par Alard (Paul), juge sup-
ph'anl au Tribunal de Compiègne, in-8». i »

DROIT CIVIL. PARALLÈLES à l'usage des étudiants, par Antoine (Ernest),

avocal à la C.oui' d'appel d'Amiens, iu-8". 5 »

DE LA RÈGLE « DONNER ET RETENIR NE VAUT » et de ses applications
dans le droit français actuel, par Antonesco (Basile), docteur en droit,

in-8°. 4 »

CAUSES D'OUVERTURE A CASSATION EN MATIÈRE CIVILE. DeVIn integrum
i-i'stitutid, envisagée comme voie de recours contre les jugements, par

Aubert Henri), avocat, docteur en droit, in-8". 3 »

LA RECHERCHE DE LA PATERNITÉ. Étude de législation, par Berge (Sté-

phane), lauréat de l'Institut, avocat, in-8°. 1 50

DES DROITS SUCCESSORAUX DU CONJOINT SURVIVANT. Étude sur le projet
di' loi voté par le Sénat, le 9 mars 1877, jmr le même, in-S» 2 »

TRAITÉ DES ACTIONS POSSESSOIRES contenant l'exposé complet de la Juris-

pruilence, l'opinion des auteurs, suivi de formules, par Bioche, docteur en
droit, avDcat, in-8''. 8 »

'h/ci-agc f/i'.-^tini' particulièrement à MM. les Juges de paix.

HISTOIRE DES DROITS DE L'ÉPOUX SURVIVANT, par Boissonade (Gustave),
]U'(jfi'sseur honiiraire de la Faculté de droit de Paris, in-8". 7 50

Oui rage cnuritiui<' par l'Institut Acadrnue d'ss Sciences morales et politiques).

DE LA CONDITION DE L'ÉPOUX SURVIVANT, par le même, in-8°. 2 »

COMMENTAIRE DES LOIS DU 11 AVRIL 1888 ET DU 4 MARS 1889 SUR LES
TRANSPORTS ET LA LIQUIDATION JUDICIAIRE, par Boistel Alphonse),
professeur à la I-'aculté de droit de Paris, gr. in-8". 1 »

DU " DIES INCERTUS» ET DE SES EFFETS DANS LES DISPOSITIONS TESTA-
MENTAIRES, par le même, gr. in-8». 2 »

LE DROIT D'HÉRÉDITÉ dans la législation, le droit romparé et l'économie
politique, par Donnai Edmond), avocat, doeleui- eu droit, in-8". 6 ))

DES DROITS SUCCESSORAUX DU CONJOINT SURVIVANT, par Bouvier-Ban-
gillon, jirofcsséur à la Faculté de droit d' \i\, in-S'\ 2 50

DES NOMS DE PERSONNES EN DROIT FRANÇAIS. De l'infamie en droit

romain, par Boiivy (Eug.), docteur en droit et en lettres, in-8». 3 »
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DU PACTE DE PRÉFÉRENCE, par Boyer (Ad.;, juge d'instruction au Tribunal
dr Fi)i\, in-8". 1 »

DES REMISES DE CAUSES, par le même, iii-8". 1 »

ETUDE SUR LES PRINCIPES GÉNÉRAUX DE L'INTERPRÉTATION DES LOIS
et sprcialeincnl du Code Napoiéun, par Brocher (Charlesi, professeur à l'Uni-
versité (Je Genève, in 12. 2 50

LE LIEN CONJUGAL ET LE DIVORCE. Mœurs Israélites et mœurs païennes,
par Cauviére iJ.), ancien magistrat, professeur à l'Institut catholique de
Paris, in-8o. 2 »

LE DIVORCE AU POINT DE VUE CATHOLIQUE ET SOCIAL, par le même,
in-8". 50

ÉTUDE SUR LA RENONCIATION PAR LA FEMME MARIÉE A SON HYPO-
THEQUE LEGALE AU PROFIT DE L'ACQUEREUR D'IMMEUBLES DU MARI.
Loi du 13 février ISS'j portant modification de l'art. 9 de la Loi du 23 mars-1855,
par Cézar-Brii (Charles), avocat à la Cour de Toulouse, docteur en droit,
in-8". 3 »

DU LOUAGE DE SERVICES. Etude sur les rapports juridiques entre les
patrons etles ouvriers employés dans l'industrie, par Cbrnil (Georges), avo cat
à la Cour d'appel de Bruxelles, in-8°. 8 n

Outrafje couronné par la Faculté de Droit de Paris.

DU CONTRAT DE MARIAGE ET DES DROITS RESPECTIFS DES ÉPOUX, par
Cornil (Modeste), conseiller lionoraire à la Cour de cassation, professeur
honoraire à l'Université de Bruxelles, préface parDuvivier (Charles), avocat
à la Cour de cassation, professeur à l'Université de Bruxelles, 1 vol.

in-8'. 6 »

ÉTUDE SUR LE FONDEMENT DE L'ART. 900 DU CODE CIVIL, par Crouzel (A.),

bibliothécaire universitaire à Toulouse, in-8". 1 »

SUR UNE QUESTION NON PRÉVUE DE POSSESSION ET DE PROPRIÉTÉ MOBI-
LIÈRE, par le même, in-8". 1 »

DE LA PURGE DES PRIVILÈGES ET HYPOTHÈQUES, par Dalmbert (0.), conseil-

ler à la Cour de Rouen, in-8". 3 »

Ouvrage couronne par la Faculté de Droit de Strasbourg.

LA RÉFORME JUDICIAIRE PAR L'EXTENSION DE LA COMPÉTENCE DES
JUGES DE PAIX, par le ])arou Desazars de Montgaillard, ancien magistrat,
in-8'. 1 »

DE LA PUISSANCE PATERNELLE ET DE LA PROTECTION LÉGALE DE
L'ENFANCE, par Duméril (H.), proft^sseur à la Faculté de Toulouse, gr.

in-8'>. 1 25

LES FICTIONS JURIDIQUES, par le même, in-8". 1 n

QUESTION DE LÉGITIMITÉ D'ENFANT, par Fénet (C), avocat, in-8». 50

Ouvrages de FOLLEVILLE (Daniel)

professeur à la Faculté de Droil de l'Université d« Lille

THÉORIE DES PRÉLÈVEMENTS, gr, in-8". 1 »

NOTION DU DROIT ET DE L'OBLIGATION, 3' édition, in-8°. 2 »

DE L'EFFET DÉCLARATIF DU PARTAGE, explication de l'art. 883 du Code
civil, gr. in-8'. 1 50

PROGRAMME SOMMAIRE DU COURS DE CODE CIVIL Deuxième examen..
Dispositions générales du livre III. art. 711 ;~i 717. Titre Ides successions,

art. 718-81)2. Des partages d'ascendants. Tit. II, ch. VU, art. 1075tilO80. 8 »

SOMMAIRE DES PROLÉGOMÈNES DU COURS DE GODE CIVIL fait à la

Faculté d(! Droit d(î Douai. Premier examen: Introduction générale, titre

préliminaire, titre premier du livre I", titre troisième du Domicile,
In 8'. 2 50

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES SUR L'ACQUISITION OU LA LIBÉRATION
PAR L'EFFET DU TEMPS. Essai sur le titre de la Prescription, gr.

in-8". 3 »

Librairie A. FOIVTEMOING, 4, roe Le= Goff,, Paris (^f)
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DE L INTERDICTION CONSIDÉRÉE COMME CAUSE DE SÉPARATION DE
BIENS JUDICIAIRE, \nH". 1 r,o

DES CARACTÈRES DISTINCTIFS DU PAIEMENT AVEC SUBROGATION
(arl. 12K), 12.V2), iii-S". 1 '>()

DE LA DÉLÉGATION DES FONCTIONS DE L'INSTRUCTION AUX JUGES
SUPPLEANTS, iu-8°. r>0

ESSAI SUR LA VENTE D'AUTRUI, in 8\ S IJO

DE LA PUBLICITÉ DES CONTRATS PÉCUNIAIRES DE MARIAGE, il'apivs la

Loi (lu 1(1 juilli'l 18.")(), iii-8". 2 »

LE CODE CIVIL JUGÉ PAR SAVIGNY, par Fréville (Marcel de), auilileui- à la

Cdui' (les coiiipli's, iii-N.". 1 25

L'ÉTAT ACTUEL ET LA RÉFORME DU NOTARIAT EN FRANCE, par Gras-
serie R. de la), iliH-ttnir fu dniil, juni- au Ti'iliunal rivil de Ki-nucs, corrcs-
|tnnilaii( (lu uiiuist(':;re (1(_^ l'iusd-ucl ion |)ulili(]Ui', in-8". 6 »

DU PARTAGE DES SUCCESSIONS EN DROIT FRANÇAIS ET EN DROIT ROMAIN,
par Grousîé Paiil-Em. , (bx^tcur en droit, axocal à la Ctjur d'apiid de F'aris,

iii-8». 4 50

DE LA LIBERTÉ TESTAMENTAIRE EN FRANCE, par Hallay (Maurice!,
in-8". 1 50

LES PRINCIPES DE LA GARANTIE EN MATIÈRE DE VENTE. L'ÉVICTION ET
LES DEFAUTS CACHÉS DE LA CHOSE VENDUE, par Labatut (Edmond),
ancien vice-pr(''-<ideat du Trihnnal de Tdulouse, in-8". 2 »

APPLICATIONS DE LA THÉORIE DE LA CAUSE AUX MATIÈRES DU DROIT
ET PRINCIPALEMENT AUX OBLIGATIONS, |.ar Laborde, professeur à la

Facull." de Droit de Monl[>ellier, in-8'\ 1 50-

DES OBLIGATIONS QUI NAISSENT DU MARIAGE. Des droits el; des devoirs
respeclifs des époux, par Laboulaye (René-Victor j, in-8". 1 ))

DES EFFETS DE LA RESCISION DES PARTAGES D'ASCENDANTS A L'ÉGARD
DE TIERS. Etude de doctriae et do jurisprudence, par Lalande (H. de),
avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de cassation, in-8°. 1 50

DE LA PRESCRIPTION DE L'ACTION EN RESPONSABILITÉ CONTRE LES
ARCHITECTES ET LES ENTREPRENEURS, par le même, in-8". 1 »

ÉTUDE SUR LA NATURE ET SUR L'ÉVOLUTION HISTORIQUE DU DROIT DE
SUCCESSION. F.tude preuiii're. TluMiiàe l)iolo,^-i(|ue du droit de succession, par
Lapouge iG. Vacher de), docteur en droil, ancien niauistrat, ïn-S.". 2 »

LA CONDITION DE LA PROPRIÉTÉ DANS LE NORD DE LA FRANCE. LE DROIT
DE MARCHÉ, par Lefort Josephi, avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de
cassation, laur(''al de l'Institut, in-8". 5 »

ÉTUDE SUR L'HISTOIRE DE LA PROPRIÉTÉ. HISTOIRE DES CONTRATS DE
LOCATION PERPÉTUELLE OU A LONGUE DUREE, par le même, in-8''. 7 50

Ourriif/,' couruimc par l'AraiIruiii' (le.< S<Hen<')'s rnorah's ot pid itique.<.

ÉTUDE SUR L'HISTOIRE DE LA PROPRIÉTÉ. LE DROIT DE MARCHÉ, par le
même, in-s . 2 »

DES LEGS UNIVERSELS ET A TITRE UNIVERSEL, DES FRAIS ETÎ MATIÈRE
PENALE, jiar le même, in-8". 2 ii

DU PARTAGE PROVISIONNEL. Explication de l'art 8i0 du Code civil, par
Lods (Armand , docteur en droit, avocat à la Cour d'apiiel de Paris,
in-N'. 1 ))

LE MARIAGE DES PRÊTRES DEVANT LA LOI CIVILE, par le même, in 8". 2 .

\'o'\v Droit Administratif, Cr-ou;il, Port du Costume, pai/i' 51.

DES CAUSES DE RESCISION DE L'ACCEPTATION D'UNE SUCCESSION, par
le même, in-8'. 1 »

DE LA VENTE A RÉMÉRÉ, pr.>(Ç(l('' d'une élude sur la Le.vCominissuria, par
le même, in S". 4 »
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ESSAI SUR LA MISE EN DEMEURE ET SES EFFETS, ]iar Paget (J.), doyoa
honoiairf do la Faculté di' Droit de Toulouse, in-8°. 4 »

DE L'AUTORITÉ PATERNELLE SUR LA PERSONNE ET SUR LES BIENS DES
ENFANTS LEGITIMES OU NATURELS, par Pascaud (Henri), conseiller à la
Cour de Chaiiiltéry, in-S". 2 50

DE LA CAPACITÉ CIVILE DE LA FEMME MARIÉE ET DE L'EXTENSION
QU'ELLE COMPORTE, par le même, in 8°. 2 »

LE RÉGIME DOTAL, ses avantages, ses inconvénients, et les modilications
qu'il pourrait comporter, ]iar le même, in-8°. 2 »

DE L'ADMISSION A DOMICILE CONSIDÉRÉE COMME CONDITION PRÉLIMI-
NAIRE DE LA NATURALISATION, par Pignon lArm.i, docteur en droit,
in-8°. 1 50

DU DROIT DE RÉTENTION DANS LES LÉGISLATIONS ÉTRANGÈRES
MODERNES, par Prêt iC. A.), avocat, docteur en droit, gr. in-8». 2 »

DU RETRAIT D'INDIVISION. Exi>lication théorique et pratique de l'art. 1408
§ 2, du (jode civil, par Riston iV.i, avocat, docteur en druil, in-8°. 2 »

DES PARTAGES ET LICITATIONS EN JUSTICE EN MATIÈRE DE SUCCES-
SION. ETUDE DE DOCTRINE ET DE JURISPRUDENCE, par Roche (Emile),
docteur en droit, avocat à la Cour d'ajipel de Paris, yr. in-8°. 3 n

INTERPRÉTATION DE LA CLAUSE DE REPRISE D'APPORT FRANC ET
QUITTE PAR LA FEMME SOUS LE RÉGIME DE LA COMMUNAUTÉ, par
Rohaut (Ch. A.i, ancien Udlairc, deuxième édition, in-8". 1 »

DU PAIEMENT DES DETTES HÉRÉDITAIRES PAR LE CONJOINT SURVIVANT
(Loi du mars 1891), jiar Taudiére l'Henrii, professeur à la F'aculté libre de
Droit de Pai'is, gr. in-8" cavalier. 1 50

ESSAI SUR LA NON-RÉTROACTIVITÉ DES LOIS, par Théodosiades (G. Mil-
tiade), docleui' en droit, gr. in-8''. 6 »

LE MARIAGE CIVIL, jiar Thézard (Léopold), doyen honoraire de la Faculté
de Droit de l^)itiers, in-8°. 1 »

DU NANTISSEMENT DES PRIVILÈGES ET DES HYPOTHÈQUES ET DE L'EX-
PROPRIATION FORCEE (Code civil. Livre III. Titres XVll, XIX), par le

même, in-8°. 9 »

CONJECTURES SUR L'ORIGINE ET LES TRANSFORMATIONS DU PACTE DE
CONSTITUT, \w Valéry iJulesi, professeur à la Faculté dr Droit de l'Uni-
versité de .Nloiitpellier, avocat ;i la Ciiur d'aiiind, in-8°. 1 50

CONSIDÉRATIONS SUR LA CAUSE DES OBLIGATIONS, par Villon (Raoul),
avocat à la Cour tl'appel de l'aris, in-8° 1 »

DE LA DOT MOBILIÈRE EN DROIT ROMAIN ET EN DROIT FRANÇAIS, par
Wallon (Ernest), professeur à la Faculté de Droit de Toulouse, gr.
in-8". 7 50

ESSAI SUR LA RESPONSABILITÉ CIVILE. Art. i;î82-1.386 du Code Civil, par
Willems (Jos.), docteur en droit, in-8". 4 »

DROITS DU POSSESSEUR DE BONNE FOI QUANT AUX FRUITS PRODUITS
PAR LA CHOSE ET QUANT AUX AMELIORATIONS FAITES PAR CETTE
CHOSE, par Yseux (Victor), docteur en droit de la Faculté de Bologne,
avocat à Anvers, in -8°. 4 »

DROIT COMMERCIAL

TRAITÉ GÉNÉRAL THÉORIQUE ET PRATIQUE DES ASSURANCES MUTUELLES,
par Astresse (Philippe), avocat à la Cour d'a|i|iel de l'aris, directeur de la

Revue des Assurances mutuelles, rédacteur en ciief du Bulletin de jurispru-
dence de l'Assurance, 2 vol. in-S".

On rend scpa renient :

Tome I. Notions générales de l'Assurance mutuelle. Commentaire du
décret du 22 janvier 1868, titre premier 6 »

ToMk 11. isou's ])ressei.
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TRAITÉ DES ASSURANCES MARITIMES, DU DÉLAISSEMENT ET DES AVA-
RIES, par Droz (Alfred), avocat à la Cdut do Paris, docteur eu drnil, lauréat
lie l'Inslitul, 2 vol. iu-8°. 18 »

DES COURTIERS (courtiers d'assurances marilimes, courtiers iulerprètee, con-
ducteurs (le navires, courtiers asserment(''s au Tribunal de couiuierce, cour-
tiers libres, etc.), par Fabre (Jules), avocat à la Cour d'appel de Paris, 2 vol.
in-8\ 16 »

L'ASSURANCE SUR LA VIE AU PROFIT D'UN TIERS ET LA DONATION A
CAUSE DE MORT, par Heck, jirivat-ilocent icharfré de eoursi à l'Université
de Berlin. Uuvrai^e traduit de l'allemand, par Rrissaud iJ.i, professeur à la

Faculté de droit de Toulouse, annoté par Lefort(J.I, avocat au-Conseil d'PUat
et à la Cour de cassation, in-8° cavalier. 1 »

ETUDE SUR QUELQUES DIFFICULTÉS RELATIVES A LA LOI DU 24 JUILLET
1867 SUR LES SOCIÉTÉS EN COMMANDITE, par Lalande H. de, avocat au
Conseil d'Etat el à la Cour de cassation, iu-8". 1 »

TRAITÉ THÉORIQUE ET PRATIQUE DU CONTRAT D'ASSURANCE CONTRE
L'INCENDIE, par Lalande (H. del, avec la collaboration de Couturier lAbel,
ancien rnajjiistrat, in-8°. 10 »

Relié demi ciiaf^-rin. 12 50

DE LA LEX COMMISSORIA, du privilège du vendeur d'immeubles et de l'acUon
résolutoire de la revendication en matière de l'aillite, par Lapouge (fî. Va-
cher), docteur en droit, ancien magistrat, in-8°. 1 50

TRAITÉ THÉORIQUE ET PRATIQUE DU CONTRAT D'ASSURANCE SUR LA VIE,
]>ar Lefort (J.), avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de cassation, lauréat
de l'Institut de France, 4 vol., in-8°, bi-ochés. 50 »

Reliés toile anglaise. 56 »
Chaque aolume se rend séparément ; broché : 12 50
Relié toile anglaise. 14 »

Cet ouDraqe a obtenu une médaille d'or auœ expomtiwis de Bordeaux (t895i),

de Rouen (1896) et de Brwrelles (1898).

PETIT DICTIONNAIRE DE JURISPRUENCE DES ASSURANCES SUR LA VIE,
]>ar le même, 2- é'dilion, revue et augiuenlée, inl8 relié toile anglaise. 3 50

ETUDES SUR LES ASSURANCES SUR LA VIE, par le même, in-8". 3 «

NOUVELLES ETUDES SUR LES ASSURANCES SUR LA VIE, par le même,
in -S" 2 50

LES ASSURANCES SUR LA VIE ET LA COUR DE CASSATION, de 1889 à 1902,
par le même. Ciiai[ue année. 1 ;5

LA CONDITION LÉGALE DES SOCIÉTÉS ÉTRANGÈRES PAR ACTIONS EN
FRANCE ET EN AUTRICHE, par Lyon-Caen (Ch.), membre de l'Institut, pro-
fesseur à la Faculté de di-oit de Paris, in-8". 1 »

DE LA RESPONSABILITÉ DES ADMINISTRATEURS DANS LA SOCIÉTÉ ANO-
NYME, jiar Petiton (Christian), docleui' en di-oil, avocat à la Cour d'appel,
in-8". 3 50

DE LA VENTE DES IMMEUBLES EN CAS DE FAILLITE ET DE LIQUIDATION
JUDICIAIRE, par Popin (Paul), avocat à la Cour d'appel, in 8". 3 50

LE CONTRAT D'ASSURANCE EN CAS DE DÉCÈS, par Rehfoiis (J.), avocat,
à Cienève, in~S". 3 50

L'ÉTAT ET LA MARINE MARCHANDE FRANÇAISE, par Schayé Paul Adrien),
(locleur en droit, avocat à la Cour d'apiiel, in-8" 4 »

DES CONTRATS PAR CORRESPONDANCE. Du rôle de la correspomlauce dans
l'exécution des contrats, par Valéry (Julesi, i)rofesseur de droit commercial
à l'Université de Montpellier, in-8". 8 50

Ducrage couronné par l'Institut.

imoi 1 co.xsin rno.wKL
DROIT CONSTITUTIONNEL COMPARÉ. LA CONSTITUTION FRANÇAISE
DE 1875 ÉTUDIÉE DANS SES RAPPORTS AVEC LES LÉGISLATIONS ÉTRAN-
GÈRES, par Bard (Alphonse) et Robiquet iP.i, 2' édition, nvue, ciu'i-igée et

augmentée, gr. in-18 jésus. 5 »

liibraipiiie A. FOMIEMOING, 4, rue 1/e Goff, Paris (o')



KPOQUE CONTEMPORAINE — DliOlT CONSTITUTIONNEL 63

LES ÉLÉMENTS DE L'ANCIENNE CONSTITUTION FRANÇAISE, \n\v Canet,
|u-ofc\-iS(Hir à rinslilut c.illnilii|ue ih' Lille, in-8'. f) »

LE MANDAT IMPÉRATIF. KUkIp de droit constitutionnel, i>ar Dandurand
Pierrei, doclciii' eu droit, <^r. in-8". 4 ))

L'ÉTAT, études de dioil public, par Duguit iLéonl, professeur à la Faculté de
liroit de rt'ni\ ersité de bordeaux, 2 vol. in-8". 24 n

On oand sùpa rément.
Tome I". — Le droit objectif et la \o\ positive. 12 n

— IL — L'Etat : ses orf^anes et ses a<^ents. 12 »

LE DROIT ÉLECTORAL DEVANT LA COUR DE CASSATION, |)ar Hérold (F.i,

séiialeui', ancien pi'éfct de la Seine, in 8'. 6 »

UN PROJET DE LOI ÉLECTORALE, i)ar le même, in 8'. 1 »

DES HAUTES-COURS POLITIQUES EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER et de la
mise en accusation du Président de la République et des niiiiislres. Eludes
de droit constitutionnel el d'histoire politique, par Lair lAdolphe-Emile),
ancien conseiller à la C:our d'Anjïers, in-S". 10 »

Oucrat/e couronne par la Facilité de droit de Paris [l'riœ Ro.<si).

LE FONDEMENT JURIDIQUE DE L'ÉLECTION PROPORTIONNELLE DANS LA
DEMOCRATIE, par Mestre i Achille >, docteur en droit, in-8. 1 50

PRINCIPES DE DROIT PUBLIC ET CONSTITUTIONNEL, par Orlando (V.-E.),
professeur à l'Université de Palerme, membre du 'Parlement italien. Nou-
velle: édition revue et corrigée par l'auteur; traduit de l'italien par
Boiiyssy (S.), avocat, mis en rapport avec la législation française, par
Mestre lAl, agrégé des Facultés de droit, sous la direction de Brissaud (J.),

professeur à la Faculté de droit de Toulouse, avec des notes de Timbal (J.j,

professeur de droit constitutionnel à la Faculté de droit de "Toulouse,
in-18. 5 »

ÉTUDES SUR LA REVISION CONSTITUTIONNELLE. iLoi du 14 août 1884) et
sur la loi électorale du Sénat. (Loi du 9 décembre 1884i, jiai- Robiquet(Pauli,
in-8». 1 50

LE SUFFRAGE POLITIQUE. Observation sur le projet de loi électorale et le

rapport de M. Batbie (mai 1874i, par Rozy iH.i, ancien professeur h la
- Faculté de droit de Toulouse,. in-S". 1 50

DROIT COITIMIKR
LE RÉGIME DU BON PLAISIR,par Cauviére J.l, professeur à l'Institut catho-

li(iue de Paris, in-S". 1 »

ÉTUDE HISTORIQUE SUR LA DURÉE ET LES EFFETS DE LA MINORITÉ EN
DROIT ROMAIN ET DANS L'ANCIEN DROIT FRANÇAIS, suivie de l'examen
de cette iiuestion ; Huelle esl en règle, d'après le Code civil, la capacité de
contracter du mineur non (Mnanciijé? par Flach iJ.i, professeut au Collè^ge
(le France, gr. in 8° raisin 4 n

RECUEIL GÉNÉRAL DES ANCIENNES LOIS FRANÇAISES DEPUIS 420 JUSQU'A
LA REVOLUTION DE 1789, contenant la notice des principaux monuments
des Mérovingiens, des ( '.arlovingiens et des Capétiens, et le te.xte des
Ordonnances, édils, déclarations, lettres-patentes, règlements, arrêts du
Conseil, etc., de la troisième race, qui ne sont pas abrogés ou qui peuvent
servir h l'histoire du droit public et jirivé, avec notes de concordance,
table chronologi([ue el table générale et analytique ])ar ordre alphabétique
(les matières, par Isambert. 29 tomes en 30 vol. in-8" iv comiu-is la
lablei.

'

00 »

LE GRAND COUTUMIER DE FRANCE, par Laboulaye Edmondi .1 Dareste
Rodolphe, inenilin's de Ihisliliil, in-8". 10 n

CONSEIL DE PIERRE DE FONTAINES ou TRAITÉ DE L'ANCIENNE JURISPRU-
DENCE FRANÇAISE. Nouvelle édition publiée d'après un mss. du \iii' siècle
avec notes ex]ilicalives du texte et des variantes, par Marnier lA. J.l,

in-8". 5 1)

Il ne nous reste plus que quelques e.r-emplaires de cette édition du Traité le plus
ancien après les .\ssises de Jérusalem qui ait été cent en langue rulqairr
sur nos cieiuc usages.
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ÉTUDE SUR LES ATTRIBUTIONS FINANCIÈRES DES ÉTATS PROVINCIAUX
ET EN PARTICULIER DES ETATS DU LANGUEDOC AU XVIII SIECLE, par
Rives (Paul), docteur en droit, txv. iii-S" cavalier. 2 50

Oucrage couronne par la Faculté de droit de 'foulou.^ç.

DES GENS INFAMES SELON LA TRÈS CURIEUSE COUTUME DE BRETAGNE,
par Trevedy iJ.I, ancien président du Triiiunal de Ouiniper, in-8". 2 n

SERGENTS FÉODÉS, SERGENTS GÉNÉRAUX ET D'ARMES, SERGENTS ET
HUISSIERS, par le même, in-8°. 2 «

DROIT IXTERAATIOXAL

PRÉCIS DE DROIT INTERNATIONAL (DROIT PÉNAL ET DROIT PRIVÉi, j.ar
Bard (Alphonse), in 8". / 50

LES ASSURANCES SUR LA VIE EN DROIT INTERNATIONAL PRIVÉ, par
Bonolis (Guido), docteur en droit, avocat à la cour de Florence. Ouvrage
traduit et annoté par Valéry (Jules), professeur de droit commercial à la

Faculté de droit de l'Université de Montpellier, lauréat de l'Institut et

Lefort (J.), avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de cassation, lauréat de
l'Institut, in-8'. • .G »

COURS DE DROIT INTERNATIONAL PRIVÉ, suivant les principes consacrés
par le droit positif français, par Brocher (Charles i, jn-ofesseur à l'Université
de Genève, 3 vol., in-8". 27 »

Chaque volume se vend sépf'rêment. 9 »

DE L'EXTRADITION ENTRE LA FRANCE ET L'ANGLETERRE, par Brou-
choud (Cl, avocat à la Cour d'appel de Lyon, docteur en droit, in-8'\ 2 »

DE LA SAISIE DES NAVIRES EN CAS DE BLOCUS, par Frémont (Robert), avocat
à la Cour de Paris, in-12. 1 »

DE LA FORME DES ACTES DANS LE DROIT INTERNATIONAL PRIVÉ, i^ar

Lacanal (P.), docteur en droit, juge suppléant au Tribunal de Melun,
in-:i". 1 50

CODE DES ÉTRANGERS ou TRAITÉ DE LA LÉGISLATION FRANÇAISE CON-
CERNANT LES ETRANGERS, par Légat (B. J.i,in8'. 5 n

ÉTUDES SUR LE DROIT INTERNATIONAL ET SUR LE DROIT POLITIQUE, par
Nys (Ernest), iirofesseur à l'Université de Bruxelles, vice-président du
Tril)unal de première instance, rneml)re de l'Institut de droit international.
Première série, in -8°. 10 »

Deuxième série, in-8°. 7 50

LES ORIGINES DU DROIT INTERNATIONAL, par le même, in 8» raisin. 10 .-

LES THÉORIES POLITIQUES ET LE DROIT INTERNATIONAL EN FRANCE
JUSQU'AU XVIIP SIECLE, par le même, 2'' édition, in-8° raisin i »

L'INVIOLABILITÉ DE LA PROPRIÉTÉ PRIVÉE ENNEMIE DANS LES GUERRES
MARITIMES, par Pascaud (H.), conseillera la Cour de Chambéry, iii-8". 2 »

LES ANNEXIONS ET LES PLÉBISCITES DANS L'HISTOIRE CONTEMPO
RAINE. Etude de droit international public, par Rouard de Card (E. ;, pro-

fesseur à la Faculté de droit de Toulouse, in-8°. 1 50

L'EXTRADITION DES CRIMINELS POLITIQUES, par Soldan (Ch.), juge et avocat
à Lausanne, in-8". 1 5U

DE L'UTILITÉ DES CONVENTIONS INTERNATIONALES EN MATIÈRE DE
DROIT INTERNATIONAL PRIV . De la nationalité et du domicile comme
base de ces conventions, jiar le même, in-8". 1 »

LE DROIT INTERNATIONAL. LA GUERRE, par Sir Sumner-Maine (Henry),
grand maître du Collège de Trinity-Hall (Université de Cambridge), membre
de la Société royale de Londres et de l'Institut de France. Traduction de
l'anglais avec l'autorisation des éditeurs, par de Kérallain (René), avocat,
docteur en droit, in 8". 7 50

DU ROLE ET DE LA FORMATION DU DROIT INTERNATIONAL PRIVÉ, par
Vaugeois (A.), (b^yen honoraire de la Faculté de droit de Caen, in-S". 2 )i
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ÉTUDES SUR LES PRINCIPES DU DROIT INTERNATIONAL, i)ai' Westlake
(John), avocat (1(> la reine, professeur de droit, international ii l'Université

de Cambridge. Traduction de l'anglais, |iar Nys (Ernest), in-8" raisin. 7 50

L'ANGLETERRE ET LES RÉPUBLIQUES BOERS. Etude de droit international,
par le même, in-8". 3 50

niioiT im:\ai.

FIXATION D'UN AGE D'IRRESPONSABILITÉ PÉNALE, ]iar Appleton Jean),
professeur ayréyé à la Faculti'' de Droit de l.yon, in-8" cavalier. 1 »

LOIS DU JURY. Compétence et organisation. Les lois' nouvelles : loi du
15 avril 1871; loi du 21 novembre 1872, commentées et expliquées avec les
travaux yiréparatoires et l'analyse de la discussion dans le sem de l'Assem-
blée nationale par Barbier (J. G.), premier président honoraire de la Gourde
Cassation, in-8". 5 »

DE L'USURPATION DE NOM DEVANT LES JURIDICTIONS D INSTRUCTION
ET DE R .PRESSION par Boyer lAd.), juge d'instruction au Tribunal de
Foix, in-8°. 1 »

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES SUR L'INSTRUCTION EN MATIÈRE D'EMPOI-
SONNEMENT, par le même, in-8°. 1 »

DE L'ABUS DE CONFIANCE EN MATIÈRE DE CHEPTEL DE FER, par le mê-
me, in-8°. 1

LA QUESTION DU DUEL ENVISAGÉE AU POINT DE VUE DE L'HISTOIRE, DE
LA JURISPRUDENCE ET DE L'OPPORTUNITE D'UNE LOI REPRESSIVE SPE
CIALE, i^ar Boyer de Sainte-Suzanne iR. de), avocat, in-S". 1 »

DE L'AUDITION EN MATIÈRE CRIMINELLE DES TÉMOINS EN PAYS ÉTRAN-
GER jiar Brégeault (Julien), avocat, docteur en droit, in-8°. 1 »

INFLUENCE LÉGITIME DE LA CONSCIENCE MORALE EN DROIT PÉNAL, par
Brocher iCharles), professeur à l'Université de Genève, in-8°. 1 »

DE LA PORTÉE DE L'ART. 416 DU CODE PÉNAL PAR LA LOI DU 21 MARS 1884,
par Cézar-Bru (Charles», avocat à la Cour de Toulouse, gr. in-8°. 1 »

DE L'EXERCICE DE L'ACTION PUBLIQUE PAR LES SIMPLES PARTICULIERS.
Etude de législation comparée, par le même, in-8". 1 50

DE QUELQUES RÉFORMES A INTRODUIRE DANS LA LÉGISLATION PÉNALE
EN FRANCE, par Corne (A.i, avocat, in-12. 1 n

DE L'INFRACTION. Ses conditions, ses éléments, ses caractèi-es, par Delpech,
conseiller h la Cour de Montpellier, in-8". 2 »

DE LA RÉDUCTION DU NOMBRE DES MAGISTRATS DU PARQUET, par le

baron Desazars de Montgaillard, ancien magistrat, in-8". 1 »

DE LA PARTICIPATION DES PARTICULIERS NON LÉSÉS A L'ACTION
PUBLIQUE, jiar Grasserie i Raoul de la), juge au tribunal civil de Rennes,
correspondant du .Ministère de l'Instruction publi(]ue, in-8". 1 »

ORIGINE ET DÉVELOPPEMENT DE L'EMPRISONNEMENT INDIVIDUEL EN
FRANCE, jiar Joret-Desclozières (G.i, avocat, in-8°. 1 »

LIBERTÉ INDIVIDUELLE, par Jozon (P.l, ancien avocat au Conseil d'I<;iat et

h la Cour de Cassation, in-32. 50

COURS ÉLÉMENTAIRE DE DROIT CRIMINEL. DROIT PÉNAL. PROCÉDURE
CRIMINELLE, par Lefort (Joseph), avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de
cassation, 2' édition, revue et augmentée, in-8. 8 »

DU SYSTÈME PÉNITENTIAIRE EN FRANCE, par le même, in-8°. 1 »

DES LEGS UNIVERSELS ET A TITRE UNIVERSEL. DES FRAIS EN MATIÈRE
PÉNALE, par le même, in-8". 2 »

CRIMINELS ET MALADES, par Meyer (Ernesti, auditeur au Conseil d'Etat,
in-8". 50

ÉTUDE SUR LA CONTUMACE, par Pison (A.), professeur à la Faculté de
droit d'.\ix, in 8". 2 »
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DE L'ÉDUCATION CORRECTIONNELLE, par Prudhomme (Henri), docteur en
droit, in- 8". 3 »

EXPLICATION ÉLÉMENTAIRE DU DROIT CRIMINEL. Code pénal et instruc-
tion criminelle. Conforme au programme des Facultés de droit, mise au
courant des lois les plus récentes, suivie de tableaux synoptiques] et d'un
répertoire alphabétique, par Rambaiid (Prosperi, docteur en droitj répéti-
teur de droit, in-12. 5 »

DEUX QUESTIONS DE DROIT SUR LA DÉPORTATION, par Robiquet (Paul),
in-8". 1 »

LE SECRET MÉDICAL ET LES MATERNITÉS, par Teissier (V.j, docteur en
droit, in-8". 50

OBSERVATIONS SUR LA PEINE DE MORT, par Thézard (Léopold), sénateur,
doyen honoraire de la Faculté de droit de Poitiers, in-8'\ 1 »

LE MINISTÈRE PUBLIC, par le même, in-8'. 1 »

DE LA SOLIDARITÉ EN MATIÈRE D'AMENDES, par Thibault (Fabien), docteur
en droit, chef du contentieux de l'Ailministration des Douanes, in-8". 1 50

ETUDES SUR LE SYSTi^ME PÉNITENTIAIRE IRLANDAIS, par Van der
Bruggen, revu après la mort de l'auteur, et accompagné d'une Préface et

d'un Appendice, par de Holtzendorf (Fr.), professeur à l'Université de
Berlin, in-8". 5 »

DROIT ROMAIi\
Voir Les Romains. — Droit, page 15.

ESSAI DE RESTITUTION DE LEDIT PUBLICIEN |(ET DU COMMENTAIRE
D'ULPIEN, par Appleton (C), professeur à la Faculté de Droit de Lyon,
in-8". 1 25

LE FOU ET LE PRODIGUE EN DROIT^ROMAIN, par le même, in-8''; 1 50

HISTOIRE DE LA PROPRIÉTÉ PRÉTORIENNE ET DE L'ACTION PUBLICIENNE.
Caractères relatifs ou temporaires que peut revêtir la propriété prétorienne,
ses rapports avec l'usucapion et avec les efïets de la condition résolutoire
de la revendication du Droit français, par le ^même, 2 vol.^ gr. in-8°

raisin. ^8 n

DE L'INFAMIE EN DROIT ROMAIN. DES NOMSIDE PERSONNES EN DROIT
FRANÇAIS, par Bouvy (Eug.), docteur en droit et es lettres, in-8°. >»3 »

SIGNIFICATION DES MOTS « NEGOCIATOR CITRIARIUS )),-par de Geuleneer,
professeur à l'Université de Gand, in-8'J. 75

DES ACTIONS FICTICES EN DROIT ROMAIN, delà cession des créances d'après
le droit ancien et d'après le droit moderne, par Dalmbert (Oscar), docteur
en droit, conseiller à la Cour de Rouen, in-8°. 2 »

MjdLANGES de DROIT ROMAIN. I. Les théories romaines sur l'entreprise
avec les matériaux de l'entrepreneur par Erman (H.), professeur de droit
romain à l'Université de Lausanne, gr. in-8''. 1 »

LA PUBLICIENNE ET LES REVENDICATIONS UTILES, à propos de deux
livres récents, par le même, iii-8". ' 1 50

LA u MANUS .., LA PATERNITÉ ET LE DIVORCE DANS L'ANCIEN DROIT
ROMAIN, [lar Esmein, professeur à la Faculté tic Paris, in-8°. 1^»

LA « BONORUM POSSESSIO » SOUS LES EMPEREURS ROMAINS depuis le

commencement du u'' siècle exclusivement, par Flach (J.), professeur au
Collège de France, in-8". 4 :^))

SENATUS-CONSULTE INÉDIT DE L'ANNÉE 170 AVANT NOTRE ÈRE, par
Foucart (H.), membre de l'Institut, ia-8°. 2 »

OBSERVATIONS SUR LE CONTRAT LITTERIS, par Gide (Paul), professeur à la

Faculté de Droit tle Montpellier, in-8". 1^50

LES TABLES DE SALPENSA ET DE MALAGA, par Girault (Charles), membre
de l'Institut, 2'' édition, in-8°. 5 »
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DU PARTAGE DES SUCCESSIONS EN DROIT FRANÇAIS ET EN DROIT ROM AIN,
|)iir Grouslé iPaiil-Em.), docleiir on dmil, avocat à la Cour (l'aji[>el de
l'aris, in 8". 4 50

DE LA PROPRIÉTÉ, EN DROIT ROMAIN ET EN DROIT FRANÇAIS, par Has-
tron |H.), avocat, docleur i-n di'oit, u\-S'\ 5 »

CONTRIBUTION A L'HISTOIRE DU DROIT LATIN, par Hirschfeld (0.), pro-
fesseur rt rUniversil.é de Vienne. Traduit d(i l'allemand ])ar Thédenat iH.),

membre de l'Institut de France, in-8". 2 »

ÉTUDE HISTORIQUE ET JURIDIQUE SUR LA CONDITION DES MÉDECINS ET
ARCHIATRES DANS LE DROIT ROMAIN ET LES MÉDECINS D'APRÈS LE
CODE CIVIL FRANÇAIS, par Jacquey (J.i, avocat, docleur eu ilroit,.

in-8". 4 »

LES TABLES DE BRONZE DE MALAGA ET DE :SALPENSA, par Laboulaye
(Edouard', membre de l' Institut, in-8". 2 »

DU DOMINIUM OU DROIT DE PROPRIÉTÉ EN DROIT ROMAIN. De la pro-
priété littéraire en droit français, par Le Barrois d'Orgeval (Robert), doctenr
en droit, in-8". 2 50

OBSERVATIONS SUR LA CORRÉALITÉ, par Machelard (E.), ancien professeur
à la Faculté de droit de Paris, in-S''. 1 »

COURS DE DROIT ROMAIN APPROFONDI (les obligations, la possession, la
revendication et les servitudes), par Molitor (J.-P.). Nouvelle édition, revae
et corrigée, 3 vnl. in-S° [opuifé), net. 45 »

LA POSSESSION, LA REVENDICATION. LA PUBLICIENNE ET LES SERVI-^
TUDES EN DROIT ROMAIN, avec les rapports entre la législation romaine
et le droit français, par le même. Nouvelle édition, revue et corrigée,
in-8°. ^^^-z i^^I^.^"» "^^ ':'PZZ 9 »

LE DROIT PUBLIC ROMAIN par Mommsen (Th.), traduit de l'allemand, avec
l'autorisation de l'auteur et de l'éditeur par Girard (Paul-Frédéric), pro-
fesseur à la Faculté de droit de Paris, 7 tomes en 8 volumes, gr. in-8°
raisin, au pri.t de 10 fr. chacun, ainsi répartis :

LA MAGISTRATURE, 2 vol. 20 »

LES DIFFÉRENTES MAGISTRATURES, 3 vol. 30 »

LE PEUPLE ET LE SÉNAT, 2 tomes en 3 vol. 30 »

Ces 8 vol. forment les tomes I à VII du Manuel des Antiquités romaines,

NÉCESSITÉ DE L'ÉTUDE ET DE L'ENSEIGNEMENT DU DROIT ROMAIN
démontrée à la jeunesse de nos écoles, avec les o[iininns des auteurs, ]<ar

Obriot, avocat, docteur en droit, ancien magistrat, in-8°. 1 n

DU SENS DES MOTS . FAMILIA PECUNIAQUE >) DANS L'ANCIEN DROIT
ROMAIN et plus spécialement_,Vlans les textes de la Loi des XII Tables,
par Pierron (A.), in-8".

'

1 ;<»

THÉORIE DE L'u IN BONIS HABERE a OU DE LA PROPRIÉTÉ PRÉTORIENNE.
Episode de la lutte du |)ouvoir ]irétorien contre le forraalitisrne du vieux
droit des llomains, par Ribereau (Aug.), professeur honoraire de la Faculté
de droit de Bordeaux, in S'. 2 50"

ÉTUDE SUR LES INNOVATIONS INTRODUITES DANS LA LÉGISLATION
ROMAINE PAR ANTONIN LE PIEUX, par Rives ^Paul), docteur en droit, in-8">

cavalier. 2 »

Oucrayc couronne par la Faculté de droit de Toulouse.

LE DROIT DES OBLIGATIONS, par de Savigny, traduit de l'allemand par
Gérardin, professeur de droit romain à la Faculté de droit de Paris, et Jozon
(Paul), ancien avocat au Conseil d'Etat et à la Cour de Cassation. 2' édition,
revue, corrigée et aug'mentée. 2 vol., in-8% sur papier vélin. 15 »

RÉPÉTITIONS ÉCRITES SUR LE DROIT ROMAIN, par Thézard iLéopold),
sénateur, doyen honoraire de la Faculté de droit de Poitiers, -i' édition,
refondue et considérablement augmentée. Gr. in-18 jésus. 5 »

TEXTES CHOISIS SUR LA THÉORIE DES OBLIGATIONS EN DROIT ROMAIN,
par Vernet (P.), ancien professeurs la I''aculté de dnjit de Paris, in-8". 4 »
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DE LA DOT MOBILIÈRE EN DROIT ROMAIN ET EN DROIT FRANÇAIS, par
Wallon (Ernest), professeur à la F'aculté de droit de Toulouse Hr. in-8". 7 50

liCOXOMIi: POLITIQUE
DE LA QUANTITÉ DES MÉTAUX PRÉCIEUX ET DU CHIFFRE DES MONNAIES,
depuis rAuli(iuité jus(iu'à nos jours par Bernardakis (A N.), iu-8'. 1 oÔ

ÉTUDE ET PROJETS DE STATUTS DE SOCIÉTÉS COOPÉRATIVES COLONIALES,
par Brulon iJ.-B.), ancien bâtonnier de l'Ile de la Réunion, in-8". 2 50

LES CHEMINS DE FER EN FRANCE PENDANT LE RÈGNE DE LOUIS-PHI-
LIPPE, par Charles (Ern.l, avocat, docteur en droit, licencié es lettres,

in-8". 5 ))

DOCUMENTS LÉGISLATIFS SUR LA TÉLÉGRAPHIE ÉLECTRIQUE EN FRANCE
(1841-1854), comprenant les lois, exposés de motifs, rapports et résumés
des discussions aux Chambres, ordonnances, décrets, conventions, comptes
des budgets et notes du Moniteur Universel. Précédés d'une Introduction
historique par Lavialle de Lameilliére, in-8", (épuisé). Net. 6 ))

RECHERCHES SUR L'HISTOIRE DE L'ÉCONOMIE POLITIQUE, par Nys (Ernest),
professeur h l'Université de Bruxelles, juge au Tribunal de première ins-

tance, membre de l'Institut de droit international, in-8". 5 »

PRÉCIS ÉLÉMENTAIRE D'ÉCONOMIE POLITIQUE A L'USAGE DES FACULTÉS
DE DROIT ET DES ÉCOLES, par Rambaud (P)., répétiteur de droit, docteur
en droit, 5- édition, inl8. 3 n

RÉSUMÉ D'ÉCONOMIE POLITIQUE. (Préparation aux examens). Rédigé con-
formément au nouveau programme officiel à l'usage des étudiants en droit
de 1" année, par le même, in-8". 3 50

DU PLACEMENT DES CAPITAUX EN VALEURS DE BOURSE. Ouvrage pratique
contenant 1° l'explication des lois et règlements relatifs aux valeurs mooi-
liôres, aux sociétés, aux banques, aux opérations de Bourse; 2° des études
sur les principales valeurs négociées à la Bourse de Paris, avec toutes les

Questions qui s'y rattachent, telles que budget, amortissement, conversion
e rentes, régime des chemins de fer, placements à l'étranger, etc., ainsi

que les tableaux des dividendes et des cours, par le même. 2 vol., in-8" 16 »

Relié demi-chagrin. • 20 »

lIISTOmi: ET ÉTUDE UU DROIT
BIBLIOTHÈQUE DE L'HISTOIRE DU DROIT ET DES INSTITUTIONS. Voir
page 74.

COURS DE PHILOSOPHIE DU DROIT professé à la Faculté de droit de Paris,

par Boistel (Alphonse), professeur à la Faculté de droit de Paris, Ë*" édition,

2 vol. in-8». 22 »

MANUEL D'HISTOIRE DU DROIT FRANÇAIS (Sources, Droit pul)lic. Droit
privé), à l'usage des étudiants en licence et en doctorat, par Brissaud (J.),

professeur à la Faculté de droit de l'Université de Toulouse, in-8'', avec
une grande carte en couleurs. 15 »

LES RÉVOLUTIONS DU DROIT. Etudes historiques destinées a faciliter l'in-

telligence des institutions sociales, par Brocher de a Fléchère iHenri), pro-

fesseur à l'Université de Genève, 3 vol. in-8".

En vente :

Tome I. — Introduction philosophique, in-8". 4 50
— II. — L'enfantement du droit par la guerre, in-8". 4 50

En préparation :

Tome III. — La Genèse du droit positif.

ESSAI SUR LA VESTITURA OU SAISINE ET L'INTRODUCTION DES ACTIONS
POSSESSOIRES DANS L'ANCIEN DROIT FRANÇAIS, par Champeaux (Ernest),

docteur en droit, avocat à la Cour d'appel de Paris, 1 vol. in-8". 12 50

LA CONCLUSION DES TRAITÉS INTERNATIONAUX ET LE ROLE DES
CHAMBRES, jtar Fardis (G.), docteur en droit, avec une préface de
M. Esmein, in-8". (Sous prcs.-<i'.)
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INSTITUTION AU DROIT FRANÇAIS, d.' Fleury (Claude). Publié pour la pre-

mière fois par Laboulaye (Edouard) cl Dareste (R.), lucmlji-es de l'Institut,

2 vol. in-8". 6 o

ÉTUDE SUR LA CONDITION PRIVÉE DE LA FEMME DANS LE DROIT ANCIEN
ET MODERNE ET EN PARTICULIER SUR LE SENATUS-CONSULTE VEL-
LEIEN, par Gide (Paul), professeur à la Faculté de droit dt; Montpellier,

gv. iii-8'. 10 »

LA DÉCLARATION DES DROITS DE L'HOMME ET DU. CITOYEN, ( uutributioa

à rbistoire du Droit constitulionn(d nuiderne, par Jellineck (Georges), pro-
fesseur de droit ft l'Université de Heidelberg. Traduit de l'allemand par
Fardis (Georges), avocat. Edition française revue de l'auteur et au{,'-mentée

de nouvelles notes, avec um- Préface de Larnaude (F.), professeur à la

Faculté de droit de l'Université de Paris, in-S". 3 n

ESSAI HISTORIQUE SUR LE CONSEIL PRIVÉ OU CONSEIL DES PARTIES, par
de Lapouge (G. Vacher), docteur en droit, ancien magistrat, in-8". 1 ÎJO

LES THÉORIES POLITIQUES ET LE DROIT INTERNATIONAL EN FRANCE
JUSQU'AU XVIir SIECLE ET RECHERCHES SUR L'HISTOIRE DU DROIT,
jiar Nys (Ernest), professeur à l'Université de Bruxelles, juge au 'riibunal

de première instance, membre de l'Institut de droit international, 2" édition,

in-8". 4 »

DE LA CONDITION DU MINEUR DEVANT LA LOI PÉNALE DANS LES LÉGIS-
LATIONS ANCIENNES, par Olier (J.i, chargé du cours de droit criminel à

l'Kcole di' droit d'Alger, in-8'

.

1 »

SUR LA CONDITION PRIVÉE DE LA FEMME DANS LE DROIT ANCIEN ET
MODERNE, par Poubelle (E.-R.i, professeur honoraire de la Faculté de droit

de Toulouse, ancien préfet de la Seine, gr. in-S" raisin. 2 »

L'ORIGINE DE L'IDÉE DE DROIT, par Richard (Gaston), ancien élève de
l'Ecole normale supérieure, professeur agrégé de philosophie, docteur
es lettres, in-8". 4 »

HISTOIRE DE LA PHILOSOPHIE DU DROIT, par Stahl (Frédéric-Jules). Tra-
duit de l'allemand et précédé d'une Introduction et d'une notice historique
ei critique s'ur les œuvres de l'auteur, président du Consistoire central,

professeur à l'Université de Berlin et membre de la Cliambre des Sei-

gneurs, iiar Chauffard (A.i, ancien président du Tribunal civil de Lavaur,
in-8". '

^
12 ,)

ÉTUDE SUR L'HISTOIRE DU DROIT, par Sir Sumner-Maine (Henry). Traduc-
duction de l'anglais avec l'autorisation de l'auteur, par de Kérallain (René),

avocat, docteur en droit, in-8" 12 »

l>i:<.lSL VTIOX COMPARÉE ET I.KGISLATIOX ÉTRAXr.ÈRE
CONDITION ET DROITS DES ENFANTS NATURELS. Législations française et

étrangère. Etude de la propositi(in de loi votée parle Sénat, le 27 juin 1895,

sur le droit successoral des enfants naturels, par Alard (Pauli, juge sup-

plt''ant au Trilmnal de Coinpiègne, in-8". i "

LA CONSTITUTION FRANÇAISE DE 1875 DANS SES RAPPORTS AVEC LES
LEGISLATIONS ETRANGERES. Etude de droit constitutionnel comparé par
Bard (Alphonse , et Robiquet iP.i, 2'' édition, revue, corrigée et augmentée,
gr. in-l8 jésus. 5 »

LA COUR D ASSISES EN AUTRICHE, EN ITALIE ET EN BELGIQUE, par Bit-

tard des Portes, docteur m ilroit, avocat, iu-8'. 1 '»

LE DROIT D'HÉRÉDITÉ DANS LA LÉGISLATION, LE DROIT COMPARÉ ET
L'ECONOMIE POLITIQUE, par Bonnal Edmondi, avocat, docteur eu droit,

in-8". 6 »

ETABLISSEMENT ET REVISION DES CONSTITUTIONS EN AMÉRIQUE ET EN
EUROPE. Etude de législation comparée, par Borgeaud (Ch.), docteur en phi-

losophie, docteur en droit, in-8". 7 50
Ouvrage couronné par la Facullr de Droit de Paris. — Prix Rossi.

DE L'EXERCICE DE L'ACTION PUBLIQUE PAR LES SIMPLES PARTICULIERS-
Etude de h'gislation comparée, par Cézar-Bru (Charles), avocat à la Cour
de Toulouse, professeur à la faculté de Droit d'Aix, gr. in-8°. 1 50
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l'ÉTAT FÉDÉRATIF. Léf^'islatioii comparée et sociologie, parGrasserie (Raoul
de lai, coi'respondant du ministère de l'Instruction publique, docteur en
drojl, iuue au Ti'iliunal civil de Rennes, in-8". . 5 »

DES HAUTES COURS POLITIQUES EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER et de la

mise eu accusation du président de la République et des ministres. Etudes
de droit constitutionnel et d'histoire politique, par Lair (Adolphe-Emile),
ancien conseiller à la Cour d'Angers, in-8". 10 »

Ouvrage couronné par la Faculté ae Droit, de Paris. — Prix Rossi.

HANUEL PRATIQUE DES EREVETS D'INVENTION ET DE LA CONTREFAÇON.
Ouvrage contenant un taldeau comparatif des législations étrangères les

plus récentes, par Laurens de la Barre (G. du), avocat de la Cour d appel de
Paris, in-18. 3 50

lA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER, son histoire,
sa législation, suivie des conventions internationales conclues jusqu'à ce
jour avec les principaux Etats de l'Europe, par Le Barrois d'Orgeval (Robert),
docteur en droit, in-8". 3 »

XA CONDITION LÉGALE DES SOCIÉTÉS ÉTRANGÈRES PAR ACTIONS EN
FRANCE ET EN AUTRICHE, par Lyon-Caen (Ch.), membre de 'Institut, pro-
fesseur à la Faculté de Droit de Paris, in-8". 1 »

TRAITÉ DE LA PROCÉDURE CRIMINELLE EN ANGLETERRE, EN ECOSSE ET
DANS L'AMERIQUE DU NORD, envisagée dans l'ensemble de ses rapports avec
les institutions civiles et politiques de ces pays et dans les détails pratiques
de son organisation, par Mittermaier (J. A.), ancien professeur à l'Univer-
sité de Heidelberg, membre de l'Institut de France. Traduit de l'allemand,
par Chauffard (A.), docteur en droit, ancien magistrat, in-8°. 12 »

WALTER SCOTT ET L'EXPULSION DES LOCATAIRES. Etude de droit comparé,
par Mure (Andrew), membre du barreau d'Ecosse, ancien juge à la Cour
suprême de l'Ile Maurice, traduit et annoté par Valéry (Jules), professeur
à la Faculté de Droit de l'Université de Montpellier, in-8". 1 »

JBTUDES SUR LA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE EN FRANCE ET EN ANGLETERRE,
suivies de trois discours prononcés au Parlement d'Angleterre, par Sir
Noon Talfourd (E.)- Trad. de l'anglais, i^'irLaboulaye (Paul), in-8\ 3 n

DU DROIT DE RÉTENTION DANS LES LÉGISLATIONS ÉTRANGÈRES ET MO-
DERNES, par Prêt (C. A ), avocat, docteur en di-oil, in-8", 2 »

PROTECTION INTERNATIONALE DES ŒUVRES LITTÉRAIRES ET ARTIS-
TIQUES. Etude de législation comparée, par Rivière (L.), avocat à la Cour
d'appel, docteur en droit, in-8" 6 »

iTDDE SUR LA LÉGISLATION PROTECTRICE DE L'ENFANCE OUVRIÈRE EN
FRANCE ET A L'-.TRANGER. La loi du 19 mai 1874, ses origines, son appli-
cation actuelle, par Robiquet (Paul), in-8". 1 »

LKGISF.ATIOAS SI'ÉCIALKS
DE LA SITUATION SOCIALE 21 POLITIQUE DES FEMMES DANS LE DROIT
MODERNE par Appleton (C), professeur à la Faculté de Dr(jit de Lyon,
in-8». 1 »

BU LEGS AU PROFIT DES PAUVRES, par Berthomieu (Louis), avocat, docteur
^ en droit, in-8°. 1 »

LES SYNDICATS PROFESSIONNELS ET LA PERSONNALITÉ CIVILE d'après la

loi du 21 mars 1884, par Cézar-Bru (Charles), avocat, docteur en droit, pro-
fesseur à la Faculté de Droit d'Aix, in-8'' 2 50

Ouvrage couronné par la Faculté de Droit de Toulouse (Première médaille d'or).

LA SAISIE-ARRÊT DES SALAIRES ET PETITS TRAITEMENTS. COMMENTAIRE
DE LA LOI DU 12 JANVIER 1895, par le même, in-S" 2 50

ASSIMILATION DES TITRES DE JOURNAUX AUX MARQUES DE FABRIQUE,
à [)r()pos d'un arrêt du Tribunal fédéi-al suisse du 1" lévrier 1895, ]iar Com-
bothecra, avocat à Genève, in-8". 1 »

LA PARTICIPATION DES OUVRIERS AUX BÉNÉFICES DE L'ENTREPRISE con
sidérée au point de vue du droit, par Crouzel (A.), liililiothécaire universi-

taire à Toulouse, in-8°. 1 25
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DES COMMIS ASSERMENTÉS D'HUISSIERS ET DE LA BOURSE COMMUNE DES
HUISSI_jRS, pai-.Ji' liaidu Desazars de Montgaillard, .iiuiiMi maîristral,

IiiS".
"

1 'I

DE LA VÉNALITÉ DES CHARGES ET FONCTIONS PUBLIQUES, par le même,
iu-8°. 1 »

LES ANIMAUX ET LES LOIS, par Duméril (Henri), inDlosseur à la Faculté de
droit ili; Toulouse, .yr ia-8". 1 "

LÉGISLATION FRANÇAISE CONCERNANT LES OUVRIERS : cnseiKiiement,
législation, assistance, par Féraud-Giraud, conseiller à la Cour clé Cassa-
tion, in-8°. 4 »

LÉGISLATION ET JURISPRUDENCE: CONCERNANT" LA PROPRIÉTÉ LITTÉ-

I RAIRE ET ARTISTIQUE, par Fliniaux iChJ, ancien avocat au Conseil
' il'Ktat (4 î'i la Cour «le (lassation. "^ édilinn revue el corrigée, pr. in-8° 6 )>

ESSAI SUR LES DROITS DES AUTEURS ETRANGERS EN FRANCE ET DES
AUTEURS FRANÇAIS EN PAYS ÉTRANGERS, par le même, in-8" 1 »

LA GRÈVE, LES PATRONS ET LES OUVRIERS, par le même, in-8". 50

LA QUESTION AGRAIRE EN IRLANDE, par Fournier (Paul), professeur à la

Faculté de Droit de Grenoble, in-S". 1 «

L'ASSURANCE SOCIALE CONTRE LA VIEILLESSE ET L'INVALIDITÉ EN
FRANCE, par Gonnard (Renéi, ilocteur en droit, licencié es lettres, secré-

taire de la Société d'Economie politique de Lyon, in-8°. 1 »

DES TRANSPORTS SUCCESSIFS. Répartition des droits, obligations et respon-
sabilités (Mitre les diverses Compagnies de Chemins de fer ayant pris part

au Iranspoit, par Guillemin |J.), avocat, docteur en droit, in-^°. 2 50

TRAITA SUR LA SAISlE-ARRlJT. LOI DU 12 JANVIER 1895. Commentaire théo-
rique et pratique donnant la solution de toutes les difflcultés qui surgissent
dans l'application de la loi, par Hooghe (Ad.), juge de paix à Lens,
in-18.| 6 »

DES OUVRIERS ET DE LA? REQUÊTE CIVILE EN JUSTICE DE PAIX. Critique

l)ar le même, in-S". 2 »

ÉTUDE HISTORIQUE ET JURIDIQUE SUR LA CONDITION DES MÉDECINS ET
ARCHIATRES DANS LE DROIT ROMAIN ET DES MÉDECINS D'APRÈS LE
CODE CIVIL FRANÇAIS, par Jacquey (J.), avocat, docteur en droit,

in-8».
'

4 ))

LEGISLATION MINÉRALE, par Lamé-Fleury (E.), •in-8°. (Epuisé). 5 »

MANUEL PRATIQUE DES BREVETS D'INVENTION ET DE LA CONTREFAÇON.
Ouvrage contenant un tableau comparatif des législations étrangères les

plus récentes, par Ldurens de la Barre (G. du), avocat à la Cour d'Appel de
Paris, in-18. .^ ^-- 3 50

LA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE EN FRANCE ET A L'ETRANGER, son histoire,

sa législation, suivie des Conventions internationales conclues jusqu'à ce

jour avec les principaux Etats^de l'Europe, par Le Barrois d'Orgeval

(Robert), docteur en droit. in-8°. aUfe 1^3 »

TRAITÉ THÉORIQUE ET PRATIQUE DES ACCIDENTS DU TRAVAIL. Commen-
taire de la loi du 9 avril 1898, sur la responsabilité des accidents survenus
aux ouvriers pendant leur travail, par Lecouturier (Georges), avocat au
Tribunal civil d'Argentan, ancien rédacteur aux Pandectes fi'ançaises.
2'- éditicm, in-8»., 7 50

PROJET DE LOI SUR L'EXERCICE' DE LA PHARMACIE ET LE DROIT DE
VENTE DES MÉDICAMENTS PAR LES HOPITAUX, par Lefort, m 8». ^^

TAUX DES RENTES ALLOUÉES D APRES LA JURISPRUDENCE EN MATItRE
D'INFIRMITES PERMANENTES PARTIELLES (Loi du 29 avril 18^0), par
Lesage (Léon), docteur en droit, ancien lauréat ae la Faculté de Droit de
Paris, avocat à la Cour d'Appel de Paris, et Mabire (Marcel), ancien lauréat
de la Faculté de Droit de Paris, in 8°. 5 »

Ouvrage honoré d'une snuscription du Ministère du Commerce, de l'Industrie,

des Po.'ites et des Télégraphes.
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DES SOUTIENS DE FAMILLE au point de vue de la Loi du 27 juillet 1872 sur
le recrutement de l'armée. Etude critique d'un arrêt du Conseil d'Etat en
date du 3 février 1882. par Lods (Armand), docteur en droit, avocat à la

Cour d'Appel de Paris, in-S". 1 »

LE DROIT DES PAUVRES perçu à l'entrée des théâtres, par le même,
in-S». 1 »

RÈGLES SUR LA PROFESSION D'AVOCAT, suivies : 1» des usages, lois et règle-
ments; 2° des présidents du Conseil de l'ordre des avocats à la Cour d'appel
de Paris, avec commentaires et observations, par Mollot (Ch.), ancien
conseiller à la Cour d'Appel de Paris, deuxième édition, revue et très

augmentée, 2 vol. in-8°. Net 12 »

ÉTUDES SUR LA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE EN FRANCE ET EN ANGLE-
TERRE, suivies de trois discours prononcés au Parlement d'Angleterre,
par Sir Noon Talfourd (E.). Traduction de l'anglais, par Laboulaye (Paul).

in-S". 1 •'

MANUEL JURIDIQUE DES MÉDECINS, DES DENTISTES ET DES SAGES-
FEMMES. Exercice de la médecine, de l'art dentaire et de l'art des accou-
chements, par Pabon (Louis), juge de paix de la Seine, in-18 jésus. 3 50

LE CONTRAT D'ÉDITION EN MATIÈRES ARTISTIQUE ET LITTÉRAIRE et la

nécessité de sa réglementation législative, par Pascaud (Henrii, conseiller

à la Cour d'Appel de Chambéry, in-8°. 2 »

ÉTUDES SUR LES RÉFORMES NÉCESSAIRES A LA LÉGISLATION DES
PENSIONS CIVILES, par Pensa (Henri), avocat à la Cour d'Appel de Paris,

in-8». 2 »

PROTECTION INTERNATIONALE DES ŒUVRES LITTÉRAIRES ET ARTIS-
TIQUES, rjtude de législation comparée, par Rivière, avocat à la Cour
d'appel, docteur en droit, in-S». 6 »

LA LOI DU 19 MAI 1874, SES ORIGINES, SON APPLICATION ACTUELLE. Etude
sur la législation protectrice de l'Enfance ouvrière en France et à l'étranger,

par Robiquet (Paul), in-8. 1 »

5e L'ASSOCIATION ENTRE LES TRAVAILLEURS MANUELS. Son passé, son
avenir, par Rozy (H.), ancien professeur à la Faculté de droit de Toulouse,
in-8'\

"

1 ))

DE LA RESPONSAEILITÉ DES ENTREPRISES DE CHEMINS DE FER ET DE
BATAUX A VAPEUR en cas d'accidents, d'après la législation suisse, par
Soldan (Ch.), juge et avocat à Lausanne, in-8°. 1 »

L'UNION INTERNATIONALE POUR LA PROTECTION DES ŒUVRES LITTÉ-
RAIRES ET ARTISTIQUES. Commentaire de la convention de Berne du
9 septembre 1886, par le même, in-8". 2 50

TRAITx. DtiS MALADIES PROFESSIONNELLES, avec aperçus statistiques et

les arrêtés du Conseil fédéral allemand, à l'usage des fonctionnaires du ser-

vice de santé, des médecins de caisses de secours et d'usines, des inspecteurs
du travail, des administrateurs de caisses de secours, de syndicats profes-
sionnels et de sociétés d'assurances, des industriels et des ingénieurs, par
le D"^ Sommerfeld (Théodore), médecin à Berlin, traduit avec l'autorisation

de l'auteur par le D' de Geynst (G.), médecin à Huy. Préface du D'^ Moeller
(A.), membre de l'Académie de médecine de Belgique, président de la com-
mission médicale du Bral)ant. Tome I", in-8'\ 12 50

MANUEL FORMULAIRE DE LA NATIONALITÉ, DE LA NATURALISATION ET
DE LA POLICE DES ÉTRANGERS EN FRANCE ET EN ALGÉRIE. Commentaire
delà loi du 26 juin 1889 sur la nationalité et des décrets des 20 octobre 1888,
et du 21 juin 1890 sur la police des étrangers, par de Taillandier (A). 2' édition,

in-18. 3 »

DU LUXE ET DES LOIS SOMPTUAIRES, par Thézard (Léopold), sénateur,
doyen honoraire de la F'aculté de droit de Poitiers. Gr., in-8". 1 »

SOCIÉTÉS, SYNDICATS, ASSOCIATIONS DEVANT LA JUSTICE. Seize ans de
jurisprudence civile et correctionnelle (1883-1899), par A. Vavasseur, avocat
à la Cour d'appel de Paris, auteur du « 'Traité des sociétés civiles et com-
merciales», rédacAeuv en chef de la k Revue des Sociétés ». Deux beaux
volumes grand in-8". 12 »

Librairie A. FONTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')



ÉPOQUK CONTEMPORAINE — SOCIOLOGIE 13

LÉGISLATION ET JURISPRUDENCE DES CHEMINS DE FER ET DES TRAMWAYS.
_ (^uvrafie coiileuaiil Ions les Icxli-s usuels, i-cproduils dans un oi-dcc nuHho-
""dique cl commentés au moyen de la jurisprudoiico, de l'adminislralion el

des tribunaux, par Vigouroiix (E.), avocat, ia-8". 8 »

Relié. 10 »

INTRODUCTION A UNE NOUVELLE SYNTHÈSE COMPLÈTE DE LA LÉGIS-
HLATION ET DE LA JURISPRUDENCE FRANÇAISES, par le même, in 8". 1 »

CODE RURAL, RÉGIME DU SOL (TEXTE ET COMMENTAIRE) ET DROIT RURAL
USUEL, jiar Watrin iH.i, docleur en droit, avoui- lionoraire, 1 vol.

in-8". 7 50

SiHAiHAH.li:

L'ORDRE SOCIAL ET SES BASES NATURELLES, Esquisses d'une antliropo-
sociolo^^ie, par Ammon(0.). de Karisrulie. Traduit avec l'autorisation de
l'auteur sur la seconde édition allemande, par Muffang (H.), professeur
agrégé, in-8'' relié toile anglaise. 10 »

LES FACULTÉS DE DROIT ET LA SOCIOLOGIE, par Hauriou (Maurice), profes-

seur à la Faculté de Droit de Toulouse, in-8". 50

Ouvrages de M. LAPOUGE (G. Vacher de)
docteur en droit, ancien magistrat

LES SÉLECTIONS SOCIALES. Cours libre de science politique professé à

l'Université de Montpellier (1888-1889), in-S" relié toile anglaise. 10 n

L'ARYEN, son rôle social. Cours libre de science politique professé à

l'Université de Montpellier (1889-1890), 111-8" relié toile anglaise. 10 »

LE SÉMITE, son rôle social. Cours libre de science politique professé à

l'Université de Montpellier (18901891), in-8° relié toile anglaise, (sous

presse).

L'ANTHROPOLOGIE ET LA SCIENCE POLITIQUE. Discours d'ouverture,
in-8". 50

THE FUNDAMENTAL LAV^^S OF ANTHROPO-SOCIOLOGY, in 8'

.

2 50

INTRODUCTION A L'ÉTUDE DE LA SCIENCE POLITIQUE. Essais et confé-

rences par Sir Pollock (Frederick), professeur à l'Université d'Oxford,
membre correspondant de l'Institut de France, traduit de l'anglais par
de Kérallain (René), avocat, docteur en droit, in 8", 12 50

LE SOCIALISME EN ALLEMAGNE, par Potel (Adolphe), in 8". 1 »

LES LOIS DE L'ORDRE SOCIAL, par Schutzenberger (F.), 2 vol, in 8°. 10

MANUEL
DES

EXAMENS DE DROIT
COMPHENANT

L'Ensemble des Matières de chaque Examen

PAR MM.

G. BOURDON-VIANE
Avocalr Docteur en Droit, Secrétaire-Rédacteur

de la Chambre des Députés

ROBERT FREMONT
Avocat

à la Cour d'Appel do Paris

Professeurs libres de Droit.

Cha(iu>' année de droit forme un beau roliime in-IH, relié toile souph
Prix 10 Ir.

Librairie A. F0NTEM01^'G, 4, rue Le Goff, Paris (5*)
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DROIT -JURISPRUDENCE

BIBLIOTHÈQUE JURIDIQUE CONTEMPORAINE

Tomes I, li, TRAITÉ DES ASSURANCES MARITIMES, DU DÉLAISSEMENT ET DES AVARIES, par M. Alf.
Droz, avocat à la (".our d'appel de Paris, lauréat do 1 Institut de Fiance. 2 vol. in-8° 18 »

III, IV. DES CGURTIIRS. (Courtiers d'assurances maritimes, courtiers interprètcs-conducleurs
de naviiTs, courtiers assermentés au triljunal de commerce, courtiers libres, etc.), par
M. JuLKS Fabre, avocat à la (!oui' d'appel de l'ai'is. 2 vol. in-8°. 16 >

V. TRAITÉ THÉORIQUE ET PRATIQUE DU CONTRAT D'*SSURA^CE CONTRE L'INCENDIE, d'après la doctrine
et la jurispiudence, jjar M. H. Dk Lalam)E, docteur en droit, avocat au Conseil d'Ktat et à

la Cour de cassation. — Avec la collaboration de M. Ahkl Couturier, ancien magistrat.
1 très fort volume in-8°. 10 »

VI. LEGISLATION ET JURISPRUDENCE DES CHEMINS DE FER ET DES TRAMWAYS. (Ouvrai.'e contenant
tous les textes usuels reproduits dans un ordre méthodique, et commentés au moyen de
la juris]irudeijce de l'administration et des trilmnaux. par M. F. Vigouuocx, avocat,
1 vol. in -8°. 8 »

Vil. .PRECIS DE DROIT INTERNATIONAL. DROIT PÉNAL ET PRIVÉ, par M. Alphonse Bard, 1 vol.

in-8'. 7 50

VIII. DES CONTRATS PAR CORRESPONDANCE. Du rôle de la correspondance dans l'exécution des
contrats, par M. Jui.ks Valéry, professeur de Droit commercial à l'Univei'sité de Jlont-
pellier, avocat à la cour d'appel. 1 beau vol. in-8°. 8 50

IX. DU LOUAGE DE SERVICES. Etude sur les rapports juiidiqucs entre les patrons et les

ouvriers emplovés dans l'industrie, par GEORr.ES Corkil. avocat à la Cour d'appel de
Bruxelles, i vol.'in-8°. 8 »

Ouvrage couronné par la Faculté de droit de Paris.

X. TRAITÉ THÉORIQUE ET PRATIQUE DES ACCIDENTS DU TRAVAIL. Commentaire analytique de la loi

du 9 avril 18'j8 eonceinant la responsabilité des accidents dont les ouvriers sont victimes
dans leur travail, jiar G. LECorrriuER, avocat au Tiibunal civil d Argentan, 1 fort vol.

ia-8% 1899. 7 50

BIBLIOTHÈQUE DE L'HISTOIRE DU DROIT ET DES INSTITUTIONS]

Tome 1. ÉTUDE SUR L'HISTOIRE DES INSTITUTIONS PRIMITIVES, par sir He.nry .<imneh-Maine.
Traduit de l'anglais, avec préface, par M. Jos. Durieu de Leyritz, avocat; et précédé
d'une introduction, par M. H. u'Arbois de Jubainville, membre de l'Institut, professeur
au Collège de France, 1 vol. in-8°. 10 ><

11. ETUDE SUR L'ANCIEN DROIT ET LA COUTUME PRIMITIVE, j.ar sir Hekry Sumner-M.uxe. Traduit
de l'anglais, avec lautorisation de laiitcur, par M. Benk de Kérallain, avocat, docteur
en droit. 1 vol. in-8°. 10 »

m. ÉTUDES SUR LES MŒURS FELIGIEUSES, JURIDIQUES ET SOCIALES DE L'EXTR.ME-ORIENT. par
.sir Alfred C. Lyall, lieutenant-gouverneur du Nord-Ouest (Inde). Traduit de l'anglais,

avec l'autorisation de l'auteur, par Bené de Kérallain, avocat, docteur en droit. 1 vol.
in-8°. 12 »

IV. ESSAIS SUR LE GOUVERNEMENT POPULAIRE, par sir Henry Sumner-Maixe. Traduit de
l'anglais, avec l'auloiisalion de laulcur, jiar iM. de Kerallain, avocat, docteur en droit.
1 vol. in-8°. 7 50

V. ETUDES SUR L'HISTOIRE DU DROIT, par sir Henry Sumner-Maine. Traduit de l'anglais, avec
l'auloiisationdc lauleur, par M. de Kérallain. avocat, docteur en droit. 1 vol. in-8". 12 «

VI. LE DROIT INTERNATIONAL. - LA GUERRE, par sir Henhy Sumner-Maine. Traduit de 1 aoglais,
avec autorisation des éditeurs, jjar iM. de Kérallain, avocat, docteur en droit, i vol.
in-8°. 7 50

Vil. DROITS ET LIBERTÉS AUX ÉTATS-UNIS. Leurs origin s et leurs progrès, par Adolphe
DE CnA.MRRiiN, uicmbrc An barreau de Wasbington et conseil-avocat de la légation de
France aux Klats-lnis. 1 vol. iics°. 12 »

VIII. LA CONDTION DE LA PROPRIETE DANS LE NORD DE LA FRANCE. LE DROIT DE MARCHÉ, |iar

M. Joseph I.eeoht, avocat au Conseil d'Flat cl à la Cour de Cassaliou, biurcal de l'Inslilul
de France. 1 vid. in-8°. 5 >

IX. INTRODUCTION A LETUDE DE LA SCIENCE POLITIQUE, j.ar sir Frédérik I'ollock. Traduit de
l'anglais jiai' M. Be\é de Kérallain, in-s'. 12 50

Librairie A. FONTEMOIIVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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X. ETABLISSEMENT ET REVISION DES CONSTITUTIONS EN AMÉRIQUE ET EN EUROPE. Klii.lc di" lésisla-

lidii couiiiai^'c. |i:ir .M. Cii. I;iii;im \i h. I vu!, in s°. 7 50

XI. Lf POUVOIR EXÉCUTIF AUX ETATS-UNIS. Ilu.lc de didil consliliiUoniif'l, par An. dk (;ii.\mbhi;n.

•i° ('diliiin. rcvui' cl aiiiiinculiT, 1 vnl. [nii°- U) "

XII. LA VIE PARLEMENTAIRE A ROME SOUS LA REPUBLIQUE. — ESSAI OE RCCONSTITUTION DES SÉANCES
HISTORIQUES DU StNAT ROMAIN, par J.-H. Mispoli.kt. Contcnanl If, uraviiics doni 11 hors
Icxle. 1 vol. Iii-s°. lt> .)

XIII. L'ÉTAT. LE DROIT OBJECTIF ET LA LOI POSITIVE, jiar l.iiox l)i(iriT, piolo.ssour de droit à
IT'niversilp de Hordcaiix. 1 vdI. iii-8°. 12 »

XIV. L'ÉTAT. SES ORGANES ET SES AGENTS, par Léon Dufiin, professeur de droit à l'Uni-
versité de lionlraiix. 12 «

XV. LA DÉCLARATION DES DROITS DE L'HOMME ET DU CITOYEN, par fi. Jkli.im:k. Traduit par
(1. Fahim.^. avrc pi-i'lace de K. I.arnaude. 1 vol. in ^°. 3 ,.

XVI LA CONCLUSION DES TRAITÉS INTERNATIONAUX ET LE ROLE DES CHAMBRES, par (i.l-AKi)is, doetenr
en droit. Trcfaee de 51. Esnicm. 1 vol. in-S'.ISous presse.)

MANUEL DES ANTIQUITÉS ROMAINES
par

Théodore Mommsen, Joachim Marqtjaedt et Paul Krugek. Traduit do
rallemand sous la direction de M. Gustave Humbebt, prcjfesseur hono-
raire de droit romain à la Faculté de Droit de Toulouse, premier Président
de la Cour des Comptes, ancien Garde des Sceaux, Ministre de la Justice,
Sénateur, 16 tomes en 17 vol. gr. in-8°. 179 »

Ouvrage entièrement terminé

Tomes I à VII, 8 vol. LE DROIT PUBLIC ROMAIN, par Tii. Mo.m.mso, traduit de l'allemand
avec l'autorisation de lauleur cl de IVditeur allemands, par I'.mil-Khkdéiuc Gir.\ri).
professeur à la Facull('' t\e droit de l'aris, 7 tomes en 8 volumes. 80 »

Pke.miére p.\r.Tni : La Magisirature. -l volumes. 20 »

DiuxiÉME p.vuTiK : Les Différentes magistratures, A volumes. 30 »

Troisième partie : Le Peuple et le Sénat, 2 tomes en 3 volumes. 30 »

Vil à Xlll. L'ADMINISTRAT'ON ROMAINE, par J. Marquardt, traduit de lallemand avec l'autori-
sation de 1 aiil( ur et de 1 éditeur allemands, pai" A. Weiss, P. Louis-Lucas, A. VioiÉ,
J. Brissauu, li volumes. G5 »

Première partie : L'Organisation de l'Empire romain, traduit en fiançais par A. Weiss
professeur agrésé à la Facult('' de droit de Paris, et Paul Louis-Lucas, professeur agrégé
a la Faculté de droit de l)ijon, i.' volumes. 25 »

Deuxième partie : L'organisation financière, traduit en français par Alrert Vigie,
doyen de la Faculté de droit de Mont|iellier, lauréat de l'Institut de France, 1 vol. 10 »

L'Organisation militaire, traduit en français par J. Brissaud, professeur à la Faculté
de droit de Toulouse. 1 vol. 10 »

fKOiSiÈ.ME partie : Le Culte, traduit eu français ])ar Hrissaud, professeui- à la Faculté
de droit de Toulouse. 2 volumes. 20 »

XIV et XV. LA V E PRIVÉE DES ROMAINS, par J. Marquarot, traduit de l'allemand en français
avec l'autorisation de Fauteur et de l'éditeur allemands, par Victor Henry, chargé de
cours à la Sorbonne, docteur eu droit, lauréat de l'Institut. 2 volumes. 22 »

XVI. HISTOIRE DES SOURCES DU DROIT ROMAIN, par P. KRUGER.Iraduil île 1 alh'uuiud avec l'anlo-

risation de l'auteur, par J. Brissaud. I volume. 1-2 »

Chaque volume se vend sépai'ément :

Tome 1, 11. LE DROIT PUBLIC ROMAIN. La Magistrature. 2 vid. Chaque vol. 10 >

111, IV.V.LE DROIT PUBLIC RCMAIN.Zes différentes magistratures. 3 volumes. Chaque vol. 10 »

VI 1, VI 2, Vil. LE DROIT PUBLIC ROMAIN. Le Peuple et le Sénat, 3 vol. Chaque volume ou
partie 10 >

Vlll, IX. L ADMINISTRATION ROMAINE. L'Organisation de l'Empire romain, 2 vol. ou parties 25 »

Chaque volume se vend séparément :

Tome I. 10 "

Tome II. 15 »

X. L'ADMINISTRAT'ON ROMAINE. L'Organisation financière. 10 <•

XI. L'ADMINISTRATION ROMAINE. L Organisation militaire. 10 >

XII. Xlll. L'ADMINISTRATION ROMAINE. Le Culte. 2 vol. i liaque vol. 10 ..

Librairie A. FOM'KMOLXG, 4, rue Le GoiT, Paris (5')
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XIV et XV. LA VIE PRIVÉE DES ROMAINS. -2 vol. a-2 ..

Chaque vol. se vend sépan'inciit ;

T. I. 10 .

T. 11. 1-2 ..

XVI. HISTOIRE DES SOURCES OU DROIT ROMAIN. 1 vol. 1-2 .

En préitaralioii

TABLES GÉNÉRALES DU DROIT PUBLIC ROMAIN, par P.xul-Frkdéric. CiiK.\Ri>. 1 fort volume
in-8° raisin. (Sous presse)

.

REVUE DE LEGISLATION ANCIENNE ET MODERNE. FRANÇAISE ET ÉTRANGÈRE. 1870 a 187G. vol. 1U»J .

Cliacnne des ann(''cs 187-2 à 18711 se vend s(''par(Mnenl 15 >•

l/année 1870-1871 ne se vend (juavee la eoUcetion coinpléte.

REVUE GÉNÉRALE DU DROIT. DE LA LÉGISLATION ET DE LA JURISPRUDENCE, fondée en 1877. Prix de
la collection eoniplète des -25 années déjà publiées. 40(t »

Chacune des vintît-cinq premières années se vend séparément liï >

à l'exception de l'année /885 qui ne se vend qu'avec la collection complète.

RECUEIL DE L'ACADÉMIE DE LÉGISLATION DE TOULOUSE, fondé en 1851.

W volumes in-8° (1851 à IUOI).

Avec table des tomes I à XLVU.

C. fr, T. XVil 5fr.
Il — — XVIII (1 —
(1 — — XIX 5 —
(1 — — XX 5 —
(1 — — XXI ti —
(1 — - XXll 5 —
(1 — — XXIII H —
(1 — — XXIV —

6 >

ENCYCLOPEDIE JURIDIQUE ou EXPOSITION ORGANIQUE DE LA SCIENCE OU DROIT PRIVÉ. PUBLIC ET INTER-
NATIONAL, SUR LES BASES DE L THIQUE, par Ahrens (Henri), ancien professeur de
sciences politiques à Leipzig. Traduction de l'allemand, précédée dune notice biographique
d'un avant-propos et d'un essai critique sur les doctrines philosophiques, sociales et reli-

gieuses de l'auteur, envisagées principalement dans leur rapport avec le dogme chrétien,
par Chauffard (A.), ancien président du Iribunal civil de I.avaur. 2 vol. in-8»

'^

-n^ ..

Tome I". Principes généraux el méthode du droit.

Tome II. Histoire générale du droit.

REPERTOIRE DES OUVRAGES DE LÉGISLATION, DE DROIT ET DE JURISPRUDENCE EN MATIÈRE CIVILE
ADMINISTRATIVE, COMMERCIALE ET CRIMINELLE, publiés spécialement en l'rance depuis 178it

jusiju'à la lin dt^ novembre 1S()5. avec une table analytique et raisonnée des matières, ^ou-
velle édition, revue et augmentée par Thorix (Erxest), in-8°. :^î «

On vend
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ANNALES DE L'UNIVERSITÉ DE LOUVAIN

RECUEIL DE TRAVAUX |iulilics |uii- les inoiiibros des ronlVicnccs ilhistiiic cl de pliilologie de
1 riiivcrsit(' de I.ouvain. sous la direction des prol'esseui's Hktiilnk, Oaichik, l>(itjTiiEi>oNT,

(II. MiIKI.I.KH et Kkmy.

l'ascicule I. A. Caichik. Aux ui'cliives Viiticancs. (Epui.ié.)

II. A. t:.\LCiiiE. I.a (|uerellc des inveslitiires dans les diocèses de Liège et de Cambrai.
l'iiKMiKUE e.VRTiK : l.cs ivfoniies iji'caoriemies et les asilaiions réactioiniaires (1075-1092).

l^iiM). (;r. in-8». :? 50

III. .\. i>E HiUDKH. Les droits de Cluirles-Ouint au dtichc de Hoiiri;oi.'ne. l'ii ciiapitrc de l'his-

toire diplomatique du xm" siçcjc. IH'.k). rir. iii-8°. iJ 50

IV. A. C.vuciiiE- La querelle des investitures. Deuxième I'aiîtie : Le .'^cliisiiic (lii'.t2-1107).

Gr. in-8°. .
:i 50

V. Lecoutère (C). LAi'chontat athénien. Histoire et orijanisation d'apics la politeia
ATiiÉXAioN, iSîit. (ir. in-8°. 2 50

VL Van IIoutte (IIibeht). docteur en philosophie et lettres. Les Kei'cls de Flandre, contri-

bution à l'étude des origines ethni(iues de la l'Iandre. (Ir. in-8°. 1 50
VIL Van Houtte (Hubeut). Kssai sur la eivilisaliiui llauuinde au connnencenient du xii' siècle,

d'après Oalbeht de BKur.ES. i 50

DEUXIÈME SÉRIE

VllL Laenen (J.). Le ministère de Botta Adorno dans les Pays-Bas autrichiens pendant le

règne de Marie-Thérèse (1749-1753).
'

5 »

IX. Leclère (C). Les avoués de Saint-Trond. 2 50
X. LiÉdEois (G). Gilles de Chin : l'histoire et la légende (sons presse).
XL Bayot (.V). Le roman de Gilles de Trazegnies (sous 2)i'esse).

BIBLIOTHÈQUE DES ÉCOLES FRANÇAISES D'ATHÈNES ET DE ROME
publiée sous les auspices du ministère de l'Instruction publique

PREMIÈRE SÉRIE (format in-S" cavalier)

Volume d'introduction. MÉMOIRE SUR UNE MISSION AU MONT ATHOS. Suivi d'un
mémoire sur un ambon conservé à Salonique, la représentation des Mages
en Orient et en Occident durant les premiers siècles, par Mgr Duchesne,
de l'Institut, directeur de l'Ecole trançaise de Rome, et Ch. Bayet,
ancien membre des Ecoles franc. d'Athènes et de Rome, recteur honoraire
de l'Académie de Lille, Directeur de l'enseignement primaire au ministère
de l'Instruction publique. 1877, 1 vol. in-8° raisin, avec 5 planches en jiho-

tograhie. 8 »

Fascicule I. 1. ÉTUDE SUR LE LIBER PONTIFICALIS. |iar Mgr Duciiesne. 2. RECHERCHES SUR
LES MANUSCRITS ARCHEOLOGIQUES DE JACQUES GRIMALDI, par E. MuNTZ. 3. ÉTUDE SUR LE

MYSTÈRE Dfc SAINTE AGNÈS, par t.. (.moat. in

IL ESSAI SUR LES MONUMENTS GRECS ET ROMAINS RELATIFS AU MYTHE DE PSYCHÉ, i>ar Maxi.me
(_:uLi.ii;.Mi\. 5 r)<»

Ht. CATALOGUES DES VASES PEINTS DU MUSÉE DE LA SOCIÉTÉ ARCHÉOLOGIQUE D'ATHÈNES, par

Maxi.me Coi.lulnon (avec sept plaiirlies ?^i'av('es). 10 >>

IV. LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LES XV" ET XVM SIÈCLES, par K. MrXTZ, membre de
l'Institut. (Ouvage com'onné par llnstilul). 1'° partie (ne se vend i/u'avec /es deux
a(//rM, voir laseicules l\ et WVIII.) 20 ..

V. INSCRIPTIONS INÉDITES DU PAYS DES MARSES. reiiiejllies par E. Fehniqi'E, ancien membre
de l'Ecole l'raïK-alse de Home. 1 5il

VI. NOTICE SUR DIVERS MANUSCRITS DE LA BIBLIOTHÈQUE VATICANE. RICHARD LE POITEVIN, par

FlLiK l!i;iii;KU. I Vol. (avei- uni' plaiiehe en lii''lioi;ra\ lire). 5 »

VIL DU ROLE HISTORIQUE DE BERTRAND DE BORN. par Lkiix Clédat. 4 »

Vin. RECHERCHES ARCHÉOLOGIQUES SUR LES ILES IONIENNES. I. Corkoi", par Otiion Riemann
(avec deux planches hors texte), voir laseicules Ml et XVllI. 3 »

IX. LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LE XV ET LE XVI' SIECLE, par F.lt.éne Muntz.
Deuxième partie. 1 vol. avec deux planches eu lii'-lio;.'raviire. l.'i .

X. RECHERCHES POUR SERVIR A L'HISTOIRE DE LA PEINTURE ET DE LA SCULPTURE CHRÉTIENNES EN

ORIENT AVANT LA QUERELLE DES ICONOCLASTES, par lu. Bavet. * 50

XL ÉTUDE SUR LA LANGUE ET LA GRAMMAIRE DE TITE-LiVE. par 0. Riemann. 9 ..

XII. RECHERCHES ARCHÉOLOGIQUES SUR LES ILES IONIENNES. II. Céphalonie, |iar Otiion Riemann
(avec une carte). Voir fasc. VIII et XVIll. 3 .

Librairie A FOIVTEMOING 4 rue Le Goff Paris^ (5*)
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XIII. DE CODICIBUS MSS GRCCIS PII II. IN BIBLIOTHECA ALEXANDRINO-VATICANA schedas cxcussit
L. Dl'ciiksm:, ijallicii' in l'rhf schol;p oliiii sociiis. 1 50

XIV. NOTICE SUR LES MANUSCRITS DES POÉSIES DE SAINT PAULIN DE NGLE. suivie il observations
sur le texte, par E. (Châtelain. 4 »

W. INSCRIPTIONS DOLIAIRES LATINES. Manjues de briques relatives à une paitie de la GENS
DOMITIA, recueillies et classées par Ch. Descemet (av. fig.). 12 50

XVI. CATALOGUE DES FIGURINES EN TERRE CUITE DU MUSÉE DE LA SOCIÉTÉ ARCHÉOLOGIQUE D'ATHÈNES,
par .1. Mahthx (avec ^ licUes planches en leWiiiLTaviire, hors lc\te el ua lioi> lutercal é
dans le lexte). 12 .îO

XVII. ÉTUDE SUR PRÉNESTE, VILLE DU LATIUM, par E.MMANUKL Fehmque, avec une grande
Parte et ti'ois planches en hi'liuuravure. ' 7 50

XVIII. RECHERCHES ARCHÉOLOGIQUES SUR LES ILES IONIENNES. III. Zante. IV. Ceriffo. V. .\ppendiec,

par Otiih-N I!ii:\ia.\n (avec 1 cartes lutrs texte), voir fascicules Vlll et XII. . 3 50

XIX. CHARTES DE TERRE SAINTE PROVENANT DE L'ABBAYE DE N.-D. DE JOSAPHAT, par H.-Fr.\nçois
Delahoukk, avec deux planclies en h('lioi;ravui-e. • 5 >,

XX. LA TRIERE ATHENIENNE. Elude d'archéologie navale, par A. C.\rtadlt (avec 99 bois
intercalés dans le texte et ,"> planches hors texte). 1-2 »

Ouvrage couronni' par 1 Association poui' l'encouragement des études grecques en FYance.

XXI. ETUDES DEPIGRAPHIE JURIDIQUE. De ((uelques inscri|)lions relatives à l'administration de
Dioctétien. 1. LEXAMINftTOR PER ITALIAM. 11. LE MAGISTER SACRARUM COGNITIONUM. par
Edouard Cvq. b »

XXII. ETUDE SUR LA CHRONIQUE EN PROSE DE GUILLAUME LE BRETON, par I1.-Fkan(;ois Delà -

BORDE.
'

â »

XXIU. LASCLEPIEION D ATHÈNES DAPRÈS DE RÉCENTES DÉCOUVERTES, par 1". Girard (avec une
carte et trois planches en héliogravure). 5 50

XXIV. LE MANUSCRIT D'ISOCRATE URBINAS. CXI DE LA VATICANE. Description et liistoire. Recension
du panégyrique, par Ausi-kt Martin, anc membre tle l'Ecole fi'anç.de Kouie. 1882. 1 50

XXV. NOUVELLES RECHERCHES SUR L'ENTRÉE DE SPAGNE, chanson de geste franco-italienne, par
Antoine Thomas, anc. membre de l'Ecole franc, de Rome. 1882. 2 »

XXVI. LES SACERDOCES ATHENIENS, par Jules Martiia, anc. membre de l'Ecole franc.
d'Athènes. 1882. 5 »

XXVII. LES SCOLIES DU MANUSCRIT D ARISTOPHANE A RAVENNE. Etude et collation, par Albert
Martin, anc. nu^mbre de l't^cole franc, de Home. 1882. 10 «

XXVIII. r* section. LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LE XV» ET LE XVI" SIÈCLES, par
Eugène Muntz, membre de l'Institut, anc. membr. de l'Ecole franc, de Rome. 1882.

Troisième partie. Première section (avec deux planches). 15 »

Voir fascicules IV el IX.

XXIX. LES ORIGINES DU SENAT ROMAIN. Recherches sur la f(»-mation et la dissolution du Sénat
patricien, par (i. liLucii, anc. membre des Ecoles franc. d'Athènes cl de Kome. 1883. 9 »

XXX. ETUDE SUR LES LECYTHES BLANCS ATTIQUES A REPRESENTATIONS FUNÉRAIRES, par E. Pot-
tier, ancien membre de l'Ecole française d'Athènes. 1883 (avec quatre planches, en noir et

en couleurs). G »

XXXI. LE CULTE DE CASTOR ET POLLUX EN ITALIE, par Maurice Alhf.ht, ancien membre de
l'Ecole franc, de Rome. l«>i:î (avec trois planches). 5 50

XXXII. LES ARCHIVES DE LA BIBLIOTHÈQUE ET LE TRESOR DE L ORDRE DE SAINT-JEAN DE JERUSALEM A

MALTE, par Dklavili.k Le Ruulx, anc. membre de l'Ecole franc, de Rome. 1883. 8 »

XXXIII. HISTOIRE DU CULTE DES DIVINITES D'ALEXANDRIE (Scrapis, Isis, llarpocrate et Anubis),
hors de l'Egypte, depuis les origines jusqu à la naissance de l'Ecole néo-platonicienne, par
Georges Lafaye, ancien membre de l'Ecole française de Rome (avec 5 planches).

1884. 10 »

XXXIV. TERRACINE. Essai d'histoire h)calc. par B. de La Ijlanchère, ancien membre de
l'Ecole française de Rome (avec deux eaux-fortes et cinq planches dessinées par l'au-

teur). 1884.' 10 »

XXXV. FRANCESCO DA BARBERINO ET LA LITTÉRATURE PROVENÇALE EN ITALIE AU MOYEN AGE, par
Antoine 'I'iiumas, ancien membre de l'Ecole française de Kome. 18^3. 5 >•

XXXVI. ETUDE DU DIALECTE CHYPRIOTE MODERNE ET MEDIEVAL, par Mondry BeaudOUIN.
ancien memhrc de l'Ecole française d'Atlicncs. is-si. 5 „

XXXVII. LES TRANSFORMATIONS POLITIQUES DE L ITALIE SOUS LES EMPEREURS ROMAINS (43 avant
Jésus-Christ, 330 a|irès Jésus-Clnist), pai' C. Juxlian, ancien mcmbi'c de l'Ecole fran-

çaise de Rome. 188't. 4 50

XXXVIII. LA VIE MUNICIPALE EN ATTIQUE. par U. Haussoullier, ancien membre de l'Ecole

française d'.Mhènes. 1884, 5 »

XXXIX. LES FIGURES CRIOPHORES DANS L'ART GREC. L'ART GRECO-ROMAIN ET L ART CHRETIEN, par

A. Vkvriks. ancien menibi'c de riicole fi'ancaise d'.Uhènes. ISSi. 2 25

XL. LES LIGUES ETOLIENNE ET ACHÉENNE. par Marcki. Diirois, ancien membre de l'Ecole

française d'.Vlhènes. 188't (avec de\ix planches). 7 >.
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XLl. LES STRATEGES ATHENIENS, piir Am. ll.vuvtiiE-liEs.N.vuLT, ancien membre de l'Ecole fran-

cnisc (t Allieilo. 18«i. T. ..

Xl.ll. ETUDE SUR L'HISTOIRE DES SARCOPHAGES CHRETIENS, par Rexé Grodsskt, aneicn membre de
l'Keole fraïK.iiisc de liomc. I>i.sri. 3 50

Xl.lll. LA LIBRAIRIE DES PAPES D'AVIGNON. Sa foiTOation, sa composition, ses eatalofîues (1316-

11-20), d'après les letsistres de eomples el d'inventaires des archives vatieaues, ])ar Mau-
mcE Faucox. ancien membre de i'Eeole fran(;aisc de Rome. T. 1. 1830. 8 5&
.V -//. — Vuir fascicult' L.

\LIV-XLV. LA FRANCE EN ORIENT AU XIV SIÈCLE. Expéditions du maréchal Bouc.icaul. par I)];l.\-

viLLE LK KniiA. uiuiiMi uicMibre de riicole française de Home. 2 beaux vol. 188(1. 25 »

Xl.VI. LES ARCHIVES ANGEVINES DE NAPLES. Elude sur les registres du roi Charles I" (12(>5-1285)-

par Pal'i. DuKitiKU, ancien membre de l'Ecole française de Rome. Tome 1. 1881"). 8 50
N.-n. — Vdir fascicule l.l.

XLVll. LES CAVALIERS ATHENIENS. |iar .Vi.r.Kivi Mauti.N, ancien membre de l'Ecole française

de Koiiic. 1 très for( volume, ISXl

.

18 »

XLVIll. LA BIBLIOTHEQUE DU VATICAN AU XV SIÈCLE. Contributions pour servir à l'histoire de
riiumanisme, par Ei:i;km: Mumz, membi'c de l'Institut, et Paul Faure, ancien membre
de l'Ecole fiunçaise de Hume. 1887. 12 50

XLIX. LES ARCHIVES DE L'INTENDANCE SACRÉE A DELOS (;n5-lf.O avant Jésus-Christ), par Théo-
iMiii.E lld.MuLi.i:. membre de llnsliUil, ancien miunbre de l'Ecole française d'.Vlhenes, direc-

teur de 1 Ecole française d'.\thénes (avec un plan en héliogravure). 188G. 5 50

L. LA LIBRAIRIE DES PAPES D'AVIGNON. .Sa forimition, sa compo.sition. ses catalogues (1316-1420),

par M \unir.i; Kauohn. ancien membre de l'Ecole française de Rome. Tome 11.188(1.7 »

.Y.-/?. — Voir fascicule XLUl.

ELLES ARCHIVES ANGEVINES DE NAPLES. Etude sur les registres du roi Charles I" (12ti5-1286), par
Paul Durrieu, ancien membre de l'Ecole française de Rome. Tome 11 el dernier (avec

cinq planches en héliogravure). 1889. 14 •

N.-/i. — Voir fascicule XLVl.

I.ÎTTe SENAT ROMAIN, DEPUIS DIODLETIEN, A ROKI: ET A CONSTANTINOPLE, par Cil. LÉCIUVAIN.
ancien lucinlire de l'Ecole française de Houic, isss. ti <•

1.111. ETUDES SUR L'ADMINISTRATION BYZANTINE DANS L'EXARCHAT DE RAVENNE (5H8-751), par Ch.
DiKiii.. aiirieii membre des Ecoles de Home l'I d'Allicncs. 1888 (épuisé). 15 »

I.IV. LETTRES INEDITES DE MICHEL APOSTOLIS, publiées par Hipp. Noiret, ancien membre de
l'Ecole française de Home (avec une planche en héliogravure). 1888. 7 ..

LV. ETUDES D'ARCHEOLOSIE BYZANTINE. L'EGLISE ET LES WI3SAIQUES DU COUVENT DE SAINT-LUC, EN

PHOCIDE. par Cu. Dieiil. ancien membre des Ecoles françaises de Hi)me et d'AUiène s

(avec sept buis intercalés dans le texte et une planche hors texte). 18s8. 3 50

LVI. LES MANUSCRITS DE DANTE ET DE SES COMMENTATEURS, TRADUCTEURS, BIOGRAPHES, ETC., CON-

SERVES DANS LES BIBLIOTHEQUES DE FRANCE. Essai dun catalogue raisonné, par L. Auvrat,
ancien iiiembre de 1 Ecole française de Rome (avec deux planches en héliogravure). 6 »

LVll. L'OHATtuK LTUURGUE. Etude hisloritinc >1 et / littéraire par Félix Dcrrb.\ch, ancien

lï-membiv de l'Ecole française d'Athènes. I88;i. 4 »

LVlll. ORIGINES ET SOURCES DU ROMAN DE .LA ROSE, par Er.xest Lvxglois, ancien membrede
l'Ecole fraïK-aisc de Home. 18',)l. 5 «

LIX. ESSAI SUR L'ADMINISTRATION DU ROYAUME DE SICILE SOUS CHARLES I" ET CHARLES II D'ANJOU, par
LÉHN C.AhiKH. ancien membre de I Ecole française de Rome. 8 »

LX. ÉLATÉE; LA VILLE. LE TEMPLE D'ATHENA CRANAIA. par Pierre PARIS, am^ien membre de
l'Ecole fraïKiaise d'.Utienes. 1 \ol. avec nombreuses ligures sur bois et 15 planches en

jjlièliogravui'e ou uravces. 14 "

LXI. DOCUMENTS INEDITS POUR SERVIR A L'HISTOIRE DE LA DOMINATION VENITIENNE EN CRÈTE. DE 1380

A 1485. tirés des .\rchives de Venise, publiés ou analysés par Hjppolyte Noiret, ancien
inembic de l'Ecole frani;aise de Rome (avec une carte de l'ile de Crète, une liste des
ducs, etc.) 15 »

I.XU. ETUDE SUR LE LIBER CENSUUM DE L'EGLISE ROMAINE, j par Paul Earre. ancien inembre_de
l'Ecole fraili:ai>e de Houie. 7 »

lYhI. la LYDIE ET LE MONDE GREC AU TEMPS DES MERMNADES ((187-5iti), par Oborges Rauet,
ancien mcmbic de 1 Ecole française d'Atlienes (avec une grande carte coloriée hors

texte). 12 •>

LXIV. LES MÉTÈQUES ATHENIENS. Etude sur la condition morale et le rôle social el économique
des étraniico dnimciliés à Athènes, par Michel Clerc, ancien membre de l'Ecole française

d'Alhèno. I'* »

l.XV. ESSAI S[]^ LE REGNE DE L'EMPEREUR DOMITIEN, i.ar Stéi'HA.ne (iSELL, ancien membre de
l'Kcole française de Komcj 12 "

I.XVI. ORIGINES FRANÇAISES DE L ARCHITECTURE GOTHIQUE EN ITALIE, par C. ENL.urr, ancien
membre de 1 Ecole l'iancaise de Pioiiie, avec 131 plandio dans le texte et 31 planches hors

texte). 20 -

Ouvrage couronné par l'Académie française (Prix Fould).
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LXVII, ORIGINE DES CULTES ARCADIENS. Essai de iiiélhodc en mythologie giccque, |)ar V. Berard,
ancien membre de l'Ecole fi'an(;aise d'Athènes (avec 17 figures). 12 50

Ouvrage couronné par l'Institut (Prix Saintour).

I.XVIIK LES DIVINITES DE LA VICTOIRE EN GRECE ET EN ITALIE D'APRES LES TEXTES ET LES MONUMENTS
FIGURÉS, par Andrk Uaudkillaht. ancien nu'mbre de l'Ecole française de Home. :i 50

LXIX. CATALOGUE DES BRONZES DE LA SOCIETE ARCHEOLOGIQUE D'ATHENES, par M. A. de Ridder,
ancien membre de l'Ecole française d'Alliènes (avec 5 |ilanihes en héliogravure et
i:j bois). 8 »

LXX. HISTOIRE DE BLANCHE DE CASTILLE, par Elie Berger, ancien membre de lEcole fran-

çaise de Komc. . 12 »

Ouvrage couronni- par l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres (i" grand jirix Robert).

LXXI. LES ORIGINES DU THEATRE LYRIQUE MODERNE. HISTOIRE DE L'OPERA EN EUROPE AVANT LULLY ET
SCARLATTI, par M. Komaix Rollax'd, ancien membre de l'Ecole française de Rome (avec

15 planches de musique). 10 >>

Ouvrage couronné par llnstitut (prix Kastxer-Boursault).

LXXH. LES CITES ROMAINES DE LA TUNISIE, par J. Toutaix, ancien membre de l'Ecole fran-

çaise de Rome (avec deux cartes en couleurs). 12 50
Ouvrage couronne par l'Institut (prix Saixtour).

LXXIII. L'ETAT PONTIFICAL APRES LE GRAND SCHISME. Elude de géographie politique, pai' J.

fiuiRAUii, ancien membre de l'Ecole fr;inc;iisc de Rome (avec 3 cartes en couleurs). 14 »

LXXIV. CATALOGUE DES BRONZES TROUVES SUR L'ACROPOLE D'ATHENES, par A. de Ridder,
ancien membre de l'Ecole française d'Athènes, maître de conférences à la Faculté d'.\ix,

(avec 340 ligures intercalées dans le texte et 8 héliogravures hors texte). Un beau volume
sur papier de luxe. 25 »

LXXV et LXXVl. LOUIS XII ET LUDOVIC SFORZA. par !.. Pélissier, ancien membre de l'Ecole

française de Rome, professeur à la l'acuité des lettres de Montpellier. Deux beaux
volumes. 30 »

Ouvrage couronné par l'Institut (prix Gobert, 2° prix).

LXXVII. LES MINES DU LAURION DANS L'ANTIQUITE, par E. Ardaillox, ancien membre de
l'Ecole fran(;aise d'Athènes. charg('' du cours de (léographie à l'Université de Lille (ouvrage
contenant 2(i gravures dans le texte, une planche en phototypie hors texte et une carte du
Laurion en six couleurs). 12 50

LXXVlll. MANTINÉE ET L ARCADIE ORIENTALE, par GUSTAVE Fougères, ancien membre de l'Ecole

française d'Alhèncs, cliargé du cours d'archéologie et d'histoire de l'art à l'Université de
Lille. Un l'orl volume (contenant 80 gravures dans le texte, 6 héliogravur s, 1 phototypie et

1 plan de .Manlince hors texte, plus 2 grandes cartes en six couleurs). " 20 »

Ouvrage couronné par l'Institut (prix BORDix).

LXXIX, ETUDE SUR THEOCRITE, i)ar Ph.-E. Legrand, ancien membre de l'Ecole française d'Athènes,

maître de conférences à la Faculté des lettres de l'Université de Lyon. Un fort volume in-S»

cavalier. 12 50

Ouvrage récompensé par l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres.

LXXX. LES ARCHIVES DE LA CHAMBRE APOSTOLIQUE AU XIV SIECLE, par Joseph de Loye, ancien
meudii'c de rilcole française de Rome, archiviste du déiuirtement des Basses-Pyi'énées. —
1" |)arlie ; Inventaire. 8 »

LXXXl. LE BAS-RELIEF ROMAIN A REPRESENTATIONS HISTORIQUES. Etude archéologique, historique

et liltéraiic. par Edmoxd ("ourbaud, ancien mcinbi'e de l'Ecole française de Rome. Un
vol. in-8° (ciuitenant 18 gravures, dont 5 hors texte en phototypie Berthaud). 12 50

Ouvrage couronné par l'Institut (prix Delalaxde-Guérineau).

LXXXII. ESSAI SUR SUETONE, par Alcide Macé, ancien élève de l'Ecole normale supérieure,

ancien nu'mlire de l'Ecole française de Rome, maître de conférences à l'Université de
Rennes. 12 50

Ouvrage rccouipi'ns(' par l'Acach'-mie des Inscriptions et Belles-Lettres.

LXXXIll. ETUDE SUR LES GESTA MARTYRUM ROMAINS, i)ar Albert Dufourcq, ancien élève de
l'Ecole uornialc supérieuie et de l'Ecole fi'auçaise de Rome, membre de l'Institut Thiers,

agréijé d'iiisloire et de géographie. Un vol. in-8°, contenant six gravures hors texte en pho-

totypie. 12 50

Ouvrage couronné par l'Institut (prix Bordix).

LXXXIV. CARTHAGE ROMAINE (liii avant Jésu.s-Christ, G98 ainès Jésus-Christ), par Auguste Au-
DOLi.ENT. ancien membre de l'Ecole française de Rome, maître de conférences à la l'acuité

des lettres de l'Université de Clermont-Ferrand (contenant 3 cartes en noir et en couleurs,

'dont 2 hors texte). 25 >.

LXXXV. CATALOGUE DES VASES PEINTS DU MUSÉE NATIONAL D ATHÈNES, par Maxime Colugnon,
membi'c de l'Institut. ]ii'ot'esscnr ;i la lacull(' des l.cltre^ de rUnivcrsité de Paris, et Loui^i

Goi'VK. ancien membre de 1 Ecole tVauçiiisc d'Athènes, maître de conférences à la Kacult

des l.eltres de lliniversitc de ^'ancy. 25 ,

LXXX VI. LES PRÉLIMINAIRES DE LA GUERRE DE CENT ANS. — LA PAPAUTÉ, LA FRANCE ET L ANGLE-

TERRE (1328-1 342), par Eugène Déprez, nuMuhre de l'Ecole française de Rome, docteur

es lettres. 12 ,50
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I.XXXVIl. L'ILE TIBÉRINE DANS L'ANTIQUITÉ, par Mauiuck Hksxikh, ancien membre de l'Ecole

française de Kome, cluniié diin ccmis complénientaire à la Faculté des lettres de l'Univer-

sité de i:aen. Avec une yiaviuc iims texte. 12 50

LXXXVIII. LE COMMERCE ET LES MARCHANDS DANS L'ITALIE MÉRIDIONALE AU XIV'SIÉCLE,par GEORGES
YvEH, ancien membre de l'Kcole rran(;aisc de Home. (Sous iiresse).

Deuxième série (format g-rand in-i" raisin, sur deu.'c colonnes).

Publiée ou analysée d'après le.s nianuscrils oriiiinaux du Vatican et de la

Bibliothi'i|U(' nationale. Le nrix de souscriplion est élai)li ci raison de
60 centimes par chaque feuille de texte et 1 fr. par planciie de fac-similé.

Aucun fascicule n'est vendu séparém(>nt.

Ol VU.Vr.ES EN r.OL'US IlE l'UBLICATIOX

1» LES REGISTRES D INNOCENT IV (1-243-1251). par Elie Berger, ancien membre de 1 Kcok-
française de Rome.
I,'.académie des Inscriptions et Belles-Lettres a décerné à l'auteur pour cet ouvrage le

Premiei' Prix fiobert (séance du 1" juin 1888). Ce grand ouvrage pai'uît par fascicules de
20 à 25 feuilles. Il se composera de 270 à 300 feuilles environ, formant 4 beaux volumes.
Les tables, formant un volume à part, sont en cours de publication. Prix des trois premit-rs
volumes. 1)5 50

2° LES RESISTRES DE BENOIT XI (1303-1304), par Cu. Gr.vxdjea.\, ancien membre de l'Ecole

française de Home. Cet ouvrage formera un beau volume. 11 e.st publié par fascicules de 15

à 20 feuilles environ. L'ouvrage complet se composera de 80 à 100 feuilles. Les quatre
premiers fascicules sont en vente. Le 5" et dernier fascicule est sous presse. Prix des 4

lirem. fasc. 43 80

4° LES REGISTRES DE BONIFACE VIII (12;t4-1303), par Georges Digard, Maurice Fauco.n et

AxToi.XE TuoM.vs, anciens élèves de l'Ecole des Chartes, membres de l'Ecole française de
Rome. Cet ouvrage formera 3 volumes et sera publié en 2ti0 feuilles de texte environ. Les
trois premiers fascicules, le cinquième et le sixième sont en vente. Le quatrième est sous
presse. Prix de ces cinq fascicules, j,^ > „ 51 »

5° LES REGISTRES^ DE NICOLAS IV (1288-1292). par Ernest Laxglois, ancien membre de
l'Ecole française de Rome. Cet ouvrage formera environ 120 feuilles, divisées en deux volu-

mes. Les neuf premiers fascicules sont en vente. Le 10' et dernier fascicule devant con-
tenir l'introduction, les errata et le titre, est sous presse. Prix des 9 pvem. fasc. 97 80

6° LE LIBER CENSUUM DE L'ÉGLISE ROMAINE, texte, introduction et notes, par Paul Fabre,
ancien membre de l'Ecole française de F^ome. Cet ouvrage formera environ 130 à 150 feuilles,

divisées en deux volumes. Les deux premiers fascicules ont paru. Le troisième fascicule est

en préparation. Prix des 2 prem. fasc. 23 10

9° LES REGISTRES DE GRÉGOIRE IX (1227-1241), par L. Auvray, archiviste-paléographe, ancien
membre de l'Ecole française de Rome. Cet ouvrage formera trois volumes, et sera ])ublié

par livraisons de 15 à 20 feuilles environ. L'ouvrage complet formera environ 1.50 à KiO
feuilles. Les sept premiers fascicules, dont cinq forment le tome 1 complet (48 fr. 60), sont
en vente. I.c luiiticme fascicule est sous presse. Prix des 7 prem. fasc. 70 50

11° LES REGISTRES DE CLÉMENT IV (1265-1268), par Edouard Jordan, ancien membre de
l'Ecole française de Rome. Cet ouvrage formera un volume, et sera publié par fascicules de
15 à 20 feuilles environ. L'ouvrage complet fornuM'a 70 feuilles environ. Les trois premiers
fascicules ont pai'u. Le quatrième fascicule est sous presse. Prix des 3 prem. fasc. 25 8o

12° LES REGISTRES DE GRÉGOIRE X ET DE JEAN XXI (1272-1277), i^ar J. Guihaud et L. Cadiers.
anciens nu'mbres de l'Ecole française de Rome. Les Registres de Grégoire X et de Jean XX\
(réunis en une seule publication) formeront un beau volume. Ils seront pubhés par fasci-

cules de 15 à 20 feuilles environ. L'ouvrage entier se composera de i">0 feuilles environ.

Les trois premiers fascicules ont paru. Le (juatrième fascicule est sous j)resse. Prix des
3 prem. fasc. 20 lo

13° LES REGISTRES D'URBAIN IV (1261-1264), par J. GuiRAUD. ancien membre de l'Ecole fran-

çaise de Rome. Cet ouvrage formera trois volumes dont un est occupe pur le ffegistra dit

Caméral. L'ouvrage complet formera 160 à 180 feuilles environ. Le Registre dit Caméral
(Tome 1 complet) a paru. Prix : 15 fr. Les quatre premiers fascicules du Registre ordinaire
(Tome II complet) et le cinquième fascicule commençant le tome 111 ont paru. Prix : 46 fr. 80
Prix total : 61 80
Sous presse le sixième fascicule du Registre ordinaire. Tome 111.

14° LES REGISTRES DE NICOLAS III (1277-1280), par Jur.KS Gay, ancien membre de l'Ecole fran-

çaise de Ronu". Cet ouvrage formera un volume et paraîtra en 4 fascicules. Il formera en-

viron 60 feuilles comprenant, avec les bulles, une introduction, un apiiendice et les tables.

Le premiei' fascicule a paru. Le deuxième fascicule est sous presse. Pi-ix du 1" fasc. 8 40

Librairie A. FONTEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5*)
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35* LES REGISTRES ALEXANDRE IV (tiiâl-litil), par Bouhel de la Honciéhk. de Loye et

("on (IN, anciens inenibirs de 1 Ecoh; franraise df Home. le* registres d'Alexandre IV

fôniicronl deux volumes. Ils seront i)ul)liés par fascicules de 15 à iO feuilles environ.

L'ouvrage entier se composera de "200 feuilles environ. Les quatre premiers fascicules ont

paru. I.e cinquième fascicule e.st .sous presse. Prix des 4 pi'em. fa.sc. 36 75

16' LES REGISTRES DE MARTIN IV (l"2Kl-l-2«5), pai' Les Membres de l'Ecole fuanç.mse de

«ij.MK- Les Registres de Martin IV formeront un volume et paraîtront en i fascicules.

L'ouvrage formera environ so feuilles. Le premier fascicule a itaru. Le deuxième fasci-

cule est sous presse. Prix du l" fasc. 8 40

Ouvrages co.mplètemb.nt termixés

"T LE LIBER PONTIFICALIS, texte, introduction et commentaire par Mgr L. Duchesxe, membre
de l'Institut. Deux beaux volumes (avec un plan de l'ancienne basilique de Saint-Pierre,

et sept planches en héliogravure). Bjniisé. 200 >•

N. B. — Il ne reste que quelques exemplaires qui ne se vendent (|u'avcc la collection

complète de la 2° série in-4'' de la bihtiolhèque des deux Ecoles.

T LES RESISTRES D'HONORIUS IV (1285 1287), par Maurice Prou, ancien membre de l'Ecole

française de Rome. 1 beau volume. 50 »

•^ LA WÉCROPOLE DE NIYRINA. Texte et notice sur les fouilles archéologiques exécutées par

l'Ecole française d'Athènes, de 188 à 1882, suivis d'un Catalogue des terres cuites et

autres antiquités de Myrina, exposées au Musée du Louvre, par E. Pottier, Salomon
Reinkch ci a. VKYRIE.S, anciens membres de l'Ecole française d'Athènes. Deux beaux

volumes, dont un de texte, avec de nombreuses figures sur bois, et un de 52 planches

(dont 51 héliogravures Dujardin sur papier de Chine et une carte coloriée). 120 »

10° FOUILLES DANS LA NÉCROPOLE DE VULCI, par Stéphane Gsell, ancien membre de l'Ecole

fran'-aise de Rome, professeur à l'Ecole supérieure des lettres d'Alger. Un beau volmne de

568 pages avec lOl vignettes dans le texte, une carte et 23 planches (Tiré à petit

nombre).
, . , , . .. ^ ,. , j ,^ ",

N. B. — Les numéros places en tcte des ouvrages ci-dessus indiquent 1 ordre dans lequel

ils sont publiés dans la deuxième série.

Troisième Série (format grand m-4" raisin).

IITTRES DES P*PES D'AVIGNON SE RAPPORTANT A LA FRANCE, publiées ou analysées

d'après les Registres du 'Vatican par les anciens membres de l'Ecole fran-

çaise de Rome.

l» JfcAN XXII (1310-1334). Lettres secrètes et (-uriales du Pape, relatives à la France, extraites

des Registres du Vatican, par Auguste Coulox, ancien membre de l'Ecole française de

Rome, archiviste aux Archives nationales. L'ouvrage entier formera trois volumes in-4°

raisin, imprimés sur deux colonnes. Le prix est fixé à raison de soixante centimes jiar

chaque feuille de texte de huit pages chacune. Aucun fascicule ne sera vendu séparément.

Tout souscripteur s'engage à retirer chaque livraison au fur et à mesui^e (ju'elle paraîtra et

à on acquitter le montant. Les trois premiers fascicules ont paru. Prix: '.W fr. 55. Le qua-

trième fascicule est >ous presse et paraîtra très prochainement.

!?" BENOIT XII (1334-1342). Lettres closes, paientes et curiales se rapportant à la France, publiées

ou aialysécs d'après les Regisires du Vatican, par Georges Dau.met, ancien membre de

l'Ecole française de Rome, archiviste aux Archives nationales. L'ouvrage entier formera

un volume i"
.-4° raisin, imprime sur deux colonnes. Le prix est fixé à raison de soixante

«cntimcs par chaque ftiuiile de texte de huit pages chacune. Aucun fascicule ne sera vendu
^éparcment. Tout souscripteur s'^^ngage à retirer chaque livraison au fur et à mesure
qu'elle paraîtra et à en acquitter le montant. Le premier fascicule a paru. Prix : 9 ft-. 30.

Le deuxième est sous presse.

n- CLÉMENT VI (1342-1352). Lettres closes, patentes et curiales se rapportant à la France,

publiées ou anilysées par M. Dkpuez, ancien memi>re de l'Ecole fram.aise de Hume.
L'ouvrage entier formera quatre volumes, dont un de table, qui paraiironi en neuf fasci-

cules dt; 25 feuilles, à raison de soixante centimes chacune. Le preiiiier fascicule a paru.

Prix : 1 i fr. 80.

»° INNOCENT VI (1352- '3r>2). M. Dépre/., ancien membre de l'Ecole française de Rome. (En

prèpar tion).

."."URBAIN V (3 2-137 ). M. Legacheux, ancien membre de l'Ecole française de Rouie.

L'onvragecntier formera un volume, qui paraîtra en quatre fascicules. Le i
" fasc. a paru : 12 fr.

<t;° GRÉGOIRE XI (1370-1.378). M. M iROT, ancien membre de l'Ecole française de Rome. (Sous

presse).
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APPENDICE A LA BIBLIOTHÈQUE DB8 ÉCOLES d'ATHÈNES ET DE ROME
€ARTE ARCHÉOLOGIQUE DE L ILE DE DÉLOS. iovi-o en IWCt-lH'.ii par AnhMLi.uN (E.). iiionibir

do lEcolo fraïK-aisr (l',\ilièins. et CnxvHitT (M.), ((tiKliictcur îles l'oiils i!t (;iiaussées. iBii

:! feuilles s.iaïKl aiijlt' au l/J ik u. tu quatre couleurs. uu-suraiU cliacuiicO ui. HO Xo ni. %,
aeeoinpagnéi-s d'une notice. i,'i-. in-t° raisin. •£> »

Collée sur toile, pliée au formai de la uoliee. 38 >•

Collée sur toile, vernie, montée sur gorije t rouleau. 40 »

LHISTOIRE DE LŒUVRE OE LÉCOLE FRANÇAISE D'ATHÈNES, par U.vdiît (Gkoboks), profes.seui d'his-

toire ancienne ii 11 uiversilé d« liordeaiix. doyen de la Kacullé des lettres. Gr. in-8°. iO »

L'ECOLE FRANÇAISE DE ROME. SES ORIGINES. SON OBJET. SES PREMIERS TRAVAUX, par Okkkkhy (A.)

nienilirc de l'Inslitut. directenr iKinoraire de llicdle fraii(;aise de lînnu'. In-H° (ISTtJ). 1 50

LiCOLE FRANÇAISE DE ROME. SES PREMIERS TRAVAUX ; ANTIQUITÉ CLASSIQUE MOYEN AGE. par .LE
MK.MK. lu-S" (I88i). 1 50

(W:UVHES l>E C. Il.VFFY

Professeur d'Histoire

NOUVELLES RÉPÉTITIONS ÉCRITES HISTOIRE ET DE GÉOGRAPHIE pour les hacealauréals es lettres et

es scicn<'es. d'après li's jMDjji-auMnes nfliciils. I fort vol. in-1-2. avec tableaux et
cartes. 5 »

RÉPÉTITIONS ÉCRITFS D HISTOIRE UNIVERSELLE, depuis la création du monde jusi|uà nos jours,

à l'usage de toutes les classes et des examens pour le degré supérieur, lir édition, 1896,

1 fort vol. in-1'2, avec tableaux, cartes et mémento. 5 »

RÉPÉTITIONS ÉCRITES D HISTOIRE DE FRANCE, depuis les temps les jdus reculés jusqu'à nos
jouis, avec tableaux et caries. 1 vol. in t'2. 11' édition. 4 »

lECTURfS HISTORIQUES, ou choix des plus beaux frai;ments des meilleurs historiens anciens et

modernes, français et étranger , disposés selon l'ordre des pi-ogramuies de rruseigncniont
et reliés par des sommaires. Vériiable cours d histoire universelle par les grands maîtres,

ad M té otiiciellement pour les bililiothéques si'olaires et communales, les distributions de
prix, etc. ti vol. in-12, en harmonie avec les pi'Oiirammes. 10 »

Cliaque volume se vend séparément, savoir:

1" Cinquième : GRÈCE. , 3 »

2° Quatrième : ROME. 3 »

3' Troisième : FRANCE ET MOYEN AGE (3'.t.->-12T0). 3 ..

4° Seconde: FRANCE, MOYEN AGE ET TEMPS MODERNES (l-270-liilO). :i «

5° Rhétorique : FRANCE ET TEMPS M30ERNES (10lf-178;i) .'i »

6' Philosophie : HISTOIRE CONTEMPORAINE (I78'.t à nos jours). 4 »

COURS OE GÉOGRAPHIE PHYSIQUE ET HISTORIQUE, contemporaine, ancienne, du moyen âge et
des temps modernes, à lu^aye de toutes les classes, l vol. in-12, avec :iO cartes coloriées

(teintes plates) sur ;! aciers. •{ »

CAHIERS DE GÉOGRAPHIE, avec cartes. 4' édition comprenant :

La Fronce (classes de 4' et de rhétorique). 1 »

L'Europe moins ta France (classes de (i" et de :H'). 1 »

Le iïlonde moins l'Europe (cUwsses de 5° et de seconde). 1 »

LECTURES GÉOGRAPHIQUES, sur le plan des Lectures historiques el dans le même esprit. :! vol.

in- -1.
, .

'.1 "

Chaiiue volume se \cnd sc|tarément savoir;

1° GÉOGRAPHIE GÉNÉRALE. '^ »

r FRANCE. :i "

:r LE MONDE MOINS L EUROPE. :< »

Ouvrage adopté par I ministère de llnslruction publique (catalogue de 188^) pour les

bibliothèque^ d-- quartiers et les distributions de prix, couronné par la Société pour
I instruction é éinentaire. à l'usage de toutes les elasst-s, etc.

GRANDS FAITS DE LHISTOIRE ANCIENNE (Momie connu des anciens. Crece, Kome). l vol.

m 1-2. :5 »

GRANDS FAITS DE LHISTOIRE GÉNÉRALE DE 395 A 1610. 1 vol in-12. :! ,

GRANDS FAITS DE LHISTOIRE DE FRANCE ET DES TEMPS MODERNES. DE 1610 A 1875. 1 vol.

in 1-2. :i »

SIMPLES RÉCITS DE LHISTOIRE DE FRANCE, suivis <le la géographie do la France avec cartes

Insloriiiiics el ui-o^'caphiqucs. iu-l2. 2 50
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PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE ANCIENNE. 1 vol. in-12 avec cartes. 1 ..

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L HISTOIRE GÉNÉRALE. DE 395 A 1610. 1 vol, in-12 avec cartes. 1 50

PRÉCIS DES GRANDS FAITS DE L'HISTOIRE DE FRANCE ET DES TEMPS MODERNES. DE 1610 A 1875.
iii-12 avec cartes. 2 >

IVOUYELLE COLLECTION A. FOXTExYIOLXC
FORMAT IN-16 ECU

LE GÉNIE LATIN. La Race. Le Milieu. Le Moment. Les Genres, par Mich.^ut (G), ancien
élève (le l'Ecole normale, professeur à rUniversité de Fribourg (Suisse). 1 vol. 5 >.

PASCAL. L'homme. L'Œuvre. L'Influence, par Girauo (Victor), ancien élève de l'Ecole
normale supérieure, professeur de littérature fran(;aise à l'Université de Fribourg.
2° édition. 1 vol. 3 50

MARC-AURÉLE. PENSÉES, traduction nouvelle par Mich.\ut (G.), 1 vol. contenant la reproduc-
tion du buste de Marc-Aurèle (Musée du Vatican). 3 50

L'ŒUVRE SOCIALE DE LA RÉVOLUTION FRANÇAISE. Avant-propos. Introduction sur les idées
maîtresses de la Révolution, par F.\gukt (E.mile), de l'Académie française. L Le Socia-
lisme et la Révolution, par Lichtenberger. II. Les doctrines de l'Education révolutioa-
naire, par Wolff (.M.\urice). III. La Propriété foncière et les l'aysans, par Sagx.\c (Ph.).

IV. La Révolution et le Clergé, par Cahen. V. L'Armée et là Convention, par Lévy-
SciiXEiKER, 1 vol. 5 »

PÉTRONE. L'Envers de la Société romaine, par Tho.mas (E.), ancien élève de l'Ecole normale
supérieure, professeur de l'Université de Lille, 2' édition, revue et considérablement
augmentée. 1 vol. 3 50

LES ÉPOQUES DE LA PENSÉE DE PASCAL, par Michaux (G.). 2' édition revue et augmentée,
1 vol.

" 3 50

MÉLANGES
MÉLANGES D'ARCHÉOLOGIE ET D'ÉPIGRAPHIE, DÉDIÉS A M.ALBERT DUMONT, membre de 1 Institut, directeur

lionoraire de l'Ecole française d'Athènes, directeur de l'Enseignement supérieur au Minis-
tère de l'Instruction publique, réunis par Homolle (Th.), inembi'C de l'Institut, directeur
de l'Ecole française d'.Athènes, et précédés d'une notice sur M. Albert Dumont, par
Heuzey (L.), membre de l'Institut, conservateur des Musées nationaux. Gr. in-8° raisin,

avec un grand nombre de figures intercalées dans le texte, 17 planches et un portrait de
l'auteur. 30 -

MÉLANGES. RECUEIL DE TRAVAUX D ÉRUDITION CLASSIQUE DÉDIÉS A LA MÉMOIRE DE CHARLES GRAUX.
docteur es lettres, maître de conférences à l'Ecole iiratique des Hautes-études et à la

Faculté des lettres de Paris, etc. mort le 13 janvier 1882, à l'âge de 29 ans, réunis par
H. Weil, g. Boissier, E. Lavisse, Alfred IIroiset et L. Hayet. Gr. in-8», avec portrait et

plusieurs fac-similc de mss. (Héliogravure Dujardin). 50 »

ARTICLES ORIGINAUX DE CHARLES GRAUX, publiés dans divers recueils. Edition posthume augmen-
tée (le notes inédites, dirigée par son père. Gr. in-8°. 10 >>

MÉLANGES G.-B. DE ROSSI. Recueil de travaux publiés par l'Ecole française de Rome en l'hon-

neur de M. le commandeur Giov. Batt. de Rossi. Gr. in-8° avec 5 iilanches. 15 »

MÉLANGES POLITIQUES, ECONOMIQUES ET JURIDIQUES, par Vavasseur (A.), maire du II" arrondis-
sement de Paris, ancien avocat à la Cour d'appel, ancien maître des rc(iuètes, avec une
préface de M. Bourgeois (Léox), ancien président du Conseil des ininisti'cs. 2 forts

vol. in-8». 10 ..

MÉLANGES HENRI WEIL. Recueil de mémoires concernant l'histoire et la littérature grec(iues.

dédié à Henri Weil. membre de l'Institut, doyen honoraire de la Faculté des lettres de
Besançon, ancien maître de conférences à l'Ecole normale supérieure, ancien directeur
d'Etudes à l'Ecole des Hautes études, à l'occasion de son 80* anniversaire. Ouvrage
contenant un portrait en héliogravure, une phototypie hors texte et plusieurs illustrations

dans le texte. 15 »

CONFÉRENCES DE LA SOCIÉTÉ D'ÉTUDES ITALIENNES, par Guénari.. In-8°. 2 »

ANNUAIRES ET ALMANACIIS
ANNUAIRE DE LA SOCIÉTÉ PHILOTECHNIQUE, cha(iue année. 3 ..

ARMANA DOUFINEN, cluKiue année. 75

ARMANA DE LANGADO, publica par l'escolo das Kelibres gardounies d'alès. chaque année. 75

ARMANA PROUVENÇAU, adouba e publica de la man di Felibro, joio soûlas e passotems de tout
K lou pdple (lou Mi('jinir, etc. ln-10, chaque année. 75

CACHO-FIO, arinana en Piouvcnçau. 75

LCU JACOUMAR. 75

REVUE
d'h

: DE GÉOGRAPHIE, dirigée par M. Drapeyrox (Ludovic), docteur es lettres, professeur
istoire et de géographie au Lycée Charleniagne. Année 1877, 2 vol. gr. in-8° 25 ••
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RKcrKii.s iM:iU4>i)iorKs

I. — Droit
REVUE GÉNÉRALE DU DROIT. DE LA LÉGISLATION ET DE LA JURISPRUDENCE EN FRANCE ET A L ETRANGER.

iliiitiée par (.. Aim'i.kkp.n, innfcsscur à la l'acullé de droit ik' l.yon: Ai.i'ii. Boistki,,

pi'otVsscia- à la Kaiullo de droit de l'aris; J. Hiuss.vun, i)rof('ssciir à là Kacultr do droit de
Toulouse; Tu. Ducuocq, profosscnir honoraire à la Faculté de droit, de l'aris, coiTcspondanl
de l'Institut, doyen lionoraiie : Jo.^kpii I.kfout, avoratan Conseil d'Ktat età la ("our de cassa-
lion; Frko. Matmkls, antieii niaitre des requêtes au Conseil d Htat ; J.-H. MlSi'OULET,
docteur en droit: II. i'Asr.Arii, eonseillei' a la Cour d ajipel de Clianibéry; Jiîlks Valéry,
professeni' à la l'acuité de droit de .Montpellier; II. liiuicnKii. professeur de di'oit à l'Univer-

sité de Cenèvc ; Knuk.ci Fkiuu. dépnlé, iirofessenr i'i lUniversilé de Home ; Fukkf.iuk I'OLLOCK,
professeur à l'I'nivei'siti'' d'0\foi(i, uu'uibre corres|)ondant de l'Institut de France.

La Reoue générale du Droit parait tous les deux mois par livraison d'au moins six à sept
feuilles yrand in-8° cavalier, format de nos jurandes revues litt(''raircs, et forme à la tin de
l'année un beau volume de 000 à KiO pages, im|)rimé sur beau pajju'r en cai'actèrcs neufs.

Prix de l'abonnement : 16 francs par an pour la France, l'our les Colonies fran(;aises et Union
(lostale : IH francs.

Le numéro : 3 fr. -25.

REVUE DES ASSURANCES MUTUELLES, i)ubliée par Astkessk (Fil), avocat à la Cour d'appel de
l'aris (fondée en l8St;t)- l'arait tous les mois par fascicule de 2 à 3 feuilles.

Les abonnements pai'tcnt du V janvier,
l'i-ix de l'abonnement par an : France, 10 fr.; Etranger, 12 fr.

Le numéi'o : année courante. 1 fr. 50: années écoulées, 2 fr.

BOLLETTINO DELL' INSTITUTO Dl DIRITTO ROMAND, pubblicato pcr cura del professore Vittorio
.SciAi.iiJA. l'arait à des c|ioques indéterminées, en t! fascicules, foi-niant chaque année un
Volume in-8".

Prix de l'abonnement : Paris, 15 fr. ; départements et étranger, li5 fr.

STUDI E DOCUMENTI Dl STORIA E DIRITTO. Pubblicazione periodica dell' accademia romana di con-

ferenze storico-giuridiche. firand in-i°, avec planches.
Prix de l'abonnement annuel : 2-2 francs.

II. — Lettres

BULLETIN CRITIQUE, publié par Mgr Duchesne, et H. Théoexat. membres de l'Institut ; A. Bau-
oiuli.aut. e. Hechlieh et L. LESr.œuR, Revue paraissant les5, 15et25 de chaque mois.

Abonnement annuel : France et Algérie, 10 fr. Etranger et Colonies, 12 fr. Le numéro : 50.

BULLETIN DE CORRESPONDANCE HELLÉNIQUE, publié par l'Ecole française d'Athènes, 12 fascicules

|iar an avec [ilanches.

.\bonnement annuel : 20 fr. Etranger : port recommandé, 22 fr.

Tu/<le décennale (1877-188(5). 7 .50

Tahle </uin'/uennale (1887-181U). 5 >.

MÉLANGES D'ARCHÉOLOGIE ET D HISTOIRE, publiés par lEcole française de Rome. Ciii(( fascicules

par an, avec planches.
Abonncuieiit ainnicl : 20 fr.

CORRESPONDANCE HISTORIQUE ET ARCHÉOLOGIQUE, organe d informations mutuelles entre historiens

et archéologues. Paraissant le 25 de chaque niois. ,MM. Fernand Bourxon et F. Mazerolle,
directeui-s, IX" année.

Abonnements : Ln an : France, 10 fr. : Colonies et Union postale, 12 fr. ; le numéro, 1 fr. 50.

.Vnnales de la Faculté des Lettres de Bordeaux
ET DES Universités du Midi

Fondées en 187y par MM. Louis Li.vrd et Auolste Colat

REVUE DES ETUDES ANCIENNES, paraissant tous les trois mois : XXIV année.
Aboniieiiicnts : Un an : I rance, 10 fr. ; Colonies et Union postale, 12 fr. ; le numéro, 3 fr.

BULLETIN HISPANIQUE, paraissant tous les trois mois. IV année.
Abonnenienls : lu an : France, 10 fr. ; Colonies et Union postale, 12 fr. : le numéro, 3 fr.

BULLETIN ITALIEN, paraissant tous les trois mois.

Abonnements ; Un an : France, 10 fr. : Colonies et Union postale, 12 fr. : le numéro. 3 fr.

AMERICAN JOURNAL OF PHILOLOGY JHE), cdiled by Basil !.. (.ii.I)i:um.i;kve, jirofessor of (Ireek in

the Johns llopkins University.
11 paraît ((uatre numéros par an. Les abonnements parlent du 1" janvier.

Prix de l'abonnement : 15 fr. par an. Le numéro, 5 fr.

y.-B. La collection du journal comprenait 22 volumes an 31 décembre liKtl.
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MINERVA
Revue des Lettres et des Arts

Fondée le 1" Mars 1902

Paraît le 1" et le IS de elnaque mois

PRINCIPA UX COLLABORA TEURS
Paue. BOURGET, Albert SOREL, de l'Académie fraïK^aise;

Renh GAGNAT, Arthur CHUQUET, Maxime COLLIGNON,
Alfred CROISET, Mgr DUCHESNE, Emile GEBHART,

Th. HOMOLLE, Henry THÉDENAT, dellnstitut.

Maurice BARRÉS, A. BARTHELEMY,
Alfred et André BAUDRILLART, Emile BERTAUX,

Jean BERTHEROY, Henry BORDEAUX, Charles BORDES,
J. CANTEL, Francis CHEVASSU, CLAYEURES,

Maurice CROISET, Bernard DOUAY, Paul DUKAS,
Albert DUFOURCQ , le comte FLEURY,
Gustave FOUGÈRES, Louis FRANVILLE,

Frantz FUNCK-BRENTANO, Pierre GAUTHIEZ, Victor GIRAUD,
Vincent d'INDY, Félix JEANTET,

Jean LAIIOR, Charles LE GOFFIC, André LICHTENBERGER,
Charles LOISEAU, Louis MADELIN,

le baron Ed. de MANDAT-GRANCEY, Pierre du MAROUSSEM,
Charles MAURRAS, Dauphin MEUNIER, Gustave MICHAUT,

André MICHEL, H. de LA VILLE DE MIRMONT,
Marcel MONNIER, Jean MORÉAS, HenryC MOREAU,

Alfred PALLIER, Pierre PARIS,
Paul PERRET, Frédéric PLESSIS, Jean POMMEROL,

Maurice POTTECHER, Jean RENOUARD, J.-H. ROSNY,
STROWSKI, Marcel THÉVENIN, Emile THOMAS, Edmond ESTÈVE,

Louis DIMIER, André BEAUNIER,
André FONTAINE, Albert BORDEAUX, A. PIGEON,

Jacques BAINVILLE, Georges LAINE, etc. etc.

René-Mare FERRY, directeur

MINERVA publie des illustrations

l'KIX DE L'ABONNEMENT

Un An

Paris et Départements . . . 30 fr.

Union postale 40 —
La Livraison : 2 Ir.

Six Mois



OUVRAGES DIVERS »I

OUVRACES IHVKUS

MÉMOIRE SUR LES RELATIONS COMMERCIALES DE TLEMCEN AVEC LE
SOUDAN, par l'abbé Barges, iri-8°. 1 5t>

GASTON PHEBUS, par Bellanger (J.), in-8'. 5a

ORIGINE DES NOMS PROPRES, par Bourdonné, iu 8» (épuisé), iu(, 8 »

LE MARI, LA FEMME ET L'ENFANT, par le même, ia 16. 5»

DU MODE DE RÉPARTITION DE L'AFFOUAGE COMMUNAL, par Germain (Léon)^

iii-8" 2 »

MANUEL DE L'AFFOUAGISTE, par le même, iii-18°. 3 »

LE FONCTIONNEMENT DE L'ASSURANCE EN TURQUIE, par Hatchérian (N),

in-8". & »

LE CÉNOBITISME PAKHOMIEN, par Ladeuze (P.), in-8° (épuisé). 6 n

L'INCENDIE DE ROME ET LES PREMIERS CHRÉTIENS, par Pascal (Carlo)^

in -18. 1 50^

POKER ET BACCARA, par Poupault (Joseph), in-18. 2 »

UNE PUBLICATION DE LA COMMISSION ROYALE D'HISTOIRE, par Reusens-

(le chanoine), in-S\ 5« »

QUESTIONS DE CHRONOLOGIE ET D'HISTOIRE, ET SUPPLÉMENT, par le même,

2 vol. in-8". 6 »

MÉMOIRE SUR LA VIE DU P. CONSTANT BESCHI, par Sicé (Eugène),

in-8". 1 50

L'AVEUGLE AUTREFOIS. AUJOURD'HUI, par Welschinger Henri), in-8'-. 50>

DE LA VÉRITÉ EN HISTOIRE, par le même, in-8". I >^

OUXTRAGES EiV PRÉPARATION

ANNE BOLEYN (1527-1536), par Friedmann iPauli, traduction française, avec

additions et corrections de l'auteur, par Lugné Philippon et Dauphia

Meunier, 2 vol. in-16 écu.

SOURCES ALLEMANDES DE L'HISTOIRE DE JEANNE D'ARC, par Germain.

Lefévre-Pontaiis, 1 vol. in-8"

LES MYSTÈRES DE MITHRA. par Franz Cumont, 1 v(d. iu-16 écu, orné de 25>

gravures et d'un<! carte de la Dilïusion des Mystères de Mithra.

GRAMMAIRE CELTIQUE, par Arbois de Jubainville (H. d'), prole^seui air

Collège de France, 1 vol. in-18.

L'INTENDANCE DE SOISSONS SOUS LOUIS XIV (lGi31715), par Pierre Diibuc

1 vol. ia-8'.

Collection Minerva. II. Histoire

LA COMTESSE DE BONNEVAL ; Lettres du XVIIh siècle, par G. Michaut.

1 vol. in-lG (rare).
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INDEX ALPHABÉTIQUE DES NOMS D'AUTEURS

ACAD. DE LÉC. DE TOULOUSE,
1851-1!«:)1, i9 in-8°

— Chaque vdIuiuc se vend sé-
liai'éincnt. Voir pour le détail
page

Adam (Alp). Guide du Percep-
teur, in-8° br

— Guide du Percepteur, in-8°

relié

Ahrens (H.)- Encyclopédie, 2
in-S" .

Alard (P.). Enfants naturels,
in-8»

Albert (M.)- Culte de Castor et
Pollux, in-8» (31)

Alexandre IV. Ses registres
4 fas. parus, in-i"

Allain(E.). Pline le Jeune, 3 vol.
in-S"

— Tome 1 (en vente)
Allais (G.)- Malherbe et la

poés. fran(;aise, in-S" ....
— Théâtre de Racine, in-S" .

Amiable (L.). Respons. de l'ex-

empereur, in-S»

Ammon (0.)- Ordre social, in-8»
cart

Ancey (G.). L'opinion sous Oc-
tavien, in-8<'

Annuaire de la soc. philo-
technique, in-8°, chaque an.

Antoine (E.). Parallèles de Dr.
civil, gr. in-8»

Antonesco (B.'j. Donner et
retenir ne vaut, in-8° ....

Ai'osTOLis (M.). Lettres de M.
Apostolis, in-80 (5i)

Appleton (C). Propriété pré-
torienne, 2 in-8»

— Edit publicien, in-8°. . . .— Sources des Insti tûtes, in-8°.
— Situation des femmes, in-8».— R. Von Ihei'ing, in-8° . . .— Le fou et le prodigue, in-8°.— Fragment d'Esté, in-8''. . .

Appleton (J.). Séparation de
l'Administration, in-8°. . . .— Age d'irresponsab. pénale,
in-8°

AniiOlS DE JUBAINVILLE (II. d').

Littérature Celtique, 12in-8°.
Chaque vol. se vend sép. . .— Catalogue de la litt. ép. de-
l'Irlande, in-S"

— Premiers Habitants de l'Eu-
rope, -1 vol. in-8»
Tomel, 10 fr.; tome II, 12 fr.— Propriété Foncière, in-8». .

Prix

278 ..

Papo

10 >.
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Prix Papes

liAitn KT RoniOL'ET. Couslitu-

tioii fraii<;aise, in-18

livRET. V. Sidoine Apcillinaiir,

in- 8"

Hargès, Tlcmcen, in-8° ....
- Méiii. s. les rel. coni. de
Tlemcen, in-8<'.'

— Mém. s. le .sarcophage d'Es-
<'iimounazar, in-4''

— Mém. s. :\9 nouv. inscrip.

puniques, in-l"

- l'enipl<' d<' Kaal, in-8°. . .

— Jeiiuda Hen Koreish, in-8"

RARNKAim (C). .lefferson et

l'Kdiu'. en .Vuiérique. iii-8».

liAi'ni diVksme. Impositions de
la Caule, trad. Laboulaye, in-8°

HAiDitiLLAHT (A.). Divinités de
la victoire {GS) in-8°

Haikk (L.) Devoirs des mai-
res, in-B" cart

Bayet (C). Reclierch. s.l'hist.de

la peint, en Oi-ient (10), in-8«

— et DucHESNE. Mission au
mont Athos, in-8°

Reauooin (M). Dialecte chy-

priote (36), in-S"

Headregard (0.). Voir Ollivier-

iieauregard.
Béchard- Droitmunicipal (xvi"

et XVII» siècles), in-8° ....
BÉDARRiDE (J.). Commerçants,

in-8"
— Bourses, in-S"
— Commissionnaires, in-8°. .

— Achats et ventes, in-8°. . .

—- Lettres de change, 2 in-8° .

— Commerce maritime, 5 in-8''

— Juridiction, in-8°

— Brevets d'invention, 3 in-8°.

— Chèques, in-8°

— Hypothèque maritime, in-B".

— Ouestions de droit, in-8°. .

BÉDiER (J). Auc-assin et Nico-
lette (Introd.), in-16 carré. .

Bell.v.nger(L. M.). Autorité du
cieur, in-8''

Bei.i.anger (J). Hist. de la tra-

duction en France, in-8°. .

— (iuerre des Gaules (trad. de
l'.ésar), in-1'2

— (iaston F'hébus, in-S». . . .

Benoist (.\). Syntaxe française,

in-8° . . .
."

Be.noit XI. Ses registres, 4 fasc.

parus, in-4''

Be.noit XII . Ses registres, 1 fasc.

paru, iu-4'>

Bensa (E.). Contrat dassui'ance,
in-S"

Berard (V.), Cultes arcadiens
in-8° (67)

Berge (S.). Respons. des sous-
cript. d'actions, in-8° ....

— Recherche de la ])alernité

in-8»
— Droits successoraux, in-B»

Berger (E.). Voir Innocent IV.

.>^es registres, 3 vol. parus .

— ^. Louis et Innocent IV. in-8''

— — in-'k'.

— Manuscrits Bib.Vaticane (6),

in-8°
— Blanche de Castille(70) in-8''

16 »

12 «

1 f)0

7 -M

5 »

5 '>

7 50

i. 50

1 50

3 50

6-2-i;'.)

23
4,5

87

4 .50

8 »

.50

23

H- If)

51

32

24-32

33

1) »
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liONTE.WI'S- li\|)lic.. pai' (llMII.

et l'i'p. ilii «aliichisinc. . . .

lioJtDKAUX (Henry). La Peur de
vivre, in-Kî cdi

BoRUKAUD (Ch.). Plébis<ntttdanN
l'anliquité, in-S»

— Constitutions, in-S» ....
BoRNKCQUE (II.). Prosodie, .in^la

(•art

liosio (E.). Studi di DirLtto.

Hancarotta, in-8°

HouANGE (G. M.).Abbaye d'.Vii-

rillae, 2 in-S" ....'....
HoLicTOT (G.). Réf. de la loi di?

1838 s. les aliénés, in-S". . .

liouLVK (L.). Hellénisme chez
Fénelon, in-S"

RouRBOULON. Géographie phys.
et hist. de la France, in-8".

BOUREL DE LA RoNCIÈRE, Voir
Alexandre IV, Registres . .

BouRDON-ViANE (G.). VoirFté-
mont.

Bourdonné. Orig. des noms
propres, 111-8°, épuisé, net. .

— Le mari, la femme et l'en-

fant, in-lf)

— Sentiments religieux, in-8°.

— Conciles et pa])auté, in-8° .

— — appen-
dice, in-8°

BODREL DE LA RONCIÈRE. Voir
Alexandre IV.

Bouknon (F). Notice sur A.
Giry. Voir Maïstre, in-8°. . .

Bouvier-Bangillon (A.). Droits
successoraux

BouvY (E.). Infamie en d. r. —
Noms de personnes d. f.in-8».

BouYssY (S.) Droit public et
lonstitutionnel, in-18 ....

HoYER (A ). Usurpation de nom
in-8» . .,— Instruc. en mat. d'empoi-
sonnement, in-B"

— Abus de confiance, in 8°. .

— Convention matrimoniale .

in-S"

— Pacte de préférence, mS".
— Remises de causes, in-S". .

BoYER DE S. Suzanne (R. de).

Question du duel, in-8". . .

Braui-t (E.). La France devant
l'invasion, in-12

Brayer. Nomination des maires,
in-8»

Bhégeault (J.). Audition des té-

moins, in-8"

Breuils (H.). Austinde, in-S».

Bridier (L.). De Lcsscps, in-8".

Briéle (L.). Notes p. servir, à

l'hist. de l'Hôtel-Dieu de Pa-
ris, in-8°

Bhissaud (J.). .\dniinistration

militaire, in-S". (Voir iMar-

(|uardt)

— Culte, in-8» (Voir Marquardt).
— llisl. des sources du D. R.

(Voir Kriigcr)

— Manuel d'IIist. du Droit fr.

in-8"

— Libéral au XVll^s. (Cl.Joly)

in-8°

l'iix Paijcs

L .^(» i5

3 5(1 «)

4 .. 1(»-L7

7 .50 42-W-69

2. 50 K!

4 ,50 5-2

10 .. 25

10

5 " 15

211

73

8 87

50 87
50 45
50 45

50

2 50

3 57-(ii;

Ii3

1 ..

1 »

1 >.
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C.AGNAT ET GoYAr ((;.). Lcxiqiu'

in-S"

Caiiex. Œuvre de la Révolution,

in-ir,

Caili.emer (E.). Ant. jurid.

Droit de succession à Allièiics.

in-S», épuisé, net
— Droit civil ani»lo-noi-maiul.

in-8»
— Intérêts, in-8»
— Antoni Oovcani. in-8<* . . .

— Antoine de (iovéa. in-8'' . .

— Michel de Marillac. in-8". .

— Frédéric Taulier, in^S". . .

— Lettres à labbé Claude Ni-
caise, in-S»

CAMorN DE Venck. Souvcnifs et,

ini|). de Norvège, in-1-2. . .

— Huines et légendes du Ty-
rol. in- 12

— Vérité sur la cond. du chanc.
Bacon, in-S»

Canet (V.). Eléments de fane,

constitution f. in-S"

Capmas (O- Actions, in-S"

(Voir Keller)

CAHTArLT (A.). Trière Athé-
nienne, in-8" (20)

Carte du Japon dressée par
Metchnikoft'

Castéras (P. de). Hist. de la

Révolution fr., in-S"

Catheu (P. de). Respons. civ.

des Fondateurs de Soc. in-S".

Cauchik (A.). Querelle des In-

vestitures, 1" part., in-8". .

— Le Schisme, 2' part., in-S" .

Caiviérk (J.). Le lien conjugal
et le divorce, in-8"

— Bon plaisir, ia-8''

— De Digne à St-Martin-Vésu-
bie, in-8°

— Divorce au point de vue
cathol., in-S»— Un iN'ornialien dans l'Eglise,

(Abbé Barnave), in-8°. . . .

CÉSAR (J.). Guerre des Gaules,

in- 12 (Voir Bellangcrj. . . .

Cézar-Bru (C). Saisie-aiTèt,

in-8"
— Renonciat. de la femme

mariée, ni-8°
— Svndicats professionnels.

in-8»
— Portée de lart 41(5, in^" .

— Exercice de laet. publique,
in-8»

Cbuleneer (.\. de). Type d'In-

dien, in-S"
— Signification des mots « Ne-

gociator citrarius B.in-^» . .

Chabanel (P.). Comptabilité.
in-8°

Chabert (S.). Marcellus de
Bordeaux. in-S"

Chabrol (P.). Attrib. des
Conseils généraux, in-8° . .

Chaignet (\. E.). Déclinaison
des noms, in-8°

— Princip. de la science du
Beau, in-8"

Chalandox. (J.) Voir Rcgistics

de Martin IV

l'ri\ l'avis

7 . l'f

il

2 .>
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COMBOTHECRA (X. S.)- Titl'CS (IC

jouniaux. in-8°

COMPAYRÉ (G.)- l'iiilos. de D.

Hume, in-S"

CoNS (H.). Province roin. de
Dalniatic, in-8°

CoNVEKT (H.). Carte de Délos.

(Voir Ardaillon)

CoppÉE (Fr.). Voir Paluinbo. Un
Evangile, texte et trad. gr. .

Corne (A.)- Réformes dans la

lég. pén. in-12

CoRNiL (G.). Louage, in-8°. . .

CoRNiL (Modeste). Contrat de
mariage, in-8°

CoRTET (E.). Voy. liumor. dans
le Chahlais, in-12

— Beaufort et ses seigneurs,
in-12 .

CoTiN (ab.)- Satyre des satyres,

in-8''

CoTTRET.V. Biliotti et Cottret.

CouAT (A.). Divisiondeschœurs
dans Aristophane, in-8". . .

CoUGNY (E.). Le roman de Tru-
bcrt, in 8°

— France et Gaule, in-S" . . .

CouLON (A.). Voir Alexandre IV.

— Voir Jean XXII.
CoL'RAUD. Epigraphic juridique

in-8°

CouRBAUD (E.). Bas-relief ro-

main, in-8° (81)

Couturier. Assurance contre

l'incendie. {Voir Lalande),

in-8<>

Couve (L-). Vases peints. Musée
national d'Athènes, in-8» (85).

Cresp et Laurin. Droit mari-
time, 4 in-8°

Sép. T. I : Ofr.; t. 11 : fr. ;

t. III et IV : il] fr.

Croiset (A. et M.). Ilist. de la

litt. grcciiue, 5 in-8« ....
Sép. :t. I: 8 fr.; t. 11 : 8 fr.;

t. III: 8 fr.;t.lV: 8 fr.;t. V :

12 francs.
— Manuel d'hist. iitt. grecque

cart, in 18

Cron (A.). Hist.de la (^rèce, in-12

Cros-Mayrevielle (A.). Cessi-

bilité des créances, in-8° . .

Crouzel (A.). Art. '.HX) du code
civil, in-8°

— Participation des ouvriers,

in-8"
— Question non prévue de pos-

session, in-8"

Crouzil (I;.). Port du costume
religieux, in-8"

Crozet (J.). Hevuc. de mu-
sique dramat. in-8"

— Description des cantons de
l'Isère, 2 in-8"

Sép : Grenoble, 2 fr.; Vienne,
1 fr. ; Domène, 1 fr.; Allc-

vard, 1 fr.

— Mémoirede Nie. Chorier, in-8°

(V. Chorier)
CucHEVAL (V.). Tribun, athé-

niens et Démosthènes, in-8".

CUQ (I';). Etude d'épigraphie
juridi(|uc (21), in-8"

— Conseil des Kmpcreui's, in-4"

1 »
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l'iix PiljS.-s

riK.Ms(J.)- idées morales. 2111-8° 10 .. -il

l'hilosop. d'Origènc, in-8'. . 10 • 2i
— Fable dans l'anliquito, in-8° 2 » lo
— Apologie de rilcllénisine.

in-S" l M 11

— Comédie aristophanesque,
in-8° 2 .. 11

— Comédie nouvelle, in-8°. . . 2 > 11
— — moyenne, in-8°. 1 M 11

— Sceptiques ou libertins. . 2 » :f8

— Critique et controverse, in-8» 2 « 38
— Bavle et .lurieu, in-8" ... 1 ,M) 38
— Politiques : Fleurv, Saint-
Simon, etc., in-8".

' 2 > 38
— Bossuet: Hist. univ., in-8° . 1 50 38
DÉPBEZ (E.). Voir Clément VI. 30
— Voir Martin IV 29
— Voir Innocent VI 31
— Guerre de Cent ans (8C.) . . 12 50 31

Dehepas (S.). Théorie de l'In-

connaissable, in-S" j^ép.). . . 4

De Ridder. Voyez : Hidder (de)

Des.^zars de Montgaillard
(baron i. Commis assermentés,
in-S"

.'
1 - 71

— Vénalité des charges, in-8". 1 » 71
— Réforme judiciaire, in-8". . 1 » 58
— Magistrats du Parquet,

in-8° 1 n 65

Descemet (Ch.). Inscriptions

doliaires latines, in-8° (1.5). .12 50 14
Desclozières. (Voyez : Joret-

Desclozières).

DEsnouiTs(Th.). Liberté et lois

de la nature, in-8° 5 » 47
— La philosophie de Kant,

in-8° 8 » 40
— Métaphysique, in-18. ... 3 50 47
— Jordano' Bruno, in-8°. ... 1 >- 3t;

— Responsabilité morale. in-8°. 5 » 47

Desjardins (E.). Fosses Ma-
riennes. in-4<' 15 « 22

Dickel (K.). Code civil du Mon-
ténégro, in-8° 4 >) 53

DiEHL (Cil.). Administration
byzantine à Ravenne, in^»
(épuisé) (53) Net 15 >• 32

— Archéologie byzantine, in-a»

(55). 3 50 32
DiGARD (G.). Vovez : Bouiface

Vlll. Ses registres 30

DiNGESTELDT (V.). Droit coût.

des Khevsoures, in-8°. ... 75 53
— Coutumes des Kirghiz, in-8°. 3 » 63

DoR.VNGE (Ch.). Grammaire
française-anglaise, in-12° . . 1 50 46

Dorez (L.) et Guiraud (J.).

VoyezUrbain IV. ."^es registres 2'J

DoTTiN (G.). Voyez Arbois de
Jubainville (II. d)

Dbapeyron (L.). L'empereur
Héraclius, in-8'' s .. 33

— L'Europe, la France et les

Bonaparte. in-8° 1 » 43
— Séparation de la France et

de l'Allemagne, in-8'' .... 1 25 2C,

— Aristocratie romaine et

Concile, in-S" 2 » 18

— Lutte de l'Aquitaine et de
l'Austrasie, in-S" 4 " 26

— LesCarlovingienscn Limou-
sin, in-S' 1 » 26

— Thiers. in-8° 1 > 42

Prix Pages

Droz (A.). Assurances mari-
times, etc., 2 vol. in-8°. . . 18 " 62

Dlibarry (J.). Le secrétaire de
mairie, in-8° 9 » 55
Cartonn 10 50

— Form. des nuiires et des
cons. munie., in-S* 10 >. 55
Cart 11 50

— N. Manuel des gardes cham-
pêtres, in-12 3 >• 55
Voyez: Cluibanel, Géi'ui'd,

Taillandier.

DiiDiEF (A.). Conseils de fa-

briques, in-12 4 » 55

Dubois (P. -F.). Fragments lit-

téraires, in-8°, 2 vol ... . 12 » 44

Dubois (E.). La table de Clés,

in-a" 1 5(J 16
— Guillaume Barclay, in-a" . . 2 > S5

Dubois (M.). — Ligues étolien-

ne et achécnne. (10) in-8°. . 7 -> 10
DucHATAUx (V.). — Virgile

avant l'Enéide, in-8'' 3 » 18

DucHESNE (Mgr. L.) — Fastes
cpiscopaux, 2 vol. m-S° ... 27 •' 23

T. h 12 fr.; t. II, 15 fr.; t. 111,

s. presse.
— Les premiers temps de l'Etat

pontilical, in-18. 2° éd. . . . 3 50 22
— Etude sur le Liber Pont

.

in-8''(l) 10 " 20
— Le Liber Pontilicalis. 2 vol.

in-4° (épuisé) Net. 200 - 22
— De codicibus mss. grsecis

Pii IL in-8'' (13) 1 50 31
— Origines du culte chrétien,

in-a"', 3° éd 10 » 20
— Catalogues épisc. de la prov.

de Tours, in-8° 5 » 23
— Eglises séparées, in-18. . . 3 50 20-33
— Eglises unies, in-18. (sous

presse) 20
— Les Origines chrétiennes,

2 vol. in-8°, 2°éd 10 ' 21
— Martyrologium Hieronyinia-
num. Voyez Rossi. ..... 40 » 2t

— Bulletin critique. Voyez ces

mots

.

— Mission au Mont-Athos, in-8°

V. Bayet 8 " 2i-32
— Le Liber Censuum. V. Fa-

brc (Paul)

DucROCQ (Th.). Le coq pré-

tendu gaulois, in-S" 1 » 47
— Cours de droit administratif,

etc. en (! vol. 4 vol. parus

iii-8°. 7° éd 34 >. 55

Relié 40 »

T. 1. 8 fr.; 1. 11. 8 fr.: t. III.

10 fr.; t. IV, 8 fr.

— Loi niuniciiiale, in-8°. ... 5 » 55
— Promulgation des lois. in-8°. 1 » 55
— Corvée des grands chemins,

in-8. ... : 1 •' 36
— Usages funéraires, in-S". . 1 44
— Le sesterce. in-S" 1 " 16
— Personnalité civile de 1 Etat,

in-8'' 2 » 56

I»UF0i'RCQ(A.). Les Gesla Mar-
tvrum (83), iii-8» 12 50 20

lUGiT (E.). L'.\réopagc athé- .';.•

nien. in-S" .".... 4 " '.*

— Projet (l'une réforme. in-M°. 1 i3

Librairie A. FO^TEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5*)
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Prix Pages

iDUGUiT (L.)- LKlat, i in-B" . . -2i => iVA

Chaque vol. I^ fr.

DuLAURiBR (K.)- <;iiron. de M;i-

Ihip.u d'Edesso, in-8°. ... :; . ;',:',

Dumas (A. lils). La question de
la femme n .'lit ir»

DuMÉiuL (11.). Les animaux et

et les lois, in-S" 1 > 71

— l'uissanee paternelle, ete,

in-8° 1 i.T âs
— Les fietions juridiques, in-8°. 1 » .')8

— Lord Erskine, in-S" .... .5 » :i5-50

DuMONT (.\.). iMonuments figu-

rés de la Thraee, in-8°. . . . fi > (j

— Mélanges A. Dumont, in-8°. :5n . !i-84

— Etudes d'areliéologie athé-
nienne, in-4° :r7.'i I)

— Inscriptions céramiques de
Grèce, in-8° 18 • r,

— Fastes cponyniiques d'Athè-
nes, )n-8° . . ô •;

— Peintures céram. de la

Grèce, in-4° 7 .=)(» 6
— Campagne de Morée, in-18 '< ôh SU
— Tablettes du tribunal des

héliastes, in^8° 1 > !"

— Sarcophage chrétien, in-8°. l 7

— Terres cuites orient, et %v.

or, in 4° i i

— Objets antiques au musée
de Belgrade, in-B» I > 7

— Inscriptions des murs d'A-
thènes, in-B' u i',u i;

— Mélanges archéologiques,
in-8° i •' r,

— Un bas relief funèbre in-8° 1 50 7

— Vase de Phalère, in-8°. . . 1 -> 7
— Foi) s grec trouvé à Baby-

lone, in-S" 1.25 7
— Un poids byzantin, in-8°. ; 1 » 7
— Collection préhistorique

,

in-8° 75 7

DUPOND (A.). L'Argédisde Bar-
dai, in-8°. . .

• 4 « 38

Dupré-Lasale (E.). Michel de
l'Hôpital, 1° 1». 1505-1558 ,

in-B" 6 ' ;fô

2' p. 1555-15fi0, in-8' .... >> ;i5

DuRHBACH(F.). L'orateur Lycur-
guc, in-8° (.57) 4 » 11

DÙniuEU (P.). Les archives an-
gevines de Maples. 2 vol.

in-8'' 22 50 2(5

T. I: 8,50. t. Il: 14 fr. (40.61)

DuTAU (A.). Tombeau de St.

Luc à Ephèse, in-S". .... 2 > :!2

DuvAU (L-). Epopée celtique
en Irlande 2

Voyez Arbois de Jubainville
Lit't.celt. T. V 8 .

E
Ecoles françaises D'.vrHÈNES
ET DE KOME.
V. bibliollièquedesé(;oles,etc. 77

Egger (K ). Mém. d'IIist. anc.
et de philologie, in-S". ... 5 * 12

— Mém. de littératui-e an-
cienne, in-8° 5 » 11

— Apollonius Dyscole, in-8''. . 10 » 12

Eni.aut (C). Architecture go-
thique. in-B» (lit;) 20 » 21

Krman (H.). Mélanges de droit
l'omain, \n-H° 1 » tji)

Prix Payes

— La publicienne et revendi-
cations, ing° 1 50 ()fi

Ernault (E). Le n>ystère de
Sainte-Barbe, in-i" 24 »> 20-39

EsMEiN (A.). Des institutions
jirimitives, in-B" 1 .. -2

— La Manus, etc., in-B". ... 1 « (ii;

— Lettres de Sidoine Apolli-
naire, in-8° 1 .51) 23— Accent, de l'enquête dans
procéd. crini., in-8° i 25 25

Espagnolle ( l'abbé ). Imagi-
nations ou doublets, in-8° . . 1 50 4H

EspÉRANDiEU (E.). Epigr. rom.
du Poitou elSaintonge,2 vol.

in-8° 12 50 22'

I)apier Hollande 15 »

— Inscr. de la cité des Lemo-
vices, in-S" 10 » 22

— Inscriptions ant. de Lectom-e
in-S" . . 5 » 22— Les Milliaires de Rennes,
Voir Deconibe, in-8° 4 " r22

Etémare (l'abbé d). Explication
de l'Apocalypse, ni-18. ... 4 >> 21

— Principes' pour Tint. ' de
l'Ecriture sainte, in-l8. . . 3 » 21

— Histoire de la religion. 2 vol.

in-S" 10 >. 21
— Ressources de la piété,

in-18 1 25 45
Etifnne. Les Institutes de

Justinien, 2 vol 10 » 32
Etiknne de P'ol'gèhes. Le livre

des manières. Voir Talbert . 1 » 28
EvERAT (Ed.). Magistrature,
Sénéchaussée d'Auvergne ,

in-S" 8 » 3t)

F
Fabia (Ph.). Prologues de Té-
rence, in-8° i; » 18

— Manuel d'histoire de la litté

rature latine, in-18 6 » 18
— Onomasticon Taciteum. . . 15 » 18
Fabre (Mgr. A.), Corr. de

Fléchier, in-8° (5 » 38
— La jeunesse de Fléchier,

2 vol. in-S- 12 >. 38— Les ennemis de chapelain,
2 vol. in-18 5 ' 38
1 vol. in-S" 10 .> 38

— Voyez : Colin. Satyre des
Satyres '

. . . . 3 » 38
l'ABRK (J.). Des cwn'liers. 2 vol.

in-S" 1(5 » (i2

— De Fontainei)leau à l'île

d'Elbe, in-H" 1 » 'tV

Fabre (Paul). Le Liber een-
suum de IKiilise romaine,
2 fasc. 10-4° parus 23 10 27

— Etude sur le Liber censuum.
in-B" ((52) 7 > 27

— Bibliothèque <lu Vatican au
xv" siècle (V. Mûntz) .... 12 50 31

Fabre d'Envieu (l'abbé J.). So-
lis intelligentia» lumen inde-
ficiens, in-S" 3 » 22

— Cours de philosophie, 2 vol.

in-8° 14 » 48
— Onomatologie de la Géogr.
grecque. in-S" 7 50 12

— Méthode pour diction, lan-

Librairie A. F0I\TEM01IVG, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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guc sronue, in-8°— I,p dictionnuiro !ilh»»miml.
3 vol. in bi

T. 1, :( fr. ; t. II, 3 fr. ; LUI,
3 fr.

— Origines de la (erre cl de
riioiiiiiu', in-8°

— Défense de I onloldtMsiite,
in-S» '

. . .— Réponse i\ un sensuaiiste.
in-8°

— Saneti Augusfini pliilosophiii
in-B»

.— l.c livre du prophète Daniel
4 vol. [> tomes) in -8°

. . , .

T. I. (-2 vol.) : 1-2 h: ; T. Il,

(2 vol.) : 12 fr.

— Examen de la pliilosojjliie

thomiste
Faguet (R.). œuvre sociale de

la Révolution, in-lij

Fardis. Droits de l'homuie.
Irad. in-8°

— Traités internationaux cl
rôles des chambres. in-S". .

Faucon (M.). Louis d'Orléans
et Valentine Visconti, in-8° .— Registres de Coniface \'lll,

Voir Boniface VllI— Librairie des Papes d Avignon
2 vol. m-S" (43 et '0) ....
T. i, 8 fr. 50 ; t. II. 7 fl'.

Faugèrk (l'r.). Lettres d'Agnt>s
Arnauld. \ oir Arnauld ."

. .

Faulqlikk (J.). Législation des
chemins ruraux, in 8°. .

Favé (Gén.). L'empire des
Flancs, in-8°

Fenet (C). ouestion de léeiti-
mité d'enfant, in 8°. ....

FÉKAUD-GiBAUD(L. J. D.). Voics
publiques et privées, in-8° .— Législaiion des chemins de
fer, in-8°

— Lcgisl. franc, concern. les
oim-iers, in -8°

— Servitudes de voirie. 2 vol.
in-8°

— Voies rurales, publiques et
privées, 2 vol. in-8°

Fernique (Emm.). inscr. inéd.
du pays des Marses, in-8° (5).— Etude sur Piéneste, in-s-
(17)

Ferraz. Psychologie de saint
Augustin. in-S'

Fialon(E.). i^aiut Basile, ^'exa-
nieron, in-S"

— Saint Athana.sc, in-R". '.
* '.

— Lc(;ons d'histoire littéraire,
in-8°

FiKMKRv (J.). Notes sur'lràd.
ail. de jjoemcs franc. in-8°

Flach (J.). Durée et 'effets de
la minorité, in 8°

— La boiiorum possessio. in-8°
Fleuuv (Cl.). Institution au

droit fran(;,ais, 2 vol. in -8°.

FLELin (E. Lamé). Législation
minérale. in-B- . . .

Flimacx (Ch.). La propriété
litt. et artistique, in-8°.— Droits des auteurs cti-angers.
in-8°

"

1 2.-.

7 50
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Prix l'a;.'cs

Fhoment (Th.). EloqiR'iK rjudk-.

en France, in-S" 7 .'>it .'f.î

FosTEL DE CouLANGES. Lc titre

« de Migrantibus <• loi Sa-
llque, in-8° i » 25

FusTEK (L.). Journal d'un \i>-

lontaire (guerre gv. turque).

in-8° 2 " 44

G
Gamiier (abbé St.). L'Hel-

lénisme à Marseille, iu-S" . . 2 • 11

— Genèse et poésie latine. . !» - 28

Gamurrini (L. J.). s. Silvia'

Aquitanœ peregrinatio, in-4° 5 >' 33

Garcia DE laVega. Guide pra-

tique des agents polit IG - 51

Gahokalo (Fr. 1'.). Les « No-
moi » de Draeon 1 25 9

Gasquet (A.). Autorité impé-
riale en mat. relig., in-8» . . 4 50 32

Gasquy (.V.). Cicéron juriscon-

sulte, in-8° 5 > 18

Gauthier (J.). Histoire de Ma-
rie Stuart, 2 vol. in-8° . . 15 - 35

Gay (J.). Registres de Nicolas

m. Voir Nicolas 111 29

Gazier (A.). Dernières années
du Gard, de Retz, in-8°. . . 5 » 35

Gebhart (E.).Essai sur la pein-

ture, in-8° 2 » 7-15

Geffroy (A.). Dessèchement
du lac Fucin, in-8° 2 > 20-52

— L'Ecole franc-aise de Rome
(1876), in-S» 1 5Ô 83

— L'Ecole française de Rome
(1884), in-8" 1 5U 83

GÉLASE ^^ Etude sur vie et

écrits de ce pape, par abbé
Roux, in-S" 4 » 28

GÉRARD (P.). Manuel des élec-

tions munii'ipales, in-18. Voir
Daure 3 » 56

GÉRARDIN (C.) et JOZON (P,).

Droit des obligations, 2 vol.

Voir Savigny, in-8"' 15 » 67

Germain. Affouage communal
in-8"> 2 .. 87

— Manuel (le raffiiuagiste, in-18 3 > 87

Geynst ((.. lie). Maladies pro-

fessionnelles, iii-8° 12 50 72

Gide (P.). Observations sur le

contrat litteris, in-8°. ... 1 50 66
— Condition privée de la

femme, in-S" 10 > 09

GiLLES(l.). Campagne de Marins
dans les Gaules, in-8°. ... 10 » 22

— Monuments triom. dans les

Gaules, in-4° 12 » 22
— Fosses Mariennes ot canal

Saint-Louis, in-8° 1 50 22
— Encore les fosses Marien-

nes, in-8'' 2 >- 22
— Roquefavoui', in-8° ... . » 50 23
— Marins et Jules César, in-4° 10 >• 22
— .Marseille XLIX ans av. J. C.

in-S" 2 50 22
— Marseille depuis 30<J0 ans,

in-12 » 70 23
— Arles celtique, romaine et

chrétienne, in-12 » 50 22
— Voies romaines et massi-

liennes, in-8° 3 » 23

DES NOMS DAUTEURS

Prix Pages

— id. 1"' suppl. (St Gens) in-8° 1 50 23
— id. 2* suppl. (Réponse), in-8° 1 50 23
— id. 3" suppl. (Fontvielle).

in-8° 1 » 23
— Annibal et P. C. Scipion. . 2 » 22— Pays d'Arles et trois tribus

saliennes. 3 vol. in-S" avec
gravures 8 - 23

— On vend sép. t. ]" 3 fr. :

t. Il» 3 fr.; t. m* 2 fr.

— Glanum, Saint-Rémy de
Provence, avec illustrations.

Epuisé, net 10 •> 23
— Glanum, St-Rémy de Pro-
vence (sans gravures). ... 2 50 23

— Tarascon de Provence, in-8° 2 50 23
— Saliens avant la conquête
romaine, in-8'' 2 >• 23

— La ville des Baux -1 50 23
— Trophée de Marius à Pour-

rières, in-8° 2 » 23
GiLLE.s Mallet, inv. de l'anc.

bibliot. du Louvre. Voii' Van
Praët 5 » 41

Girard (P.). L'Asclépiéion d'A-
thènes. in-S" 5 50 7

Girard (P. Fr.). Droit public
romain, par Mommsen, 7 t. en
8 vol 80 » 15-67-75
f' p. Magistrature, 2 vol.

chaque vol 10 »

2' p. Différentes magistra-
tures, 3 vol. chaque. . . 10

3" p. Peuple et Sénat. 2 t.

en 3 vol. chaque 10
Girardot (L.), Les brises de
mai, in-12 3 >- 48

Giraud (Ch.). Tables de Sal-
pensa et de Malaga, in-8°. . 5 » 66

— Voir Laboulaye (E.).

Giraud (V.). Pà.scal, in-16 . . 3 50 38
Gonnard (B.). Les corporations

à Rome, in-8° 1 » 15
— L'assurance sociale .... l » 71

Gory (G.). Réforme de 1 éduc.
scolaire, in-18 3 'ïO 43

GouRJU (A.). Recherche d'une
2° chambre, in-8° 1 » 44

Goy'au (G.). Lexique des anti-

quités romaines, in-8°. ... 7 » 14

Graffix (R.). Rôle social des
biens communaux, in-S" . . . 1 50 56

Grammont (M.). Epopée celti-

que en Irlande, t. V 8 « 2
— VoirArboisdeJubainville(d')

GRAND.IEAN (Ch.). Registres dc
Benoît XI. Voir Benoît XI. . 30

Grasserie (H. de la). Notariat
in-8'' 6 » 59

— Etat fédéra tif, in-8°. . . . 5 .- 70
— Particuliers non lésés. in-8° 2 .. 65

Graux (Charles). Mélanges.
Erudition classique, in-8°. . 50 >. 11-84

— Articles originaux, in-8°. . . 10 » 84
Grégoire IX. Ses registres,

(1227-1241). 7 fasc. parus, in-l" 70 50 28

Grégoire X et Jean XXI. Leurs
registres, (1271-1277), 3 fasc.

parus, in-4° 26 10 29
Grégoire XI. Ses registres,

in-4°. sous presse 31

Grotius (IL). De jure pr.edie

(Le droit de prise), in-8°. . . 10 3.'.

Librairie A. FONTEMOING, 4, rue Le Goff, Paris (5')
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UkulslÉ (P. E.). l'artagp des
sucxessions, in-8°

Ukousset (R.)- Sarcophiigt's

chrétiens (42), in-«°. ....
Orun (A.). Etats provinciaux
sous Louis .\1V, in-i2. . . .

(iSELL (iSt-.). Hcgnc de Douii-

tien (65). \n-»°
— Nécropole de Vuici, in-i°. .

— Moiuiiiieuts antiques de
l'Algérie, i vol. in-8°. . . .

— Tome I•^ -20 h:: tome II, 20 fr.

GuÉNAKi). Conter, de la Soc.

d'études italiennes,, in-H°

GuiBAi, (li.). .Mirabeau et la

F*rovenee. 1" p.in-8°, 2* édit.

2* p. in-8°

(iuiLLEMAiN (.1.). Des transports
successifs, in -8°

(iiiiLLiAUME (J,). Vers français

et prosodie moderne, in-8°.

(iuiLLOx (1*.). Mort de Louis

XIII. in-8''

fiuiLLOuAHU (L.). Les lépreux
au moyen âge, in-8°. . . .

— Reelierches sur les Colli-

berts, in-i2

(iuiKAUi) (J-)- Voir Grégoire X
et Jean XXI

— L'Etat pontillcal après le

gr. schisme (7:^), in-8°. . .

— Registres dUrbain IV (1261-

1264). Voir Urbain IV.

GuiRAUD (P.). Réforme des
comices centuriates, in-8°. .

(iiiSMAN (P.). Hadrien et villa

de Tibur, in-4''. (Sous presse).

(iUYHO (C). L'armée, in-8°. . .

H
Halgan (G). Les provinces sé-

natoriales, in 8°

Hallay (M.). La liberté testii-

mentaire en France, in 8°. .

Hamaker (G.)- Voir Grotius.
Hamelix (abbé). Vie et ou-
vrages d'Alcuin, in-8°. ... 4 >>

IIarhext (A,). Les Ecoles d'An-
tioche, in 18 3 :')(•

Hastrox (H.). De la propriété,
in-8° .") »

Hatchérian (N.). L'assurance
en Turquie, in-8° '> .•

Haucour (L- d ). Conspiration
de Cinq-Mars, in-16 1 5<>

IIauriou (M.). Facultés de droit

et sociologie, in-8° <> 50

IIaussoullier (B.). Vie muni-
cipale en Attique. in-8° (38). 5 -

Hauvette - Besnault (.\m.).

Stratèges athéniens,in-8° (41).

— Hérodote et les Ioniens,in-8°
— Géographie d'Hérodote, in-8°
— Une mission en Grèce, in-8°

Heck. L'assurance sur la vie,

in-S"

HoLTZENDORF (F.). Voir Van der
Bruggen, in-8°

Hexry (abbé). François Bosquet

Prix Pages

4 r)0 59-117

3 50 20

.50

50

1 .50

7 50

1 5(1

2 .50

2 M

Henry (V.). Vie privée des Ro-
mains. Trad. Marquardt.2 vol.

in-8°

T. I: 10 fr.: t. Il : 12 fr.

.50

— T. XIV et XV du Manuel
des Antiqu. rom. de Momm-
sen.

IIercod. Polybe, m-8°
IIÉROLi) (F.). Droit électoral de-
vant la Cour de cassation.
in-S"

— Pi'ojel de loi électorale. in.
8°

HÉROLO (F.) et Jo/.ox (P.). Li-

berté individuelle, in-32 . .

HÉRON I»K ViLI.EFOSSE (A.).

Quelques briques romaines
du Louvre, in-8''

Herondas. Les Mimiambes.
(Voir Boisacq)

Hettier (Ch.). Enquête fran-
que et origines du jury,in-8°.

Heuzey- (L.). Voii- Dumônt.
HiLLEBRANij(Iv.). Diuo Compa-

gni, in-8°

HiNSTiN (G). Les Romains à
Athènes, in-S"

HiRSCHFELi) (0.). Histoire du
droit latin, in-S"

Hochart (P.). Annales et his-

toires de Tacite, in-8°. . . .

— Nouv. considér. sur Ann. et
Hist. de Tacite. in-8°. . . .

-- Etudes d'histoire religieuse,
in-8° . .

HOMOLLE (Th.). Archives de
Délos, in-8° (49)— Fouilles de Delphes ....
l""' fascicule

HoNORius IV. Ses Registres
(1285-1287). l vol. in-4"' . . .

HooGHE (Ad.).' La saisie-arrêt,
in-8°

— Ouvriers et requête civile,

critique, in-8''

Horace. Voir Poiret.

HouTiN (A.). Apostolicifé des
Eglises de France, in-8"'. . .

HouTTE (H.). Voir Van Houtte
Huit (Ch.). Origines grecques
du sto'i'cisme, in-8°. .....

— Philosophie de la nature chez
les anciens, in-8°

— Authenticité du Parménidc,
in-8°

— Platon à r.Vcadémie, in-S" .

— Le banquet de Platon. in-8°.
— Date du Phèdre, \nS° . . .

— Vie et Œuvre de Platon.
2 vol. in-S"

HuMBERT (G.). Finances et
comptabilité che/ les Romains
2 vol. in-8°

— Manuel des antiquités ro-

maines, par Mommscn, Mar-
guardt et Krûgei': traduction
française. 16 tonu's en 17
volumes in-8°

HuMBERT (J.). Mythologie grec
que et romaine, Jn-12. . .

prix Pajii'g

75

l' ..
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l'rix l'HL'cr-

38

ISAMiîKHT. Rec. géii. (les anc.

lois françaises. 29 1. on 30 v.

..in-s" <;o ».

ITIER (1*. J.)- Du. taux tlo l'cn-

rcgisti'cnienl, in-8° 1 .'>0

— Dons t'I Iciis. in-8° i ^*f

Jacquky (J.). lilutle s. mèûe-
fins el airliiàlres, in-8°. . .

J.\u.M.\ui>- Eléments de syntaxe
' latine, in-12

Jeannfx (C. j.). Morale de
Molière, in-8°

Jean XXI. Ses registres (Voir

Grégoire X et Jean XXI). . .

Jean XXll. Lettres secrètes

(131G-1334), 3 fasc. in-4° parus
Jellineck ( g . ) . Droits de
Ihommc, in-8°

JÉZE (G.). Registres de nais-

sance à Rome, in-8°

JoLY (A.). Hist. de deux fables

de La Fontaine, in-8° ....
JoLY (H.). L'instinct, in-8°. . .

— Morale de Malebranche,
in-18

Jordan (E.). Voir Clément IV

(Registres de)
Joret-Desclusiekes(J.). Alain

Chartier, in-.16. . ,

— Procès de Jac.ques Cœur,
in-8°

— Emprisonnement individuel

in-S"
— Mort du commandant Beau-

repaire, in-8° . .

JozoN (P.). Droit des obliga-

tions, 2 vol..in-a°- Voir Savi-

gny
— Liberté individuelle.

Julliax (C). Transform.
de rilalie, in-S" (M). .

.. 15-
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KundaiiuMital I-aw's, iii-8°. .

L'Aryen. in-8°

Le Sémite, in-8'.(S(>us presse).
- Conseil privé ou des parties,

in-8°
— De la lex eoniniissoi'ia. in-8°

— Anthropologie et seienee po-

litique, in-8°

— Les sélections soeialcs

,

in-S"

LvitociiK (A.). Propos d'un rê-

veur. in-1-2

Laudk (K. N). .Manuel du droit

indou. in-8°

Lauius (P.). Sociétés cli com-
mandite. Voir Keslay ....

Laukkns I)K la Bahkk (G. du).

Brevets et contrefaçon, in-18.

Laurin- Droit maritime. Voir
Crcsp, 4 vol i

Laveille (A.). Les Ecoles de
Cherbourg. in-8°

— Origines du collège de Mor-
taiii, in-8°

— L'instruc. prim. dans l'anc.

dioc. d'Avranches, in-8° . .

Lavialle de Lameilliehe. Doc.

législ. sur télcgr. éle('t..in-8°

Laverdy. Table des Métn. de
lAcad. des Inscrip

Laya (A.). Droit anglais, 2 vol.

in- 8°

Le Barkois d'Orgeval {R.).La
pi'opriété littéraire, in-8°. . .

— Du dominium en droit ro-

main, in-&°

Lebègue {J. A.). Recherches s.

Délos, in-S"
— Rech. Délos (observations).

Le Bourdellés (R.). Dante,
Pétrarque, Le Tas.se, Machia-
vel, in-18

— Léopardi, in-16

Lecagheux. Lettres d'Urbain V
Voir Urbain V. (Ses re-

gistre»)

Leclèue (E.). Etudes de lo-

gique. inI2. . . .... . ...

Legoittère ((;.). L'archontat
athénien, in-8°

Lecouturier (G.). Loi sur les

accidents du travail, in-8°. .

LÉCRiVAiN (Ch.). Le Sénat ro-

main, in-8° (.V2)

Lefevre (.M.) Femme à trav.
l'histoire, in-lî!. .

'.
. . . .

Lefort (J.). Condition de la

propriété. in-8°

— Cours él. de Droit criminel,
in-8°. , w

— Histoire de la propriété.
in-8°

— Etude sur le droit de mar-
ché, in-8°

— La population dans l'anti-

quité. in-8°

— Enseignement économique,
in 8°

— Système pénitentiaire en
France. in-8°

— L'instruction primaire, in-8°.

— Contrat d'assurances. (V.
Bensa.) ...........

2 50
10 .'

10 »

1 50
1 50

1 »

10 »

3 50
.

34 ..

-2 ;)()

1 ..

i 50

G »

6 »

8 >.

3 »

i 50

7 50
1 ..

-2 50
3 >•

73
3-73

3-73

(lit

62

73

73

3

(il

70-71

i;i

3'.t

39

3'.t

(•>8

41

50

70-71

Ii7

99

l'rix Pages

titre

1 ..
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— 4° Llltilie, in-8°

LoiSEAU (A.)- Etude sur J. l'il-

lot, in-8°
— Hist. de la grainiiiaire, 3

parties, in-8°. Epuisé. . . .

On vend à part. 2* et T en-

semble, 7 fr. ;
3* partie seule,

3 fr. 50 net.
— Histoire de la langue fran-

çaise. in-18
— Litt. portugaise, in-18. . .

LooTENS (Mgr. L..) Théorie
musie. chant Grégorien, in-8°.

I.OT (E.). Epopée celtique (Voir

.\rb. de Jub.. T. V.)

Luth (J.). Les Mabinogion, 2
vol.. in-8°

— La Métrique galloise; 3 vol.

in-8'' : 24 rr. ; chaque : 8 fr.

LouBENS. Le livre de tous . .

— Manuel de morale
— Progr. d'un cours de mo-

rale
— Livret de morale
— Conseils aux écoliers. . . .

— Prière pour les enfants . .

— Encyclopédie morale ou
dict. d'éduc, 3 vol

LouBERS (H.). Jean Domat,
in-8°

Louis-Luc.\s (P.). .\ctes gou-
vernementaux, in-8° ....

— Préférence des Romains.
in-8''— Trad. de Marquardt. Organi-
sation de l'Emp. romain, in-8°,

2 vol

chaq. vol. se vend. sep. : t. 1,

10 fr. ; t. II, 15 fr.

LOU J.\COUMAR, ItWl

LouTER (J. de), fiuerre sud-
africaine, in-8°

LouvAiN (Annales de l'Univer-

sité de)
LUDOLPHE LE CHARTREUX. Vie
de Jésus-Ch., 2 vol. in-12 . .

Lyall (Sir A.). Mœurs reli-

gieuses, jurid.,in-8°

Lyo.\-Caen (Ch.). Cond. lég.

des Soc. étrang., in-S" . . .

M
Mabire (M.). Taux des renies

in-8'

Macé (A.). Suétone, (82) in-8°.

Machelard (E.). Observations
s. la corréalité, in-S". . . .

M.ViSTRE (H.). Bibliographie
(A. Giry), in-8°

Malebraxche. Traité de mo-
rale. Voir Joly (H.), in-18. .

Mallet (G.). Inventaire bibl.

du Louvre. V. Van Praët.

Mallinger (L.). Médée, in-8°.

Marion (M.). La Bretagne et
le duc d'Aiguillon, in-8°. .

Marmer (A. J.). Conseil de
Pierre de Fontaines, in-8°.

Marquardt (J.). Adminis. Ro-
maine, t) vol. in-8° : t)5 fr. ;

1" p. 2 vol. 25 fr. ;
2" p. 2 vol.

20 fr.; 3* p. 2 vol. 20 fr. . Hô

Marrast (A.). Vie byzantine,
in-S'

-39-02

:«(

4G

l .50 3'.i

3 50 39 -.53

1 M
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Prix l'ages

iOl

Prix Paiicn

1(1

"30

2 50
1 .>

l ..

1

170

MisPOULET (J. B.)- Vie paiio-
meiUairP à Rome, sous la

République, in-8° 12
- 1(1. sous IKnipire (sous
presse), in-8°

Mutehmaier (C. J. A.). Procé-
dure criininelie eu Anglet.in-8° 12

MoELLEH (A.). Des maladies pro-
fessionnelles. Voir Sonimer-
leld,iu-8° 12

MOELLEii (J.). Traité des étu-
des historiques, in-8°. . . .

Moi.ixs (labbé A.). Souve-
nirs monastiques. 2 \. in-12

— La seience, in-8°
- La noblesse, iu-8°
— La vie et la mort, in-12. .

MoLiTOR(J. P.). Droit romain
approfondi, :i vol. in-8°. . . 45 net

— La possession, la revendica-
tion, etc., in-8° ît .)

MolLot. Profession d'avocat,
2 vol. in-8° 12 net

MoMMSEN (Th.) Marquardt (J.)

et Krûser (P.), Antiquités ro-
maines, 1(5 t. en 17 vol. in-8°.

Monceaux (P.). Les proxénies
grecques, in-8° 8

Mo.MN (H.). Monuments des
anc. idiomes gaulois, in-8° v

MoNTAUT (Abbé) L.). Quelques
questions historiques, in-8° 5

MoxTESQUiou (A. de). Hercule,
poème, 4 vol. in-8° 2'f

— Moïse (poème), 2 vol. in-8° 6
— Chants divers, 2 v. in-8°. . i>

MONTLEZUN (M"* de). Mois de
mai, in-18 1

— Mois de juin, in-18 I

— Petites méditations, •in-18. 1
— Aux âmes pieuses, in-32. . »

MoKEAU (F.). Règlement admi-
nistratif, in-8°

MoRiLLOT (L.). De la condition
des enfants, in-8°

MoRLAis(Abbé). Traité du libre
arbitre, in-8°. . ,

Mi'FFAXc (H.). Ordre social,
traduit de (). Ammon, in-8°. .

MûxTz (E.). Les arts à la Cour
des pai)es,:^ vol. (4-9-28), in-S"

On vend sép. part. II et III,

2 vol. 30 fr.

— Recherches s. les Mss. de J."

(irimaldi (1), in-8°

MûxTZ (E.) et Fabre (P.). Bibl.

du Vatican (48), in-8°. . . .

Mure (A.). Walter Scott et

l'expulsion, in-8°

If)

19

50 71»

12

10

10

a;

Nauuet. Noblesse chez les

Romains, in-8° 4 ..

Nau (F.). Biographie de Bar-
desane, in-8° l »

Nectoux (A.). Liste commu-
nale d'assist. méd, in-12 . . 1 50

Netscher (P. M."). Les Hollan-
dais au Brésil, in-8° ti »

Nicolas III. Ses Registres,
1 fase. in-4° paru 8 40

Nicolas IV. Ses registres,
9 fasc. in-4°, parus ..... 97 80

45

t;7

67

72

75

'.(

;{

21

48
48
48

45
45

1 .50

40

73

24-31

18

33

5C.

37-51

29

30

Nicole (J.). Livre du Préfet
(Edit.de Léon VI le Sage), in-8'' 75 32

NoiRET (H.). Domination véni-

tienne en Crète. in-8° (tU). . 15 » 33
— Lettres de Michel Aposto-

lis, in-8° (54) 7 » 33
Noox-Talkouri» (E.). Propriété

lilt. Voir Laboulaye (P.) . . 3 . âO-'O-TÎ

Nourrisson. De la liberté et

du hasard, in-8° i; > 3:!

Voir Thédenal : Une carrière
universitaire, in-18 3 50 42

Nys (E.). Droit int. et Droit

polit., 1" série, in-8° lo 04
— Droit intern. et Droit polit.,

2" série, in-8° 7 .50 tlV

— Origines du Di'oit internatio-

nal, in-S" 10 » t;4

— Prini'ipes du Droit intern.

Voir Westlake. in-8° 7 50 05
— Economie politique, in-8°. . 5 > ti8

— Théories politiques, in-8°. . 4 » t»4-fi9

O

Obriot. Réforme administra-
tive, in-S" 75 .50

— Droit romain, in-8°. .... 1 » fi7

Œuvre sociale delà Révolu-
tion franc, in-U'i 5 il

Ollivier-Be.\uregari). La Ca-
ricature égyptienne, in-8°. . 12 » 4

— Congrès international des
Orientalistes, in-8° 2 > 48

— Chez les Pharaons, in-8°. . .

Olier (J.). La condition du mi-
neur, in-S"

0.MER (C). Philosophie reli-

gieuse (Poème), in-8°. . . .

Orlando (V. E.) Droit i)ubhc et

constitutionnel, in-18 ....
Ovide. Les Amours, trad. Mar-

tinon, in-8°

2 »
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Pascal (C). Iiicendk- de Kome.
Pascaui> (H.) Le régime dotal.

in-S"
— L'autoriU- patei'pelle, in-8°.

— Le contrat d'édition, in-S".

— Capacité civile de la femme
mariée, in-8°

— L'inviolabilité. in-8°

Pauffin (H.). Organi.sat. et

juridic. municip. au moyen
âge, in-8°

Paulme ^H.). Devoirs des
maires, in-8'

Peignot (E.). L'homme de bien,

in-12

Pelissier (L.-O.). Louis XII et

Ludovic Sforza. 2 vol. in-8°

(75 et 76)
— Lettres inédites de Napo-

léon 1", in-18
— Portefeuille de la Comtesse

d'Albany, in-8°

Pensa (H.) Réformes légisL,

pensions civiles, in-8°. .'
. .

Pereira de Figueiredo (A.).

Profess. de foi de Pie IV,

in-8''

Perrens (F.-T.). Florence, fi vol.

in-8° ....'...
Chaque vol. sép
Perrot (G.). Le droit public

d'.Vthènes, in-8°. . . . Net.
Person (E.). Provinces ro-

maines, in-8°

Pessonneaux (E.). Salliiste. .

Peïigny (J. de). Etudes snr
l'époque mérovingienne, in-8°.

Petit (E.)- Hist. des ducs de
Bourgogne, 7 vol. in-8°, T. 1,

II et IV ép. T. III, V, VI, VU,
chacun

— Chartes, manuscrits, auto-
graphes, in-«°

— Chartes, manuscrits (suite),

in-8° ..-..'.•.
— Les séjours de Charles V,

in-8°

JETIT DE JULLEVILLE (L.). GrèCC
sous la dominât, rom., in-18.

— Ecole d'Athértes au 1V° siècle

après J.-C, in-8°

Petitos (Chr.) Respons. des
administrateurs, in-8°. , . .

Pie IV. Voir Pereij'a

Picot (J.-B.-C). Souveraineté
dans l'Eglise, in-8°

PiERRON (A.) Du sens de : Fa-
milia pecuniaque, in-8°. . .

Pignon (A.). Admission à do-
micile, in-S"

PiNVERT (A.). Clermontois et
Beauvaisis, in-8°

PiNVERT (L.j. Jacques Grévin
(l,5r!8-1570), in-8°

— Lazai'c de Baïf, in-8°. . . .

PisoN (.\.). Sur la contumace,
in-8°

Pi.A (J. N.). Histoire de France
élémentaire, in-18

Planté (A.). Lettres de Sophie
de Crouseilhes, 2° p., in-H° .

— San Sébastian, in-18. . .
'.

— Vie byzantine ; voir Marrast,
in-8°

."

Prix

1 50

2 »

2 50
2 .1

2 »

2 >i

7 50

75

1 «

30 .1

3 50

10 »

2 »

2 50

45 »

7 50

10 »

8 »

P !)0

Pages

87

37

53

12 ni »
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Prix Pafîcs

3° Troisième : France et

iiioypu àfjt' 3 » "27

l» Stn-diiilc : France,moyen âge
et tciiijjs mod 3 » 37
ô" Hliotorique : France et

Icinps modernes 3 » 'M
Vi" philosophie : Ilist. contem-
poraine 4 •' il

— Cours de géogr. phys. et
hisloi'.. in-12 ;< » it;

— Caiiiers de géographie, :{

cahiers, ciiacun 1 » 4ii

r France ; *i° Europe sans
France :

3° Monde sans l'Eu-

rope.
— Lectures géographi(iues,

4 vol. in-l:2 il > iil

1° Géogr. gén. ;
-2° France ; 3°.

.

Europe ;
4° le inonde moins

l'Europe. Ch. vol. sépai'émpnl. li » 46
— firands faits de l'hist. an-

cienne. in-12 3 » 10
— Gi'ands faits de l'hist. géné-

rale, in-l2 . :i » 27-37
— Grands faits de l'hist. de

France et temp.s modei'nes,
in-1-2 .3 » 37-47

— Simples récits de l'hist. de
France, avec géogr., in-lâ. . 2 .50 27-46

— Précis gr. , laits de l'hist.

anc, in-12 1 » 10
— Précis gr. faits de l'hist. gén.

(liSiS-KUO), in-12 1 bO 27-37
— Précis gr. faits de l'hist. de

France (1610-lti75), in-12. . . 2 » 37-47
H\iX(iUET (AUbé A-)-. Idylles

saintongeaises, in-12 .... 3 « 41)

Ha.mbaui) (Pr.). Résumé d'éco-
nomie politique, in-8° .... 3 50 68

— Précis éleui. d'économie
polit, in-18 3 .> 68

— Kxplic. élém. du droit cri-

minel, in-12 5 » 66
— Placement des capitaux,
2 vol.. in-8° br 16 .. 68

Rat (G.). Un conte des Mille et
Uiip Xuits, ia-8° 1 50 33

Ravaisson (F.), Rapports sur
bibliothèques, in-8° 5 » 41

Rk (Gam.). Slaluti délia citta

di Roma, in-4° 20 > 27
Recueil de l'Acad. de législ.

de Toulouse. Table gén.
T. 1-47 4 " 7(;

Recueil de l'Acad. de législ. de
Toulouse, 49 vol. iii-8° . . . 278 « 76
Chaque volume se vend sépa-
rément. V. pour le détail p. 76.

Recueil de ti'avaux, sous dir.

de Ch. Moeller, etc 77
Fasc. 1. A. Gauchie. Archi-
ves vaticanes. (Kimisé) ... 77
Fasc. H. A. C.\ucniE. Que-
relle des investitui-es. 1" p.

in-8'' 3 50 77
Fasc. III. A. DE RionEU.Iiroits
de Charles-Qutnt, in-8° ... 2 50 77
Fasc. IV. A. Gauchie- Inves-
titures. 2° p. Schisme. in-6°. 3 50 77
Fasc. V. Lecoutère (C). Ar-
chontat athénien, in-8° ... 2 M 77
Fasc, VI. Van HouTTE.Kerels
de Flandre, in-8° 1 50 77
Fasc. VII à XI., voir page 77..

I>ii\

Reoxauii (P.). I/.\gamemnon
d'Kscliyic, texte et trad.. in-H" 6 »

— DIctiomi. clym. delà langue
allemande. 3 liy. . chaque . 3 »

Rehkous (J.). Contrat d'assu-
i-ance en cas de décès, iu-8'. 3 50

Reinach (S.). Nécropole de My-
lina. 2 vol. in-4° : brochés'. 120 n

Reliés 140 ->

Renier (l,.). Inscriptions ro-

maines d(^ l'Algérie, in-4''. . 18 »

Répertoire des ouvrages de
législ., (li'oit et junsprud.
in-8° 3 »

Resbeco (F. de). Voii' Fontaine
de Rcsbccq

Reuskns (le ilian.). Eléments
de pali'ot'caphie, in-8°, br. . 25 «

Cart. . 28
— Eléments d'archéologie chré-

tienne, 2 vol. in-8° 24 >>

— Man. d'archéologie chré-
tienne, in-8° 10 »

— Une publ. d.e la commis.roy.
d'iiist., in-8° 6 »

— Ouest, de chronologie et
d'histoire et suppl. 2 in-H°. 6 »

Revue Assui'aqces mut.; Fran-
ce, lO; éti'anger, 12 . • . .

Revue gén. du droit, de la lé-

gisl. et de la jurispr.. . . .

1 an, France.: 16 fr.; U. P.,

18 fr,: le n» 3 fr. 25.

Revue de législ. anc- et mod.
6 vol. in-8° (1870-1876). ... 100 »

70 et 71 pas sèp.
Chaque année séparément
(1872,-1876). 15 »

Revue de géographie.ann,1877.
2 vol. in-S" 25 »

Reynald (H.). Guerre de la

succession dEspagne. iu-8°. 4 »•

Reynaud (H.). Jean de Montluc,
in-8'' 6 »

Ribereau (A.). De la propriété
prétorienne, in-8° 2 .50

Richard (G.), Origine de l'idée

de droit, in-S" 4 »

Ridder (A. de). Cat. des bron-
zes de la Soc. archcol. ri'Ath.

in-8'' (69) 8 ..

— Cat. des bro.nzes trouves sur
l'Acropole, in-S" (74) 25 »

— De l'idée de l.a mort en
Grèce, in-S" . .

' 5 »

Ridder (Alph. dç). Droit,s de
Charles-Quint au duché de
Bourg. in-8°. 3 50

RiEMANN (O.)Rpch. archéol.sur
Iles Ioniennes, 3 p. (8, 12, 18). 9 50
Sép. : I. Corfou, 3 fr.

II. Céphalonie,3 fr.

III. Zante,Cerigo,Appen-
dice, 3,50.

— Etude sur langue et gram.
deTite-Live, in-8''(ll) ... 9 ..

RiiiOLLOT. Frédéric H philo-

sophe, in-8°. ....",... 4 50
— Princesse de Condc à Châ-

teauroux, in- 12. 1 50
RiSTELHUBER (P.). Archlvcs de

la ville de Strasbourg, in-8°. 2 »

— L'assassinat de Rnstadt,
in-S" ,. .. ,2 •'

103

Pages

11

49

62

8

16

76

28

20

20

87

87

85

85

85

37-51

35

67

69

8

8

12

37

17

40

40

41

U
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34

RiSTOX (V.). Du retrait d'indi-

vision, in-8°

Rives (P.). Innovations dans la

législ. romaine, in-8° ....
— Attributions dnanc. des Etats

provinc. in-8°

Rivière (L.). Prot. des œuvres
littér. et artist., in-S". . . .

RoBiQUET (P.)- Révision consti-
tutionnelle, in-8°

— Deux questions de droit,

s. déportation, in-8°. . . .

— Loi du 19 mai 1874, in-8°.

ROBiQUET et Bard. Constitu-
tion fran(;aise, in-18

Roche (E.). Partages et licit.

en matière de succession, in-S"
RocQUAiN (F.). Cour de Rome

et esprit de réf. av. Luther,
3 vol. in-8°

sép. t. L 10 fr.; t. H, 12 fr.;

t. III, 12 fr.

RoHAUT (Ch.A.). Reprise d'ap-
port par la femme, in-8°. . .

Rolland. Recueil de jurispr. en
expropr., in-8°

Rolland (Romain). Histoire de
l'opéra en Europe, in-8° (71).

RONCIÈRE (Ch. de la). Voyez
Alexandre IV

Rossi (G. B. de).^ Mélanges G.
B. de Rossi, in-8°

— Martyrologium Hieronymia-
num, in-fmio

Rocard de Caru. (L.). Et. de
droit intcrn. public, in-8°. .

Roussel (ab.). Lamennais, 2 vol.

in-12

RoussELOT (X.). Philosophie du
moyen âge, 3 vol. in-8° . . .— Histoire relig. Joachim de
Flore, in-8°

Roux (abbé). Le pape Gélase I"'

(492-496), in-8°

Roziére (E. de). Formules usi-

tées dans l'Emp. des Francs,
3 in-8°

Rozière (E. dey et Chatel (E.).

Table des Mém. de l'Acad.
des Ins., in-4°

RozY (H.). Chauveau-Adolphe,
in-8°

— Le suffrage politique, in-8''.

— Le Brésil, in-8°

— Association entre les tra-
vailleurs manuels, in-8° . .— Leç. d'ouvert, du cours de
dr. administratif, in-8°. , .

S

Sagnac (Ph.). Révolution fr.

(Lég. civile), in-8'' 10
— Œuvre sociale de la Révolu-

tion, in-lfi ô
Salluste. Catilina et Jugur-

Iha, in-12 o
S' Clément. Consortium, in-S" 2
Samouillan (abbé A.). Olivier

Maillard, in-8° 7

Saplayrolles (A.). Duel judi-
ciaire, in-8'' 4

SaVIGNY (de). Droit desobliga
lions, 2 V. in-8°. ... . . .

Prix Pages

2 » 60

2 ). 16-67

64

70-72

(53

2 50

6 ..

1 50

15

70-72

62-69

60

31-37

1 »
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Prix Pafto

— ['anor. ill. des jeux olympi-
ques, in-8° "2 50

— — (eu langue grecque) i fiO

Stahl (Fi-. J.)- Hist. de la phi-

los, du droit. Tiad. Chauffard,
in-8° 12 »

Statuti dolhi cilla di Roma
del S. XIV, in-r 20 ..

SruDi e (li)cuinenti di storia c

diritto. Abonn. ann -îi «

.>UEUR (Th.). Uuelques mots de
morale sociale, in-18 .... o T.")

.Su.M.NER-.MAiNK(SirH.). Et. sur
hist. des instit. primitives,
in-8» • 10 ..

— Ancien droit et coutume
primitive, in-8°. ...... 10

— Le gouvernement popu-
laire, m-8°. . .

• 7
— L'histoire du droit (Ctés de

villages), in-8° 1-2

— Le droit intern. La guerre
in-S" 7

— La royauté primitive, in-8°. l

l'Aii.r.ANDiER (A. de), dation.,

naturalis. et police des éti-an-

gers, in-18 H »

— Man. form. des officiers de
l'Etat. -civil, in-12 3 50

— Revision de la liste électo-

l'ale, in-12 4 »

Talbkhï (E.). Dialecte blaisois,
10-8° 7 50

— Prononciation de la voy. U,

in-8° ." . .

— Le livre des manières. lu-4°.

— La Passion Sainte Cathe-
line, in-4°

— De la pi-ononc. en France au
XVI* siècle, in-8°

Tauihèke (H.). Payement des
dettes héréditaires, in-8°. . .

Terret. Homère, in-S" ... .

Teissier (V.). Secret médical
et maternités, in-8°

Thédexat (H.). Droit Latin.

in 8°

.Mythologie, in-12
— Jean-Félix .Nourrisson. In-18
ÏHÉoiKtsiAiiKS (M. G.). !Von-ré-

ti'oacUvité lies lois, in-8° . .

TnÉoi'Uii.K. l'iuaphr. grecque
des Instil. de Justinicn, in-8°

Thé/ari) (L.) Répétitions sur le

droit romain, in-18
— Le mariage civil. in-8° . . .

— Sur la peine de mort, in-8°.

— Nantiss. des privil. et des
hypothèques, in-8° ;• ..

— Le ministère public. ln-8°. . 1

— Du luxe et des lois somp-
tuaires, in-8° I •>

Thibault (F.). Sdlidarité en ma-
tière diunendcs. in-8° 1 .50

— Inip<"its dii'ccts sous le Bas-
Euip. romain in-S" 4 •>

Thomas (.\ ). Sur l'entrée de
Spagne, in-8'' (25) 2 »

— Voir Boniface VIII (Registres)
— Francesco da Barberino, in-

s° {^^) '^ "

"
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Prix Pagps

rr. Qu'est-ce quo la Bourgeoi-
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Delaunay (D.). — Sancti Thomœ de origine idearum doctrina, qualis quum ab
ipso proposita, tum a Liberatore defensa fuit, breviter recensetur et diju-

dicatur. 2 n

Demimuid (l'abbé). — De Bernardo carnotensi, grammatico, professore et

interprète Virgilii. 3 »

Déprei (E.).— Hugo Aubriot, prœpositus parisiensis et urbanus preetor (1367-

1381), quo pacto cum Ecclesia atque Universitate certaverit. 4 )i

Derepas (S.). — De necessitate lej^um naturalium seu de fundamento induc-
tionis. 2 »

Desdouits (Th^. — De Nicolai Cusani philosophia. 1 50
Des Essarts (Emmanuel). — De veteruni poetarum, tum Greeciee, tum Romte,
apud Miltonem imitatione. 2 50

Drapeyron (Ludovic). — De Burgundiœ historia et ratione politica, Mero-
vingorum œtate (épuisé). 5 »

Dubuc (P). — De Suessionum civitate a LVII ante Christum ad CDLXXXVI
nostree œtatis annum.

Duchesne (L.). — De Codicibus mss. Pli II, etc. (voir Moyen Age, §. I Occi-
dent, Papauté, page 31). 1 50

— Martyrologium Hieronymianum, etc. (voir Origines du christianisme :

Etudes historiques, page 21). 40 »

Dufourcq (Albert). — De Manichœisnio apud Latinos quinto sextoque sœculo
atque de latinis apocryphis libris. 6 »

Duméril (Henri). — De Constitutionibus Marci Aurelii Antonini. 2 50
Dumont (Albert). — De plumbeis apud Grœcos tesseris Commentatio I. 4 »

Dupond (Alb.). — De dictatura et de magistro Equitum. 2 50
Duprat (G.-L.). — Quomodo apud Aristotelem in ejus de anima doctrina
Enipedocles et Hippocrates auctoritale contenderint cum Platone. 2 »

Dupuis (Ant.). — De grsecis Romanorum amicis aut preeceptoribus, a secundo
Jicllo Punico ad Augustum. 3 50

Durrbach (Félix). — De Oropo et Amphianai sacro. 3 50
Everat (Ed.). — De D. M. Ausonii operibus et génère dicendi. 3 »

Fabia (Ph.l. — De orationibus quœ sunt in Commentariis Cœsaris de bello

gallico. 2 50

Fabre d'Envieu. — Solis intelligentiœ lumen... (Voir Origines du christia-
nisme. Pliilosophie, page 22). 3 »

— Sancti Augustini Philosophia... (Voir Origines du christianisme. Philo-
sophie, page 22). 5 »

Faugeron. — De fraternitate seu conloquiis inter tilios et nepotes Hludowici
pii (842-884). 2 50

Fernique (Emm.) De regione Marsorum {avec deux cartes). 3 »

Ferraz. — De stoica disciplina apud poetas romanos. 2 »

Fougères (C). — De Lyciorum Communi. 6 »

Gamber (l'abbé). — Quid de liberalium disciplinarum studio et ratione sen-
serit Cl. Bulïerius. 5 »

Gamurrini. — S. Silviae Aquitana? peregrinatio (Voir Moyen-Age, § II Orient,
page 33). 5 »

Gasquet. — De translatione iraperii ab imperatoribus byzantinis ad reges
Francorum. 2 50

Gasquy. — De M. Tullii Ciceronis pro L. Cornelio Balbo oratione, sive de
civitatis jure, ex Ciceronis libris. 2 50

Gasté. — De scoliis, sive de carminihus convivalibus apud Grœcos. 3 »

Gazier. — De Santolini Victorini Sacris hymnis. 3 »

Girard (J.). — Do Megarensium ingénie. 2 »

Girard (Paul). — De Locris Opuntiis {trois planches). 3 50
Gonnet (l'abbé). — De Sancti Cyrilli, hierosolyniitani archiepiscopi, cateche-

sibus. 4 »

Gréard (0.). — De litteris et littei-arum studio quid censuerit L. Anneeus
Seneca pliilosophus. 2 50

Guiraud (J.). — De Prulianensi Monasterio ordinis prœdicatorum incunabilis
(1206-1340). 4 »

Hallberg. — De Trogo Pompeio. 2 »

Haussoullier. — Quomodo sepulchra Tanagrœi decoraverint. 3 »

Hauvette-Besnault. — De Archonte rege. 3 »

Hémardinquer. — De Apollonii Rhodii Argonauticis 4 »
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INDEX ALPHABETIQUE DES THÈSES LATINES 109

Hinstin. — De Pirajeo, Athenaruiii propugnaculo.
HomoUe (Th.). De antiquissiniis Diana^ siiuulacris Deliacis {onze

ches).

Huit (Ch.). De priorum l'ylliafjicjreoruiii doclrina et scriptis.

Joly (Henri). De cynica inslitutione .sub imperatoribus roinanis.
Jullian (Camille). — De protectoribus et domesticis Augustorum.
La Blanchére (de). — De rege Juba, régis Jubaj lilio.

Lacour-Gayet. — De L. Claudio Pulchro, tribuno plebis.
Lallemand (Rev. P.). ~ De Parnasso oratorio.
Lallier. De Critiu; tyraiini vita ac scriptis.

Lantoine (Henri). — De Cicérone contra oratores atticos disputante.
Lebégue. — De oppidis et portibus Megaridis asc Beotiœ in Corinthiaci
sinus littore sitis. 4 »

Lecrivain. — De agris pubiicis imperatoriisque, ab Augusti tempore usque
ad fiueni imperii romani. 3 50

Legrand (Ph.-E.). — Quo animo Grœci, praesertim V« et V^ sœculis, tum

4
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Stapfer (Paul). — Qualis sapientiee antiquœ laudator, qualis inteipres Fran-
ciscus Baconus exstitorit. 3 »

Talbert(E). — De lirif^ua j^neca vulgari, quateuus, quoad declinationes, cum
lustita romana conveniat. 3 50

Thomas (Ant.). — De Joannis de Monsterolio vita et operibus, sive de roma-
iiarum litteraruni studio apud Gallos instauraio, Carolo VI régnante. 2 50

Thomas (Emile). — De Vaticinatione vaticinantibusque personis in Grœcorum
trageedia. 3 »

Tivier (H . — De arte declamaudi et de romanis declamatoribus qui priore
post J.-C. Sceculo tloruerunt. 3 »

Treverret (A. de). — Quee in attica republica partes a scenicis scriptoribus
vulgo défenses fuerint. 4 »

Urbain (l'abbé). — De concursu divine Scholastici quid senserint 2 50
Vidal-Lablache (Paul). — Commentatio de titulis funebribus grœcis in Asia
Minore. 2 50

Yver. — Thèse latine. (Sou$ presse).
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A. FONTEMOING, 4, Rue Le Goff, PARIS

LES ARTS A LA COUR DES PAPES PENDANT LE XV= ET LE
XVI' SIÈCLE. Recueil de documents inédits tirés des Archives et

des Bibliothèques romaines, par Mûntz (Eugène), ancien membre
de l'Ecole française de Rome, membre de l'Institut. 3 vol. gr. in 8°,

avec 4 pi. en héliogravure 50 »

r' Partie. Martin V à Pie II (1417-1464). Ce vol. est épuisé et ne
se vend qu'avec les deux autres.

2' Partie. Paul II (1464-1471). Ce vol. se vend séparément . 15 »

3' Partie. Sixte IV à L.éon X (1471-1521, r= section). Ce volume se
vend séparément 15 »

LE COMMERCE ET LES MARCHANDS DANS L ITALIE MÉRI-
DIONALE AU XIV= SIÈCLE, par Yver (Georges), ancien membre
de l'École française de Rome, in-80 cavalier 12 »

HISTOIRE ,DE BLANCHE DE CASTILLE, reine de France, par
Berger (Élie), ancien membre de l'Ecole française de Rome, pro-
fesseur de paléographie à l'Ecoledes Chartes, in-8ocavalier. 12 »

Ouvrage couronné par l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres.
(Premier grand prix Gobert).

HISTOIRE DE FLORENCE DEPUIS SES ORIGINES JUSQU A LA
DOMINATION DES MÉDICIS. par Perrens (F.-T.), membre de
l'Jnstitut, 6 vol. in-80 45 »

Chaque volume se vend séparément 7 50
Ouvrage couronné par l'Académie des Sciences morales et politiques
(Prix Jean Reynaud).

ESSAI SUR L ADMINISTRATION DU ROYAUME DE SICILE SOUS
CHARLES I' ET CHARLES II D ANJOU, par Cadier (Léon),
ancien membre de l'Ecole française de Rome, in-80 cart. 8 »

LA LIBRAIRIE DES PAPES D AVIGNON. Sa formation, sa compo-
sition, ses catalogues (1416-1420), d'après les registres de comptes
et d'inventaires des Archives vaticanes, par Faucon (Maurice),
ancien membre de l'Ecole française de Rome, 2 vol. in-8" cava-
lier avec une planche en héliogravure 15 50

On vend séparément:

Tome 1 8 50
Tome II 7 »

LA COUR DE ROME ET L ESPRIT DE RÉFORME AVANT
LUTHER, par Rocquain (Félix), membre de l'Institut.- 3 vol. gr.

in-80 raisin 34 '

»

On vend séparément:
Tome I"": La théocratie. Apogée du pouvoir pontifical (10411-

1216) 10 »

Tome il : Luttes contre la papauté. Affaiblissement et déca-
dence du pouvoir pontifical (i2i6-i38o) 12 »

Tome III : Les Conciles généraux et les approches de la

Réforme (1380-1484) •'. 12 »

DOCUMENTS INÉDITS POUR SERVIR A L HISTOIRE DE LA
DOMINATION VÉNITIENNE EN CRÈTE DE 1380 A 1485, tirés
des Archives de Venise, publiés ou analysés par Noiret (Hippolyte),
ancien membre de l'Ecole française de Rome, gr. in-80 cavalier
avec une carte de l'île de Crète, une liste des ducs, etc. . 15 »

Imp. de X'aufjirard, 152, rue de Vaugirard l^aris.


